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I 

MEMOIRES 

POUR SERVIR A 

L'HISTOIRE LITTERAIRE 

DES DIX-SEPT PROVINCES DES 

PAYS-BAS, 

DE LA PRINCIPAUTÉ DE 

LIEGE, 

ET DE QUELQUES CONTREES VOISINES. 



.Paul Léopard, 

m 

4$^^§rf$» Abile Humanifte , & l'un des 

plus judicieux Critiques du 
XVI. fiècle , naquit à Ifemberg, 
village du territoire de Furncs 
en Flandre, vers Tan 1510. 
Après quelques commencemens d'études, 
il vint s'avancer dans les belles-lettres à 
Louvain, où il eut pour maitres dans la 
Tom. IV. A 




g Paul Léopard* 

langue Grecque les favans Profeffeurs Nico* 
I4S Clénard, &C Rutger Rtfcius. Enfuite il 
retourna dans fon pays, & ouvrit une école 
d'humanités dans la petite ville de Hond- 
fm> où il pafla une bonne partie de fa 
vie ; de là il fe rendit à BtrgutsS'-TTinoc, 
& y exerça un emploi femtyable jufqu'à 
fa mprt arrivée \e j. jiun 1567. dans la 
Ç7 C année de fon âge* Jean Macarius , 
ou L'Heureux, Chanoine d'Aire, & Pun 
de fes difciples , lui ferma les yeux. Il eft 
enterré dans l'Eglife de S. Martin. Nan- 
nius y Guillaume Pantin f & François Nan- 
Jîus furent du nombre de fes amis. On 
lui avoit offert la chaire de Profeffeur en 
Grec au collège Royal à Paris : ( a) maïs 
• il la refufa par complaifance pour fa femme ; 
d'ailleurs il ne s'y portpit pas de foi- 
même , ne cherchant ni l'intérêt , ni la 
gloire , & aimant mieux vivre inconnu 
dans un coin de fa patrie , que d'aller re- 
cevoir dans une grande ville les honneurs 
qu'il méritoit. Auffi -les Savans, Jujle- 
Lipfe 9 Scaliger, Cafaubon , &c. qui ont ad- 
miré fa profonde érudition , ont encore 
plus admiré la modeftie avec laquelle il 
cachpit fon propre mérite. Il a publié 
de fon vivant : 

I . Vita , & Chria , fivt Apophthegmata 
Ari/iippi, Diogenis , DemonaSis , Stratonis 9 

(a) Apparemment après la mort de han S trajet, fon 
compatriote, en 1558* 
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Paul Léonard. 3 

PmofihnUy & Afpafi*. Antv. Joan. Wit- 
hagius , 1556. Dédié au Magiftrat de 
Hondfcot le onze novembre 1552. On a 
donné après fa mort: 

1. Pau II Leopardi f Ifembergenjis Fur,nii % 
Emendationum Gr Mifcdlaneorum libri XX. p 
in quibtis plurima tam in Gmçis quàm La» 
iinis Auctoribus à nemine haclcnus animad- 
ver/a aut intdlecta % explicantur & tmtndan- 
tur. Tomus prior, libros X. continens. Antv. 
Chrifi. Plantinus y 1568. <d°* pp. 279. Léo- 
pard dédie ce volume a la Régence de 
Bergues-St-Winoc par une lettre datée de 
cette ville au mois de novembre 1565. 
Il y avoue que Fouvrage lui a coûté beau- 
coup de travail; il Pavoit envoyé vingt 
3ns auparavant à Rcfcius pour le publier, 
& ne revoit retiré qu'après la mort de 
çe Profeffeur , qui etoit Imprimeur en 
inême tems. Les dix derniers livres ont 

{>aru pour la prémière fois en 1604. dans 
e 3 e vol. du Fax Artium, ou Thefaurus Cri- 
ticus de Gruter , qui les avoit reçus de 
Pierre S criverius. Tout le monde convient 
que ces remarques critiques font pleines 
de favoir , de bon fens , & de bon goût. 
Colomie{ les met à coté de celles de Sau- 
maife , de Maujfac , & de Scaliger , qui 
étoient pourtant fes héros. 

87" Thuani Hift. Lib. XXXIX. edif. Parif. 
1606. p. 353. SwertiuSy 593. Val. André 9 
714. 715. Colomiez, bibl. cboîfie , p. 65. 

A % 



Jacques du Jardin 

NÊ à Lille en 1 5 8 5 . entra dans la Com- 
pagnie de Jefus à Page de dix-neuf 
ans.. Son noviciat fini, il régenta les hu- 
manités, & fut enfuite Répétiteur des 
jeunes Jéfuites que l'on deftine à la même 
fonûion. Après s'être àcquitté de ces 
emplois avec un fuccès extraordinaire , il 
eut la direâion de la Congrégation de la 
S te Vierge établié au collège de Liège pour 
les gens de lettres. Pendant fept ans 
qu'il remplit cette tâche , il n'omit rien 
pour infpirer à fes auditeurs les ferïtimerisS 
d'amour & de zélé , dont il étôit pénètre 
envers la Mére de Dieu ; il fit même fervif 
à ce deffein le talent qu'il avoit pour la 
Poëfie , en diftribuant aux Congrèganiftes; 
les Elégies qu'il nous a laiffées. Ce Péré 
étoit depuis phifieurs années Côadjuteur fpU 
rituel formé, lorfqu'il mourut à Liïge le 9. 
novembre 1633. âgé feulement de 48. ans. 
On a recueilli & publié après fa mort 

Jacobi Jardinii Infulenjis è Soc. Jefu EU- 
giarum Sacrarum libri très. De Arie forenji • 
libri duo. Opus pojlhumùm. Dùaci y Pur* 
Telu 9 1636. il 0 - It. Antv. 1636. If. 
Monafierl Weftph. Bern. Raeffelt, 1636. 24°- 
pp. 280. Le 1. livre renferme zS. Elégies 
dont les deux prémières regardent la vié 
de N. S. J. C & l'inftitution de l'Eucha- 
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Jacques du Jardin, 5 
fiftie : les 26. fuivantes font fur la Paflïon. 
Le 11. livre en contient onze qui roulent 
fur des Images miraculeufes de la S te Viçrge, 
& fur les exercices des Congrégations in- 
llituées à fon honneur. Les huit premiè- 
res du ni. livre font des éloges de S. Ig- 
nace de Loyola , de S. François de Borgia , 
des Martyrs du Japon , &c. Le$ 5 „ fuivantes 
font à la louange des Jéfuites Matthias-Ca- 
Jimir Sarbiewffci , célèbre Poëte Lyrique : 
Gilles Boucher 9 où Bucherius , favant Cnrq 7 
nologifte , & François de Montmorençy> dont 
j'ai parlé ailleurs. Ce livre eft termin4 
par les Eloges du Comte de Tilly y & du 
Nonce Pierre-Louïs Carafa, Ça) à qui l'E- 
dition eft dédiée. Ces trois livres ont re- 
paru féparément à Douai ( Editio altéra 
longe emendatior 3 Petr. Telu 3 1639. 
pp. 206.) Les deux livres de arte forenfe * 
contiennent l'un onze , & l'autre feize 
Elégies adreffées, aux Jurifconfultes qui fré- 
quentqient les Congrégations de la Con- 
çeption & de PAflomption 4e la Vierge. 
Le but eft de les porter à la vertu & à 
la pratique de leurs devoir?. On voit danç 
toutes ces Elégies le tour ?ifé $c les grâces 
naturelles , qui doivent cara&èrifer ce 
genre de Poëfie : la didion en eft pure. * 
élégante, & aifée : mais j'y trouve peu de 
fentiment, quelques Concetti, & des com- 

A 3 

{ a ) Ce Prélat > pendant dix ans qu'il avoit été à Liège 4 
fcVOtt (burent «uTifté aux Congrégations > dont on a parlé^ 
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6 Jacques du Jardin* 

parafons peu heureufes. (é) Je crois qu§ 
l'Elégie xxv. du i. livre eft en partie irtii* 
tée de Sannaçar; (c) la voici: 

Mors (çhrifli.) 

OttTÂLES 9 fiquando alto vidifiis Ofympo, 
Undique tôt ruïilds ire redire faces ; 
Oceanoque ndvos pofl noclem emergere foles^ 

Auroram 6* rofeâ diradiare coma; 
Si Phoeben ignés inter regnare minores, 

Aftraque noBivagos ducere nata choros : 
Omnià miçati , fi quem dore jura puldjlis y 

Qui nutu imperii dirigat Ma fui : 
Hune ( quifquam Jî vejlra dolor pr<zcordi(k\ 
tangit , 

Mortàles > ) miferâ çerniie cœde mon. 
Cernitt , & ô lacrymas faltent date ; fanguU 
ne merfa 

In propriO) mundi pubUca vita périt, 
fnjpicio attentus num vitœ Jigrta fuperfint 

Uila, vcl exiguus fpiritus ore fLuat : 
Mortuus eft ; fignum vita non emicat ullum | 

Extrema emijît flamina , mortuus eft. 
'Mortuus eft omnh vità largitor , & auclort 

Totius mundi mortua vita filet. 
Debtrtt jam iota fîmul natura perire > 
Hoc nîfi porte omnis reddita vita forée» 

(M Je doute que tout le monde approuve celle-ci» qui 
regarde les playes de N. S. 

Bina quidtm cldufit dilccLe Lumina morti : 

At plagàs ùculos tôt faciï effe fuos , 
Qtios orimts in morte aptrît , rayonis ad inftar 

PUnam oculis mirâ conficit artc rotanu 
Jam fcio quid fit Àmor , videt omnia, 6>*. 
( e ) Voyez la pièce intitulée : De Morte ChriJH .... L*^ 
witntaùo , qui commence par ce vers : 

Siquando magnum mirati furgere folcm. 
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Jacques du Jardin. 7 

Il y a une Ode du P. du Jardin à la tête 
de la Vie de S. Lambert publiée par le P. Jean 
Robert L Leod.Joan. Tournay, 1633. n 0, 00 

87° Aleg. 203. Sotucllus, 373. 

A4 

(<f^ Ce livre n'étant pas commun , on ne fera peut-être 
pas fâché de retrouver ici l'Ode du P. du Jardin : 

Ad Leciam Protreftïc 0 n. 

Et voce, & calamo juvat , 
yiâuraque facro munere pagina 0 

Immortalc dtcus Fatrum , &> 
Affertam tumuli mamtort gloriarn 

Magnorum proccrum , dare 
Spcclandam ingenuis fit.pt ntpotibm. 

Exemplis agimur , tibtt 
Duàricc iilecevrâ durum iter ingrtdi. 

Soli quis bonus eft fibi ? 
Eccujus ptobitas non alios capit ? 

0 dos inclyta filiis 
Virtus magnanimorum alta parentium l 

Non fruftra hue oculum refers 
Divis or ta bonis optima Legia 

Rômaê Filïa nobilis ; 
A Matemô habitant fie rétines fidem » 

Mutaré indocilis femti 
Acctptam à fuperis taudis adoream. 

Lambertum annula projpics 
fato tondetoratum immiftrabilu 

At fi plurima dimovent 
Ajpcctumjpatia , & nubibus obfita 

Nondum feena recluditur ; 
En autem Jpatiis i propioribus 

Dignatur nûnor afpici , 
Ingens ipfi tamen : ûuantus adefl libr* 

ProduHus tenui ! jui 
Quanta his è tabulis , perque Robertias 

Dot Jpeclacula paginas ! 
Spcâatrix agedum Legia confide. 

Hax corde , haie oculis bibt , 
Çoghatâqut fidt fortiter emicai 

HoC Seaarius audiens , 
Te veri tunicâ teclam adamantinâ 

In pugnam audeat aggreâi ? 
flanc tu dum recolis progenitm, & Patrum 

Vultus ajbicis ilUccs > 
Quifquaîn degencrem pojlcrus arguât ? 



Digitized by Google 



■ 

Guillaume de Poetou , 

NAtif de Béthune en Artois , vivoit 
après le milieu du XVI. fiécle. Il cul- 
tiva laPoëfie Françpife, & 4onna au public \ 

1. Sa^ grands lyejfe en plus grand labeur, 
contenant Odes & Sonnets. Anvers , Jacques 
Sylvius, 1561. 8°- 

2. Hymne dç la Marchandife , confacré 4 
tous Sénateurs & Magifirats , comme à tous 
perfonnages eyerçans le gentil train de Mar- 
chandise. Ibid. Idem , 1 5 6 1 . 8°* 

OT 53 Du Vcrdier, Biblioth. 502. 503. 

- 

* Alphonfe- Antoine de Sarafa 

NAqvij de parens Efpagnols à Nieu- 
port en Flandre l'an 16 i 8. , entra à 
Fâge de quinze ans dans fa Compagnie de 
Jéflis , & s'y engagea plus étroitement 
dans la fuite par la profeffiôn des qua- 
tre vœux. Après Ton premier noviciat , il 
s'employa pendant fept ans à régenter les 
humanités & à cultiver les belles-lettres ; 
enfuite il fe livra à fon goût pour la Phi- 
lofophie & les Mathématiques , mais fur- 
tout pour la Morale , dans laquelle il fit 
des progrès peu communs. Le gros de 
fa vie fe pafla dans les exercices de la 
Chaire & du Confeflional , & dans la di- 
rection des ames. Il remplit ces fondions 
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Alphonse-Antoine de Sarasa. 9 
avec le plus grand fuccès dans les villes 
de Gand y 4q Bruxelles , & $ Anvers ; une 
pleurèfie Fenleya dans cette dernière au 
grand regrèt de fes cônfréres le 5. juillet 
1667. âgé feulement çb 49. ans. Nous 
avQns de ce Pére : 

1 . jfrs femper gaudendi , demonjlrata cjç 
fold confideratione Divinœ, Providentice, & per 
Adventuafcs Conciones expojita ab A* A. dç 
Sarafa S. J, Antv. Jac. Meurjïtts, 1664. 4°* 
pp. 418. Artis fimper gaudendi Pars II. , 
lœtitice perfeUce artificium in Confient ia reUd 
ejformationç invent}im y per Adventuales 
Conciones expojîtum ac dçmonjfratitm ab A. 
A. de Sarafa S. J. Ibid. Idem , 1667. 4°- 
J/Ouvrage entier a été^ réimprimé Colon, 
Agripp. Wilh. Friejfem 9 1^76. 4°- It. Vien- 
Tice Auftriœ, 1683. It. fous ce titre : Ars 
femper gaudendi , ex principiis Divince Pro- 
videntue 9 & reclœ Çonfcientice dedfiSa, auc~ 
tore A. A. de Sarafa S. J. Editiq, $ a * ( 4* ) 
cum Prafatione Johannis Pçtri Reujchii, Phi~ 
lofophice Prof , & cura Jo. Ch. Fifcheri. Ie r 
nce 9 1740. 4°« pp. 174. fans les Préfaceç 
& la Table. Cette édition eft fort cor- 
refte ; elle a été fpignée par M. Fifcher^ 
Maître-ès-Arts à Une , qui a mis à la tête 
une Préfeçe de fa façon. M. Reufch , Pro- 
fefleur de la même Univerfité, y a joint 
un Plan de l'Ouvrage. It. Lipfice , 1750. 
4°- Erhard Weigel> ou Weigelius^ célèbre Ma- 
thématicien , a donné un Abrogé du mêmç 
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îo Alphonse- Antoine de Sarasa. 

^Traité en Allemand, accompagné de quel- 
ques rëïnarques. Nurefnb. 1687. n°- Cet 
Abrégé a été traduit en François par urç 
Proteftaftt , & publié fous ce titre : VArt 
de fe tranquili/er dans tous Us événement de 
la vie, tiré du Lazifi du célèbre A* A. de 

5 ara/a. Strafbourg , A m and Kônig, 175 2. 
il 0 * pp. 380. On voit par là que cet 
ouvrage a été accueilli dans les différentes 
communions. Ce ne font pas feulement 
les Editeurs , & les Traduôeurs , qui l'ont 
vaiité : M. Leibnit^ le Chancelier de Wolff± 

6 divers autres favans , l'ont comblé (ré- 
loges. On y trouve, à parler exaôement, 
frois parties : la I e eft une démonftration 
de la Providence i l'Auteur répond dans la 
li e à quelques difficultés : dans la 111 e il 
vient à fon but, & prouve que la perfua- 
fion & le fentiment de la Providence doi- 
vent nous tranquillifer dans toutes les fitiia- 
tions de la vie. Il a paru contre la i c par- 
tie une mauvaife brochure de 8. pages i/2- 
4*- fans nom d'Auteur, de ville, ni d'Impri- 
meur , intitulée ; Spécimen optimee fidei^ mo~ 
dejliay charitatis, & doctrine* orthodoxe, quant 
Alphonfus Antùnius deSarafa 9 Soc.Jefu Théo- 
logus , promut il in libra à Je edito 9 cui ti- 
tulus : Ars femper gaudendi , pars z a * Ce 
libelle finit par ces mots : Vulpts capta. 

2. Solutio Problematis de Quadraturâ Cir» 
çulïs Antv. ap. Meurjios. Le P* de Sarafa 

y explique le vrai fen*4e FouVrage çqir^ 
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ALPHOtfSB-AttTOm* Dfe SARASA. It 

pofé fur cette matière pat le célèbre 
gôirt dt S. Vifiaht, fous qui il Xv&t étu- 
dié les Mathématiques. 

fly Sotuellus , 31. Journal Littlr. tfAlfr 
magne , La Haye, 1741. p. 168. fif /W?. M* 
Fopptm a oublié cet Auteut. 

I II II 1 ' "il 1 , 

■ ? 

Gabriel Acofla , 

NÉ d'une famille noble à PorW, Ville 
Epifcopale de Portugal , vers la fin 
du XVI. fjède , fut élevé conformément 
à fa naifiance , & dans la religion Catho- 
lique, quoique fon pére defcehdît cTune 
famille Juive. Après fes humanités , il étu- 
dia en Droit , & à l'âge de ±5. ans il fut 
fait Tréforier d'une Eglife Collèéiàle dé 
fon pays. Cependant il y avoit déjà en* 
vitori trois ans qu'il balançoit fur la foi 9 
& qu'il s'étoit même perfuadé , fi noUâi 
l'en croyons , qu'il ne pourroit faire fort 
falut dans ïa communion Catholique ; enfui 
il crut voir en lifant l'ancien Tertament , 
que le ludaïfitie modefne eft préférable à 
l'Evangile. Ayant pris fon parti là-deffus f 
il abandonna fa patrie , oïl il n'aUroit plu$ 
été tranquille ,& il s'embarqua pout laKol* 
lande avec fa mère & fes frètes qu'il avoit 
imbùs de fes nouvelles opinions* Artivés à 
jjmjlerdam, ils fe firent receyoit dans la 
Synagogue , & lui & fes ftérés furént çir* 
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W Gabriel Acosta. 
Concis. Il changea alors fon nom de Ga- 
briel en celui d'£7m/. Mais il ne lui fallut 
que quelques jours pour reconnoitre 1$ 
différence qui fe trouve entre la Loi de 
Moyfe y & les Obfervances des Juifs d'au- 
jourd'hui; s'éiant expliqué là-deffus, les 
chefs de la Synagogue lui firent entendre 
qu'il devoit fè conformer à leurs ufages , 
ou qu'on Texcommunieroit. . Cette ménace 
ne l'étonna point , il alla fon tràin ordinaire, 
& fut excommunié. Ceux d ? entre fes frères 
qu'il avoit rendu Juifs , n'ofoient lui par- 
ler ni le faluer en public. \l entrepris 
alors pour fa justification l'Ouvrage dont 
on parlera plus bas , & y montra que les 
traditions des Pharifiens font contraires 
au Pentateuque. A peine Peut-il com- 
mencé qu'il fe jetta dans le Sadducéïfme. 
Dès-lors les Juifs publièrent un Traité fur 
l'immortalité de l'ame , compofé par un 
Médecin , qui n'oublia rien pour montrer 
c^Acofia étoit un Athée. Ce Traité parut 
en 1623. Il allèrent plus loin; ils exci- 
tèrent les enfans à lui infulter en pleine 
rue , & à jetter des pierres contre fa mai- 
ion. Ces mauvais traitemens ne l'empê- 
fhèrent pas de publier un livre contre 
çeUii du Médecin, & d'y attaquer de toutes 
fes forces l'immortalité de l'ame. Les. Juifs 
Je déférèrent aux Tribunaux tfdmfterdam, 
comme un homme qui fapoit tout à la fois 
les fondemens du Chriftianifmè & du Ju-* 
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daïfme. On, le fît arrêter, on le réfâcha 
fous caution au bout de quelques jours £ 
on confifqua tous les exemplaires de font 
livre, & oh lui fit payer une amande dé 
300. florins. Cependant ail bout de quinze 
àns d'excommunication , il rentra dans la 
communion Judaïque , & figna tout ce 
ôu'on voulût. Quelques jours après , il 
fut défère pat un neveu qu'il avoit chez 
lui ; c'étoit un jeune garçôn qui avoit re- 
marqué que fon oncle ne gardoit point les 
loix de là Synagogue fur le manger, ni 
fur d'autres articles. Cette accufatioh eut 
d'étranges fuites : un parent $Aco]Ia> qui 
âvoit ménagé fa réconciliation av fc ec fes 
Juifs, fe crut engagé d'honneur à le pu- 
nir de fon inconstance. Les Rabbins & 
tous leurs difciples entrèrent dans les mê- 
mes difpofitions , furtout lorfqu'ils étirent 
appris optAcofta avoit détourné deux Chrê- 
tieni, venus de Londres à Amjlerdam, de fe 
faire Juifs. On le cita au grand Confeil 
de la Synagogue , & on lui déclara qu'il 
feroit excommunié de nouveau , s'il ne fai- 
foit les fatisfa&ions qu'on lui prefcriroit. 
Il les trouva fi dures , qu'il ne put s'y 
téfoudre. Là-deffus les Rabbins le chât- 
ièrent encore de leur communion ; & dé- 
puis lors il eut de nouvelles vexations à 
foufFrir de la part de fes parens. Enfin 
au bout de fept ané il fe fournit à la fen- 
tence de la Synagogue, perfuadé, comme 
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pn le lu; ayoit fait entendre en effet} 
ou'qiî adoucîroit à fopt égard la févèrité 
de 1? difçipline ; mais on \ui fit fubir en 
Joute rigueur la pénitence qui lui avoit 
&é d'abord prpppfée. Une grande fouie 
de gejis s'jétant rendre à la Synagogue au 
jour marqué , il entra , monta en chaire , 
j5c lut un billet qui contenoit la cpnfeffton 
de fe$ fautes , & fa rétjra&^tion } defeen- 
du de chaire , il fe Retira dans un coin f 
oh il fe déshabilla jufqu'à la ceii^re, & 
quitta fes foijliers ; énfuite le Portier lui 
£yarçt attaché l.eç mains à une colonne , 
le Maître Chantre lui donna 39. coups de 
fouet j après cela le Prédicateur le fit 
affeoir par terre , & le déclara abfous dé 
Pex;çommWHcation ; Acofla reprit fes ha- 
bits, & 5'alla coucher fur le feuil de la 
Synagogue, où toute l'affiftance en for- 
lant lyi marcha fur le coj-ps. Très peu 
de tetns après , il voulut tuer d'un coup 
de piftolet un de fes parens , qu'il regar- 
dent comme fon principal ennemi : mais 
l'ayant manqué , il rentra darçs fa fpaifon, 
ferma fa porte , & fe rua lui-même d'un 
autre piftokt. £mfi périt cç malheureux 
dans 4mficr4am , verç l'an 1647. Nous 
avons de lui : 

I. Examen Tradhionum Philofophicarum, 
collatamm eu m Lege feriptâ contra Anima 
immortalitatim. Amft. Paulus Ravenjlcin , 
16*3. 4?- It. En Portugais: Examen dos 
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Trddiçoems Pharifeas conferidas com a Ley 
tfcfua, por Uriel , Jurifla Hebrco ; com Rc- 
pofia a hum Semuel da Silva feu falfo Ca~ 
lumniador. Ibid. Idem, $$84. (1624.) il 0 * 
J'ai déjà parlé dé cet ouvrage , qui eft 
contre le Tratado da immortçlit<tde dp Al* 
ma. Ibid. Idem, $383. (1623.) 

2. Epcmplar humance vit*. A la fuite 
de Philippi à Limborch de veritate Religionif 
Chrifliana Arnica collatio c\im erudito Judœo. 
Gouda, 1687. 4°- p. 341-350. Ce petit 
ouvrage montre qu Açofta ne rtanquoit 
pas d'éloquence.. 

Voyez ce dernier Ouvrage p. 346-350. 
Le Clerc, Biblioth.Univ. 1687. />. 327-330. 
Joh. Môlleri Cimbria Litcrata, II. 954. & fuiiK . 

Jean Rou, 

ECRIVAIN du dernier fiècle, qui fiit 
d'abord Avocat au Parlement de Pa- 
ris , & qui fe ré&igia dépuis en Hollande, 
eu il fervit d'Interprète au?c Etats Géné- 
raux. Il a publié des 

Remarques critiques fur fffifloire du Cal* 
vinifme de M r - Maimbourg. £>a Haye , Adr. 
Moetjtns, 1682. i8°- gros caraâ. pp. 208. 
Dédiées au Prince d'Orange. Ceft très 
peu de chofe. 

07* L>t Long-* Biblioth. bift. de la France, p. 
«4. n. 1843. 
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Ferri de Clugny 

ÉToiT LE fécond fîls de Henri de Clugny 
$ Aucun, Licencié ès Loix, feigneur 
de Cohforgien & de Jourfanval ou Jour-fans* 
Vaut 9 qui fut fait ConfeiHer du grand 
Confeil du Duc de Bôurgôgne par Lettres 
données à Lille le 19. novembre 141 4. & 
Avocat Fifcal du même Duc aux Baillages 
à 9 Aucun & de Montcénis : & de Pernettt 
Coullot , Dame de Sagy. (a) Ferri étu- 
dia la Jurifprudence dans les Univerfités 
de Padoue > de Ferrure , & de Bologne > 
& prit dans la dernière le bonnet de Doc- 
teur en l'un & Vautre Droit. De retour 
en Bourgogne , il fut fait Chanoine de la 
Cathédrale d 9 Autun,&c Officiai de PEvêque, 
qui étoit alors le Cardinal Jean Rollin. Phi- 
lippe le Bon le nomma enfuite ConfeiHer 
de fon grand Confeil , & Maître des Re- 
quêtes ordinaire de fon Hôtel. Ce Prince 
Tenvoya en AmbafTade à Rome vers le 
Pape Calixte III. avec Geoffroi de Thoijy, 
feigneur de Mimeure , & lui fît expédier 
pour cet effet un paffeport & fauf-conduit 
daté iïUtrecht le 10. août 1456. Dépuis, 
Ferri fut envoyé avec le Duc de Cléves 

à Man- 

(&) Ciaconius le fait fils de Guillaume, feieneur de Mon- 
thelon & de Raigny , & de Françoifc de Mejfey. QuiU 
Uume étoit neveu , & non pas pére de FerrU 



- 
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Ffckkt de ClùGKy. if 
à Mantoue vers le Pape PU II. , pour dé^ 
libérer avec S. S. des moyens de faire là 
guerre au Turc , & pour lui rendre obé- 
dience au nom du Duc fort Maîtré. Au 
mois d'avril 1459^ il obtint du même Pon- 
tife des Lettres Apoftoliques contenant la 
ratification & la confirmation du Traité 
tfArras, & de toirt ce qui avoit été fait 
par les Papes dépuis Èùgent IV. ^ les- 
quelles il remit à la Chambre des compte^ 
ae Bourgognè , qui lui en donna afte lé 
il. mai fuivarit. . Le Duc » ayant égard 
» à fes bonnes qualités , & à ce qu'il étoit 
» noble homme , Q) fon Sujet 9 natif dé 
>> fa ville d'Autan , dont cy-après il pour- 
» roit s'aider en fes affaires , en ambaffa- 
» des notables & autrement y bc pour leS 
h bons & agréables fervices que déjà il 
» lui avoit faits en diverfes ambaffades &C 
h lointains voyages , défirânt qu'^1 fût Con- 
>> ftitué en dignité de Prélature ; & ayant 
nauffi égard à la fupplication & requête^ 
» oui fur C€f lui avoit été faite par le Due 
de Cléves , & par le Comte d'Eftampes 
» fes neveux , » lui oâroya le 16. novem* 
bre 1459. un brévet » pour être promii 
» à PEvêché SAioun, oîi à celui de Mâ* 
Tom. IVi B 

(6) La famille de Clugity eft originaire &Autun y & con-^ 
nue dès le milieu du Al Y. fiècle. Elle porte d'Azur, si 
deux clefs d'or atfdoffées & pofees en pal, les anneaux enr 
losange , pommetés & entrclaffés. L'Ecu evt fupporté pa* 
€e«x daims k têtes contournées Aux ramures hcrniinécs: 
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*3 Ferri DE GltJGNV. 
». , le prémier des deux qui vien<ïrbït 
* a vaquer. » jFtrr? Clugny fut auffi 
Lieutenant du Chancelier de Bourgogne 
en la Cour de la Chancellerie de Bour* 
gogne au liège SAutun > comme il paroit 
par une commifîion , qu'il décerna en cette? 
qualité aux Moines de S. Martin d'Aucun 
le 2. décembre de la même année 14^9* 
E étoit au mois de janvier 1465. le troi* 
fième des Ambaflàdeurs , qui furent en* 
voyés par le Comte de Charoiois vers 
le Roi Louis XL à Mclun : les deux pre- 
miers étoient le Maréchal dé Bourgogne , 
& le fiailli de S. Quentin r & le quatrième 
Jean Corondela. Le 8. novembre de \?c 
même année F$rri fit un traité avec les 
Chanoines de la Cathédrale à'Autun, fes 
confrères , par lequel il lui fut permis de 
faire bâtir dans cette églife une chapelle 
pour fa fépulture , dans laquelle H fonda 
plufieurs Méfies & anniversaires. Cette 
chapelle fe nomme encore aujourd'hui 
la Chapelle dorée. Ferri fut un des Dé* 
putés & commis fur le fait de la Paix de 
Ptronnt en 1468. & à Sentis en 1473. 
Le Duc Charles le Hardi , du Cohfeil du- 
quel il étoit Chef en Fabfence de fort 
Chancelier, lui donna les provifions de 
Chancelier de l'Ordre de la Toifon d'Or 
à Luxembourg le 15. feptembre 1473. dans 
TafTemblée des Chevaliers & Compagnons 
de cet Ordre. La même année le Pape 
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tsilRI DE ClÛGNY. 19 

Sixte IV. le nomma à l'Evêché de Tour* 
nai 9 du confentemerit du Roi Louis XL 
H en fitt mis en pdffeffion le 21. mars 
1474. & prêta lé ferment ordinaire à PE- 
glife de Reims à caufe de cet Evêché le 
30* mai 1476» Charles U Hardi ayant éri- 
gé en 1 474, le Parlement de Mali/us pour 
tes Pays-Bas , & s'en étant déclaré le Chef, 
nomma fon Chancelier pour y être fori 
Lieutenant, & en fon abfence le nouvel 
Evêque de Tournai : Ferri qui jouïflbit 
par-là d'une penfion de mille francs,, dii 
prix de 32. gros le franc, monnoye de 



denier* de la recette de l'Argentier du 
Duc , en i'abfence dé fon Chancelier , ob- 
tint par brevet donné à Namur le 28. août 
1475. quelle fer oit aflignée à Ta venir 
fur le Receveur de Flandre au quartier 
de Gond : mais fa charge cefla par la 
mort du Duc en 1477. SlxU ^ * 6 
dédommagea de cette perte par la Pour- 
pre Romaine, dont il 1 honora lé 15. mai 
1480. (*) Lé 16. janvier précédent il 
avoit batifé à S te Gudule de Bruxelles la 
Princeffe Marguerite , fille de Maximilien 
Archiduc d'Autriche , & de Marie dt 
Bourgogne, Environ un an après, la 



Mil eut d'aKord le titre de S. Vital» ou de Vefiine, 
enûrite celui de Sic Marie in Dominicâ. Paul IL lui avoit 
\ décerné te chapeau ; mais ce Pomite mourut ayant d* 
j uroit précomfik 



Flandre , laquelle étoit 
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iû Fèrri de ClûônIt. 
guerre s'étant échauffée entre la Bôuf-» 
gogne & la France, Ferri fiit foupçonné 
d'avoir favorifé la dernière , & fut même 
arrêté quelque peu à Bruges dans une* 
émotion populaire ; cela le fît réfoudre 
de partir pour Rome , oit il reçut le Cha- 
peau. Mais il ne goûta guères les avan- 
tages de cette nouvelle dignité , étant- 
mort aflez fubitement , & non fans foup- 
çon de poifon , à Rome le 7. oâobré 
1483. un peu après midi. Il avoit afïifté 
à l'Office , dîne , & entendu ce jour là 
même une difpûte de Théologie qui fe fit 
chez lui. Jean Antonio , Evêque 8 Alexan- 
drie, Auditeur des caufes du facré Palais,, 
prononça fon Oraifon funèbre. Son corps 
fepofe dans l'Eglife de N. D* delPopolo (/} 
âvec cette Epitaphe : 

Hic jacet Dominas Ferricus de Cluniaco 9 
natione Burguridus , Juris utriufque Do&or* 
• tituli S. Vitalis Prefbyter Cardinalis > Epif- 
copus TornacenJiSy qui obiit die martis 9 Jepti^ 
mo octobres, anno falutis Jf. CCCC.LXXXIII* | 
Orate Deum pro falute animet ejus. 

Cette Infcription n'exprime qu'une par- 
tie des titres dont Ferri etoit revêtu. Outre" j 
ce qu'on en a raporté, il fiit Chanoine & 
Abbé de S* Etienne de PEtrier en l'Eglife 
A ut un 9 Chanoine & Archidiacre de Fau* 
verney dans celle de Befançon j il fut fait | 

(d) Et non pas à N. D. delT anima » comme le dit d* 
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Ferri de Clugny. ai 
Protonotaire du S. Siège Apoftolique , par 
le Pape Pie IL Il fut encore Chanoine ae la 
Cathédrale à'Auxerre, dont le chapitre en 
confideration de fes fervices lui accorda 
le dernier décembre 1468. la jouïflance du 
gros de fa prébende en abfence : Chanoine 
des Cathédrales de Cambrai > de Tournai, 
& de Liège 9 & dans celle-ci Archidiacre 
à'Ardenne: Prévôt d'Everfkam, & de la 
Collégiale de Bé thune en Artois : Abbé 
Commendataire des Abbayes de S. Denis 
près àe>Moris, (e) de S. Pierre de Flavi- 
gny, diocèfe iïAutun, (/) de Marchiennes, 
diocèfe d'Arras , (#) toutes trois de POr- * 
dre de S. Benoît , & de la Ferté-fur-Grône, 
Ordre de Cîteaux , diocèfe de Châlon fur 
Saône , Qï) dont Paul IL lui accorda les 
bulles, qui furent fulminées par PEvêque 
de Tournai le 16. décembre 1470. Il avoit 
encore difputé en 1468. le Doyenne de 
PEglife Amiens : mais il en fut débouté, 
i t Ferri de Clugny eft nommé dans la 
Préface de la rçdaâipn de la Coutume de 

(e) Il obtint celle-ci de Paul IL le 19. décembre 1469. t 
la garda trois ans 6c demi, & la réfigna au Cardinal Phi~ 
liber t de Maçon. 

(f) Q u * lu* fa* réfignée en 1470. par le Cardinal Rolin. 
U la garda trois ans , & en laiffa la ciUpofition aux Reli- 
gieux de la maifon* 

(g) Qu'il quitta en 1478. en fe réfervant une penfion. 

(h) 11 doit avoir eu cette Abbaye entre Jean de 3. Pierre , 
mort en 1470. & Claude de Dinteville, qui la poflfé.doit en 
!474- Les PP. Bénèdiétins Vont oublié dans leur GalU* 
ÇKrifi. T. IV. p. 10*5, 
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sa Ferri de Clugny. 

Bourgogne , ayant été commis par Philippe 
le Bon en 1459. pour y aflifter au nom 
des Gens d'Eglife : mais n'ayant pu y va- 
quer, parce que ce Prince l'envoya en 
ambaflàde vers le Pape Calixte III. ; le 
Doyen de Vergy fut nommé pour y af- 
fifter en fa place le 15, feptembre 1473. 

x. Dans la Bibliothèque du favant Phi~ 
libert de la Mare , ( i ) qui a paffé en cellç 
du Roi de France , il y avoit un Ms. ihr 
foL intitulé : Relation de ce qui s'eji pajfé 
en Flandres y par Ferry de Clugny. Mais le 
catalogue imprimé de cette dernière Bi- 
bliothèque n'en fait point mention. 

3. Jean le G roux a inféré dans fa Sum- 
ma Statutorum Synodalium .... Epifc. Tor- 
nacenjium (Inful. J. B. Brovellio , ùc. 1726. 
8°- Fart. II. 81—117.) des Statuts Synodaux 
de Ferri de Clugny , publiés au Synode dio- 
f èfain que ce Prélat tint dans la collégiale 
de S. Sauveur de Bruges le 4. o#obrç 1481. 
Il s'y trouve beaucoup de réglemens fur 
la JurUdiftion Eccléiîaftique , & fur le$ 
devoirs des Curés. L'Evêque y condamne 
quantité d'abus qui s'étoient elifles dans 
le dioçèfe de Tournai : celui d'accumuler 
une multitude de bénéfices fur une même 
tête , n'étoit pas le moins criant : mais 
Ferri ne parle pas de celui-là. 

4. Il avoit encore fait deux Harangues 
£ unam & altérant elegantem Orationem ) au 

(i) Çonfciller au Parlement de Dijon, mort en 1687* 
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Feuri de Clugny. 2% 

nom de Philippe le Bon , & du Comte de 
Charolois , pour engager les Chanoines dfe 
Chalon-fur-Saonc à élire pour leur Evêque 
Jean de Poupet, Chanoine de la Cathédrale 
de Befançon y préfèrablement à fon compè? 
titeur Jean de Toulongeon, Chanoine dei 1 . 
Vincent > de la même ville ; cç qui eut 
fon effet le 19. février 1461. 

Fcrrj de Clugny a laifle à fon Eglife de 
Tournai de riches prnemens, qui s'y confer- 
vent encore. Quelques-fins lui attribuent 
la fondation du Collège de Tournai à Par 
doue. Il étoit frère de Guillaume de Clugny 3 
Evèque de Poitiers , mort à Tours en 1480. 
Çiacorûus s'eft trompé groflièrement en fai- 
sant de ce dernier un Chancelier de France» 

ffy Gazet , Hift. Eccfef. du P. B. 236. 237. 
Kaiffk Uclgca Chrift. 2169. Gollut , Mém. de la 
Franche-Comté, p. 843. Ciaconii Vit* Pontifir 
cum & Cardd. ed. Roty. 1677.7*. ///. ,p. 79. Gall. 
Chrifi. ///. 109. 39a. & ?35. IV- 461. & 932. 
l^e Moréride 1740. C. 480-T48Q. 6? de 1760. C, 
775-778. Papillon, Bibliotk de Bourgogne, 1. 149, 



Bon aventure van Overbeke, 

IXEssinateur, Graveur , & Antiquaire 
J Hollandois , né vers le milieu du 
dernier fiècle. Il s'appliqua dans fa jeu- 
nefle à la Peinture , non pour fubfifter 
$Tun métier , dont il pouvoit fe paffer ; 
{nais uniquement pour fatiffaire (on, i<içli- 

? 4 
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£4 BONAVENTURE VAN OvERBEKE. 

nation. Ayant conçu pour les Antiquités; 
le goût ordinaire aux Artiftes , il fe ren^ 
dit jufqu'à trois fois à Rome , fous les 
Pontificats ^Innocent XL , Alexandre, 
VIII. & $ Innocent XII. , pour y pren-* 
dre les defleihs des précieux reftes de 
l'ancienne magnificence de .cette ville , & 
il n'épargna ni fon tems , ni la dépenfé 
pour réiilîir dans fon entreprife. Il def- 
îina d'abord les monumens qui fubfiftent 
en entier ; & lorfqu'il fiit parvenu aux 
autres , il fe garda bien d'imiter Alej[andrà\ 
Donatiy (<z) & fes femblables, qui après 
avoir copié quelques colomnes , ou autres 
orneméns d'Architeûure fuppléoient le 
Tefte d'imagination. Cependant loin de 
négliger les mafures , il les crayonna tel- 
les qu'elles font, fans y r}en ajouter ni 
retrancher ', & il en obferya toutes le$ 
proportions avec la plus grande exaûi-. 
tude. De retour eh Hollande il fe mit à 
graver lui-même fes defleins ; enfuite il 
recueillit les deferiptions qu'on en trouve 
dans les meilleurs Antiquaires, pour les 
placer à côté ; il y joignit les noms 
pc les médailles des Papes qui ont rétabli 
quelques-uns &e ces monumens, fans ou- 
blier les Infcriptions ançiennes & moder- 
nes qui $'y rapportent. Ce Recueil étoit 
£n Flamand : il le fit traduira en Latin par 

(a) Auteur du Roma vêtus ac 'recens. Amft. Watsherg* 
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BoNAVENTURE VAN OVERBEKE. ft< 

|in habile homme d'Am/lerdam : mais il 
mourut au plus tard en 1707. lorfque la 
tradu&ion etoit à peine achevée. Michel 
van Overbeke 9 fon coufin & fon héritier, 
exécuta fon deflein, fit achever ce qui 
manquoit à quelques gravures , ajouta 
quelques médailles ; & après avoir fait 
imprimer les planches & les defcriptions 
en Latin, il a fait traduire les dernières 
en François. Tout l'Ouvrage a paru en 
ces deux langues. Le titre Latin eft : 
. Reliquuz antiqux urbis Romce y quorum fin* 
gulas Innoctntio XI. Alexandre* VIII. & In-; 
nocentio XII. PP. MM. diligentijflîmh pery 
ferutatus ejl , ad vivum delineàvit y dimenfus 
eji 9 defcripfit 9 atque in as incîdit Bonaven^ 
tura van Overbeke. Opus poflhumum Michael 
ab Overbeke fuis fumptibus edi curavit. Amfl. 
17Q8. 3. vol. fol. On voit à la tête le 
portrait de l'Auteur fort bien exécuté ; & 
une Infcription lapidaire qu'il adrefle à 
la Reine Anne 9 & dans laquelle il parle 
en zélé Républiquain. Chaque volume eft 
compofé de 50. planches , & d'autant de 
defcriptions. Les figures occupent la gauche 
du livre ou le revers de chaque page : & 
châque recb qui eft vis-à-vis , contient une 
defeription , où l'on ne trouve que ce qui 
çft effentiel pour connoître le monument 
{tant il s'agit , çelui qui l'a dreflç , le tems 
&C le liçu auxquels il le fit , & enfin ceux 
gui y ont fait quelque réparation. O» 
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S6 BONAVENTURE VAtf OvERBEKE. 

voit dans le L volume un plan de Pam 
cienne Rome : quinze portes de la ville : 
dbc-neuf temples : les Bafiliques de Ner* 
va , de Caïus & de Lucius Céfars , & 
d'Antonin : les fépulcres de Ceftius , de 





■ 




11 



ne Trajane. Le II. volume renferme 
les mines des Arcs triomphaux , des Obè- 
lifques , des Colomnes , des Bains » de$ 
Aqueducs, &c. On n'auroit puis dû omet- 
tre la nouvelle Colomne Antonine , décou* 
verte dans le mont Citorio en 1701. & 
fur laquelle Jean Vignoti, Maître des Re* 
quêtes du Prince Philippe Colonna^ Grand? 
Connétable du Royaume de tyaples, (£) a 
fait un bel ouvrage. Les figures du IlL 
volume repréfentent fept ponts ruinés ou 
refaits : Pile du Tibre : les reftes des Gré- 
niers publics , des Jardins de Sallufte , du 
Mont-Célien : le Mont Palatin en 4. e£ 
tampes : les reftes de l'ancien Capitole : la 
roche Tarpeïenne : une partie ( mais dou* 
teufe) du Cirque plaminien : le Palais Hof? 
tilien : la mailon dite de Pilate : le Théâ- 
tre de Marcellus : P Amphithéâtre du Camp ; 
la Meta fudans: le Colifée, en 14. planches; 
le Mont Teftacée : enfin un mqrceau des 
anciens murs de Rome. 

0~ Mém.de Trévoux, Juin, 1708. p. 1093, 
Le Clerc , Biblioth. choifie, XX. 1—22. 

(b) De Columna Imp. Antonini Vît Differtatio •••• Ro- 
rtx , Goniayi, 1705. 4. fig. pp. 4^0* 
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Guillaume Pièrart 

T^T Aquit au Ciutw-Cambiïfa vers 166 
Jl\ Ses premières études achevées, il 
fe donna tout entier à l'étude de la Théo- 
logie , & prit enfuite le grade de Licen* 
cie dans TUniverfité 'de Douai. Son ap* 
plication, & le crédit de Nicolas-Jfofeph 
de U Verdun lui procurèrent l'emploi de 
Président du Séminaire & Hennin. Il fit 
aufli durant quelques années les fondions 
du PrQfeffeur public de l'Ecriture Sainte , 
eue fes infirmités empêchoient de remplit 
fa tâche. En 17 14. M. Pierart i fur les 
infiances de fon bienfaiteur M. de la Ver- 
dure j accepta purement & fimplement là 
(ConfHtution Unigenitus. Après la mort 
de çeDoâeur arrivée en 17 17. , il fe re* 
trancha fur des Explications , & fut fpup 
çonné de quelque attachement aux proptf- 
lirions condamnées ; cependant il figna en 
17 18. la 'Déclaration de la Facvilté de Douai 
en faveur de la Bulle : mais quelques 
brouïlleries qui s'élévèrent entre les étu- 
dians de foi* Séminaire , le commerce 
qu'il entrétenoit avec des Appellans, même 
par raport aux chofes fpirituelles , enfin 
fa taciturnité , & fbn air mélancholique * 
fortifièrent les foupçons que l'on avoit 
Jformçs contre lui ; la Lettre qu'il adrefla 

* 
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û8 Guillaume Pierart. 
à la Faculté en 1722. , n'étoit pas propre 
à les diffiper ; elle fut cenfurée par ce 
Corps célèbre ; je ne fçais fi M. Pierart 
appella de ce jugement à celui de M. nie 
Sève, Evêque $Arras : mais il eft fur que 
ce Prélat porta le 6. avril 1713. un man- 
dement qui condamnoit la Cenfure comme 
injujle, fans fondement, & calomnieufe , en 
ce qu'elle concernoit ïes fleurs Defcarpen- 
tries , Mullet , Maignier , & le Febvre , fe 
réfervant de prononcer fur ce qui regar- 
doit les fieurs Pierart, Lengrand, & Ma- 
réchal. M. Pierart ne furvécut pas long- 
tems à ces démêlés ; il mourut dans fon 
Séminaire le 19. mai 1724. âgé de 58. 
ans , & fiit enterré dans l'Eglife Paroiffiale 
de S. Jacques , où on lui a v drefle cette 
Epitaphe 2 

Hic jacet R. D. Guilielmus Pierart, Cafiro- 
Cameras , facm Theologia Licentiatus , fho- 
mijlicœ doBrinxz amulator Jlrenuus , Seminarii 
Jtienniniani Prafes vigilant iffimus, huj us Unir 
verjîtatis decus , Sacerdotu ornamentum , po-> 
puli exemplar, alumnarum fuorum pater, ac 
pauperum , quos nepotifnd ntfcius , vivens 
abundh fovit, & mariens haredes fecit ; afji- 
duo labore , aujlerdque vivtndi ratione ex- 
haujlus , pmmaturï obiit anndDomini 1714. 
die ig f Maii, œtati* Jua S 9. Requiefcat in 
paie. On a de lui: 

I. Lettre à MM. Us Docteurs de la Fan 
culte de Théologie de CUniverJité de Douay^ 
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Guillaume Pierart. 29, 

touchant la dénonciation qui leur a été faite 
cet eflé par un Auteur Anonyme. J'ai parle 
plus haut de cette lettre ; PAuteur la fit 
imprimer , & l'envoya aux Dofteurs-Ré- 
gens de Douai, qui Pinfèrèrent, & la fé- 
fiitèrent dans VAppendix de leur Cenfure 
du 22. août 1722. fous ce tître : Mantiffa 
continens Cetifuram S. Facultatis Theologica 
Duacenjis de Epijlold inofficiofd ab Erudi- 
tijjimo D. Pierart, Seminarii Henniniani Prœ- 
fide, ad eandem Facultatem direct d die jo# 
Julii 1722. On la retrouve dans le Col-» 
leSio Judiciorum de M. £Argentré, Evêque 
de Tulles, T. III. part. II. 577-689. 

2. Commentarius iri Apocalypjim beati 
Joannis Apojloli , diSatus à D. Pierart • 
Duaci, Derbaix , 1762. I2°- pp. 256. Ce 
Commentaire, que PAuteur avoit autre- 
fois diâé dans les Ecoles publiques de 
Douai , eft tiré d'un bout à Pautre de ce- 
lui de M. BoJJuet ; M. Pierart n'ajoute rien 
aux explications de cet illuftre Prélat, & 
ne le cite qu'en trois endroits peu im- 
portans , où il prétend le réfuter, (a) 
Son ftile eft aifé , mais péfant , & fans 
élégance ; aufli s'étoit-il peu appliqué aux 
belles-lettres, (b) 

(t/* Son Epitaphe , & les pièces citées dans 
cet article. 

(a\ Sur les Chapp. IX. IJ.XVI. 1. & XVII. n. 

\b) En voici une preuve: il dît page 197. 198. Ut pa~ 
Ut tx Martiali Epiftolâ lia. Il avoît lû dans quelque Com- 
mentateur : Martial, ep, 11. Ce qui (îgnifie, comme to»C 
le monde le dit , Epigrammatum libro XII. 
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Pierre van Opmeer, 

DEscendoit d'une famille riche &: 
ancienne , qui étoit originaire de la 
Nord-Hollande , & que la Comteffe Jac- 
queline avoit mife au rang des Patriciennes, 
pour recompemer fa fidélité envers fes 
Maîtres pendant les faâions des Houcx & 
des Cabeliaux. Sort pére portoit le même 
nom cjue lui : fa mére , Marie van Acker- 
jlooty etoit une Dame également diftinguée 
par fa piété, & par là naiffance. Pierre 
nâcjuit à Amfierdam le 1 3 . feptembre 1 5 16. t 
& il eut le malheur de perdre fon pére, 
lorfqu'U étoit encore çn bas-âge. Sa mére 
chargée de l'éducation de ce fils uniqu^ 
qu'eue aimoit tendrement , le mit fucceffi* 
vement fous la conduite d' A lard dïAmfler- 
iam, (a) & de Nicola* Cannius > qui 
étoient tous deux bons Humaniftes , &£ 
grands Théologiens. Après ces prémières 
études, Opmeer vint paffer un an à Lou* 
vain y où il fe perfe&ionna dans les belles- 
lettres fous Pierre Nannius, Profeffeur au 
collège des Trois-Langues. D'ici il pafla 
à Tournai , oi\ Claude Warin , Marguiller 
( Aidituus ) de N. D. , qui étoit fort ha- 

( a ) Valere André fait entendre qu 1 Opmeer ne fut confié 
à Cannius qu'après U mort tfAlard : mais la fuite montre 
qu'il le fut auparavant : Aiarà mourut a Louvoin en 1 544. 
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bile dans la fcience du Calendrier Eccié-» 
fiaftique (facra Maehejcoi) le mit au fait 
de la langue Françoife , & des Mathéma- 
tiques. Il faifoit état de pourfuivfe fes 
études , lorfque fa mère ne pouvant fe 
paffer de lui, le rappella à Amjlerdam 9 
& l'engagea de fe marier , quoiqu'il n'eût 
que 19. ans. Les embarras inféparables 
de cet état ne purent rallentir la paflion 
A 9 Opmecr pour l'étude ; il y paffoit les 
jours entiers , lifant , ou écrivant fans re* 
lâche , & portant toujours fur foi un 
crayon pour marquer fur le papier tout 
ce qu'il jugeoit pouvoir fervir à fon but* 
Il étoit déjà avancé en âge , lorfqu'il fe 
mit à apprendre le Grec. Ce fut Piern 
JRcJènius , Reâeur de l'Ecole de Déifia 
qui le mit fur les voyes , en lui expli- 
quant Èuclidc ; le Maître n'y perdit pas; 
\on tems , il acquit par ce moyen une 
grande connoiflànce des Mathématiques, 
qui lui valut peu après l'emploi d'Ingè* 
nieur du Prince ( Guillaume ) d'Orange. 
Optnetr dévenu fort habile dans le Grec, 
étudia la Médecine , & la Jurifprudence % 
fans s'aidçr d'aucun maître , & ne laifla pas 
de faire des progrès confidèrables dans 
l'une & dans Pautre fcience. Il fe préparait 
même à venir prendre à Louvain le gradq 
de Licencié en Droit, lorfque les entre- 
J>rifes des Calviniftes de fon pays le dé- 
terminèrent à s'appliquer à la Théologie 9 



» 
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pour fe mettre en état de les combattre: 
Perfuadé qu'il n'eft point de digue , que 
Ton puiffe bppofer avec plus de foccès 
au torrent de la noûveaûte, que le con* 
fentemerit dé FEglife de tous lès tems & 
de tous les lieiix, il lut âvec un empret 
fement extraordinaire tout ce que Ton coit- 
noifîbit alôrs des Ecrits des SS. Pérès 
& c'eft dans ces pures foùrcés qu'il puiûr 
ce qu'il nous à donné fur les matières de 
Contrôverfe; Cependant les Hérétiques" 
fe rendoient de jour en jour plus puiffans 
en Hollande : les Catholiques étoient for- 
cés, ou dé chercher leur falut dans là: 
flûte , ou de fe voir continuellement ex- 
pofés aux pfus grandes violences : déjà 
la perfécution avoit moiffonné quelques 
amis $ Opmeer 9 Canniiis fôn maître , 1er 
dofte Corneille Mùjius 9 & quantité d'autres. 
Alors il jugea à propos de fe dérober aux 
pourfuites de ces furies , qu'il avoit cou-' 
tume de nommer Catilinarii Caphàrhcutat 
Il fe retira à Leyde chez Françoii Valdes^ 
Colonel dû régiment de Lombardie , pour 1 
lui fervir de Corifeillef militaire : mais 
ne trouvant plus de fîfreté dans toute laf 
Hollande il fui vit quelque tems après 
tet Officier dans le Hainaut. Les chofe9 
étant un peu plus paifibles , il retourna à 
Amfterdam où il fut appellé par ,1e Bailli 
(Prêter) Pierre de Langhe , pour l'aider à 
y fauver les reftes de l'ancienne religion^ 

Opmeef 

» > 
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Opmeer travailla avec beaucoup de zélé 
& de fuccès à une fi bonne œuvre : mais 
il fe vit bientôt obligé de l'abandonner 
pour échaper aux recherches des Calvinif- 
tes ; il alla donc fe fixer à Delfi 9 où il 
s'occupa le refte de fes jours à affermir 
les Catholiques dans la créance de PEglife, 
à y ramener d'autres que Terreur avoit 
féduits , enfin à compofer divers ouvrages 
utiles. Il mourut dans cette ville ufé da 
travaux le 9. novembre 1595. âgé de 69. 
ans, (£) & fut inhumé .dans PEglife de 
S. Hippolyte devant le chœur du côté du 
nord. Opmeer étoit d'une taille avanta- 
geufe , & d'une complexion robufte ; . il 
avoit le front large , le teint vermeil 9 
l'air grand & majeftueux. Sa converfation 
polie & enjouée Pavoit rendu agréable 
aux petits comme aux grands. Il fe con» 
duifoit avec beaucoup de précaution à l'é- 
gard des hérétiques, & il étoit franc & 
ouvert à l'égard des Catholiques ; c'eft ce 
qu'il marqua par fa dévife : Sincerè & 
coûté* Il étoit riche de patrimoine , & il 
fit un ufage très-louable de fes biens, - 
dont il employa une partie confidèrable 
au foùlagement des pauvres , particuliere- 
Tom.ir. ' C 

( b ) Je fuis ici la date marquée par Val. André dans fa 
bibliothèque Belgique p. 752., comme j'ai fait pour la naif«- 
fence iïOpmttr. .Dans la vie du même , qui eft à la tête ds 
<bn Opus Chronotraphieum , Valhrc André le fait naître le 
lo, août 1325. & mourir le 10. novembre IJQJ. dans 
69e. année , ce qui implique contradiction, 
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ment de quantité de jeunes écoliers, qu*il 
aida à faire leurs études, & qu'il plaça 
même dans des poftes honorables. Sa mé- 
moire étoit fi heureufe , qu'a la fin de fes 
jours il récitoit fans héfiter toutes les Odes 
d\fforace $ ÔC les Comédies de Terencc. 
Son goût pour la Peinture , la Gravure , 
& l'Anhiteâure l'attacha aux plus célèbres 
Artiftes , qui fleurirent de fon tems en 
Hollande , comme Martin Heemfkerck, Pierre 
de Langhe, Guillaume Tôt ter, Franc-Flore 9 
Antoine de Moor 9 Philippe Galle. Il eut 
d'autres amis diftingués par leur rang &C 
par leur favoir , le Cardinal Hojîus , Arias 
Montan^ Martin Duncan, le V.Pierre Bac- 
ckerius , Pontus Heuterus , &c. Sa femme 
Sophie Safbout , fille de Pierre Safboiu , 
d'une famille noble & ancienne , lui laifla 
divers enfans , tant de Pun que de l'au- 
tre fexè , entre autres Pierre van Op- 
meer ; (c) Fifcal & Confeiller de 1' Ami- 
rauté de S. M., Luc, Doâeur en l'un 
& l'autre droit , &c. 

(c) Sweertius (Monum. fepulcr. p, 179.) raporte cette 
Infcription , qu'on voyoit de Ion tems fur une vitre des Ré- 
collets d' Anvers dans la Chapelle deS.Didacez Petrus Op- 
neer pulfus patriâ ob fidem Deo ac Principi fuo fervatam , 
& pef annos plus minus XX, variis jaflatus cafibus , Fif^ 
calis atque Confiliarhis Admiralitatis Hifpp* & Indiarum C<z-> 
tholica Reg. Majeft. fa&us , hanc vitream feneftram F. C 
M. L. An. Domini M. D, XCUL Ce dernier époiua Af<t- 
rie van den Broc ch. , & mourut vers 1612. la i fiant de ion. 
mariage Jean van Opmeer , & Luc van Opmeer » Chevalier , 
dont on voit la fépulture à Contick entre Anvers ÔC \l<x- 
lines : Luc acheta la feigneurie de ce vilbge , & la réleva 
par Lettres du 3. décembre 1633. 
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Voici les Ouvrages du Pére : 

1. Il a traduit du Latin en Flamand 
quelques ouvrages de Controverfe de 
Lion EmpaciuSy auparavant Curé tfOudch- 
burgh) & les a publiés à Delft en 1568* 
Ce Curé avoit apoftafié , & Opmttr tra* 
duîfit les livres qu'il avoit faits étant Ca* 
tholique , pour lui remettre fous les yeux 
fon ancienne croyance. L'Ouvrage fui* 
vant eft encore contre Empacius. 

1. Officium MijpZy apud EccUJîàm tem* 
pore quatuor primorum Conciàorum gênera-* 
Hum in ufu fuijfe y hijlorica AJfertio ...i ad 
illuflrijjl Ducem Albanum. Excud. Ant~ 
verpia Ckrijl. Plantinus impenjis Simonis 
Pauli Delphenjîs, 1570. 8°- gros caraft* 
pp. 430. On voit à la tête des vers de 
Corneille Mujius > de Corn. Frilatcnus > dô 
Pierre Apherdianus \ de Martin Duncan + 
& du P. Pierre Baccfurius , à la louange 
de l 9 Âuteur. L'Apoftat qu'il attaque lui 
ayant oppofé un Ecrit compris en huit 
Articles , Opmeer lui répliqua auflitôt pal 4 
la pièce fuivante : 

3 . Refponjto ad VIII. articulas , à Lepné 
Empacio, adverjus Ajfertiônem fuam propo* 
jitos. Antv. Chrifi. Plantinus , 1570. 12°- 

4. Opus Chronographicum Orbis univerji 
à mundi exordio ufque ad annum M. DC* 
XL continens hijloriam , icônes 9 & elogia 
fummorum Pontlficum > Imperatorum 9 Re- 

C % 
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gum , ac virorum illufirium , in duos tomos 
divifum: Prior, auHore Pet. Opmeero , . ... 
à condito orbe ad fuam ufque œtatem bono 
publico à Petro filio evulgatus : pojlerior , a uc- 
tore Laurentio Beyerlinck Cive & Canonico 
Antverpiano. Antv. Hier. Verduffius , 1611. 
fol. pp. 516. gros caraft. pour la Chro- 
nique $ Opmeer, oui finit à Tan 1569. fans 
la table , qui eu affez ample. It. fans 
la continuation de Beyerlinck : Colon. Bern. 
Gualtherus , & Petrus Henningius , 1625. 
8°- pp. 865. caraâ. fort ferré. Cet ou- 
vrage eft l'un des meilleurs qu'on ait en 
ce genre ; il eft écrit d'un ftile fort net ' 
& fort intelligible , comme il convient 
à un livre de cette nature : quelquefois 
cependant il eft trop oratoire , comme 
on peut remarquer à la page 269. col. 2. 
Opmeer a le plus fouvent puifé aux four- 
ces ; fi quelquefois il n'eft pas affez cri- 
tique , c'eft le défaut de fon fiècle plutôt 
que le fien. Il y a partout des portraits 
en bois, tirés la plupart fur de bons mo- 
dèles. On voit à la tête celui de l'Au- 
teur JEta. 6<). A 0 \5^5. avec fa vie par 
Vallre André pp. 3. On y voit auffi le 
portrait de fon fils aîné , avec ces mots 
au bas : Petrus Opmeer Pétri fil. at. LX. 
& en haut fes armoiries , qui font d'azur 
* à la Sirène de couleur naturelle, au tim- 
bre furmonté d'une autre firène ; avec 
ces mots flamands à Pentour : Op meer 
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min 3 M. dc. xi. Ceft ce dernier 
qui a publié l'ouvrage de fon pére ; il le 
dédie aux Archiducs Albert & Ifabtllt. 

K. Hiftoria Martyrum Batavicorum ? /ve 
defeclionis à fide Majorum Hollundiœ initia, 

duas in décades dijlributa Pramittitur 

S. Hieronis Scoti in Hollandiâ Martyrium , 
ctlebratum XVII. Augujli, profd & carminé, 
nunquam , ne a Surio quidem 9 edi- 
mm. A la fuite de l'Ouvrage précédent 
de la i e édition, pp. 183. It. Traduit en 
Flamand avec diverfes Additions, & en 
particulier avec les Vies des prémiers 
Saints qui ont vécu en Hollande , & 
quelques remarques fur rétabliffement du 
Chriftianifme dans ces provinces, (e) An- 
vers, (Leyde) T. /. Pierre vander Meerfche, 
1702.(1700.) il 0 - pp. 371. T. IL Ibid. 
Pierre Pratanus, 1700. I2°- pp. 362. , & 

c 3 

(d) Cette dévife eft une allufion au nom d'Opmeer, & 
à la oirène , qui paroit dans fes armes. La Sirène Ce nom* 
me en flamand Meermin , c. d. V Amour , ou les délices de 
la Mer. 

( e ) Martelaars-Boek , ofte Hiftorie der Hollandfe Mar- 
tclaren y welken om het Chriften Cathoiyk gtloof en Gods- 
dienftt foo ten tyden van de woefte heidenen, als der her~ 
yormde Nieugefinden feer wreed fyn omgebragt . . . . Waar in 
veel gedenkweerdige faken verhaald worden , die men by 
andere Gedenk-Schryvers niet vind : en met eenige byvoe- 
ging vermeerderd. Mitfgaders de levens van de eerfte voor- 
naamftè Hollandfe Heiûgen , Kriflen voorgangers en Patroo- 
nen met veel fchoone afbeeltfels verciert .... Nu op het 
nicuw met aanteekenineeri vermeerdert. — Nader bewys 
en bygevoegde aanmerkingen wegens eenige kort gemelde foe» 
ken > in het HoUand Katholyk Aîàrtelaers-bock , met dc U* 
vens dej Hollandfe Heyligcn en Chriften Oudheden. 
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92* pour l'Appendix imprimé chez Pierre 
yander Meerfche ( le même que Pratanus ) 
1701. i2°- fig. Çet Ouvrage d'Opmeer eft 
édifiant , curieux , & recherché. 

6. La Barque de la Patience & de la Pé- 
nitence. En Flamand, (/) Anvers, 12°* 
J'ignore la date de cet Ouvrage , oii l'Au- 
teur prouve que la vraye Eglife n'çft 
point chez les Proteftans, parce qu'on ne 
Voit chez eux ni patience ni pénitence. 

7. Opmeer a encore donné une traduc- 
tion Flamande du Çommonitorium de Vin** 
ççnt 4e Lêrins. 

Qy Sweertius, & Val. André, ubi fup. Cé- 
Véal. Mf'<- 

(/) Sckecpjc van Gcdulâ en Berouw. 



Jean Brifelot 

NAQUIT de parens pauvres à Valent 
c'unnes , (a) vers le milieu du XV. 
fiècle , & y fit fes humanités avec tant 
de courage , que n'ayant pas dequoi fe 
procurer des chandelles en hyver, il ai- 
loit étudier, le foir & le matin à la lumière 
des lanternes fufpendues devant des Images 
de la Vierge, S'étant fait connoitre aux 
Carmes de cette ville , il fut reçu dans; 
leur couvent , & y fit la profeflion folem- 

(a ) Quelques-uns le font natif de Afoa*, 
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nelle. Après cela il fe livra à fon incli- 
nation pour Tétude , & apprit les langues 
Grecque & Hébraïque , ce qui étoit fort 
extraordinaire en ce tems-là. Il prit le 
bonnet de Doûeur en Sorbonne Tan 1501. 
& dévint enfuite Prieur de fon couvent 
de Valençiennes. Jacques de Croy , Evêque 
de Cambrai , le tira de cette maifon en 
1 507. voulant l'avoir pour fon Suffragant, 
& le fit facrer la même année Evêque ti- 
tulaire de Biryte. Le 8. avril de Tannée 
fuivante il fut nommé Abbé de Haumont, 
de l'Ordre de S. Bénoît , proche Maubeuge 
en Hainaut. (£) Vers le commencement 
de Tannée 15 17. il quitta fon emploi de 
Suffragaqt , qui fut confié au P. Adrien Ar- 
noldi , Carme de Bruges ; &c le 7. avril 
il monta à Flejjingue fur un vaiffeau pour 
accompagner en Efpagne le Roi Charles f 
dépuis Empereur , qui Tavoit choifi pour 
fon Confefleur & fon Confeiller. Le 23, 
décembre de la même année il fut nom- 
mé Archevêque àiOrijlagni, & Primat de 
Sardaigne. Ce) Le Pape Léon X. lui en- 
voya le Paliium le 29, janvier 15 18. Mais 
le nouvel Archevêque ne pouvant fe ren- 
dre en Sardaigne , parce que le Roi l'en)- 

C 4 

(b) Je fuis ici le P. de VÎUiers. Les Bénédictins , Au- 
teurs du Gallia Chriftiana , difent d'après Philippe Brajfcur 
qu'il fut Abbé Haumont dès 1 506. 

( c ) II y a de la difficulté fur ce titre , qui paroit ap- 
partenir à l'Archevêque de Caçliari. 
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ployoit auprès de fa perfonne , mît à fa 
place un Vicaire Archiépifcopal , qui fut 
Jean Fabri , Prêtre , & Chanoine de S* 
Germain de Mons ; Brlfelot eut. aufïï le 
Prieuré de S. Sauve , (</) proche Valen- 
tiennes , & la Prévôté de S. George de Han~ 
{mes dans l'Entre -Sambre-&-Meufe. (e) 
Il étoit encore enElpagne en 1 519. 9 lorl- 
qu'afliftant à un Confeil , qui fe tenoit en 
préfence du Roi à Sarragojje, & y ayant 
porté la parole , il tomba tout à coup en 
iyncope, & fut emporté de la place à 
demi mort ; les Médecins de S. M. le 
mirent hors de danger au bout de quel- 
eues jours ; alors il demanda la permif- 
fion de révenir dans les Pays-Bas , qui 
ne lui fut accordée qu'avec beaucoup de 
répugnance* Le 16. avril 1510. il fe dé- 
fit de fon Archevêché, (/) fe contentant 
d'en conferver le titre , avec la moitié 
des révenus , & le droit de conférer les 
bénéfices qui en dépendent : mais il ne 
jouît guères de ces avantages , étant mort 
d'une fièvre fubite dans fon Abbaye de 
Haumont le onze feptembre de la même 
année. Son corps repofe proche la 

(d) Erigé en Abbaye l'an 1629. 

(c) Entre Florcnnes & Châtclet. Cette Prévôté appar- 
tient au Chapitre de la Cathédrale de Liège , qui en pour- 
voit un Chanoine de fon corps. 

(/) II le réfigna du confentement du Pape, & du Sou- 
verain à Jean le Clerc âeMalirtes âgé feulement de 19. ans. 

(g) II avoit marié Philippe de Croy , Comte de Porcean, 
Avec Ànnâ de Croy, fille du Prince de Chimai, & célébré 
la Mefle pour ce mariage le dernier août précédent* 
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Sacfiftîe de cette maifon, où l'on a mis 
l'Epitaphe fiiivante : 

D. O. M. Hic jaut R. in Chrifio Dom. 
Joannes Brifelot , Sacra Theologice Profeffbr, 
JDci gratid Arborenjîs Archiepifcopus , ac hu- 
jus Ccenobii Abbas 9 atque SereniJJîmi Impc- 
ratoris Caroli V. Confejjbr, qui obiit anno 
Dom. vigejimo fupra millejîmum quingente- 
Jimurriy menfîs verb feptembris die undecimd, 
circa quintam pojl mediam noBem. Oratc 
pro to. 

Mais fon cœur & fes entrailles furent 
enterrés chez les Carmes de VaUnciennes 
proche le maître Autel de leur églife > 
avec cette infcription : 

D. O. M. Hic jacet R. D. D. Joànnts 
Brifelot 9 Theologice quondam Parijienjis Doo* 
tor 9 Cameracenjis diœcejîs Sujfraganeus , ac 
Abbas Altimontenfis : qui fub Carolo V. Cœ- 
fare > Archiepifcopatum Arborenfem , Regni- 
h que Sardinice Primatem ( Primatum ) adep- 
tus y Conjiliarius 9 ConfeJJbrque , anno MDXX. 
feptembris XX. (xi.) pojl Carmeli hujus re- 
girnen (vitam) terminavit. Orate pro eo. 

Ses tîtres font marqués en ces termes 
dans une lifte des Abbés de Haumont : 
Joannes Brifelot , Carmelita , DoBor Sorbo- 
nicus , Prior S. Salvii , Imper atoris Caroli V. 
a Confeffionibus & fecretis Confiliis y Suffra- 
ganeus Cameracenjis 9 Epifcopus Beritenfîs , 
Archiepifcopus Arborenfis 9 Sardinice Primas % 
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hujus Monajlerii Abbas 9 Pr&pofaufque S. 
Georgii de Hançines. Obiit Altimondi un« 
(kcimd feptembris anno i5zo. Ce Prélat a 
laiffé les ouvrages fuivans : , mais- on nç 
nous dit pas où ils fe trouvent. 

». In façram Scripturam Commentant 

/3. Orationes ad Clerum XL. 

y. De humanis fenjibus. 

S. Imago Pœnitentia. 

* , De Morte inevitabili , tibri II. 

Ç. Impedimenta Rejîpifcentice. 

y. Dç caufarum Advocatis. 

û. De vitiis Adulatorum. 

i. De Blafphemid in Deum. 

%. De Proximorum Dctraclione. 

A. Adverjîis derifores bonorum. 

(t. Adverjus Peccata. 

v. De adventu Chrijli in carnem, 

Quadragejîmalia duo. , 

o. Sermones de tempore. 

if. Sermones de Sanclis. - • * 

p. Collationes XXX. feriales. 

r. Epijlobz ad diverfos. 

r. Quelques-uns lui donnent encore : 
In libros Sententiarum, ou Leclura S entent ia* 
ïum 9 libb. IV. 

Erafme parla d'abord avantageufement 
de Bnfelot; (A) mais ayant appris que cç 

(h) Ep. ad Jûan, Barbiritm : Triftiflîmus rumqr hue air 
latus me penè exanimavit', Brifelotum ex humanis exceffif- 
fe ; verùm , quod non confiât , puto vanum efle. Idem , 
#p. ad Georg. Halloïnum : Accipio Brifelotum Antuerpia 
jnaviter » ac prorfùs boni* lateribus , in omnibus compota* 
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Prélat s'étoit déclaré contre fes nouveau* 
tés, il ne lu; trouva plus de mérite, & 
il le déchira de la manière la plus indi- 
gne, (i) 

HT^ Rob. Macqucreau , Recueil de la Madfon 
de Bourgogne, 110-iia. 128. 138. 139. Brafi 
feuty lîl. Hannon. fydera^ 31. 3 a. & Origines 
Hann. Cœnobior. 19. Val. Anàré 468. Spc- 
cul. Carmelitan. T. H. 933. 934. Gallia Cbrijl. 
T. III. col. 1 1 7. 1 18. & 1 35. Cofm. de Vtllicn , 
/, 801-804. 

tionibus in me declam nflfe : verùm id de Vîro tam etudito 
atque tntegro noa poflum adduci ut credam effe verura .... 
Monacho huic , ut videtur probo , raraeque indolis , vel pro 
tua humanitate , vel meâ caufâ , fiquid opus erit , commor 
dabis. 

(/) Epift. 661. , ad Chriftophorum , Epifi. BafiUtnfcm ; 
Libellus Epifcopi Berythenfis , mihi olim cogniti , non eft 
indo&us : fed nimiùm fapit Jura Pontificia ; *mo nomine 
nunc difpliciturum plerifque fcio : quanqnant praeterea jeju» 
nus eft de inelegans. Et ep. 164., ad Biatum Rhtnanum : 
Eft Régi à Confeflionibus Érifelotus quidam , priùs Carme-* 
lita , poftea Benedictinus ob miferam quamdam Abbatiolam , 
mox Suftraganeus Cameracenfis , Magifter Nofter Parifienfis, 
homo elatiûlmus , & virulentiflimus , & mihi infenûïfimus » 
is in nullâ compotatione non déclamât in Erafmum ; & ven-i 
tos habemus iratos , qui Portentum hoc hinc non auferant ; 
Princeps enim adhuc haeret in Utore , nec video unquam 
abiturum. Hic praelatus fuit Judoco Clitoveo, qui ad hoc 
munus fuerat accerfitus, 8cç. 



Antoine Alardï, 

DE Valenciennes , prit l'habit de 
Dominicain au couvent de cette ville 
vers Tan 1600., & y mourut le 1. fep- 
tembre 161$. La réputation qu'il s'çtoit 
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faite en prêchant dans les principales 
chaires du pays ? lui avoit mérité en 161 j. 
le titre de Prédicateur général. On a de 
ce Religieux: 

1. Les allumettes d'Amour du jardin déli- 
cieux de la Confrairie du Joint Refaire de la 
Vierge Marie avec divers miracles , &c. 
Valtncienncs, Jean Vervlict, 1617. il 0 - pp. 

587. 

2. La vie & les miracles du B. Louys 
Bertrand , de V Ordre des frères Prefcheurs , 
& fa Béatification par Paul V. , traduite en 
François de VEfpagnol du P. Baltaçar Jean 
Rocca. Tournay 9 Adr. Quinque, n°* 

85* Scriptores Ord. Prœd. IL 45a. 

gg 

Jean de Noewirelles, • 

AUtre Religieux de l'Ordre de S. 
Dominique , étoit natif de Flandre , 
& fut deux fois Prieur du couvent de 
Douai y où il mourut le 14. nôvembre 
1632., après avoir publié les 

AUions mémorables des Pérès Dominicains 9 
qui ont fieury aux Pays-Bas. Douay 9 Balt. 
Bellère, 1629. 1 2°- Traduit du P. Hyacinthe 
Chocquet. 

85* Scriptores Ord. Prad. IL 474. 



Digitized by 



45 



Jean Bout Hier y 

SIeur de Froit-Mont , dont on a eflro- 
pié le nom, en Fappellant Botcilkr, 
Bottelgier, &c. étoit François, fuivant quel- 
ques Auteurs , qui ne défignent pas autre- 
ment fa patrie : mais Va&re André le fait 
natif de la petite ville de Mortaignc en- 
tre Vahnciennes & Tournai , ce qui étant 
plus précis , paroit devoir être préfère ; 
outre que ceux qui l'ont cru François, 
n'ont apparemment jugé de fa nation que 
par le pofte qu'il remplit à Paris, où il 
fut Confeiller au Parlement. Son tefta- 
ment , qui fe trouve à la fin de l'Ouvrage 
dont on va parler, eft daté du 16. fep- 
tembre 1402. Il y ordonne » autant de 
» Mefles de Requiem , & chafeun jour une, 
» comme » il aura » vefeu d'ans : une 
» large Croix , fur chafeun bras de lacjuelle 
» ait une chandelle , & chafeune pefante 
» trois livres : & trente deux pauvres au- 
» tour de » fon » Image de cire en forme 
» d'Homme mort & nud du poids de 20. 
» livres .... faifans mémoire qu'en l'âge 
»de 32. ans viendrons au jugement de 
» Dieu, h Ces jnots femblent infinuer 
cu'il mourut à cet âge-là. Quoi qu'il en 
(oit , Boutiller fe fit une grande réputation 
par fa 
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Somme Rural , contenant la pratique de 
Court-Layc , &c. Abbeville, (probablement 
chez Jean du Pré & Pierre Girard , ) i486* 
fol. It. Paris , 1 49 1 . 4°- It. Ibid. Galliot 
du Pré y fol. It. fous ce tître : La 

Somme Rural du Droit Civil, & Canons de 
plufteurs Coufiutnes en plufieurs lieux & Cours, 
tant en Parlement comme dehors ; compilée 
par honorable homme Maiflre Jehan Boutiller, 
Confeiller du Roy nojlre Sire ; & augmentée 
des plus notables authorite^ des anciens Ju- 
rifconfultes , tirées des PandeHes. Lyon,Jacq< 
Arnollet , 15O3../0/. Les augmentations 
qu'on voit ici , font de Jean des Dégre[ , 
ou de Gradibus , Jurifconfulte , de qui Ton 
a auffi une Concordance de la Bible , une 
édition de la Chronique de S. Antonin , &c. 
It. fous ce tître : La Somme Rural , très 
utile en toutes Cours de Pratiques , Procès , 
& manières de Plaidoiries , félon le Droit Ci- 
vil & Canon , Couflumes , & Arrefls , corri<* 
gée & augmentée des autorité^ des Anciens* 
Paris , Philippe le Noir , 4°- fans date. It. 
Ibid. Jehan Petit, 1 5 1 1. fol. It. Ibid. Gai* 
liot du Pré, 1 537. fol. It. fous ce tître : 
Somme Rural, ou le grand CouJlUmier génè* 
ral de Praclique Civil & Canon ; compofée 
par M. Jean Bouteiller .... Reveu , corrigé 
fur V exemplaire Ms. , & illuflré de Commen- 
taires & Annotations enrichies de plufieurs 
Ordonnances Royaux , Arrefls des Cours Sou* 
veraines y fingulières Antiquité^ , & notables 
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Dècifions du Droit Romain 9 & autres Ob~ 
fervations 9 par Louis Charondas le Charon, 
Jurifconfulte Parijîen. Paris 9 Barth. Macê 9 &c+ 
1598. foL It. en 1603. 1608. 161 1. 1611* 
&c. It. Traduite en Flamand, (a) Delft, 
1483. fol. It. Brux. 1500. fol. It. Anvers, 
Nicolas de Grave, Qy) 1500* fol. It. Ibid. 
Ecard van Homborck 9 (c) 1503. fol. It. Ibid* 
1519. & 1542. & 1550. yî>/. On en at- 
tribue une édition à Denis Godefroy 9 qui 
n'eft peut-être autre chofe que fa Praxis 
Civilis ex antiquis & recentioribus Autoribus 
Germanis 9 I ta lis 9 Gallis 9 Hifpanis 9 Belgis 9 
& aliis y qui de Ptactica ex profeffo fcripfc- 
runt 9 collecta; Summariis 9 notis etiam in» 
terdum 9 au3a. Francof. 1591./0/. L'Ou* 
. vrage de Boutiller n'eft point un Recueil 
de Coutumes , comme le titre des der- 
nières éditions pourroit le faire croire ; 
c'eft la Pratique de la Jurifprudence Fran- 
çoife du tems de l'Auteur. Cujas Ta qua- 
lifié Optimus liber 9 & Denis Godefroi ne 
craint point d'avancer qu'il eft auflî né- 
ceffaire pour apprendre ce qui eft d'ufage, 
que le Code de Juftinien l'eft pour l'intel- 
ligence du Droit. Ce favant Jurifconfulte 

(a) Somme Ruyrael , fpreckende van alUn Rcchten, door 
Jan Bottelgier , ghecorrigeert by een experten PraHiryn , 
Advocaet in den hoghen Raet des Conincs van CafiiUen, 
Granaten , &c. te Mechelen refiderende. 

(b) By Clacs de Grave in *t jaer l$oo. den XX r IT, 
dach in Juni > in Onfer lïtver Vrouw Panu 

(c) By Eckert van Hombork > den XX. dtch in Ntvem- 
btr t 1503. 
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ajoute : Siquis rufiicitatem fapere .... arguât, 
quid 9 quœfo y refert, modb bene fapiat 9 mo- 
db legentem douât , tique plenijjimh fatif- 
faciat ? 

Quce tibi dant Codex, quce dantDlGESTA, 

quod Usus : 
Ruralis paucis kac tibi Su MM A dabit. 

Ce livre peut encore être d'ufage aujour- 
d'hui , ne fût-ce que pour entendre le 
langage de ce tems-là. . 

Qy 3 La Croix du Maine , 210. Du Verdier* 
Biblioth. 658. F ah André, 464. Simon, Bi- 
blioth. des /lut. de Droit , L 61. 1232. Projp, 
Marchand 9 Ditlian. L 144. 145. £? 209. 



Martin Huygens, 

RÉGENT dans l'Ecole Latine de Dor- 
drechty mort vers 1708. On a de lui : 
, P. Terentii Carthaginienjis Afri Comadiœ 
fex. Accedunt Martini Hugenii Index vo- 
cabulorum , 6* Phrajîum abfolutijjîmus y & 
Terentii Imitatio Plautina nunc primum édi- 
ta. Amfi. Van Lotten > 1 7 1 o. 1 2°- pp. 678. 
Cet Indice , & cette Imitation font des 
pièces utiles, & faites avec jugement. 

87* Voytz cette Edition. 
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Philippe Aerts 3 

NAtif de Gond 9 entra dans l'Ordre 
des FF. Prêcheurs au couvent de la 
même ville, & y fît fes vœux le 15. 
juillet 1604. Dépuis il paffa en Angle- 
terre , Se y demeura douze ans chez le 
fieur de Malt y Ambaffadeur de l'Àrdiiduc 
Albert auprès de Jacques I. Il y fit les 
fonctions ordinaires des Miflionaires , fans 
quitter l'habit de fon Ordre, & y prê- 
cha plufieurs fois en Anglois. De retour 
en Flandre , il fut fait Prieur à Ypres , &c 
enfuite Sous- Prieur à G and. Ce Pére 
mourut au village de Moerbeecky à deux 
lieues & demie de CaJ/il, le 24. juillet 
1637. & fut enterré dans fon couvent de 
Gand. Il a publié 

Tréfor fpirituel du Tiers- Ordre de S. Do- 
minique, tant pour ceux qui vivent en com- 
mun 9 que pour ceux qui veulent mener une 
vie pénitente dans leur particulier. Avec Vin- 
Jlitution , les progrès , les grâces > Us privi- 
lèges y la régie , & quelques hijloires de per- 
fonnes célèbres de cet Ordre. Le tout rafftm- 
bléy & traduit d'ouvrages en diverfis langues 
par le R. P. Philippe Aerts.... En Fla- 
mand, (a) Gand y Jean Kerchove y 1620. 
Tom. IV. D 

(a) GhttJUlicken Schat van de derde Ordc S. Domini- 
€tj foo wel vqqt die cloofierlyck , aU voor die in haerl'uder 
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Itr Ibid. Idem 9 1635. I2r °' PP* 1 44* 
Goth. It. Ibid. Maximil. Graet, 1663. 
pp. 166. Goth. 

(ET* Voy,lc titre de cet Ouvrage. De Jonghe* 
Bel g. Dominic. 89. Ce Pére s'eft trompé en 
difant que Phil. Aerts a été Prieur à tfprc$ 
après avoir été Sous • Prieur à Garid. 

byfondere huyfin in ootmoedige penitentic Uvtii wilbtn. In* 
houdende de inflellinghe » roortganck , gratien > privilégiai » 
regel ende eenige, hiftorien der wyt-vermaerde perfoonen van 
de felve.derde Ordre. By een vtrgadert , ende uyt ver* 
fchcydcn talen overgefiu 

Thomas Ottetf, 

MInistré Calviriifte à Satan* petite' 
ville du Duché de Jùliers , vit, la 
nuit du 16. au 27. feptembre 1688., une 
.femme en habit noir, avec une cpée, 
dont le pommeau étoit couché fur fa jolie 
gauche ; il apperçttt en même tems de* 
charbons allumés dans Pair , des vaifleaux 
fans voiles, & auantité d'autres chofes. 
S'étant éveillé, il le rappella ce qu'il avoit 
fongé , & ne douta nullement que ce ne 
ftiflent des vifions Prophétiques ; ce qui 
le confirma dans fa penfée , c'eft que vers 
le même tems quelques Luthériens avoient 
eu des révélations femblables à Lunebowg, 
& que le fieur Simon de Vries en avoit 
porté un jugement favorable dans fon 
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Traité hijlorique des démons , des fpectres , &c* 
Sur ce fondement Otten appliqua dépuis 
une partie de. fa vifion à la révolution ar- 
rivée en Angleterre Tari 1689. & le refte 
à rétabliflement de la nouvelle Jerufalem j 
aii régne de i'Antechrift y &c. Ceft ce 
qui a produit Fouvrage intitulé 2 

Vifion des chef es à vlhiï jufqu'à là fin 
du monde , révélées par le Seigneur à Vurt 
de fis plus indignes ferviteuri en Van 16*88* i 
publiée pour réveiller TEglife de Dieu , avec 
des réfiexioAs tant fur ladite vifion , qUe fur 
Us promeffes continues dans fit jointe parole^ 
& le teins de leur accomplifiemcfït. En Fla- 
mand. Ûtrecht y Antoine Schoiuin 9 
1693. pp. <3l. ou environ. V Auteur 
àfpiroit fans doute à un brévet de Vifîon- 
naite, quand il fit part de ces révçries 
aii public. 

87* P. Rabus, Loekzàaï vah Europe, NoVè 
& Dec. 1693; pi 535. 536. 

( à ) Een ge\igt y an de tockomendt dingen tôt dan de 
tinde vah de tfrereld ; vàn de HiEtLE vertoont aan een y an 
{yn onwaardigfit d'un dr en in 't jaer des Heeren 168S. Nu 
tut opwekkinge van Gods Kerke uitgegeven , en met aan* 
merkuigen , \oo wegens *t ge\igt , als in \yn H. Wotrd gt+ 
dane feloficn , en dir\élver tyd. 
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- Régnier Sixtinus, 

* 

F Ils de Nicolas Reniers , & de Wit^îa 
van Hettema > naquit à Leuvardt vers 
1543., & fît fes baffes-claffes partie dans 
cette ville , partie à Bolfweert ; l'exemple 
de Jean Sixtinus , fon grand oncle , qui 
étoit mort en Angleterre après s'être dis- 
tingué par fon habileté dans la Jurifpru- 
dence , & qui lui avoit laiffé un legs con- 
fidèrablé pour l'aider dans fes études , le 
détermina à la même profeffion ; pour 
s'en rendre capable , il fe fit infcrire dans 
l'Univerfité de Bourges , où enfeignoient 
alors les favans ProfefTeurs Baron , Dua- 
rein 9 Cujas y Doneau y & Baudouin > & 
ayant fini fon cours de Droit, il fe fit 
recevoir Dofteur à Orléans dans fa 2i e - 
année. Comme il s'étoit déclaré en fa- 
veur du Calvinifme , qui n'étoit point en- 
core fouffert dans fa patrie , il prit le 
parti de s'en aller, à Spire, oîi il s'exerça 
dans le barreau pendant trois ans. Au bout 
de ce tems , c. d. en 1 568. , il paffa à Mar- 
pourg y oii il fut pourvû d'une place de Pro- 
feffeur extraordinaire en Droit , & com- 
mença fes leçons le onze oftobre de cette 
année ; peu après on le fit Profeffeur or- 
dinaire; & en 1580. il fut nommé pajr 
les Princes Guillaume & Louis de Hefle m 
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pour remplir la première chaire de cette 
faculté , qui vaquoit par le départ de Fa- 
kntin Fôrfier % qui fut appellé cette année 
k l'Univerfité de ffeidelberg. Sixtinus fut 
encore Confeiiler au Confeil fouverain de 
HefTe. En 1591. ré venu d'une commit- 
fion qu'il avoit exécutée en Danemarc , 
en qualité d'Envoyé des Landgraves , il 
s'apperçut que quelques Théologiens de 
Marpourg ne s'accommpdoient point de 
certaines opinions qu'il fuivpit ; pour fe 
mettre à couvert de leurs attaques , il 
quitta l'Académie de Marpourg le 1 8. mai 
de la même année , & fe rendit à Franc- 
fort , oîi il exerça la charge de Syndic ou 
Confeiiler- Penfionaire de la ville. Mais 
en 1593. le Landgrave Maurice le rap- 
pella dans la HefTe , & le fît Confeiiler 
de fon Confeil privé. Cet epiploi le fixa ' 
pour le refle de fes jours à Cajfel, oh 
il mourut le onze mai 16x7. à l'âge de 
73. ans , laiffent après lui deux fils : 
Guillaume- Burchard , & Nicolas , tous 
deux Confeillers du Landgrave Maurice p 
& un troifième nommé Jean Sixtinus , 
Chanoine ( Proteftant ) de N. D. de JlaU 
btrjlat. Régnier Sixtinus avoit été Refteur 
de l'Univerfité de Marpourg en 1 5 80. On 
a de lui : 

I . Traclatus de Regalibus. Franco/. 1 6060 
il 0 * It. Ibid. 1617. 4°- It. Hanoviœ, 1657. 
It. Norimb. 1683. & 1693. il 0 - 
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l. Excgejîs Juris Canonici, Civilis, atqué 
Feudalis. Franco/. il 0 - 

87° Voyez le cataloguç de? Prof, en Droij 
de Marpourg à la tète du livre intitulé : Con* 
filiorurti , ftvc Kefpohforum Doâorum tS Prof. 
Facultatis Juridica in J{cad. Marpurgenfi ... . 
opèrâ Htrm. Vulttli ; Marpurgi Cattor. Paul, 
tgcnolphuu lôoô.fil. Freheri Theatrum, 10 14, 
1 o 1 5. ex Mss. Marpurgenfibuu Vallre André \ 
788. 789. " 

!.. . 

,- 1 f 1 

Gisbert van Ifendoorn , 

F Ilç de Guillaume van Ifendoorn > qui 
mourut le 3. mars 1603., & de -Mar- 
guhrite Barners , fille de Gisbert Barntrs 3 
bourguemaître de Zutphen 9 nâquit à Eede ; 
village du quartier de Vehiwe dans là 
Gueldre, le 3. décembre iéoi. Vers le 
commencement de mai 1607. fa mére le 
conduifit à- Harderwyck , oii il apprit les 
principes des langues Latine , Grecque , 
& Hébraïque ; après cela il fe fit rece- 
voir dans les écoles publiques de la même 
ville ; & fe mit d'abord fous là conduite 
de Hoeyncky qui lui expliqua la Logique 
de Pierre du Moulin , la Métaphyiique de 
Timpler, Homère , Pindare , Hénode , Ifo- 
ciatè , & Théognide ; il prit enfuite les 
leçons de Jean Ifaacius Pontanus fur la Phy- 
iique , la Métaphyfique , & la Sphère i 
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puis celles de Jacob Wernerus , Doâeur en 
Droit , fur la Morale & la Politique , & 
enfin relies $ Antoine Thyfius fur les lieux 
communs de Bucanus , (a) & fur le Pfeau- 
tier (Hébreu.^ En 16 1 6. après avoir vi- 
iité les Académies de Gropingue , de Fra- 
nequer , & de Leyde , il fe rendît à celle 
de Sedan , où il s'avança dans la Philofo-p 
phie fous Gautier Donaldjbn, fous Arthur 
Johnfion f & fous Jean Smith , dépuis Mi- 
niftre de Nimègue > qui avoit pris pour un 
tems la place de Johnfion ; pour l'Hébreu , 
il entendit N. Boucquillon f & pour la 
Théologie, André Melvinus , Daniel Tile- 
nus , Silèfien , qui faifoit dès lors entre- 
voir fon penchant pour l'Arminianifme , 
& Jacques Capptl, feigneur de Tilloy, Mi- 
nière, & Profefleur de PHiftoire Sacrée* 
Après un an & demi de féjour en cette 
ville , il parcourut les Pays-Bas Catho- 
lique , & une partie de la France , fur- 
tout du côté de la Loire , & vit à Sau- 
mur les Profeffeurs François Gomar, Fran- 
co Burgerfdicius 3 & Louis CappeL De 
là il s'arrêta deux ans à Paris , & y fît 
connoiflance avec plufieurs Profeffeurs de 
Philofophie : mais il s'attacha particuliè- 
rement à Jean-Cécile Frey , alors Doyen 
de la Faculté des Arts , & dépuis Doéteur 

D 4 

(*) Guillaume Bucanus, Théologien Calrintfte , vivoit 
•n 1602. On a de lui des Inftitutions Théologiques , autre? 
fois eftimeçs par ceux de fon parti. 
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en Médecine ; il étudia aulîl les Mathèma* 
tiques au collège Royal fous David de Sain- 
clair, & Jacques Martin, & s'étant fait re* 
cevoir Maître-ès-Arts dans la même Uni- 
verfité en 1610. , il parcourut la plupart 
des Académies de France qu'il n'avoit point 
encore vûes. Enfuite il s'embarqua à Mar- 
feille , on il revint après avoir été vifiter 
Carikagène & Alicante. De Marfeïlle il pafla 
en Italie, féjourna queioues fémaines à Gè- 
nes , vit les Univerfites de Pifc & de 
Siennes, & fe rendit à* Rome, où il s'ar- 
rêta un demi-an , & fuit témoin du cou- 
ronnement de Grégoire XV. Il retourna 
dans . cette ville au mois de mai 1 6 z 1 . , 
après avoir fait un tour à Naples ; de là 
il repartit pour la France , prénant fa 
route par Lorette , & par Bologne. Arrivé 
à Paris 9 il s'y appliqua à la Médecine, & 
prit les grades de Bachelier & de Licencié 
en cette Faculté. Il revint en Hollande 
l'an 1629. , & fe préfenta pour une chaire 
de Philofophie à Deventer ; elle lui fut 
refiifée, & donnée à David Scanderus ; on 
la lui offrit après la mort de celui-ci , 
vers le commencement de feptèmbre 1 63 1 
il la refufa à fon tour : mais cette pro- 
feffion étant encore venue à vaquer par ' 
le départ de Henri Reniers , il l'accepta le 
21. mars 1634., & fe tranfporta dans cette 
ville avec fa famille trois fémaines après. 
Il garda ce pofte jufqu'au 2. de feptèmbre 
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1647. cflt'd a ^ a prendre poflefîion de la 
première chaire de Philofophie à Harder- 
wyk, où l'on venoit d'ériger une Univer- 
fité. On Tavoit appelle a cet emploi le 
21. juillet précédent; il le remplit fort 
aflîdûment huit ans entiers , & tomba 
enfuite dans une maladie , qui , après l'a- 
voir fait fouffrir longtems , Fçmporta vers 
Tan 1657. (b) âgé de 54. ans ou environ. 
On a de lui divers Traités de Philofophie , 
qui ont été eftimés de fon tems. En voici 
la lifte : 

1. Effatorum Philojbphicorum Centurice 
duœ. Daventrice \ 1 6 3 3 . 1 2°- It. 1 642. 1 2°* 

2. ColUgii Philofophioi Daventrienjîs Pars 
I. y in qudExercitationes, ferè Logiez, XXIV. 

Davent. 163 6. I2°- Pars IL, in quâ 

Exercitationes Ethïcce xrm. lbid. 1638. 
8°- Cette 2 e partie a été réimprimée dé* 
puis fous le titre de Breviarium Etkicum. 

3. Compendium Logiez Peripatetiaz. Da- 
vent. 1640- I2°* 

4. Phyjîologia Peripatetica. Davent* 1642. 
4°- It. Augmentée de 900. queftions. Ibid» 

1643. 4°* ^ ^53. 4°* 

5. Effatorum Philofopkicorum , quitus pree- 
fertim explicantur PrœdicabiUa & Prœdica- 
menta , Centuria quinque. Datent. 1643. 
4°- Et dépuis avec des augmentations, 

(b) M. Foppens (p. 369.) dit qu'il mourut vers 1660. 
Il eft for que ce fut avant le 1. novembre 1658. & au 
plutôt en 1656. 
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6. Logica Peripatetica* Davent. 1645.4*? 
It. 1651. 4°- 

y. Ethica Peripatetica , in duos libros tri» 
buta y per fuccinctas tabulas 9 & quœfiiones 
plus zoo. y ex variorum Auctorum monumenr 
fis collecta digejla. Hardetvici y Joh. Toi* 
lius , Academue Typographus , 1659. 4°» 
pp. 390. Publié après la mort de l'Au- 
teur par Nicolas van Ifendoorn 9 fon fils, 
Gisbert en avoit déjà mis plus de la moi- 
tié fous preffe , avant de quitter Deventcr; 
il reprit l'ouvrage huit ans après , & eii 
publia encore quelques feuilles : mais la 
iftaladie, dont il mourut, l'ayant empêr 
ché de l'achever y Arnold Senguerd 9 Pro- 
feffeur à Amjlerdam , fe chargea de ce foin. 

8. Sermo Academicus 9 de NoHis 9 Amoris 9 
& Vini ufu & abufu. A la fuite du précé- 

J dent y pp. 1 2. Ce difeours que l'Auteur fît 
en fortant de Reftorat , roule fur cet an- 
cien diftique : 
Nox y & Amor y Vinumque nihil moderar 
bile fuadent : 
JUa pudore vacat : Liber 3 Amorque 9 
me tu. 

9. Logiez Peripatetica 9 per theoremata & 
quœfiiones controverfas 9 Sckolajlich tractât as. 
flardervici y Joh. Tollius y 1649.4 e * 

10. Mcdulla Phyjicte generalis, & Jpeciar 
fis. 1658. I2°* 

11. Jacques Revius a infère dans fon 
Davcntria illujtrata ( p. 6$$—Ç<)jy ) une 

■ 



Digitized 



GlSBERT VAN ISENDOORN. 59 

Lettre de Gisbcrt van Ifcndoorn , qui cqiv? 
tient un abrégé de fa vie* 

Vajtt cette lettre, & les Préliminaires 
dun.7. 

Arnold Wiqn 

É. 1 
Tqij fils S Ami Wion > Procureur flf- 
cal de Douai, où il nâquit le 15. mai 
1554. Il fit fes étudçs dans cette ville, 
aprè$ qupi i\ entra affez jeune dans l'Ordre 
de S. Benoit à Qudenburg près de Bruges , 
& y prononça les vœux folemnçls ; ayant 
demeuré quelques années dans cç nionaf- 
tère , il fe vit obliger d'en fortir pour fç 
dérober à la fureur de Thérèfie qui défo* 
lpit la Flandre , & qpi en vouloit furtout 
aux religieux. (<i) v II fe retira en Italie, 
où il fiit reçu dans P Abbaye de S. Benoit 
de Mantoue , de la congrégation du Mont- 
Caffin , autrement nommée de S u Jujline de 
Padoue. Il y mourut dans les premières 
années du aVïL fiéçle. Le P. Pojfevin , 
qui le connoiffoit, en parle çommé d'un 
homme laborieux , favant , & d'une vie 
fort exemplaire. Il a donné au public : 

1 • Lignum Viice , arnamentum & decus 
Ecclefo, in quinque Ubros divijum. In qui- 

(a) Le monaftère tiOuAcnhurg en particulier fouffrît 
beaucoup du tems de l'Abbé MeUhior Evtraerts , qui fut 
béni le 15. mars 1577., & qui mourut en 1581., de même 
<jue fous fon fucceffeur Jean Beurkr, 
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bus , totïus fanSijf. Religionis divi Benedicli 
initia ; viri dignitate , doctrind , fanctitau , 
ac principatu clan defcribuntur : & fruSus 
qui per eos S. R. E. accejferunt, fujijjîme ex- 
plicantur.... Acceffit dilucidatio , quomodo 
Principes Aujlriaci, originem ducant ex A ni- 
cid Romand familid 9 quet trot divi Benedictu 
Ad Philippum IL Hifpaniarum Regem poten- 
tifjimum. Venetiis 9 Georg. Angelerius 9 1595» 
4°- 1. vol. Pars I. pp. 471. fans les Pré- 
liminaires qui en font 232. non chiffrées. 
//• Pars. pp. 917. Le P. Wion avoit com- 
mencé cet ouvrage en Flandre , il Tache- 
va à Mantoue ; on y trouve : 

T. I. Une ample Dédicace à Philippe IL , 
fans date. 

De antiquijjimd & illujlriffimd Familid Ro+ 
mandj Anicid, Probd y Olybrid> Perleonid 9 
Frangipanid, Habsburgid, Aufirid : Tracta- 
tus. Le . P. Wion veut prouver ici que 
la Maifon d'Autriche defeend de la famille 
Anicimney de laquelle étoit S. Benoît ; 
ceux qui aiment les fables , trouveront là 
de quoi s'occuper; la Maifon d'Autriche 
n'a pas befoin d'être rélevée par de fem- 
blables chimères. 

Des vers Italiens , & Latins à la louange 
de Wion ; il y en a de Paul MalaJJîs* 
Moine de S u Jufiine > natif de Bruges. 

La Table des chapitres de la 1. Partie, 

Une Préface fur tout l'Ouvrage, 



Di 



♦ Arnôld Wion, ^ 6r 

Vient enfuite la i . Partie , qui com- 
prend en deux livres Phiftoire de S. JB*+ 
noity de fon Ordre, des différentes con- 
grégations dans lefquelles il s'eft partagé, 
de leurs Généraux, des hommes illuftres 
ou'elles ont produits , &c. On y voit 
C P a ë c 3 °7* ) k fameufe prophétie attri- 
buée à S. Malachie , & rejettée de tous 
les fa vans. Le P. Wion eft le prémier 
qui Tait publiée. D'habiles gens croyent 
que cette pièce fut écrite en 1 590. pendant 
le conclave de Grégoire XI F. par des par- 
tions du Cardinal Jérôme Simoncelli, que 
l'on déligna par ces mots : De antiquitate 
urbis, parce qu'il étoit à'Orviette, (en La- 
tin Urbs vêtus. ^ 

T. IL p. 1. Livre 3 e : Le Martyrologe 
de l'Ordre de S. Benoît 9 çpie le favant 
Pére Hugues Ménard a fait réimprimer en- 
richi de notes & d'obfervations fort am- 
ples : Parif. 1629. 8°* 

P. 433. Livre 4 e : Les Empereurs, 
Rois, Princes, &c. qui fe font fait Bé- 
nédiâins. 

P. 561. Livre 5 e : Qui traite des diffé- 
rentes Réformes de cet Ordre, & des 
grandes aftions des Papes , Evêques , Ab- 
bés, &c. qui en font fortis. On y voit 
que les Bénèdi£Hns ont converti des peu- 
ples Infidèles , confondu divers hérétiques, 
formé quantité d'établiffemens pieux ou 
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utiles , contribué au progrès des fcienées, 1 
&c. Le P. Wiori a manqué des fecours 
néceffaires pour réuflir dans une entre- 
prife aufli vafte que Celle-ci ; la mort l'a 
empêché de retoucher fon ouvrage, comme 
il en avoit le deffein. Il y en a une tra- 
duâion Italienne. Chârles Stengelius Va 
mis en Allemand : •mais il a fupprimé 
prefque tout ce qui regarde les Ecrivain* 
de FOrdre de S. Benoit. Cette verfion a 
été imprimée à Ausboutgi 1609. 4°* lté 
Ibid. 162 1. & 1707. 4°- 

2. Vita S. Gerardiy ï Vtnttâ familid de 
Sagredo y Martyris & Hungarorttm Apojloli^ 
notationibus illujlrata* Vinet. 1597. 4?' Ces 
notes font ellimées. 

». Ckronologia feptuaginta Interpretum cum 
vulgatçe tditionis Latiruz Bibliorum Chrono- 
grapkid eônciliatd ; adjunUum ejî Chroriicàri 
âb orbe condito ufque ad hœc tempora. Cet 
Ouvrage n'a pas été imprimé. L'Âuteiir 
concilioit la verfion dès Septante aVêc là 
Vulgate , en 1 dîfant que celle-ci parloit des 
générations naturelles , & celle-là des gé- 
nérations fpirituelles ; il croyoit avoir ap- 
pris ce dénouement par une lumière cé- 
lefte, plutôt que par l'étude ; c'eft ce 



fur que les fâvans n'aùroient pas goûté 
une pareille conciliation. 

(2. Le P. Wion avoit aufli raffemblé & 
revu toutes les œuvres de Platine, pour 
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câ donner une nouvelle édition-, qui n'a 
point paru. 

27" Les Prélimin. du n. \. Pojjevini Appar. 
éd. Colon. 1608. p.\i\. Bùzeltm Gallo-Flan- 
drta, p. 178. 179. Sandcri Script. Flandr. 24* 
& Fland. tlluftratœ, T. IL 333. ult. ed. VaL 
Andrô, 88.89. 



Robert le Canu, 

m 

F Ils d'un autre Robert ù Cariu, étoit ad- 
mis par autorité publique à tenir école 
de Marine à Hornc, & demeurait à Am~ 
Jlerdam hors la porte de Harlem vers 1 590., 
lorfqu'il publia le livre intitulé : 

Couru Introduction à l'intelligence des 
Fêtes d*Ifrael > ou Tables Chronologiques p 
dans le/quelles on peut voit combien de grandes 
évinces le monde a duré , * durera encore. 
En Flamand, (à) Cet ouvrage a été réim- 
primé plus correâement , avec des eftam- 
pes , &c. à Franequer 9 p&uf Jacques Hor* 
reus , 1693. il 0 - pp. 184. ou environ. 
L'Auteur prend dans l'Ecriture les jours 
pour des années , & partageant à fon gré 
celles qui fe font écoulées dépuis Adam 

(a) Kertc InUidingt der Fceften lyaêls, \ynde rtgtt 
tyd-kaarten , vraar in mtn \un mat hoe vecl groote jaren 
de wereld tefiaen hccft , tn nof ftaan \al $ door Robhert 

Robbertfi le Canu It. Nu weder voor dt liefhebbers 

gedruh, en y an vele Uttcr- en druk-feilen verbetert , met 
haar toebthoewide platcn* en tyd-kaarten» 
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juîqu'à Abraham > $ Abraham à /. C> tC 
de /• C. jufqu'à la fin du monde , il les 
proportionne en raifon de 8. 6* & 7. A 
ce calcul il joint des explications des types 
de l'Ancien Teftament , aflei reffemblantes 
à celles que les Cocceïens ont débitées 
dans le dernier fiécle. Son Traité eft 
précédé & fuivi de quelques pièces en 
vers , qui montrent que PAuteur n'étoit 
pas plus habile Poëte , que Théologien* 

85 = ° P. Rabu$) Boekzaal van Europe, Nov. 
€ti Dec. 1693. p. 53IJ--541. 



Adrien van Paets y Paetius, ou 

Patins, 

NÉ vers Tan 1630., fe donna dans fa 
jeunefle à l'étude de la Théologie , 
& de la Jurifprudence , & exerça au moins 
dès Tan 1656. la profeffion d'Avocat dans 
Rottrdam , qui étoit apparemment fa pa- 
trie ; il eut aufli dans cette ville le rang 
d'Echeviq , & la charge de Tréforier gé- 
néral de l'Amirauté pour le quartier de 
la Meufe. En 1673. les Etats-Généraux 
l'envoyèrent à la Cour d'Efpagne en qua- 
lité de leur Ambafladeur Extraordinaire , * 
& la manière, dont il conduifit cette né- 
gociation , dans la crife , où les progrès 
de la France avoient jetté fa patrie, donna 

une 
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line haute idée de fa capacité en ce genre à 
ïl eft mort le 8. oâobre 1685. , ayant à 
peine atteint fa 56 e année. Bayle nous le 
repréfente comme un hômme qui » con«* 
» cevoit les chofes fort heureuîement , » 
&c qui » les àpprofbndlffoit d'une manière 
h furprénante- Jamais , félon lui , homme* 
» ne raifonna plus fortement , ni ne don- 
» na un tour plus majeihjeux à ce qu'il 
» a voit à dirç. » Il étoit, dit toujours 
BayU , >> grand Théologien , grand Jurif- 
» confulte , grand Politique , & grand Phi- 
» lofophe. » Je n'apperçois dans ce que 
j'ai lu de Van Paets que des traces affez lé- 
gères de ces grandes qualités : mais Baylc 
a eu de puiffans motifs pour lés lui attri- 
buer ; Van Paets avoit fondé l'Ecole illuftrt 
de Roterdam pour lui & pour Juritu 9 &c 
il étoit zélé partifan de la Tolérance , dont 
Baylc avoit fait fa marotte* Nous avons 
de Van Paets : , 

f . Réponfe molefte de JV. N. 9 Réformé 
Hollandois 9 aux calomnies d'A. P. (Ale- 
xandre Petreïus ) S. R. 9 où il eft démon- 
tre qu'il n'eft pas perrhis d'employer la vio- 
lence contre les errans ^ précisément par ce 
qu'ils font dans V erreur 1 . En Flamand, (a) 

Tom. IV. E 

-, ... 

(«) Zedig andwoort van N, Gereformecrt Hollander 
ép de lafteringen van A. P. 5. R, > waar in bewe\en word 
dat de dwalende 9 ois \oianige , nUt firafbaar \jn deur vi* 
Urlyk gewttt* 
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2. Le [êle Arrien d'Alexandre Petfeïtts j 
ou Rèponfe de N. N. à CAvertiffement fari* 
quinaire d y A. P. En Flamand. (£) 1655. 

3". Remarques ejfentielles fur le libelle fé- 
diticux & pernicieux 9 qui a pour titre : Lé 
jour de prière ^ inutile. En Flamand, (c} 

1655. . f 

4. Lettre à Etienne de Courcelles. Datée 
de Roterdam le 18. mars 1656. En Latin. 
Dans les Prœjlantium ac eruditorum Viror. 
Epifiolœ. (Edit. de 1-704.- fol. p. S tfj.) Vari 
Paets fuivoit le parti des Remontrons, & 
il fe montre ici un Proteftant fort mitigé. 

y. Lettre à Chrétien Hart%oeker y fon cou- 
fin r de Roterdam le 21. mars 1659. En\ 
Latin. Ibid. p. $04. Cette lettre roulé 
fur les degrés de parenté qui fendent le 
mariage nul. 

6. Autre Lettre ait même, datée deMa^ 
drid le 4. juillet 1674. En Latin.' Ibid. 
p. $22. Van Paets y combat les erreurs- 
des Quakers. 

7. H. v. P. (Hadriani van Paets) ad 
B *** ( Peut-être Bayâum ) de nuperis An- 
glice motibus Epifiola , in quâ de diverforum 
à publied Religione circa Divina fontientium, 
dijjeritur toterantiâ. Roter od. Régner. Leers^ 
1685. 4°- It. en François : Lettre fur les 
derniers troubles £ Angleterre > où il ejl parle 

( b) AUxandri Petrei Arriaanfcher yver > of andwoorâ 
van iv. N. op de blotddorfiige Vcrmaningt van A. P. 

( c ) Grondige aanmtrckingen op het ftdit'uus en lartdvcr* 
thrfelyk libtl 9 gcintituUen : VruehtcloQ^n Biddag. 
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de la tolérance de ceux qui ne fuiveni pas 
la Religion dominante. Ibid. Idem > 1685; 

It. en Flamand. Ibid. Idem , 1685. 
i i°* U n'y a ni jufteffe > ni folidité dans les 
raifdnnemens de Van Paets ; & Panalyfe 
que Bayle a donnée de cette lettre + (</) 
fuffit pour en montrer là foibleffeé 

%jT Les Lettres nn. 4. 5. 6. Bayle , ubi inf.; 
& [es Lettres de Fédit. de uefmaifeaux , 71 /. 307: 
& T. IL 543. Cattetiburgb , Biblioth. Kemonfih 
114. 115. 

{d) Nouv. de ta Rep. des.Leït. 1685. p. 1081— 109*: 

, ■ * 

Henriette van Brp 

NÉE dans le XV. fiécle d'une famille 
noble & ancienne , originaire dit 
Brabant , mais établie en Hollande , (a) 
prit Thabit de Bénèdidine au Cloitre-des^ 
Dames , (f) monaftère fîtué dans uiï faux- 

El 

( a ) Elle porte dé feble , au fautoir componé de gueules 
& d'argent. 

( b ) Deux gentilshommes nommés Herman Ôc ThUrrï » 
8c plufieurs autres , bâtirent vers le commencement du XI. 
fiécle un monaftère de Tordre de 5, Benoit au lieu dit Oo/?- 
Jro*c près tfUtrecht, & le dédièrent à la Ste. Vierge & a 
5. Laurent. Cette maifon étoit d'abord pour des perfonnes 
de l'un & de l'autre fexe : mais en 1113. l'Abbé Ludolf 
fépara les fillesV & leur bâtit dans le même fonds un autre 
monaftère , au'ij appella Vrouwen-Clooftér , ou le Cloître des 
Dames. Celui-ci fut d'abord gouverné par des Prieures , & 
n'eut des Abbeflès aue vers la fin du XIV. fiécle , ou 
même dans le XV. Il fubfiftoit encore le 9. juillet 1583. 
fous la dernière Abbeffe Catherine van Ooftrum. Aujourd'hui 
ces deux maifons font tellement détruites , qu'à peine peut* 
on reconnaître l'endroit où elles ont' été* 
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boorg ftUtrecht 9 où l'on ne recevoit quë 
des filles de qualité. L'Abbefle Gertrude 
van Groeneftein étant morte le i . feptembre 
1503., Henriette fut élue dès le lende- 
main (c) pour lui fuccéden Elle fit du 
bien a cette maifon 9 & Ton fait en par- 
ticulier que ce fut elle qui fit bâtir le 
clocher de l'Eglife achevé le 7. décembre 
15 1^., & qu'elle rétablit en 1 536. le dor- 
toir du monaftère qui étoit tombé de vieil- 
leffe. Henriette gouverna fon Abbaye pen* 
dant 45.- ans entiers , & mourut le 26. 
décembre 1548. (</) Elle a laiffé une 
courte 

Chronique de l'Abbaye du Cloitré dei 
Dafiies. En Flamand. Publiée par Antôinc 
Matthœus dans fes Analecta veteris tzvi (Edit. 
de 1698. 8°- p. 141— iSz.) avec une conti- 
nuation, qui va jufqu'à Tan 1583. {Ibid. 
r8z~i8y. ) & qui pourroit bien être dé 
rAbbeffe Càthèrine van Oojlrum 9 qui fuc- 
cîédâ à Henriette van Efp. La Chronique 
commence à l'an 1139. , mais dès la i* 
page elle en eft à l'an 1496. Outre ce 
çiui regarde l'Abbaye qui en fait le fu- 
jet , on y trouve quelques particularités 
fur la guerre que Charles V. fit à ceux 
SUtrecht en faveur de PEvêqûfe Henri de 

(e) Ét non pas en r^oc. , comme' le dit VfinHtuJfcn* 
Hifi. Ecclef, T. IL p. 149. 

(d) M. Foppcns (f. 433. ) *'eft trompé en mettant fil 
mort en 1528. 
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JBavlère, fur celle qu'il livra à ceux de 
Gueldre après la mort de leur Duc 
Charles , &c. L'Editeur a accompagné cette 
chronique de quelques notes , & d'une 
Préface utile , mais écrite avec peu d'ordre. 

L'Abbeffe Henriette avoit un frère , nom- 
mé/**/* van Erp y dont elle parle fous l'ai» 

*539- 

OS 3 " Voyez fa Chronique, furtout pp. 145. 
169, 182—185. & la Préface ou Obfervatio 
fravia de Matthaus. 

Bernardin Surius* 

RÊcollet de la Province de la baffe- 
Allemagne , né à Ruremonde avant 
la fin du XVI. fiécle. Ce Pére exerça 
dans fa province les fondions de Prédi- 
cateur , de Maître des novices , & de 
Gardien de difïerens couvens. Ayant con- 
çû un ardent défir de voir les lieux conr 
facrés par la vie & la mort du Fils de 
Dieu, & pbtènu l'agrément de fes fupè- 
rieurs, il partit du couvent de Bootendael, 
à une lieue de Bruxelles , accompagné d'un 
frère lai , nommé Jacques Sinceliers, le 15. 
avril 1644., parcourut les villes de Paris, 
Lyon, Marfiille, Gènes, Milan 3 Bologne, 
Ajjlfe, & arriva kRome le 17. feptembre, 
ileux jours après Péle&ion ^Innocent X* 

E, 
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Enfuite il vit Gaëte y Naples 9 Meffine , 
Malte , côtoya les Ifles de Candie & dç 
Chypre, prit terre à Seide ou Sidon, &; 
fit loh entrée dans Jerufalem le i. Mai 1646. 
Peu après il fut honoré de la qualité de 
Çommiflaire de la Terre-Sainte , & de 
Préfident du faint Sépulcre. Ayant employé 
le refte de Tannée à vifiter les lieux feints, 
il repartit le 2. janvier 1647. , traverfa 
la me4iterranée , aborda à Livourne > pafla 
par Florence ^ Siennes 9 Rome , Ancojie > Ri- 
mini , Venife , & Munich , & fi.it de retour 
à Bruxelles le 30. juin de la même an- 
née 1647. s ? appliqua aufl^tôt à dreffer 
en Flamand une rélation de fon voyage , 
qu'il publia en François au mois de jan- 
vier 1665. Ce Pére étoit alors Jubilaire ; 
il mourut à Ruremonde le 3 . avril fuivant. 
,yoici le titre de fpn ouvrage : 

Le pieux Pèlerin > ou Voyage de Jerufa- 
fem 9 divife en 3. livres ': où font rap orties 
plujîeurs chofes très- mémorables ; ehfemblt 
quelques méditations fpirituelles convenables 
aux myjlhes de chaque lieu faint ; le tout 
après une injpeclion oculaire > recueilli par le 
R* P. Bernardin Surius. ... En Flamand, (a^ 
Brux. François Fqppens > 1649. 4°- fig. It. 

( a ) Den godtvruchtigen Pelgrim « ofte Jerufalemfchc Rcyfc 
in dry b oech.cn hcdeylt : waer in veel ghedenck-weerdighe ja~ 
len verhaelt wprden ; midtfgàdcrs eenighe ghccflclyckc betrach- 
iinghen , pnffende op de myfierien van ieder hcylighe plaetfei 
slies ooqnelyck berner ckt , ende by een vergadert door dçd 
E, P. Bernardinus Surius* 
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{Ud. 1653. 8°- It. 3 e édition enrichie de 
tailles-douces. Anvers, Dieudonni Verhulfi, 
1669. grand 8°- pp. 792. It. En François 5 
Bruoç. Franc. Foppens , 1665. 4°* Cette ré* 
Jation eft écrite avec beaucoup 'de ûacèrité, 

0^ Voy. cet Ouvrage , & Fop. 1 34. ( Ce 
Bibliothéquaire fe trompe, en faifant féjourner 
le P. Surius vl Jérufalçm pertdsnt quatre ans.) 



Jean Limns, oxxjohannes Uvi- 

neïus, 

F Ils DE Livi/f N.^ & dç Claire van der 
Beke 3 nâquit à Ttnremonde vers Tan 
1546. Mais il fe nomma ordinairement 
Gandenjis , parce qu'il étoit originaire de 
Gond y & qu'il fut d'abqrd élevé dans 
cette ville. Lorfqu'ii eut atteint l'âge con- 
venable • fon oncle maternel Livin van der 
Bcke , ou Lavinus Torrentiuï , l'envoya à 
Cologne pour y faire fes humanités. Zivi- 
neïus s'y étànt avancé confidèrablement 
dans les langues Grecque & Latine, vint 
pourfuivre fes études à Louvain, où il 
fit fon cqurs de Théologie ; & fût vers; 
Je même tems ppurvû d'un bénéfice hon- 
nête , que fon oncle lui proci^ra dans 
Liège, où il étoit alqrs Archidiacre. 
Ymeïus durant fon féjpur à Louvain, où i\ 
ftç>it ençore le 4^rnier mai 1575., fît fa 

£ 4 
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principale occupation des belles-lettres > 
îurtout de la leâiire de divers Auteurs 
Grecs tant facrés que profanes, dont il 
fe prépara £ donner des éditions , & il 
fe fia d'amitié avec des perfonnes animées 
du même goût , particulièrement avec 
Çuillaume Cantcrus , & avec le I> j^ndré 
Schott , Jéfuite. Il travailla avec le prér 
xnier à confronter & examiner quelques 
Mss. de la verfion de Septante , & leurs 
pbfervatiqns ferviçent à la partie Grecque 
dë la Polyglotte de Plantin. Il fit enfuite 
le voyage de Rome, apparemment dans 
I4 compagnie de fon oncle , qui s'y rendit 
plufîeurs fois pour les affaires du diôcçfe 
de Liège, & il profita de fon féjoiir en 
cette ville, pour y faire la connoiflance 
d'une partie des gens de mérite & de fa- 
Voir, qui s'y trôuvoient, & pour tirer 
des copiés ou des extraits de divers Mss! 
Grecs de la Bibliôthéque du Vatican, &ç 
de quelques autres. Les favans Cardinaux 
Guillaume Sirlèt , & Antoine Carafa, l'y a£ 
focièrent 1 à leur travail fur la Bible des 
Septante, qui parut en 1587. fous l'auto- 
rité de Sixte V. Cependant Torrent ius é- 
tant monté fyr le fiçge Çpifcopal $ Anvers ^ 
attira fon neveu chez lui , en lui procu- 
rant la place de Chantre &c Chanoine de 
fa Cathédrale. Livineïus y continua fes 
études ordinaires, jufqu'à ce qu'unçTapcH 
plexie l'enleva dans cette ville ïe i3.jan* 
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yier 1599. âgé feulement de ji. ans. On 
voit fon tombeau proche celui de fon on- 
cle , avec l'infcription fuivante : 

D. O. M. Joannes Livineïus Gandtnjîs 3 
Lavini TorrentI Aniverp. Epifcopi ex Jororç 
N. Canonicus & Cantor hyjus Ecclefi Qui, 
ht génère & eruditione 9 fie & tumulô proxi- 
mus avunculo y hic quiefeit. A G mets Pa- 
tribus illujlrandis , in quâ Unguâ valde ex- 
celluit y ï medio curfu abrevtus 9 atatis LU. , 
Ckrijli do. Io. XCÎX. Idib. Januar. 

Livineïus en mourant laiffa une biblio- 
thèque aflez confidèrable , que les PP. Jë- 
fuites achetèrent de fes héritiers à un 
prix modique. Les verfions qu'il a don- 
nées au public, montrent qu'il pofledoit 
parfaitement la langue Grecque ; & les 
notes, dont il les a accompagnées, prou* 
vent qu'il étoit bon critique : mais fon 
latin eft dur & rebutant. Nous avons 
de lui : 

1. D. Gregoriiy Nyffeni Antijlitis > liber 
de Vïrginitate , nunc primàm editus Grcecb 
& Latine 9 ex interpretaiione & cum notis 
Joannis Livineïi. Antv.Chrijloph. Plantinus , 
1574. 4°- Livineïus s'eft fervi pour cette 
édition d'un Ms. du Vatican , & d'un au^ 
tre que lui avoit prêté Arnold Birchnan, 
Imprimeur de Cologne. Ses notes , & une 
partie de fa yerfion ont paffé dans le re 7 
tueil des Œuvres de S. Grégoire de NyJ/è, 
publié par le P. Fronton du Duc à Paris L 



Digitized 



74 Jean Livineïus. 

<chez Nivelle, 1615 — 1618. \t. Ibid. JEgîd, 
Morellus 9 i6$S.fol. T. III, in fine p. i/— ip f 

1. D. Joannis Chryfojlomi 9 liber de Vir- 
ginitate, nunc primùm editus Gr&cl & La~ 
fini 9 ex interpretatione & cum notis Joannif 
Livineiu Antv. Ckrijïopk. Plantinus 9 1575» 
4°- It. dans le S. Chryfojlome du P. Fron- 
fon du Duc : Parif. Sebajt. Cramoify & Ant. 
Stephanus 9 162 1. fol. T. IV. 311 — 402* 
pour le texte & la verfion, & p*3o~ 37, 
in fine pouf les notes mêlées avec celles 
du nouvel éditeur. Valire Anjré date de 
1579. la 1. édition de cet ouvrage & du 
précédent; il fe trompe. 

^ . XII. Panegyrici veteres 9 ad antiquam 
qua editionem 9 quà feripturam 9 infinitis Uh> 
cis emendatiy aucli. Johannes Livineïus Bel- 
ga 9 Gandenjîs 9 recenfebat , ac notis illuftra- 
bat. Antv. Joan. More tus, 1 599. 8°* pp. 397. 
y compris les notes , qui commencent 3 
la p. 285. , & qui renferment beaucoup 
d'érudition. Livineïus ?dreffe cet ouvrage 
au favant Marc Velfer 8Augsbourg. 

4. B. Theodori Studi(a 9 Abbatis & Con~ 
feffbris 9 SermonfiS catechetici CXXXIV. in 
anni totius fijla 9 ejufdemque . Tellamentum 9 
de Grcecis Latini facH 9 ac nous illufirati 9 
a Joanne Livineïo Belgd 9 Canonico Antv'er- 
pienfi 9 nunc primîcm editi. Accefferunt Ho^ 
milice S. Eucherii 9 faljb haBenus Ëufebio Emif- 
feno attributee. Antv. Vidua & haredes Joan. 
Bellerl, i6qt. 12°- pp. 425. l-es notes %. 
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S. Théodore Studitt commencent p. 334. & 
fîniflent p. 371. Livineïus a publié ce Pérç 
fur un Ms. du Cardinal Sir Ut. 

5 . Andronicj. Jmp. CPolitani Difputatio 
çum Judais. Imprimée avec la verfion de 
JLivineïus dans le Supplément des Leçons 
antiques de Canijîus , publié par Pierre Ste- 
yart : Ingoljlad. typis Edefianis , 1 (5 1 6. '4°* 
p. 2.63—405. On difpute fi cette pièce eft 
d 9 Andronic Comnène , qui fut tué en 1 1 8 5 . : 
ou tfAndronic Paléologue , oui monta fur 
le trône en 1283. : ou enfin d'un Prince 
de la maifon des Contribues , qui portoit 
Suffi le nom ftAndronic , & qui vivoit 
yers Tan 1 3 17. 

La mort a eippêché Livineïus de publier 
(es Epitres dç S. Jean Chryfofiome , les Tra- 
gédies d'Euripide , Us Dipnofophijles d'Athé- 
née, & quelques autres ouvrages Grecs, 
qu'il avoit revus fur d'anciens exemplaires. 

VT^'L* n. ^.p. 345. Jac. Au g. Thuanus HifL 
lib. 122. in fine. Mirai Elogia Btlg. 162. 163. 
Davidis Lindani Teneramunda, lib. 3. cap. 8. 
p.lio. m. edit. 1708. /0A Sweertius, 444. 445. 
& Monum. fcpulcr. 64. 65. Val. André, 527. 
528. Oudin, UL 710. 

Pierre Helkmans 

ÉToit de Matines, oii il nâquit vers 
Tan 1680. Son pére Adrien Helle- 

mans , natif de la baroijie de Duffle entre 

k 

■ 
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Matines & Lire, étoit Avocat au GrandV 
Confeil des Pays-Bas , & avoit remporté 
la première place de Philofophie à Louvain 
en 1 670. Sa mére , N. van den Sandc , étoit 
fille d'un bourguemaître $ Anvers, & jpe-» 
tite-fille $ Antoine y an den Sandc « ne à 
Bergop^om, & député au nom de fes con^r 
citoyens Catholiques pour les affaires Ec- 
cléfiaftiques de cette ville en 1650. Pierre 
fit fes humanités chez les Jéfuites de Ma- 
tines , & entra dans leur Société , qu'il 
abandonna dans la fuite , quoi qu'avec des 
difficultés , après y avoir achevé fon cours 
de Théologie , & reçu l'ordre de Prêtrife. 
Rendu au fiécle , il s'attacha au Cardinal 
de Bouillon, dont il fut Confefleur durant 
le féjour de cette Eminence à Bergop^om; 
il étoit en même tems Aumônier du Prince 
4 y Auvergne ; & comme il avoit du talent 
pour le miniftère de la chaire, (qu'il avoit 
déjà exercé à Anvers & à Bruxelles , tant 
en François , qu'en Flamand , & même erç 
Latin , ) il alloit de tems en tems prêcher 
& confefler dans quelques endroits de la 
haronie de Brida, pour foûlager les Cu- 
rés de ces lieux. En 1708. le Nonce de 
Cologne le manda chez lui , & après l'a- 
voir foigneufement examiné , il lui confis 
le 3. feptembre de cette année l'adminif- 
tration d'une Cure de Delft , deffervie au* 
paravant par les PP. Jéfuites, alors fort 
brouillés avec les Etats de Hollande, HeU 
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tcmdhs trouva des obftacles , qui ne pu- 
rent être levés par une atteftation très- 
favorable qùe le Nonce lui donna le 16. no- 
vembre de la même année ; & tandis qu'il 
cherchoit de la proteâion pour les furmon- 
ter , il apprit que deux Récollets occu- 
poient la place cjùi lui avôit été deftinée. 
Il fallut donc qu'il fe contentât de celle de 
Vice-Pléban de S u GuduU de Bruxelles; 
qu'il obtint le 12. août 1709. Il crut paf- 
fer de cet emploi à celui dè Curé-Miflio- 
naire de Bergop^om , àuquèl il fut préfen- 
té le Onze juin tju* par la Princeffe 
Marie-Anne d'Aremberg, après la mort du 
P. Henri Sammels Récollet : mais les con- 
frères du. défunt fe maintinrent dans la 
pofleffion , où ils étoient dépuis 60. ans , 
de gouverner cette pafoiffe. HelUmani 
pafla quelque tems après en Italie , muni 
de lettres de recommandation de l'Elec- 
teur Palatin , (Jean-Guillaume,) feigneur 
de Bergop[om 9 & obtint à Rome une pré- 
bende de N. D. deW anima; il y fut auiîî 
Chapelain de FHôpital Germanique , & 
f on croit qu'il eft mort dans ce double 
emploi. Pendant le féjoùr qu'il fit dan£ 
cette grande ville , il employa une par- 
tie de fon loifir à polir des verres de lu- 
nettes , & d'autres inftfumens d'Optique ; 
te travail , qui lui apporta quelque pro- 
fit ^ donna lieu à un diftique, où un Je- 
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fuite, parlant de fa fortie de la Société^ 
difoit: 

Slipiits exivit , qui plurima vitra polivii. 
tfn autre réporidoit: 

Non cxivijjet 9 virtutem Ji polïijfet. 

Hellemahs pendafit fes brouïlleries atvec 
les PP. Récollets , fît paroitfe fous urf 
nom emprunté une pièce fort fatyrique , 
intitulée : 

Courte rélatioh d'uri différend qui s'ejï 
élevé au commencement de cette année y entre 
les Moines y & les Prêtres féculiers 9 dans Berg- 
opçom 9 au fujet de la Cure Catholique de 
Cette ville. Par Jacques Cat^y Licencié eii 
Droit. Maledicent illi , & tii benedices y 
Pf. io8. Qui facis judicium injuriam patien* 
tibus y Pf. 146. A Cologne , che^ Audifax 
van der Cappen 9 171 1. 4°- pp. 36. En 
Flamand, (a) Avec une dédicace au P. 
Gérard Tkybaut Récollet y autrefois Cha- 
pelain dans Bergopiom , datée de la Haye 
le 10. mai 171 1* Quand les Religieux 
que l'Auteur attaque, auroient eu le plus 
grand tort du monde , il eût dû fuivre la 
maxime de S .Paul: Quare non magis inju- 
riam accipitis? ou fe borner à défendre 
modeftement fa caufe , plutôt que de ré- 
fa) Cort vérhatl van een nicuw vcrfchil , in 9 t begin vari 
dit jaer , binncn Bcrehen op Zoom 9 om de Catholycke Pie- 
banye , tnjfchen de muniken ende de Wereltfche Prieficrs ; 
door Jacob Cat\ 9 Licenciât t in de rechten .... Tôt Kcultn, 
by Audifax vander Cappen , onder het uythangh-btrt van 
d<n H. F ranci feus. 



Digitized by 



Pierre Héllemans. 79 

téjouïr, comme il fit, les ennemis de l'E- 
glife , par un écrit auffi fcandaleux. Nouf 
tirons fur nos troupes , difoit dans un cas 
femblable le favant Pére Tournctnint. 

(ET" Mém. envoyé de Malines. 
é 4 1 11." ■ , 

Louis-Gérard de Renejfe, 

Tf7 Ils de Gérard-Frédéric de ReneJJe^ Capi- 
JT taine Hollandois , môrt au fiége d'Ofî 
tende le 10. août 1603., & àtElifabeth van 
Wycky nâquit le 1 1. mai 1 ^99. Ayant ache- . 
vé fon cours d'études , il fe cleftina aij minit 
tère , & fut appelle pour l'exercer à Maerfi 
fen 9 viHargé de la Province à'lftrecht> 
Tâge de 21. ans. La ville de Breda étant 
tombée au pouvoir des Etats-Généraux en 
1638., deReheJfe en fut fait Miniftre. Quel- 
que te ms- après, il propofa au Prince Henri- 
Frédéric d'Orange d'y ériger une Ecole 
illufire ; ce Prince y consentit , & éta- 
blit des fonds pour l'entretien des Profef- 
feurs. Le 16. feptembre 1646. l'ouver- 
ture de cette petite Académie fe fit avec 
folemnité en préfence de la Princeffe d'O- 
fange. De Reneffe fut choifi pour être le 
premier Re&eur du Collège de la ville, 
& pouf y profefTer la Théologie. En 1654. 
& 1655. ^ es Etats- Généraux remployè- 
rent à introduire la religion Prétendue Ré* 
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formée dans les Êglifes de la Mairie de 
fioifleduc 9 & de la Baronie de Brida 9 
comme auffi à dreffer des réglemèns tou- 
chant les. écoles . & les mariages. L'Uni- 
verfité à! Oxford lui donna le grade de 
Doéteur en Théoiôgie le 5. juillet 1657- 
B mourut le 19. février 1671. approchant 
de fa 73 e année. DcRcneJfc entendoit neuf 
langues différentes , & entrétenoit corref- 
pondance avec les plus célèbres Théolo- 
giens de fa religion tant en Angleterre & 
en France , que dans les Provinces-Ùniés. 
On a de lui : 

1. Huit Méditations fur VOraifon Domi- 
nicale. 1619. En Flamand; aiiifi que les 
quatre fui vans. 

2. Diverfes remarques fyr la révifion 
de la Bible de Ddrdrecht. De Rtruffe avoif 
été député en 1635. P ar * es Etats ^ e 
Province $Utrecht 3 > à la réquifition des 
Etats-Généraux, pour revoir cette Bible 
âvec d'autres Théologiens ; ce qui fut exé- 
cuté ; les Etats approuvèrent cette révi- 
fion , & voulurent qu'on la mît en ufage. 
Après fa mort les Etats de Hollande & 
de Weft-frife démandèrent fes obferyations 
à fes héritiers , & ils ordonnèrent îe 6. 
Décembre 1675. qu'elles feraient gardées 
dans leurs archives. 

3 . Huit Méditations fur la Providence de 
Dieu par raport à la vie & à là mort de 
r homme y pour prouver (fut le terme de Vurie 

& le 
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& le moment de C autre , ont été arrêtés de 
toute éternité 9 fans que r homme puiffe Us 
changer , les avancer y ou lès reculer. 1637. 

4. Quatre Méditations fur le tyariage. 
Pour prouver que cet état ejl auffi prédéfini 
& arrêté de Dieu. 1638. Il s'en eft fait deux 
autres éditions. 

5. Courte réfutation de la doctrine des Ca« 
eholiques-Romains. 1649. 

6. Apologetica Ecclejiarum Belgii Epijlola. 
Brcdœ, 165 1. 8°- 

y. La Jé{abcl fardée. 1654. Contré 
le luxe. 

8. Deux Traités touchant la charge , Cau* 
toritêj & le devoir des Anciens dans CEglife. 
1659 — 1664. 2. vol. En Flamand, de 
même que le précédent* 

9. Exercitâtio Theolôgica dè légitimo & 
iUtgitimo cultu beatce Virgmis Maria. 1 669* 

10. Un Traité fur le culte des Images * 
& des Reliques, contre le P. CorneilU 
Ha{art Jéfuite. En Flamand. De Reneffe a 
laifle en Ms. 

a. Apologia pro Reformaiis in & extra 
Galliam Ecclejiis contra Apoftafiam Principis 
Turennii. Il eut auffi le deflein de publie? 
un Recueil des Confeffions de foi de toutes 
les Eglifes Prétendues Reformées : mais 
il apprit qu'on l'avoit fait à Génhe. (d) 

fly Le Moréri de 1740* leur. Ri p. 76. 
Tom. IV. F 

(d) Corpus & Jyntagma ConfeJJîonuih fdeig àud ifi ai* 
vtrJU regn'u & nationibus , Ecclcfefrum nominc futrunt au*. 
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CHEVALIER , feigneur du San & de 
Pronnay > Gouverneur & fouveraiir 
bailli de la ville tfOppenhàm dans le Pa- 
latinat , ainfi que du territoire d'Ingelfieimj 
defeendoit d'une famille d'Artois, qui pot 
fédoit des biens confidèrables dans cette 
province , (a). & naquit à Arras vers Pan* 
1580. Son pére Pierre Routart > feigneur 
du San & de Pronnay y fut Echevin de 
cette ville en 1603. & mourut trois ans- 
après : fa ittére , Jeanne de CEflrée > étoit 
de Douai , & mourut en 16*3, Michel 

thentice éditai , in ceUberrimis conventibus exhibitm , publi- 
caque aucloritate comprobata. ; quibus annectitur in omnibus 
Chriftianœ. rtligionis articulis 9 Catholicus conftnfus , ex fen* 
tentiis Veterttm , qui Patres voc'antur , defumptus . . . . Edi- 
tio nova.»..., Genevx, fumptibus Pétri Chouct, 1654, 4* 
pp. 201. 255. 64. & 132. fans les Préliminaires. On peut 
voir ce qu'a obfervé fur ce Recueil l'illuftre Boffuet Hift % 
des Variât. Prcf, m II— 16. 

( a ) Il étoit arrière-peth-fils de Nicolas Routart , ( qui 
vivoit du tems de Philippe le Bon , $c de Charles le Har- 
di): petit-fils de Nicolas , chef du magiftrat de Bapaume : 
& petit-neveu de Matthieu Routart, Aide de chambre de 
Charles V, % qiû ayant fuivi ce Prince dans toutes fes ex- 
péditions , & dans (a retraite au monaftère de 5. Jufte * 
reçut de lui une penfion , & fut recommandé dans Ton 
Teftament au Roi Philippe IL , qui lur en fit une autre de 
2oç. fl. par lettres datées de Londres le 11. juin 1557. Rou- 
tart portoit écartelé : au 1. & 4. , d'azur, au lion d r or 
armé & Iampaffé de gueules , chargé au franc-canton d'une 
étoile à 5. rais d'or: au 2« & 3., d'argent, au cerf cou- 
rant de gueules; fur le tout, coupé de gueules & d'or, à 
3. coquines d'argent en fafee. 
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ayant àchevé fes premières études, s'ap- 
pliqua à la Jurisprudence , & prit à Louvaù* 
le grade de Licencié en Droit ; après 
quoi il employa quelques années à voya- 
ger en France , en Italie , & en Efpagne. 
Révenu dans les Pays-Bas vers 16 16. , le 
Confite Adrien de Nôyelie , dépuis Chef des 
Finances , l'attira à la Cour des Archiducs 
Albert & Ifabelle. Il y flit d'abord pour- 
vu de la charge de prémier officier de la 
Secretairie d'Etat. En 1623. PArchiducheffe 
Fenvoya auprès du Roy Philippe . IV. , 
muni de lettres tout écrites de fa main 
en date du 36. mai; Arrivé en Elpagne, 
le Roi Phonora de la charge de foh Se- 
crétaire en Caftille par lettres du 1. août, 
même année, avec 730. florins d'appoin- 
temens. Peu de tems après S. M., à la 
réquilition du Marquis de Spinola, le ren- 
voya dans les Pays-Bas, pour être fon 
Secrétaire. Ce grand Générai Pemploya 
en diverfes négociations , particulièrement 
durant le fiége de Brida , dont il lui fit 
dreffer la capitulation le 29. mai 1625. 
L'Infante ayant fait fon entrée dans cette 
ville , y figna lç 29. juin de la même an- 
née les patentes, par lefquelles elle le 
faifoit Secrétaire ordinaire de fon Confeil 
privé. En 1628. Spinola Pemmena avec 
lui à Madrid^ oii le Roi , pour recompen- 
fer fon zélé , le gratifia d'une penfion hon- 
nête par lettres datées du 29. août 1629. 
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84 Michel Routart. 
La même année il s'employa au Traité 
de paix d'Italie , conformément aux Inf* 
truâions que Spinola lui donna le 30. oc- 
tobre , & il fît divers voyages aux ordres 
de ce général dans le Piémont , le Mila- 
nez , le Montserrat , & le Mantouan. Le 
Roy, par lettres patentes de 16. janvier 
1630., le déclara fon Secrétaire pour les 
Lettres Italiennes dans le Duché de Milan. 
De fon côté l'Infante IfabclU lui offrit à 
fon choix les emplois de Gouverneur de 
Kaiferjlauter & d'Oppenkeim ; Routart , par 
le confeil de Spinola , choifit le dernier 
comme plus honorable , & les lettres lui 
en furent expédiées le 21. mai de cette 
année ; il continua de fervir Spinola au 
fiége de Cafal, dont ce grand capitaine , 
(déjà maître de la ville) auroit emporté 
la citadelle , fi la mort ne l'eût enlevé le 
25. feptembre fuivant; Routart lui ayant 
fermé les yeux , revint à Bruxelles y oh 
l'Infante lui fit une penfion de 600. florins 
par lettres du 7. novembre 1630. L'an* 
née fuivante il fervit le Marquis de Santa- 
Cru{ aflîègé dans Bruges. Le onze février 
1631. l'Infante lui accorda les émolumens 
des dépêches du Confeil-Privé , & ajoûta 
à cette mercéde la furvivance de la charge 
de Secrétaire pour fon fils ainé ; enfin le 
4. novembre 1633. e ^ e * e & Tréforier & 
Garde des Chartres du Comté d'Artois. 
Après la mort de cette Princeffe , Routart 
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pafla en Allemagne , & fe rendit aux en- 
virons de Nortlingue, pour informer le 
Cardinal-Infant , Gouverneur des Pays-Bas, 
de quelques fecrèts d'Etat, Çnfiji après avoir 
continue fes ferviçes fous ce Prince, & 
fous fes fucceffeurs , le Comte d'AjJurnar, 
le Marquis de Cafiel-Rodrigo , & l'Archiduc 
Lcopold , il mourut âgé d'environ 73. ans > 
à Bruxelles le 19. o&obre 1653. Il avoit 
époufé Anne-Marie Pybes deAdama, dont les 
Ancêtres s'étoient fignalés durant les trou- 
bles du XVI. fiécle par leur attachement h 
leur Souverain, & par les efforts qu'ils 
avoient faits pour lui conferver la Frife ; 
Michel Routart eut de ce mariage Richard 
qui fuit , & d'autres fils à qui le Roi donna 
des penfions Eccléfiaftiques. Il a laifle : 

I . Oculus Hifloriœ 9 Jîve rerum 9 temporum, 
Scriptorumque ah orbe condito ad nojlra tem- 
pora dejîgnatio. Lov. Phil. Dormalius , 1628. 
4°- It. Ibid. 1649. k R rux * Franc. Foppens, 
1659. PP- IZO - g ros caradère. Il ne 
faut pas avertir que cet ouvrage eft fort 
fupeiîficieL 

ce. Relation de la famille du furnom de 
Routart. Ms. in-fol. pp. 10. Datée de Bru- 
xelles le 14. o&obr. 1645, 

Tiré de cette Rélation qui nia été com- 
muniquée en original par M. le Comte de Cuy- 
pers , iSV d'Alfmghen , &c. , avec quelques addi- 
tions de ce dernier. Voyez FArt. fuivant. 

F 3 
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Richard Routart, • 

Ils aîné du précédent, &, comme 



Jl lui, feigneur $11 San & de Pronuay, 
fe rendit en Efpaghe vers Tan 1642. , & 
fut fait Secrétaire ordinaire du Confeil 
Privé de S. M. Catholique par lettres du 
2. février 1645. H parvint en 1668. à la 
charge de Confeiller & Commis aux Caufes 
fifcales du même Confeil , & fut enfin 
Lieutenant- Civil de la ville & du terri- 
toire de TenremQnde. On a de lui : 

La Mai/on & famille de Routart y , prouvée 
trls^noble paffé plus de db o . ans , & alliée 
aux principales familles du Pays-Bas , d y Ef 
pagne y &c. Brux. Jean Mommart , 1668. 
4°- pp. 88. fans les préliminaires , & uné 
differtation de 7. pages de fervandâ optimâ 
regiminis forma, qui eft du pére de FAu- 
teur , aiilS bien qu'un Avis , qu'on y lit 
(p. 4g — <T6\) toûchant la confervation des 
villes de Lille, Tournai, Bruxelles , & Bru- 

fentes, &c. 

Tiré des pièces marquées à V Article pré- 

cèdent. 
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David Cock , ou Kock 3 

NAtif d'Enckufe dans la Nord -Hol- 
lande , étQÏt Maître d'Ecole ordinaire 
à Arnhem dans le Duché de Gueldre , vers 
Je milieu du dernier fiécle. Il a publié 

j. Une Arithmétique en Flamand , Qa) 
dont il s'eft fait plufieurs éditions, entre 
autres : Amjl. 1661. n°* It. Ibid. 1671. 
1 1°* Nous avons L'Arithmétique de David 
Çock (FEnçkhuyfen , jamais par cy-devant 
plus fondamentalement, ny plus clairement 
repréfentée. Joinct une brieve & fondamen- 
tale injlruction tant du livre de conte à l'Ita- 
lienne 9 que des principales parties du fait 
de la Marchandife. Le tout traduicl de Fla- 
pien en Françoys fur V une des copies de la 
£ e édition 9 par ïfaac le Duc, Maitre cCEf 
cole Françoife en la trls~renommce ville de 
Dordreçht. En Amfierdam , che^ Henri Tjercks 
de VrieSj 1651. petit i/2-/2°- pp. 320. & 17, 
Le Tradu&eur le dit dans la Préface Fran- 
çois naturel ; fans cet avertiffement , on ne 
Veût pas crû. 

1. Inflruclion pour tenir regiflre à Hta* 
lien ne. En Flamand. Amjt. 1663. 4°- 
Jl y en a d'autres éditions. 

Préliminaires du ». 1. 

F 4 

Cyfir-honfl, door David Cock. 
Lichundc fâtktl van *f I^aUaans botçkkoudcn f 
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Henri JEger, ou Eger, ou Henrkus 
Kalkarienfis , ou de \Calcar s 

AInsi nommé , parce cp'il çtoit de Cal* 
car 9 ville du Duché de Clèves, où 
il nâquit en 1328., fît une partie de fes 
études à Paris > & y reçut le grade de Ba- 
chelier en Théologie ; après cela il en- 
feigna dans la même Univerfité , & fu{ 
pourvu d'un Canonicat de S. George à <7o- 
logne, d'un autre dans la Collégiale de 
S. Suibert à Kaifersyert. Mais au bout de 
quelque tems, défirant méner une vie plus 
parfaite , il abandonna ces bénéfices pour 
le faire Chartreux dans la maifon de 5 r < 
Barbe de Cologne , où il prononça les vœux 
lblemnels à l'âge de 38. ans. Environ 
vingt mois après , on le fît fupèrieur de 
la Chartreufe de Monnickhuyfen près &Arn- 
hem ; & ce fut là , qu'il fe chargea de la 
direction de Gérard le Grand, qui s'y étoit 
mis en retraite , & qui fut dépuis le fon- 
dateur des Clercs de la vie commune. A 
cinq ans de là, c. d. en 1373., ou envir- 
ron, on lui confia le foin de la nouvelle 
Chartreufe de Ruremonde, qu'il gouverna 
jufques vers l'an 1378., qu'il fut nommé 
Prieur de la maifon de Cologne; il rem- 
plit ce pofte l'efpace de fept ?ns , & fut 
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en même tems Vftiteur des Chartreufes 
de Picardie & d'Allemagne , emploi qu'il 
conferva pendant vingt ans , de même que 
celui de Commiflaire ou Délégué du S. 
Siège pour abfoudre des cas refervés au 
Souverain Pontife , & pour accorder des 
difpenfes néceflaires dans le tems que l'Eu- 
rope étoit déçhirée par un Schifme , qui 
avoit gagné quelques maifons de l'Ordre. 
Henri fignala fon zélé en vifitant çn une 
même année les Provinces qu'on vient de 
marquer , & même celle de France ; il 
3lla aufli faire la vifite des Chartreufes de 
Prague y & de Brinn en Moravie. Il fut pen- 
dant douze ans Prieur de la Chartreufe de 
Strasbourg , qui étoit alors fort pauvre , 
mais qui trouva des reffources dans la li- 
béralité des parens de Henri ; ce digne fu- 
pèrieur ne fe contenta pas d'édifier fes 
confrères par fa piété , & par fa tendrefle 
pour eux : il étendit fa charité au delà 
des bornes de fon cloître, & conduifit à 
la perfeâion Chrétienne un grand nombre 
de perfonnes de tout âge & de toute con- 
dition, à qui il adrefToit de fréquentes 
lettres. Il aflifta en qualité de Dénniteur 
à çinq Chapitres généraux , & il y haran- 
gua trois fois. Vers l'an 1397. il demain 
da d'être déchargé du Prieuré de Stras- 
bourg y & il fe retira à Cologne pour s'y 
livrer uniquement aux exercices de pié- 
té & d'humilité, A\i cçmmencement de 
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90 Henri de Calcar, 
Tan 1408. il fut attaqué d'une patalyfie> 
qui le conduifit au tombeau le zo. décem- 
bre de cette année , (a) oui étoit la 80 e 
de fon âge , & la 43 e depuis fa profe£ 
fion. Ce Religieux étoit Fort verfç pour 
fon tems dans les lettres Divines & hu- 
maines , très-intelligent dans la conduite 
des ames & des araires , & d'une dou? 
çeur qui charmoit tous ceux avec qui il 
^voit à traiter. Il mourut en réputation 
de fainteté ; & le P. Canijîus n'a pas fait 
difficulté de lui donner place dans fon mar- 
tyrologe Allemand. Nous avons de lui : 

1. Epijlola de rébus diyerjîs tra&ans. In 
fol. Il paroit que cette lettre a été im- 
primée. (Voyez Theod. Spi[elii Scriptores 
HUiothecar. arcanis reteclis , Aug. Fïndelic. 

2. Pfalurium B. Vîrginis , i5o. dicliones 
çontinens. Petreïus Ta infèré dans fa biblioth, 
Carthuf. p. /jj. /J4. Le P. de Calcar a, 
encore fait un autre opufcule fous le même 
titre. Les ouvrages fuivans n'ont pas vu 
le jour ; on les garde pour la plupart en 
Ms. à la Chartreufe de Cologne. 

a. Contemplatio quee dicitur Metrica Théo* 
pa. 

(3. Sermones Capieulares brèves. Cotté 
Oo. iC. 

(a) Et non pas en 1448.» comme le difent $wcertioj 9 
Vdcrt André, & M. Foppcns. 



> 



Digitized by 



Henri de Galca^.. *))t 

y. De holocaujlo quotidiano JpirOualis txcr* 
* • • 

fltll. 

5. S cala fpiritualis exercitii , per modum 
prationis. 

e. Collatio pro eligendo Priore. 

Ç. Liber exhortationis ad Petrum quendam^ 
Cartujùe Confluentina Religiqfum. 

y. Refponfio ad epijlolam Gerlaci 9 Prions^ 
Carthufiœ Confiuentinœ. 

ô. E%ercitatorium ad Monachos. 

i. Modus facicndi Collationes more Car- 

tjijiano. 

x. Epiflola varice ad diverfos. 
A. De ortu,ac progrejfu Ordinis Cartufienr 
fis. Cotté O. n. ie> 7 . 4°- It. dans la Bi- 
bliothèque de BâU , 4°- çotté K. It. che* 
tes Chartreux de Ruremonde. 
fi. Cantuagium de Afujicd, M>. L 
y. Loquagium de Rhetoricd, lib. L 
£. De continentiis & difiinclione fcienùor 

TUTTI. ' 

.- • 

fë* DorlandiCbron.Cartuf.L.F. c. 10. p. 125. 
Pfitrcii Biblioth. Car tuf. 131-134- Sweertius; 
331. Val. André, 356. Hartzheim , Biblioth. 
Colon. 117. ex Micbàëlis Morckens Cartufiogta- 
phiâ MM & Mss. Colon. Argentin. & va- 
riés libris editis. 

■ 
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Wyer-Guillaume Muys 

NAQUIT à Stunwyk dans l'Over-Yffel 
le 5. janvier 1681. de Jean Muys, 
Doâeur en Médecine , & de Marie Schul- 
ting, fille d'un bourguemaître de ce lieu. 
Ayant pris quelque teinture d'humanités 
dans fa patrie , il alla continuer tette étude 
pendant trois ans au collège de Kempen 
dans la même province. Enfuite il paffa 
deux ans à Vollenhove chez IJaac Muys, 
fon frère aîné , qui lui donna les principes 
de la Médecine , de la Géométrie , & de 
l'Algèbre. A l'âge de 16. ans, il entra 
dans PUniverfité de Lcyde , où il fit un 
cours de Philofophie fous Burchcr de Vol- 
der y & Wolferd Sengucrdius y & s'ayança 
en même tems dans la Médecine fous Go- 
defroi Bidloo y Frideric Dekkers , & Pierre 
Hotton. De Leyde il fe rendit à Utrecht, 
& y prit le bonnet de Dofteur en Méde- 
cine au mois d'Oâobre 1701, Retourné 
à Steenwyk , il s'y forma à la pratique de 
çet Art ï'efpace de trois ans , au bout de£ 
cuels il alla l'exercer à Arnhem, & il le 
nt avec un fuccès , qui le mit beaucoup 
plus à fon aife , qu'il n'avoit été jufqu'a- 
îors. En 1707. les Curateurs de l'Aca- 
démie' de Groningue lui offrirent la chaire 
4e Philofophie & de Mathématiques , qui 

1 
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Vaquoit par le départ du célèbre Jean Ber* 
noulli : mais les démêlés qui régnoient 
entre le magiftrat de cette ville & celui 
des Ommelandes , rendirent ces offres 
inutiles. Il réiïflit mieux du côté de l'A- 
cadèmie de Franequer , où il fut appelle 
dans le mois de mars 1709. pour rem- 
placer Bernard Fulltnius en qualité de Pro* 
feffeur des J\lathèmatiques* Il fit l'ouver- 
ture de fa profeflion le 13. août 171 1« 
par un difcours, où il montra combien 
ces fciences font propres à perfectionner 
l'efprit & le jugement. Le 4. novembre 
de Tannée fuivante on lui donna dans 
la même Univerfité une chaire de Méde- 
cine , qu'il quitta en 1720- pour celle de 
Chimie; enfin en 1726. il pafla à celle 
de Botanique , à laquelle eft attachée l'in- 
fpeftion du Jardin des Plantes. Outre ces 
diffèrens emplois M. Muys eut celui de 
Confeiller de la Maifon d'Orange , qui 
lui fournit des appointemens confidèrables 
pour toute fa vie , quoi qu'il ne fût man- 
dé qu'afTez rarement pour en exercer les 
fondions. Arrivé à l'âge de 62. ans, une 
maladie de quelques femaiiies l'enleva le 
19. avril 1744. Herman Venema 9 Profef- 
feur en Théologie , prononça fon oraifoa 
funèbre le 22. mai fuivant. M. Muys avoit 
été cinq fois Reâeur de PUniverfité de 
Franequer; Il étoit membre de la Société 

Royale des fciences de Berlin dépuis le 
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mois de fèptembrç 1709. Il a voit épônfé 
une démoifelle d'une bonne famille , nom'* 
mée Marguerite van Riiyven ; & il eut de 
ce mariage cinq enfans , dont quatre lui 
ont furvècu. Nous avons de lui : 

i f Oratio de ufu Mathefeos in perficiendm 
ingenio & judicio. Franeq. 1 7 1 1 . fol. J'ai 
parlé plus haut de ce difcours. 

% m Elementa Phyjîces , methodo Mathema- 
ticd demonjlrata ; quibtis accedunt Dijferta- 
iiones duce : prior , de cauffd foliditatis cor'» 
porum : pojlerior, de caujfd rejijlentix Flui- 
dorum. Atnft. Waesbergii, 171 1. 4°- L'Auteur 
fuit les principes de De/cartes : au refte 
ce n'eft ici que la moitié d'un Ouvrage* 
que fes occupations l'ont empêché aa- 
chever. 

3 . Oratio inauguralis de theorià ufu , aé* 
mue recfd illam excolendi ratione. Franeq» 
Franc. Halma, 1714. fol. Harangue qu'il 
prononça pour faire l'ouverture de fes le- 
çons de Médecine le 9. novembre 1713. II 
y relève l'importance des Mathématiques 
pour réiiffir dans la profeffion de Médecin* 

4. Diffirtatio , & obfervationes de Salis 
Ammoniaci praclaro ad febres intermittentes 
ufu. Franeq. Fr.Jtalma, 171 6. 4°* M. Muys 
prétend que le Sel Armoniac eft un fé- 
brifuge aulîi excellent que le Quinquina, 
dont il n'a pas les mauvais effets. 

j. Difputationes duœ> de materid luminis, 
feu ignis , coloris & lucis naturâ. Franeq* 
1711—22. 4°* 

» 
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é. Invejligatio fabricce 9 quce in partïbus 
kufculos componentibus exfiat , Dijfertatiâ 
prima. Lugd. Bat. 1741. 4°* L'Auteur 
s'en eft tenu à cette première Difler- 
tation, qui eft précédée d'une Préface a£ 
fez étendue, dont on a donné une tra- 
duction Françoife fous ce titre : Dijferta^ 
tion fur la perfection du monde corporel & 
intelligent > oit Von démontre en détail le 
merveilleux méchanifine 9 par lequel Dieu a 
voulu que les efpeceS des hommes , des ani- 
maux, & des plantes fi perpétuaffent pendant 
un tems déterminé. Von y réfute auffi U 
fyfthne des natures plafiiques , renouvelle pat 
Gudworthy (a) & quelques autres Auteurs 
modernes ; Von recherche les fins que, Dieu à 
tu en vue en créant te monde ; & enfin Von 
expofe les raifons jufqtVà préfent peu connues 
tant du Mal phyfique > que du Mal moral. 
Leyde , 1745. n 0# It. x c édit. revue & cor- 
rigée* Ibid. Cornet, de Pécher, 1750, n°« 
pp. 2^6. On fait cas de cet ouvrage* 
dont il y a auffi uné verfion Hollandoife 
imprimée à Amfierdam. en 1747. L'Auteur 
prétend trouver dans le monde un mal , 
qui eft contraire à fa perfection , & qui 
n'eft proprement ni phyfique ni moral. 

7. W. G. Muys Opufcula pofthuma , feu 
Scrmoncs academià de feleSis mater lis 3 & 

(a) Philofophe 6c Mathématicien Anglais, mort a Cam~ 
hidgt en 1688. , célèbre pat Ton Syftem inulltclud de 
Wnirtrs* 
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Dijjertatio de dijlinctionc mentis & corporisj; 
cum Hermanni Venema oratione funebri iri 
tjus memoriam ; edente /. H. GuL MuySj 
Wyeri Gulielmi F. Leovardice 9 1749. 4°* 
Outre les pièces énoncées à la fin de ce 
titre , on trouve ki quatre harangues , pro- 
noncées par l'Auteur en fortant de Redo- 
rât: la I. de immortalitate mentium huma- 
narum. La IL de fine quem Deus in hoc 
mundo ( conderido) kabuit. La III. de vir* 
tute feminali , quâ plantez & animalia generi 
Juo propagande fujjiciunt* La IV. de Jludio 
partium cum mofbo melancholico comparando é 
Et un Appendix de fubjlantid Mentis 3 qui 
termine le recueil* 

fiT* Vriemoet, Athen. Frif. 754-757. 



Bernard Sutholt* 

CEt ÀutEUR, qui appartient à mort 
fujet en qualité de Profeffeur à Har* 
derwyck , & à Leyde > nâquit à Hamm en 
Weftphalie , quelque peu avant la fin du 
XVI. fiécle , & fut élevé dans la Religion 
Calvinifte. Il étoit à Helmflat en 16 16., 
lorfqu'ayant lu les avantures de la Philo- 
fophie de Ramus, qui lui avoit d'abord 
plu, il fe jetta dans la feâe oppofée à 
celle de ce Novateur , & Commença par 
lire Arijiote , PLi„n , S. Thomas (TAquin , 

Scotj 
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Stot y Dominique de Soto 9 & Molina ; puis 
les anciens Jurifconfultes. Vers 1619. il 
prit le bonnet de Doâeur en Droit à Hei* 
dclbcrgy où il avoit été difciple du célèbre 
Bachovius ; & dépuis il vint à Lcyde 9 oii 
il renonça en fecret à la doârine de Calvin* 
Ce furent les écrits d'Ifaac Cafaubon> qui 
firent la prémière impreffion fur fbn efprit ; 
il pafla de cet écrivain aux Saints Pères $ 
& furtout à S. Augufiin , & goûta d'autant 
plus fa Cité de Dieu > qu'il avoit alors def- 
fein de publier un corps de Politique uni- 
verfelle tiré des anciens Jurifconfultes & 
qu'il trouvoit dans ce livre quantité de 
chofes rélatives au gouvernement & à la 
police de l'ancienne Rome. Il s'affermit 
dans la religion Catholique par la leâurë 
du traité de ce Pére de Hœnjibus, de fes 
fermons > & de fes Confeflions ; enfin il 
parcourut encore Laclanec, Tkéodoret, Gen- 
nadty Denis le Chartreux , la fomme de Si 
Thomas 9 & fa Chaîne d y or. Cependant 
p'ayant j>as découvert le parti qu'il avoit 
embrafle, il dévint à Leydè ProfefleW 
extraordinaire , puis ordinaire en Droit 
Civil ; & remplit cette fonâion pendant 2* 
ans , au bout defquels il voulut pafTer en 
Angleterre : mais lorfqu'il étoit fur le point 
d'exécuter cette réfohition , Pierre Cunceus^ 
fon patron, employa pour lui le crédit 
qu'il avoit auprès des Curateurs de l'Aca- 
démie de Harderwyck) qui le nommèrent 
Tôm.lr. G 



i)8 Bernaro Sutholt. 

à une chaire ordinaire de Droit Civil, & 
en même tems de Philofophie Pratique- 
Il fe mit alors à étudier plus férieufement 
que jamais les Controverses orthodoxes: 
la Parènéfe de Jean Barclai y les Politiques 
du P. Cont^en r la Confultation de LcJJius 9 
les Trois témoins de la vériti, Tertullien y 
Vincent de Lerins 9 & quelque chofe de 
Bellarmin, & de Bècan. Ces leâures fi- 
nies , il fe déclara hautement Catholique. 
Les Théologiens de Cologne le recomman- 
dèrent à l'Archevêque-Prince de Sak^bourg 
pour une chaire de Droit dans la nou- 
velle Académie que ce Prélat venoit d'é- 
riger ; elle lui fitt accordée avec des ap-^ 
pointemens confidèrables. Mais Sutholt 
s'y trouvant trop éloigne de fon pays , fe 
préfenta vers le commencement de l'an- 
née 1625. au Prince Wolfgang-Guillaume , 
Duc de Juliers , qui lui fit un accueil très-^ 
favorable , & le mit au rang de fes Con- 
feillers. J'ignore la fuite de fa vie. Il 
eû auteur des pièces fuivantes : 

r. Oratïo inauguralis de ratione inlerpre- 
tandiJuriS) & Philofophïœ aSivœ cum Juris 
fiudio conjunctione. Harderov. 1622. 4°- It. 
A la fuite du n. j. C'eft le difeours qu'il 
fit dans cette Univerfité , à l'ouverture de 
fa profeffion. 

2. Dijfertatio de Jurifdictione , mixto & 
mero ùnperio y quam nuper in illujlri & per* 
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yetuflâ Academid Heidelbergenjî , coram am- 
plijfîmojurifconfultorum cœtu 9 pro conftqucn- 
dis in utroquc jure funimis kônôribus & pri- 
vilegiis Doctàralibus publiée propughavit Bcrn- 
hard. Sûtholt Hamm. Weflphalus. Colon. Al- 
lobrogum> Offic. Fabrianà, 1614. n°* pp. 
179. It. avec l'ouvrage fuivant : 

3. Dijfertationes undeviginti 9 quitus uni- 
nrfum jus Injlitutionum ex principiis expli- 
catur y ed brevitate 9 ut injlar cdmpendii 9 eâ 
item perfpicuitatè 9 ut in locis obfcurioribus 
vice commentant ejfe pàflint. Accejjit ejufi 
dem Auctoris Traclatus de Jurifdictione. Amjté 
1622. 4°- It. Genevce, 1626. I2°- It. Edi- 
th fecunda (tertia) priore emendatior* Lugd± 
Bat. Offic.El^eviriorum 9 1633. 24°- pp. 50t. 
It. Marpurgiy 1644. I2 °' ^àitio ultima 
& corrëctijffîma. GieJJa ffaffbrum , Jofephus 
Dietericus Hampelius 9 1656. 1 8° ; pp. 551. 
&clbid.ldem 9 1663. i8°- (Titre rafraîchi.) 
It. Amji. 1656. & 1665. i8°- Ces Differ- 
tations ont été attaquées par un Ecrit in- 
titulé : Ernejli Friderici Schroteri nota & 
animadvtrjiones in Bernh. Sutholti Differtatio* 
nés XIX. Ienx 9 1655. i6°- & 1662. i6 b * 
Ce qui n'a pas empêché , que l'ouvrage 
de Sutholt ne fut très-eftimé; perfonne, 
au jugement de Huberus 9 n'ayant peut-être 
appliqué plus fenfément que lui la Philo- 
fophie à la Jurifprudence. Il y en a un 
abrège méthodique fous ce tître : Bernh. 
Sutholt Dijfertationes ad Injlituta 9 in Tabu- 

• G 2 



ioo Bernard Sutholt. 

las rtddâa à Pctro Pancratio Kraujfl Icnœ $ 
1656. & 1670. fol. It. Amfi. 1663. I2°- 

4. Bern. Sutholt JC. Caufa conjeclio, cur 9 
tjuratâ hartfi Calviniand, fidem Romano-Ca* 
tholicam fit nuper amplexus. Colon. Cornet, 
ab Egmondt y 1625. 8°- pp. 61. fans comp-' 
ter la Préface , oîi l'Auteur rend compte 
de fon abjuration. Le doâe Barthold Ni- 
hufius y qui s'étoit aufïî fait depuis peu Ca- 
tholique à Cologne 9 > félicita Sutholt par une 
pièce dePoëfie, qu'il lui adreffa le 1. août 
1625., & qui fe trouve à là fuite de celle 
dont je parle* 

Çp Voy. la dédie, du n. 1. Cùnat epp. 1 37-- 
141. édita à Eurmànno p. aïo. fis? [eqq. UÎric* 
Huberus Eunom. Rom. tait. 1724.^.241. Hartz- 
heim , Bibliotb. Colon. 33. & 329. 

■ ■ ' 1 H ■ 1 \ ■ 'I 

Matthias Salen (a) 

ÉToiT d ? uiie bonne famille de Dor- 
drecht y (J>) defeendue de Marie Balen, 
qui de concert avec fon mari Matthias Aal- 
berts fonda en 15 57. l'hôpital des Orphè* 
lins à Gorcom. Celui , dont nous parlons f 
naquit à Dordrecht le 1. oâbbre 16 II» de 

( a ) Et non pas Matthieu tan BaUn , comme l'appelle 
M. Foppens, p. 865. 

( b ) Elle porte d'argent , à deux bourdons de pèlerins 
d'azur pafies en fautoir , accompagnés de trois rofes de 
gueules, feuillées de finople, une en chef, & deux tux 
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Jean Balçn , & d'Elifabeth van Bokflaal fa 
première femme , qui étoit d'une famille 
çonfiderable de G and , & qui mourut le 
I. février 1620. U fe maria trois fois : i°- 
le 1.9. juin 163 2. , avçcChriJline van den Tak 9 
morte le 18. oâobre 1642,, & dont il eut 
un fils & deux filles. 2^ le 17. avril 1644. > 
avec Martine Savary 9 qui mourut le 30. 
oâobre 1.652. après lui avoir donné un 
fils & trois filles. 3°- le 21. décembre 
1653.9 avec EUf abêtit van Rynbcrk , dont 
il n'eut point d'enfans. Matthias Balen 
fe rendit habile dans fa langue maternelle , 
& s'occupa à faire des vers , qui furent 
fort goûtés ; mais fa principale étude fut 
celle des Antiquités & de FHiftoire de 
Dordrecht ùl patrie ; il ne négligea rien 
pour y réuffir , & l'on peut même dire 
qu'il fe donna des peines infinies pour fe 
mettre au fait de tout ce qui la regarde. 
Pour lui en faciliter la connoiffance, le 
Magiftrat lui donna un libre accès aux * 
Archives de la ville ; le frvut de fes rer 
cherches a paru fous ce titre : 

Defiription de la ville de Dordrecht 9 con* 
tenant fin origine 9 fes accroiffemens , & fin 
.état préfent ; de même que fes privilèges, & 
les généalogies de quelques-unes de fis prin* 
cipales familles; avec quelques figures en taille- 
douce. En Flamand. Ce) Dordrecht, Simon 

G 3 

(c) Ecfchryyinfe der fiad Dordrecht, verveuende haar 
bçgin, ophomfi, toeneming, en ver dere fiant : opge\ocht> in 
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onder de Linde > 1677. 4°* pp. 13 58* d'un 
caraftère affez menu. L'Auteur , fans fe 
jetter dans des matières étrangères, a ren- 
fermé ici tout ce qu'on peut délirer dans 
la defeription d'une ville. On ne trou- 
vera peut-être dans aucun ouvrage de cettç 
nature une fi prodigieufe quantité de dé- 
tails , & il en eft affûrément très-peu qui 
pyent été faits avec autant de foin. Les 
titres faftueux , qu'on lit à la tête de$ 
jlefcriptions des autres villes de Hollande, 
ne doivent pas en impofer j elles font là 
plûpart fort fuperficielles , & fort peu 
iexa&es. Ce qui manque à celler-ci, c'eft 
une table , qui en rendrpit l'ufage beau- 
coup plus commode. L'Auteur dédie fon 
ouvrage à la Régence de Dordrecht par 
une lettre datée de çette ville le 24. juin 
j 677. On voit fon portrait entre les page? 
202. &c 203. S. v. Hopgji. pinxlu Ram* 
d. Hoog. fculp. 

W La Dédicace de cet ouvrage , & les pp. 
*347- I355-I357-' Le Moréri dé 1740. B. 38; 

1 » * 
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Corneille van Baerfdorp* 

Hevàlier , iffu d'une branche de l'an- 
Vp> cienne & illufire famille de Borjfele, (a) 
naquit au village de Baerfdorp , qui donne 
fon 110m à cette branche , & qui eft de la 
dépendance de Ter Goes en Zélande. 5'étant 
rendu habile dans la Médecine , Charles- 
Quint voulut lavoir pour fon prémier 
Médecin; (J>) il le fut aufîî de l'Impéra- 
trice Elionore fon époufe , & de la Reine 
ffarie fa fœur. Baerfdorp étoit en même tems 
Confeiller & Chambellan de TEmpereur. 
Il mourut à Bruges le 24, novembre 1 565. 9 
fk fut inhumé dans la Cathédrale , oîi Ton 
voit fon tombeau , qui çft une pierre 
bleue , autrefois garnie de cuivre , avec 
cette infcription : 

Cy giji Meflire Çornille de Baerfdorp 9 
Chevalier 9 en fon vivant Confeiller & Archi- 
Médecin de feu Empereur Charles V. 9 Çr de 
Madame Léonore y Reyne de France , & de 
Marie, Reyne de Hongrie , qui mourut le 24. 

G 4 

(a) Le prémier feigneur de Baerfdorp fut JTolfard de 
PorffeU, fils de JTolfard IX. , en 1131. Ses defeendans 
prirent le nom de Éaerfdorp , & quittèrent celui de Borf- 
feU. 

( b ) Cette place avolt été remplie auparavant par le Doc- 
teur Nicolas ; qui étoit aufli Chevalier , & natif de Flo<* 
rennes , petite ville de l'Entre-Sambre-ôc-Meufe dans le Pays 
de Liège. (Hub. Thomas Leod., df TunçrW & Eburon* 



I04 Corneille van Baersdorp. 

novembre en l'an i56S. Et Dame Anne de. 
Mojjchtroen > fa compagne y laquelle trefpaffa 
le On a de lui : 

i. Methodus uniyerfae artis Mcdicœ } for- 
mulis exprej/a ex Galeni traditionibus , qud 
feopi omnes curançibus neceffaiii demonjtran* 
fur 9 in quinque partes dijfecla. B rugis > ffu* 
bertus Crocus 9 1538. fol. 

x. Cçnjilium de Arthritide. Dans le re? 
cueil de Henri Çaret , intitulé : De Arthfi- 
tidis prafervqtione & curatione .... Conjîlia^ 
jFrancof. Joh. Wechtlus, 1592. 8°- 

Sweertim, 181. 182. Val. André, 143. 
$mallegang 9 Cronyk van Zeeland , 399. 40b. 
Fop. 193. 



' Paul Bauîdri Alberville , 

NAQUIT en 1639. * Rouen de Paul 
Bauldri, & d*Anne Masure; fon pére ? 
qui étoit fort riche , le fit élever avec foin ; 
il étudia les humanités à Qitivilly 9 village 
près de Rouen, oh les Prétendus-Réfor- 
més de cette ville avoient leur temple & 
un collège. De là on l'envoya à Saumur, 
oîi il étudia le Grec & le Latin fous Tan- 
neguy le Febvre % à qui il s'attacha particu- 
iièrement, (a) l'Hébreu fous Louis & Jacques 

(a) Le Ftbvrs lui a dédié en 1666. fon Journal du Jour» 
nal , ou Cenfurc de la Ctnfurt > petite pièce où ij répon- 
dent à la critique que M. Gallois avoit faite de la i. par* 
tie de fe$ Lettres Latines dans fon Journal des Savons. 
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Capptl , & la Théologie fous le même 
Louis Cappel, Moyfe Amyrauld , & Jofui 
de la Place. Son cours fini , il paffa en 
Angleterre , & demeura plusieurs années 
à Oxford y où il examina les manuferits 
de la Bibliothèque de PUniverfité ; il vit 
dans ce Royaume le Marquis de Ruvigny, 
Ambafladeur de France y de qui il fe fit 
aimer , ainfi que de Henri Jufiel , Biblio-» 
thèquaire du Roi , & de Jean Fell, Evêque 
d'Oxford. Il y avoit alors un Miniftxe 
de l'Eglifè Françoife de cette ville , qui 
ayant négligé les voyes ordinaires de la 
vocation , en avoit reçu une du Roi même ; 
cette intrufion (£) le rendoit odieux à fou 
troupeau , & auroit pu occafionner de vior 
lentes querelles, fi Bauldri n'eût trouvé 
le fecret de les prévenir tout aun coup ; 
il obligea ce Miniftre de fe défifter de 
fes pretenfions , moyennant trois mille li* 
vres, qu'il lui donna de fon propre bien. 
Après avoir fait deux voyages en Angle- 
terre , il retourna dans fa patrie , fe livra 
entièrement à Fétude , & fe fit une riche 
Bibliothèque. Il avoit amené avec lui 
d'Angleterre un Arabe , qu'il entretint pen- 
dant un an , pour lui apprendre la langue 
de fon pays. Il lia une amitié particu- 
lière avec le célèbre Emeri Bigot, & en» 

j[ b ) S j toutefois les Proteftans dévoient alnft qualifier ce 
flui s'étoit fait par l'autorité d'un ftai * qu'ils regardoien^ 
$orome -Chef de TEglifé Anglicane* 
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Paui. Bauldri. 



jtretint commerce de lettres avec quantité 
4'autres Savans. En 1682. il époufa à 
Rouen Madeleine B a/nage 9 fille de Henri 
Bafnage du Franauenoi 9 habile. JurifçQnfulte, 
& Avpcat, pere de Henri & de Jacques 



4ant les affaires des Prétendus-Réformés 
étant alors fur leur déclin en France , 
Bauldri réfoUit de fe réfugier en Angle- 
terre : mais les amis , qu'il avoit en Hoir 
lande, l'y appellèrent, en portant le Mar 
giftrat diUtrecht à lui prèfenter le titre de 
Profeffeur Extraordinaire en Hiftoire Ec- 
pléfiaftique , ce qui fut arrêté le 4. mai 
1685. On n'a voit pas en vue qu'il exer- 
çât cet emploi ; on vouloit feulement lui 
fournir un prétexte pour fortir de France 
avec fes effets , & ce fut Everard van Weede 9 
feigneur à&Dyckveld, qui effeâua la chofe : 
mais on en eut le vent en France ; & M, 
de Harlai 9 Archevêque de Paris, qui con?* 
noifToit Bauldri , après avoir tâché inutile- 
ment de le ramener à l'Eglife, obtint de 
Louis XIV. un ordre d'empêcher fa fortie du 
Royaume. L'Edit de Nantes ayant été ré- 
voqué le 18. oâobre de h n*ême année, 
Bauldri fe retira en Hollande , déguifé en 
valet , à la fuite d'un Capitaine à qui il 
avoit donné 500. florins pour mafquer fa re? 
traite. Sa femme , fon fils , & fa fille , enr 
fore enfans, le fuivirent dans le même mois; 
il rçcpuvra aufli fa {iibliothçque 7 que l'un 




dont je parlerai ailleurs. Cepen- 



Di 
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4e$ Bafnagts emporta avec la tienne. Ar^ 
rivé à Utrecht 9 il porta neuf ans le titre 
de Profeffeur Extraordinaire de l'Hifioire 
Eccléfiaftique ; on Pen fît Profeffeur Or- 
dinaire le onze mars 1695. Quatre ans 
après, les Etats diUtreçht s'employèrent 
avec beaucoup de zélé pour lui faire ob- 
tenir par le Traite de Ryfwick la réfuta- 
tion de fes biens : mais ils ne purent 
fien gagner. Bauldri mourut à Utrecht 
chargé d'infirmités le 16. février 1706. , 
âgé de 66. ans. Il a mis au jour : 

I. Lucii Gzcilii Fitmiani Laclantii 9 d$ 
mortibus Ptrfecutorum. Cum notis 
Saluai 9 Tuttltnfis 9 qui primus ex veuri cq- 
4'uc Ms. bibliothecœ Colbertina vulgavit. Edi* 
tio Jecunda. Acçejferunt Gisberti Cuperi 9 
Joannis Columbi 9 Thomœ Spark > Nicolai 
Toinardi 9 Joannis Gcorgii Gravii , Thoma 
Gale y Etiez Boherclli 9 aliorumque aninyidver* 
jîones 9 - tant haSenus édita 9 quant inedita. 
Recenfuit 9 fuis auxit 9 cum verjionibus con» 
tulit Parus Bauldri. Addita Henrici Dod» 
yelli Differtatio de Ripa ftrigd , & Theodo- 
rici Ruinât di Prcefatio ad Acla Martyrum j 
cum Indicibus neçejjariis. TraJ, ad Rhenum ^ 
Franc. Halma 9 1692, 8°- pp, 304. & 464* 
La i. partie de ce Recueil contient le 
texte du livre de Laclance 9 avec les notes» 
fdu nouvel Editeur , & quelques autres 
qu'il diftingue par les noms de ceux , à 
qvii çlles appartiennent : les remarques de 
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Balu^i y Cuyptr 9 Columbus > & Toinard font 
dans la n. partie. La Diflertation de Dod* 
well , de Ripa ftrigd, eft un fujet fi fec, 
qu'il ne méritoit guères d'entrer dans cetté 
Edition : mais on a bien fait d'y infèrer 
la Préface du P. Ruinard, qui bat en ruine 
une autre Diflertation de cet Anglois de 
paucitau Martyrum. Pour révenir aux notes 
de Bauldri , elles renferment beaucoup 
d'érudition ; il y juftifie plus d'une fois 
fon Auteur contre les vaines critiques de 
Jacques Tollius ; il admet l'arrivée de S. 
Pierre à Rome , atteftée ici par LaSance , 
(outre tant d'autres autorités,) & contef* 
tée fi peu judicieufement par la plupart 
des Proteftans ; il attaque , mais très-foible- 
ment , l'explication que M. Bojfuet a donnée 
du nombre fatal de dc. lxvi. dans l'Apo-r 
calypfe. (c) Tout ce que renferme l'édi- 
tion de Bauldri, a paffë dans le IL volume 
de celle que l'Abbé Lenglet du Frefnoy a 
donnée de toutes les Œuvres de Lactance. 
Lut a. Parif.Joan. de Bure, 1748. 4°* 2. vol. 

2. Réflexions critiques fur le chap. XXXIII. 
ty. 3. du livre de Job 3 de la verjîon de Ge- 

( c ) Sans me rendre garant de cette explication , qui 
confifte dans les mots DIoCLis aVcVstVs , il me fémble 
ou'elle peut fe foûtenir contre la critique de Bauldri. M. 
de Meaux , dit-il , a réuni deux chofes , qui ne doivent 
point fe trouver enfemble : le nom de Diodes , perfonne 
privée , & le titre tfAugufte , qui n'appartient qu'à l'Em- 
pereur.' On peut lui répondre que Diodes Augufius éjuj* 
vaut à Diodetianus , comme un roturier annobli e(l la même 
s çhofe qu'un Gentilhomme. 
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hlve. Dans YHifl. des ouvrag. des Savani 
par Bafnagc de Bauval , Août , 1696. art. 6# 

3. Lettre fur le même fujet. Ibid. Juillet, 
1697. art. 5. 

4. DiJJertatio epiflolaris in duo Novi Tef> 
tamenti loca , (1. Tjm. III. 16. & Joh. XIX* 
14. ) i riro docto & celebri ad Auclorem BU 
bliothecœ kujus mijja , ut eam publia juris 
faceret. Dans la Biblioth. novorum libron 
de Neocorus y ou Kujlet , 1697. p. 403—* 
419. La i. partie de cette DifTertation 
fut attaquée par Epijlola viri doBi , ad Lu- 
dolphum Neocorum feripta. Ibid. 1699. p.* 97» 
Bauldri fe défendit en publiant : Epijlola 
alterius viri docli , ad L. Neocorum data , 
^/i*e refponfionem ad Epiflolam preecedentem 
continu. Ibid. p. loi. Suivit une réplique 
de l'Anonyme déguifé fous le nom de Phi- 
lalethes. Ibid. p* 187. & une duplique de 
Bauldri. Ibid. p. 380. 

5. Nouvelle allégorique, au Hifloire des 
derniers troubles arrivés au Royaume d' Elo- 
quence. Dernière édition, augmentée 3 & plus* 
correcte que Us précédentes. Utrecht , Guil. à 
Poolfum, 1^03. pp. 119. C'eft la 6* 
édition d'un des plus jolis ouvrages de 
l'Abbé de Furetiere ; la I e avoit paru à 
Paris, Guil. de Luyne 9 1658. Bauldri 
y a joint une Préface , & quelques notes* 

6* Syntagma Kalendariorum , comprefun- 
dens , 080 & vigipti Tabulis, totidem annos 
Pcriodi Juliana % in ufus Chronologorum. 
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Traj. ad Rfien. 1706. foL Tout ce qui 
concerne les difFèrens Calendriers , eft ici 
rédigé en Tables , par lefquelles on trouve 
facilement à quels jôurs font arrivés les 
évènemens 9 dont il eft parlé dans l'Hif- 
toire. Bauldfi avoit travaillé à d'autres 
ouvrages , qui n'ont point vu le jour. Je 
ne fais s'il faut mettre dans ce rang un 
difcours de antiquo more cohvertendi Hctre* 
ticos , fnultùm dijjîmili et > qui nunc viget 
in Galliis , qu'il prononça le 14. oftobre 
1686. en prénant poffefïion de fa chaire 
d'Hiftoire facrée. 

(t?* Mr. Kelandi Or. funtb. in obitum...* 
P. bauldri .... Ultra}. 1 706. 40- Drahcnborch s 
Stries Profefor. qui Trajeêti , &c< n. 47. bur- 
man , Traj. erud. 1 8 - ao. 



Jean Schwartz, ou Joannes Mêlas, 

NAtif de Clives , vivoit apparemment 
dans les commencemens du dernier 
fiécle. On a de lui : 

Une Elégie Latine de 71. vers d'une La- 
tinité fort médiocre , qui renferme la vie 
de S. Luthard, dixième Comte de Cléves, 
mort en 881. Garnier Tcfchenmacher a in- 
féré cette pièce dans fon Clivia, Julia> &u 
Arnhemi<z> 1638. fol. p. 190-192. 

W Voyez cet Ouvrage loc. cit. 
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Baudouin y & André van Berlicomg 

LE premier de ces Ecrivains étoit un? 
/urifconfulte 9 natif de Boijleduc > ouf 
peut-être du village de Berlicom> qui eft 
à une lieue & demie de cette ville ver* 
l'orient. Il fut deftiné à l'étude des belles* 
lettres dès fon enfance , & il fit des pro- 
grès peu communs dans la langue & dans 
la Poëfië Latine ; fà capacité le fit choi- 
fir Secrétaire du Confeil du Brabant-Hol-' 
landois à ta Haye, où il mourut apparem- 
ment dans les commencemens du XVIL 
fiécle. On a de hli : 

Hierojlichon , jive Carminum 9 ex librîs Ja* 
tris, & ecclejlajticis , metaphraji Poèticd con- 
cinnatorum libri IX. y Balduino Berlicomio 
Sylvœducenjî auciore. Heidelb. typis Comme-* 
linianis, 1598. 8°- pp. 428. Arec une dé- 
dicace de Baudouin aux Etats- Généraux , 
datée de ta Haye. Ce font des morceaux 
de l'Ecriture , mis en vers aflez bien faits, 
mais qui fe reflentent de la Religion Cal- 
vinifie que l'Auteur profeflbit. L'Eloge 
qu'il* a tait de la Femme forte , eft inféré 
dans les Delicia Poétarum Belgar. Tome L 
p. 565. 

j4lNdrè van Berucom paroit avoir 
vécu vers le milieu du fiécle dernier ; il 
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ii2 Baud.; et André van BerIico^. 
né m'eft connu que par un traité de Phy- 
fique, qui a pour titre: 

Andréa van Berlicom EUnunioriim libri 
XII. , de rerum naturalium gravitate , pon- 
dère , impulfu 9 môtu , loco : & motuum & 
actionum caujis y rcuiorùbus ac modis. Rote* 
rod. 1654. 4°* 

HF* Voy. pour Baudouin les Prélim. de fes 
Hierofticha* ' Swcertius^ 1 15. & Val. Andréa 97. 
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Jean Tronchm du Breuil 

ÉToit de Gênhey oîi il nâçjuit le 9* 
février 1641. Ayant appris les éie-* 
mens des langues Grecque & Latine, il 
Àit envoyé âgé de dix ans à Saumur, pour 
y continuer fes études. Il y fut reçu 
Maître-ès-Arts à quinze ans & demi ; & 
pendant les vacances , qui duroient envi- 
ron lix femaines , il apprit les principes 
de la langue Hébraïque. Son application 
exceflive lui ayant affaibli la vûe , fes 
parens furent d'avis de le faire renoncer 
a • l'étude , & l'envoyèrent à Paris , oîi il 
entra peu après dans les affaires, ce qui 
lui fournit f'occalion de voir fouvent M- 
Colberty & dè gagner la confiance de ce Mi- 
niftre, qui lui ouvroit fon cabinet, lorf* 
qu'il le fermoit pour tout autre. Il fe 
forma à la Politique fous ce grand Maître, 

qui 
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îjiii tâcha auffi , mais inutilement , de l'ame* 
tier à la Religion Catholique* Environ 
deux ans avant la révocation de PEdit de 
Nantes 9 il prévint l'orage qui grondoit 
déjà fur la tête des Huguenots, & prit 
le parti de fe retirer en Hollande. Il fixa 
fon féjour à Amjicrdam , où quelques Ma* 
giftrats , à qui il fe fit connoitre , renga- 
gèrent à travailler fur des matières de Po* 
fitique & lui obtinrent dans la fuite lé 
privilège de la Gazette Françoife ; il fai* 
fit ce genre d'occupation , & le continua 
pendant près de 30. ans avec beaucoup 
de fuccès. La conjonûure étoit favorable 
pôur faire briller fes talenS ; la révolution 
d'Angleterre , qui arriva dans le teins qu'il 
étoit en Hollande , fourniflant une ample 
carrière à fes réflexions politiques* Ce 
fut eh 1691. qu'il commença la Gazette * 
& lès grâces de fon ltile la firent recher- 
cher : on goûta furtout les Récapitulations 
qu'il publioit à la fin de chaque année 4 
où dans une demie feuille il en rappelloit 
d'une manière claire & concife les évè* 
nemens les plus remarquables. Il prépara 
de loin fes fils au même emploi , & ils 
ont foûtenu la réputation de leur pére* 
Vers Pari 171 5. une efpèce de langueur 
le mit hors d'état de travailler ; il con* 
ferva cependant fon bon fens jufqu'au lj é 
o&obre 1721^ qu'une foibleffe d'un quart 
d'heufe lui fit perdre toute connoiflance} 
Tom. 1K H 



H4 Jean Tronchin du Breuil. 
à peine en fat -il ré venu, qu'il ferma îe$ 
yeux, & mourut, étant alors dans fa 8i e * 
année. Son Panègyrifte prétend que rie» 
n'étoit plus honnête , plus généreux , ni 
plus enjoué que M. du Breuil: mais on 
fait qu'il faut ordinairement prendre les 
éloges au rabais. Outre la Galette dont 
j'ai parlé , on a de lui : 

i. Lettres fur les matières du temps. Ce£" 



contiennent ce qui s'eft paffé pendant les 
années 1688. 1689. & 1690. L'Auteur n ? y 
mit point fon nom, & il eut, dit-on, le 
plàifir d'apprendre qu'on les attribuoit aux 
plus habiles Politiques de l'Europe. 

2. V Entrée du Roi de la Grande Bretagne 
à la Haye. 1691. 

y. Relation de la Campagne de Flandre , 
& du Jiége de Namur en Cannée i€§5. La 
Haye, Henri van Bulderen , 1695. fol. 

4. Dialogue fur les matières du tems , con- 
cernant la Religion y &c. Amft. Daniel Pain, 
1700. Cet ouvrage a été compofé des 
matériaux d'une Reponfe M fte , que l'Auteur 
avoit voulu faire à YExpoJîtion de la doc* 
trine Catholique de M. Bojjiiet ; mais cette 
Réponfe eft tombée ; les écrits de Noguier, 
de la Baflide , de Brueys , de Frideric Span- 
heim , &c. contre CExpofîtïon, font tombés 
auffi, & VExpofition eft reftée. 

5 . Remarques fur la Lettre Pajlorale de M. 
C Archevêque de Paris aux nouveaux Réiinis 
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de fort diochfe > aveç une Préface. Amjl. Da- 
niel Pain , 1700. 4°- Cette Lettre Paftorale 
de M. de Noailles y eft réimprimée en deux 
colonfies avec les Remarques de du BreuiU 

* 

Il avoit encore eomfpofé des Pocfîes, 
dont on auroit pu faire un Recueil affez 
gros ; je ne crois point qu'elles ayent été 
publiées. 

{tT* Eloge de M. ' Tronchin du Breuil par AT. 
de Limiers , inféré dans le Journal des Sav. de 
l'Edit. de Hollande, Décemb/ï 721. p.689-696. 

Paul de Sortait* 

ÉT^ Élèbre Médecin du dernier fiécle i 
étoit natif de Hainaut ; ayant fini 
fon cours d'humanités , il paffa à la Phi* 
lofophie , & fe fit recevoir Maitre-ès- Arts ; 
puis à la Médecine, qui fit dépuis fort 
unique occupation ; il prit le grade de 
Dofteur en cette Faculté , apparemment à 
Vienne en Autriche , où il obtint la pré* 
mière chaire de Médecine en 1655. H 
remplit ce pofte Pefpace de 24. ans , c. d» \ 
jufqu'en Tannée 1679* remarquable par 
les ravages que la pefte fit dans cette ville, 
où , au raport de nôtre Auteur , elle en- 
leva 76,921. perfonnes. Cette même an- 
née PImperatrice Eleonore, Douairière de 
Ferdinand III. , Phonora de la qualité de 

H 2 
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fon prémier Médecin ; il eut auffi celles 
de Médecin de la Cour Impériale , de Con* 
feiller de Tanté , de Superintendant , & 
8 Inquïjiteur. Enfin il tirt Chevalier du 
Royaume de Hongrie. L'Académie des Cu- 
rieux de la Nature Tavoit mis au nombre 
de fes membres en 1671. fous le nom de 
Machaon premier. Il mourut le 28. avril 
1691. dans un âge affez avancé. DeSor* 
bait a mis au jour : 

1. Nova & aucta Injlitutionum Medicâ* 
rum Ifagoge. Vienna, 1678. 4°* 

i. Confilium Medicum 9 Jeu Dialogus Loi- 
rnicus de Pefte Vimnenfi , ejufque origine , 
caujîs y differentiis y proprietatibus , circum- 

Jlantiis , accidentibus & obfèrvationibuS. Item, 
de verâ prafervatione & cura per medicamen- 
ta fœpiffimï probata & felecta , cum requifi* 
ta diatd ; rue non de locis , & numéro cryp- 
tarunij & mortuorum. Viennœ Aujlr. Johd 
y an Ghelen, Anno quo Del ManUs tange- 

. bat nos , & VIennensIbVs fera Jlrages à LUt 
pejllferâ ConferebatUr. (1679.) ^ e ne 
fçais fi ce traité eft différent de celui qui 
eft intitulé : Règlement pour la pejle par 
Paul deSorbait. En Allemand , (a) imprimé 
avec un autre de /• G. Managetta fur la 
même matière, à Vienne, 1681. n°- 

3. Commentaria & Controverjîce in omnes 
libros Jphorifmorum Hippocratis. Opus nun- 

(a) Pauli de Sortait & /. G. Managetta Pcft-Ordnung, 
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quant vifum 9 diuque dejideratum m VUnnce 
<AuJlr. Joh. van Gelen 9 1680. 4°* 

4. Univerfa Medicina 9 tam Theorica quant 
Practica 9 nempe Ifagoge Infiitutionum Medi- 
çarum & Anatomicarum : Methodus medendi, 
cum controverjîis , annexa Sylva Medicd. De- 
inde fequuntur curationes omnium Morborum, 
virorum 9 muiierjimy & puerorum 9 à capite 
ad calcem ; nec non cura morbi Vençrei ; Çr 
traclatus de Febribus 9 PeJIe, &Fenenis> cum 
refolutis per objecliones difficultatibus ; item 
Çhirurgia , cum examine Chirurgico ; metho- 
dus confultandi 9 cum annexis obfervationi- 
bus aliquot peculiaribus 9 cuivis Philiatro uti- 
Ufftmis; deniquç modus Vienne* DoSores crean- 
dij triplici Difcurfû exornatus. Noriberga 9 
Mich. & Joh» Frideriçus Endteri 9 1672. fol. 
It. fous ce titre : Praxeos Medicce auclœ > 
& à plurimis typi mendis ab ipfo auHore caj- 
pigatee 9 Traclatus primus 9 in quo morborum 
à capite ad calcem , curationes medicce y cum 
çontroverjîis 9 cuivis capiti annexis 9 traduntur. 
Item TraSatus 2 US 9 de Lue Venereâ. Item Trac- 
latus 3 us 9 de Febribus cum controverjîis. Item 
Traclatus 4™ 9 de Morbis puerorum. % Item 
. Traclatus S us 9 de Ckirurgid, cum examine ChU 
rurgorum. Item Traclatus (? IS y de methodo 
medendi 9 cum quajlionibus & dojîbus Medi- 
çamentorum. Item Traclatus y us 9 de modo 
bene confultandi 9 & rarioribus obfervationi- 
pus. Ultimb 9 de modo promovendi Doctores 
V'unnç, , aliquot difcurjîbuf exornato 9 cum 

H 3 
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quibufdam Academicis Parergis ; Conjilio de 
Pejle 9 Germanico ; & Indice copiofo. Auc- 
tore Paulo de Sorbait Belgd 9 Philofophice & 
Médicinal Profejfore , Çraxeos Medictz 24. 
annis Profejfore primarib y Sacra Imperatricis • 
JZleonorœ Viduce perfonce , & Aulce Medico 9 
db excelfo regimine fanitatis Conjîliario , Su- 
perintendentc & Inquijîtore 9 nec non Regni 
Hungarice Equité* Viennae Aujlr. Leopoldus 
Voigty 1680. fol. It. fous le même tître; 
Ibid.y Georgius Matthœus Lackhner, 17 01. 
fol. pp. 621, Cet ouvrage eft écrit avec 
beaucoup de méthode, & pafle, généra- 
lement parlant , pour utile & folide. On 
y trouve une bonne Chirurgie , toujours 
fondée fur les principes de la Médecine* 
Le Traité des maladies des enfans eft efti- 
mé , aufïi bien que celui du mal vénè* 
rien , dont il faudroit pourtant retrancher 
certaines conjectures , que l'Auteur appuyé 
fur je ne fçais quelles obfervations aftror 
no miques, Ce qu'il dit de la manièrç 
de bien confulter , mérite d'être lu ; les 
• obfervations , qu'il a placées vers la fin de 
fon ouvrage fur des maladies particulières, 
font fort importantes. Enfin les Difcours • 
Académiques qui regardent la promotion 
des DoÔeurs de Vienne , peuvent fervir 
de modèle > aux autres Académies. U y a 
dans le premier Traité quelque chofe de 
fingulier touchant les Pofledés : le Démon, 
fuivant nôtre Auteur , aime à entrer dans 
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les corps des Mélancholiques , à caufe que 
l'humeur mélancholique eft terreftre,qu'elle 
eft d'une couleur noire , qui eft la cou- 
leur naturelle de l'Enfer, & qu'elle eft 
opiniâtre & difficile à vaincre : toutes qua- 
lités communes au Diable & à cette hu- 
meur. Si les Médecins n'ont pas ri de 
cette idée, d'autres y auropt fuppléé. 

5. Outre ces ouvrages Sortait eft Au- 
teur des Obfervations fuivantes , qui fe 
trouvent dans les Ephémèrides des Curieux 

de la nature: 

■ 

Anno II. ri* 13. Obfervatio de Puerperii 
çafu Jîngulari. 

N. 14. de rarâ Angince fpecie. 

N. i5. de Venarum regeneratione. 

N. \6. de Dolore imaginario. 

N. 47. de Venez fectionis utilitate in gra- 
yïdis. 

N. 48. de notabili Gingivarum ffeemor- 
rhagid. 

N. 4g. de Paralyfi frigidis curât â. 
N. 5o. de fubitd membri virilis retrac- 
tione. 

N. /03. de Bufone ex abfcejfu. 
N. 104. de impotent id ad venerem ex vuU 
ntre capitis. 

N. 10S. de inflammatione Veficee ex ve/i- 
catorio. 

N. 10 G. de lapide in Hepate. 

toy. de turnore linguœ miraçulofo* 

h 4 
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An. III. n. xGcfi dt Floccorum çollecBone 
in malignis > non Uthali. 

N. 270. de Antimonio , pulmannm medi- 
çinâ & Veneno. 

N. 27/, de affecîu Jlrepitojb. 

N. 272. de Dyfenterid Acidulis cuvât â. 

N. 273 . de Ingravidatione , fine numbri 
yirilis intromijfione. 

N. 274. de Colicâ vino guajaci curatg.. 

ÏÏT* Merk/iniLinden.renav.Syi.By^. Georg. 
fylatthiœ Confpeftus hiftvria Medicor. , Gottingœ , 

1761. p. 794. 

I 

Mlfius JLdouMdus Léon. 

CEt Écrivain , étpit natif de Frîfe ; 
il fleuriffoit vers la fin du XVI. fié- 
cle • & il vécut familièrement avec le 
Préfident Viglius 3 fon compatriote , à qui 
il dédia : 

I. Frifia verfu heroïco defçripta. On ne 
marque pas quand ce Poëme fut imprimé : 
n&is çe doit avoir été au plus tard en 
1577., puifque Viglius mourut cette an- 
née-là. Le même Auteur avoit encore, 
fait : 

1. Carmen gratulatorium in Inauguration 
nçtn y lœtumque urbis Antverpienfis introàum 
Francifci Valefii : , Ducis Alenconii , anno, 
Domini do. lo.LXXXII. Antv. 1582. 4°- 

On yoit par là c|ue Je Ppëte fuivoit le 
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parti des Etats déclarés contre Philippe IL 
Voila tout ce que Sweertius & Va&rc An- 
dré nous apprènent de cet Auteur, Il me 
paroit qu'il pourroit bien être le même que 

EIcie-Edouard-Leon Me/lema., 

Ecrivain Frifon, de qui nous avons: 
3 • DiSionaire ou Promptuaire Flameng- 
Françoys 9 trls-amplc & copieux : de nou- 
veau compofi, embelli, augmenté & enrichi 
d'un nombre: prefqut infini de vocables , dic- 
tions y fentences y proverbes & phrafes très- 
utiles & très-exquifes. Rotterd. Jean Waef- 
fyrgue, 1602. 4°- dern. fignaturç Qqà* 
On voit <t la tête une dédicace de l'Au- 
teur , datée de fon Efiude 9 à Leyde le 1 ♦ 
Nov. 1602., & adreflee au Magiftrat de 
Harlem. Il y dit qpe les François avoienfr 
un Dicfionaire affe[ copieux , jadis compofé 
par du Puys y & le frère Aval, (a) à fça- 
voir Latin-François > lequel puis après ejloie 
rendu plus copieux en Flamen-François par 
M. Mathias Sa/bout, lurifconjùlte. Il ajoute 
qu'il 4 trouvé bon de réimprimer ce der- 
nier, mais après en avoir ojlé & comme 
defraciné Us dictions inùjitées 9 puis adjoujlé 
vjie infinité quaji des autres plus idoines & 

( a ) Je an Le Frère de Laval , Principal du collège de 
Eaycux à Paris , où il mourut de la pefte le 12. ou le 13. 
juillet 1583., ayant augmenté de beaucoup le DicYionairë 
François-Latin de Jean Thierry de Beauvais, le fit imprimer 
4 Paris , che\ Michel Sonnius , Jacques du Puys , & autres . 
eni572. ; - 
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familières ; . . . . de forte , conclut-il , que je 
ne doute rien de la perfection de çejl œuvre. 
Il y avoit toutefois plus d'une raifon d'en 
douter. 

87" Sweertius, no. Val. André, 3 t. Les 
Prélimin. du n. 3. 

Corneille de Blockland, 

DOcteur en Médecine , & excellent 
Mulicien , natif de Montfort, dans la 
feigneurie tfUtrecht , s'établit en Franche- 
Comté , où il demeura à S oint- Amour, pe- 
tite ville du baillage ^Orgelet, fur les 
frontières de la Brelle. Il vivoit vers la 
fin du XVI. fiécle. On a de lui : 

1. Inflruclion fort facile pour apprendre la 
Mujique Praclique fans aucune Game, ou la 
main. En 16. chapitres. Lyon , Jean de 
Tournes, 1573. 8°- 

a. Le fécond jardinet de Mufique, conte- 
riant plvfîeurs belles Chanfons Françoifes , a 
quatre parues. Lyon , Jean de Tournes , 
1579. L'Auteur dédie l'Ouvrage à Ga- 
brielle de Dinteville , Dame de CreyJJîa , & 
phâque Chanfon particulière à quelque dé- 
moifeïle de Ùl connoiffance. Blockland 
publia auffi vers le même tems , & avant 
J585.: 

3 . Plufieurs Diaires n & Almanachs pour 
chaque année > qui parurent d'abord foi» 
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foH nom, & dépuis fous celui d'Imbert de 
Bilty, Tailleur et habits du Sieur de Pere[ 9 
Comte de S. Amour , Baron de Cor genou > &Cc* 
à Lyon , chez Benoît Rigaud. v ' 

85* La Croix du Maine , 70* Zte Verdier % 



Lom ^ Schore, 

• 

CHevalier, naquit à Louvain d'une fa T 
mille patricienne (a) avant la fin 
du XV. fiécle.. Il étoit fils d'un autre 
Louis de Schore , Secrétaire de cette ville , 
& d'JElifabetk fille SElie van Halvermylen, 
autrement Eedele. SMtant appliqué à Pë- 
tude de la Jurifprudence , il fuccéda à Pierre 
van Tkienen (ou Petrus de Thenis) for* 
compatriote , en qualité de Profefleur ex- 
traordinaire en Droit-Canon , &: de Cha- 
noine du fécond rang dans l'Eglife de S. 
Pierre le 2. janvier 15 19., & en 1520. à 
Pierre de Middelbourg , en qualité de Ph>- 
feffeur ordinaire en Droit Civil. Cettç 
même année il prit le bonnet de Doâeur 
en l'un & l'autre Droit le 22. mai , & il 
entra le 30. décembre fuivant (£) dans le 

Ça) Dont on connoit Aberan» Chevalier, qui vivoit eo 
Î190.: Gautier , Chevalier : Louis, Arnold, & Aberan. 
qui fe trouvèrent : à la bataille de Bafwcyler en 1371.: Htn* 
ti, Jschevm de Louvain en 1380. , &ç. 

(M J'ai lu cette date dans un ancien extrait M$. ; Va- 
lve André marque le 23. janvier 1520, 
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Confeil de l'Univerfité, dont il fut élij 
Re&eur le dernier de feptembre IJ^I. Il 
quitta Louvain en 15x4. , l'Empereur 
Ckarles-Quine Payant nommé Confeiller an 
Parlement de Malines le 7. novembre de 
cette année. Il pafla de cet emploi à ce- 
lui de Confeiller aux Confeils d'Etat & 
Privé, réfidans à Bruxelles , le 31. mai 
1535. Trois ans après , l'Empereur le 
manda en Efpagne, d'oh il l'envoya en 
Flandre pour réprimer les mutins de 
Çand ; çe Prince l'employa aufli deux fois 
en qualité de fon Ambafladeur auprès de 
François f. Enfin Jean Çarofidelet, ^ Àrche r 
vêque $e Palerme > s'étant démis de la 
charge de Préfident du Confeil Privé , dont 
fon grand âge ne lui permettoit plus d'exer- 
çer les fondions , J)e Schore fut choili pour 
le remplacer le 10, oftpbre 15 40. Il vé- 
cut encore huit ans dans cette dignité , &c 
mourut à Anvers le 25. décembre 1 548. (c) 
laiffant un fils rçommé Erard de Schore 9 
Chevalier, qui mourut fans hoirs le 16. 
février 16 10. après avoir été trois fois 
bourguemaitre de Louvain; Louis l'avoit 
eu de fa féconde femme , Anne vander Noot f 
fille d'Adplphe yander Noot , Chancelier dç 
Brabant, laquelle mourut à Liège le dernier 
mai 1590. Louis de Schore avoit pour dé- 

(e) Valere André, & Chriflytun le font mourir le a y. 
février 1 548. : mais Viçtius , qui fuccéda à de Schore le 
1, janvier 1549. t & Suffridus Pvri mettent fa mort au 
mois de décembre. 
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vife : Sujîineat Schore. On voit {oh tom- 
beau chez les PP. Auguftins de Louvain, 
avec fes armes , ( de Sinople , à trois lions 
d'argent,) & (es quartiers, qui font: de 
Schore , Pinnock, van den Berghe y de If ont, 
Edele, Grutere > Datms > Cocx: vanderNodt, 
Gômtr y van der Heyden y Bojquel 9 Water~ 
mail, Halfhuys, van Pede 9 Wytfliet. On 
y lit auffi les vers fuivans, qui contien- 
nent m abrégé de fa vie : 

Quifquis udes y qui facra frequens kac limina 
Templi 

Fijîs y ad hetc dubios fer monumenta pc- 
des. 

Summa Ludovicus Schoreafc gloria fiirpis È 

Hac tnoriéns condi vifeera jujjit humo. 
Hune quia vitales urbs Lovanienjis in auras 

Protulit , ereptum niinc Jibi mœfia dolet. 
Sedulus ingehuas vixdum puer imbibit art es j 

lngenii rarâ dexteritate valens : 
Cum benï lufbraffet Jinuofa volumina Juris > 

Pmlegit leges y Jujiiniane > tuas. 
Sacratos vixdum Docloris adeptus honorés * 

Nativâ fummus ReSor in urbe fuit. 
Mechlinice hinc cœpit clarere Senator in Aula 3 

Edens ingenii dona jîupenda fuL 
Mittitur ideireb Regem Legatus ad Anglum : 

Bis Francum Caroli nornine mifus adit. 
îridl reverfus ad Hefperios accejjit lberos , 

Hinc decus huic mtrith Cœfar Equejlrc 
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Protinus incolumem pofi tanta pericula Ca~ 
far 

Majori dignum duxit honore Virum. . 
Illufiris Statuiim fit ad alta palatia Prafes $ 

Secrètique capit munira ConciliL 
Cunclarum traAii ditionum Cafat habenas, 

Quas nunc infirior nofter hic orbis habet. 
Non favor à rectô 9 procenànque ' pottntia 
movit 9 

FlcSere propofita non valuijlis opes* 
Hoc cenfore fuit magnas perpeffa ruinas 

Hœrejîs*, in multis hydra coôrta locis. 
Adji+nxit Carolo validos ad bella Sycambros, 

Conjiliù dirimens pmlia capta fuo* 
Bis quatuor fummas rerum tjl moderatus ad 
annos > 

Cum lentâ codent vita foliita febri. 
Hci mihi quant ttnui pendent mortalia fila 3 

Quâmque trahit dubiâ JlaminaParca manu! 
Tarn clarurn Patria co lumen > Deus optime, 
tecum 

Quafumus athereos foc kabitare polos. 

Elie de Schore > frère de Louis , fut Se- 
crétaire de la ville de Louvain en 1543*9 
ou environ , puis du Confeil de Brabant ; 
il s'employa fortement à faire recevoir 
les PP. de la Compagnie de Jefus dans 
Louvain , & leur donna fa maifon , qui eft 
aujourd'hui celle des Orphèlins, pour s'y 
loger. Sa poftèrité fubfiûe encore avec 
honneur. (</) 
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On a de Louis de Schorc : 
Conjilium fuper viribus matrimonil initr 
Herpicum VIII. , Anglorum Rt^tm s & Ca* 
tharinam Auflriacam ( Arragoniam. ) Lov. 
Strvat. Sajfenus 9 1534. Vatère André dit 
que cet Avis eft fort étendu ; la caufe le 
méritoit , quoique l'événement n'ait pas 
répondu aux vûeS de l'Auteur. 

flj 33 Viglius , de vitâ fuâ , ap. Hoynk , T. L 
part. I. p. 28. & 164. in nçtis. Jean (fHollan- 
dèr, ap eund. T. III. part. IL 321 . Sufr. Pétri , 
de feript. Ftif. eâ. 1699./). 336. P. Divai Rer. 
Lovan. L. II. p. 31. 32. Sacchini Hift. S. J* 
L. IV. n. 93. p. 130. Val. André, Fa/t. Acadi 
1^2-184. Chrifiyrf, Tomb. des hom. ill. ed. 1673* 

11-13- 



Antoine de Schore , ou Ant. Schorus, 

HUmâniste hé vers les commence* 
mens du XVI. fiécle , étoit du bourg 
de Hoogjlraet, dans le Brabant. Il régen- 
ta les belles-lettres à Strasbourg fous Jean 
Sturmius y & ertfuite à Heidelberg , où il 
enfeigna aulïi en particulier. Ce fut dans 
cette dernière ville qu'il fit repréfentef 
a(Tez fecrètément par quelques-uns de fes 
Ecoliers domeftiques une Comédie , inti- 
tulée : Eufebia, Jîve Religio, où il introdui- 
rait la Religion , qui après, avoir vaine- 
ment cherché un domicile chez les Grands 

du 
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$tu monde , en trouvoit un chez les geni 
de campagne , & parmi la lie du peuple; 
Cette pièce fit du bruit ; on en paria auf- 
fitôt à l'Empereur, & Ton s'écria qu'il 
falloit punir l'Auteur du dernier fupplice; 
Quelques étudians forent' mis au cachot 
par ordre du Reâeûr. Schortis chercha fori 
lâlut dans la fuite , & fe retira à Laufanne^ 
où il mourut en 15 52. dans un âge peu 
avancé. On a de lui , outre la Comédie 
dont je viens dë parler : 

1. Thefaurus verborum linguct Latinœ Cï- 
uronianus. Argent. 1570. 4 0, It. Ibid. 1580* 
8°- Il s'eft fait d'autres éditions de ce Tré* 
for 9 où l'Auteur a abrégé félon fon goût 
les obfervations de Robert Etienne >- & de 
Marius Niçolius, fur la langue Latine; Jean 
Verwey l'a fondu dans fori Thçfaurus culta 
Latinitatis. Gouda , 1701. 4°' 

1. Phrafes linguce Latina , ratioqut obfer- 
vandorum eorum in aucloribus legendis, qua 
pmcipuam ac fîngularem vint aut ufum ha- 
bem. BajiL Joan.HervagiuSy 1550. 8° # It. Co* 
Ion. Petr. HorJIius, 1 573. 8°- It. Accefjit Dia~ 
logus de râtiohe populàriter traclandarufn qu&f- 
tionum. Lugd. Ant. de Harfy , 1574» 8 0# It* 
fous ce titre : Ant. Schori Phrafes litigucà 
Latinœ , in germanicum fermonem converfa : 
Acceffit Dialogus .... Cum indice Germanico 
in ufum compofitionis Ciceroniance ddornato 
ùt vicem fujlinere poffît Lexici Ciceroniani La- 
tino-Gtrmanici ; operâ Satomonis Pfiferiî 
Tom. IV. \ 

■ 
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Tubingœ, Cotta fratres , 1718* 8°- Le Dia* 
logue joint à ces dernières éditions a voit 
paru féparément à Laufanne , 1573. 12°* 
Il renferme divers exemples , qui font a£ 
fez comprendre que l'Auteur s'étoit fait 
Calvinifte. 

3. Ratio difcenda docendaque linguce La- 
tiruz & Grœcce, libris duo bus. Argentorati 9 
Rihelius , Ï549. 8°- It. Ibid. 1557., 1561. 
& 1596. 8°* Schorus a mis à la tête de 
ces deux livres une dédicace datée du 
18. août 1549., où il propofe comme mo- 
dèles à imiter les Epîtres familières de Ci* 
cèron, pour le Latin i & la Harangue d'Lfo- 
cratt à Démonicus, pour le Grec. Après 
vient une Préface de rationc Obfervandi 3 
qui a été réimprimée avec Joan. Rivii At- 
tendonenjîs , de rationc Docendi y libellus* 
Leovard. Nantel 9 1 69 5 • 8 0# 

Schorus avoit encore promis de publier : 
*. Liber de arte jungend* orationis. 
(2. De Differentiis. 
y. De Particulis. 

5. De linguâ Latinâ 9 &c# On ne fait 
fi ces Traités ont paru. 

{jy Hub. Thomas Annal FredcricilL L.XIII. 



tius, 138. Val. André ,76. Projp. Marchand \ 
DiBion. IL 193. 




Epitome Geft 
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Henri Schore , (Schorus, ou Schoriusi) 



Crivain Flamand du XVI. fiécle, étoit 



SZâ peut-être fils du précédent. Jean Wal- 
kius, qui le connoiffbit très-particulière- 
ment, en parle comme d'un homme fort 
éclairé , & plein de candeur ; il fut Pré- 
vôt de Sourbourg, petite Collégiale fituéè 
dans la forêt de Haguenau en AHace , (a) 
&c il parôit avoir régenté les humanités 
à Zabern. On ne fait ni le tems , ni le 
lieu de fa mort , mais feulement qu'il 
mourut dans un âge fort avancé, & vrai- 
femblablement vers 1 590. On a de lui : 

1. Spécimen & forma tradendi fermonis & 
rationis difciplinas 9 ex Pétri Rami Jcriptis 
colkcla 9 & Tabernenji fcholx accommodata > 
per Henr. Schorum. Acceffie ejufdem Epip- 
tola de linguanim ufu & utilitate, cum Prœ- 
fatione Joannis Sturmiu Argentorati , Jojias 
Rihelius , 1572. 8°* 

2. De analyjî & geneji grammaticd, Dia- 
logi in ufum puerorum confcripti y ubi obiter 
Grammaticce Germanicœ fundamenta adum- 
brantur. 1574. 



(a ) Cavoit été une Abbaye de Bénèdiftins, qui fut fé« 
cutanée dans la fuite. Le changement de Religion ayant 
extrêmement diminué les ré venu s de ce Chapitre , ou a 
trouvé à propos de l'unir i l'Elfe paroilïule de 5. Louis 
«te Strasbourg 
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3. Spéciales Univerjitatis difciplinarum Ta* 
bulœ, ex Ramo excerptce. Argentor. Wende- 
lin. Rihctius, 1578. 

4. Breviarium Romanorum Pontificum 9 qui 
Romanam texerùnt Ecclejîam , abbreviatore 
Henr. Schoro S. P. Argentor. Bernhard. Jobi- 
nus 9 1588. 4 0, feuillets 22. S chorus dit, 
qu'il a tiré cet abrège d'Orofe, de P latine 9 
éi Jventinus , de Paul Jove 9 & de Papire 
Majjbn. Profper Marchand dit avoir vû un 
exemplaire , où cet abrège étoit fuivi de 
deux petites differtations , l'une contre , 
l'autre pour la réalité de la Papefle Jeanne ; 
ce Bibliothéquaire les croit toutes deux 
de Henri Schore, d'autant plus que la 2 do 
pièce eft terminée par des vers Latins à 
la tête defquels paroiffent les lettres H. S. 
Cette deuxième diflertation eft intitulée : 
Jefuitas, Pontificum Rothanorum emiffarios 9 
falfb & fiujlra negare Papam Joannem FIIL 
fuijfe mulierem. Ce titre me fait croire , 
que l'Auteur étoit Proteftant. 

ce* Vita Ërafmi Lymburgici, Argentinenjis 
Epifcopi : adjeela in fine Infcriptio ejus fe* 
pulchralis. 

/3. Eleclio Joannis Comiiis à Mandetfcheydt 
& Blanckenheym. Ces deux pièces fe trou- 
vaient dans la Bibliothèque du favànt Comté 
tfUffenbach , mort à Francfort en 1734- 
Elles ne formoient enfemble qu'un petit 
J/2-/2. 

Pr. Marchand, IL 19a. ( H tfa fçu CC 
que vouloit dire Prapofitus Surburgen/is.) 
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Jacques Boudart 

EToiT DE Binékc en Hainaut , où il na- 
quit vers Tan 162.2. Ses baffes-claffes 
finies , il vint étudier en Philofophie au 
collège du Château à Louvain , & il eut le 
fixième rang dans la promotion générale 
de Tan 1640. Après cela il embraffa l'état 
Ecclefiaftique , & fit fon cours dje Théo- 
logie dans la même Univerfité. En 1655. 
il fut rappellé au Château pour y profel- 
fer la Philofophie , il entra dans le Con- 
feil de la Faculté des Arts le 13. juin de 
la même année, & prit quelque tems 
après le grade de Licencié en Théologie. 
En 1667. ou environ , il obtint, en vertu 
des privilèges Académiques , la Théo** 
logale de S. Pierre à Lille, oîi il fe rendit 
vers le même tems , après avoir enfeigné 
durant quelques années la Théologie aux 
jeunes Religieux de l'Abbaye de Vlierbeeck 
roche Louvain. Il continua de l'enfeigner 
Lille y & n'en fiit pas moins aflidu aux 
devoirs d'un véritable Chanoine, (a) Il 
eft mort dans cette ville le 4. novembre 

( a ) Apparemment il fut plus fevère pour foit même qu'il 
ne l'eft pour les autres dans fes écrits , où il biaife fort 
fur l'obligation qu'ont les Chanoines de chanter au chœur. 
(Tracl. II. 4U Spc, §. 97. & Catcch. T. 11. 174. dit. 
1700. ) 
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1702, âgé dé 80. ans. Il v a des chofes 
repréhenfibles dans fa Théologie , & fa Ca- 
tholicité a été quelquefois foupçonnée, 
comme il le rapporte lui-même ; on lui a auft 
fi reproché fort vivement l'approbation 
qu'il avoit donnée aux Avertijfemens falu- 
taires. Mais on trouve dans fes écrits des 
marques d'attachement au culte de la S te * 
Vierge , & de foumiffion à TEeiife, qui ne 
permettent pas de douter de Ja pureté de 
fes fentimens. Boudart fit pendant fa vie un 
faint ufage des biens Eçcléfiaftiques , & il 
a laiffé plufieurs fondations utiles : une 
pour le collège de Binche y une autre de 
deux bourfes confèrables Tune après l'au- 
tre chaque année au prémier de la Rhéto- 
rique du Séminaire de S. Pierre (c) à Lille , 
pour étudier au collège du Château à Lou- 
yain 9 &c une troifième pour aller au Sémi- 
naire de Tournai. Il a donné au public : 

I . Manualt Theologicum 9 in quo , ex fa- 
cris litteris y & SS. Patribu$> prafertim SS. 
u4uguflino & Thoma 3 breviter & folide tra- 
duntur , quce Theologica funt confiderationis 9 
Jive ea ad theoriam 9 Jive ad moralem pcrti* 
néant. Infulis 9 Joan. Chryfojl. Malte 9 1681. 

(h) Deftnfio B. F.Mari*.... contré .... Monita fab- * 
taria. p. 211. 212. 

* 

(c) II donne par (on teftament la collation de ces 
bourfes au Doyen & au Chanoine-Théologal de S. Pkrrc 
de Lille. 



■ 
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3. vol. It. Brux. 1694. 6. vol. i2°» 
Jt. Editio nova % ab Auctore ruognita 9 & 
plurimùm aucla. Lov. jEgid. Denique , 1 706. 

6. vol. pp. 560. 643. 556. 440. 510. 
6 1 1 . It. avec de nouvelles augmentations : 
Infulis, I griot. Fievet & Livinus Danel, 1 7 1 o. 
4°* 2. vol. pp. 722. & 755. Cette Théo- 
logie , où il y a du bon , a été plus efti- 
mee autrefois , qu'elle n'eft aujourd'hui, 
L'Auteur , quoique fort attaché aux fenti- 
mens communément reçus dans l'Univer- 
fité de Louvain , s'en eft écarté en quel- 
ques endroits. U foumet fpéciaUment au 
jugement du S. Siège ce qu'il enfeigne 
(Tra3. de fide, §. ///.) fur le fujet originaire 
& immédiat de la jurifdiôion Eccléfiaftique ; 
ce qu'il dit là-deflus s'accordë affez mai 
avec ce qu'il écrit ailleurs (d) fur le droit 
d'élire les Evêques. Il ne s'exprime pas 
exa&ement ïorlqu'il avance Tract. 11. de 
actib.hum. §. 18. que toute attion délibérée, 
qui n'eft rapportée à Dieu ni actuellement, 
ni virtuellement , eft mauvaife.» Les Théo- 
logiens de Louvain reconnoiffent au con- 
traire qu'il y a . de ces aftions qui font 
bonnes , quoi que félon eux on pèche en 
lie les raportant point à Dieu. 

2. Catechifmus Théologiens > Jive eompen* 
<lium Manualis Theologici , in quo ex SS. 

1 4 

(d) TrdH. m. de Sacram. Extr, vnct. & Ord, , crf. 1706» 
T. VL p. 332. &feqq. 
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LitttriS) &c. Lov. jEgid. Dtniqut , 17OO. 
a. vol. il 0 - It. Lov. Mare, van Overbeke , 
1718* il 0 - 2. vôl. pp. 171. & 304. Ceit 
l'ouvrage précédent réduit en abrège pair 
^demandes & par réponfes. 

3. Le P. Sweerts dè l'Oratoire dit au'il 
a encore laiffé quelques autres opufcules; 

ils ne font point venus à ma connoiflance. 

* ■ • < f . . - * • , * 

Pet. SweertiuS) Necrol. aliquot Romano- 
Çatbol. p. 157. Regi/ircs du coll. du. Château. 
Le Mçrjri de 17^0. B. 116. 

. . ■ , -, • ■ « ' " ===! 

Arnold vander Meer, 

N Atif pe Fancien village àeNaeldwyck 
à x. lieues de Delft , vivoit à Lou- 
vain après le milieu du XVI. fiécle. Il 
a voit fait le pèlerinage de la Terre-Sainte, 
& avoit reçu l'épée de Chevalier du 
Saint Sépulcre de Jérufalem ; outre cela 
il étoit Licencié en Droit , lorfqu'il pu T 
blia : 

Dejyderius , Jive expedita ad Divinum 
amorem via , dialogo allegorico , non minus, 
erudito y quàm venuflo , ante annos aliquot 
Hijpanici adita, atquc nunc in linguam La\ 

tïnam , Arnoldo vander Mur interpre^ 

te y tradufia. Lov an. Joan. Waen , 1 5 54* 
dern. lignature Km/, ^près / 11 y. 
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Dédié à Philippe de Hofden, Abbé de S<* 
G en ru de de Louvain f le 4* juin 1554» 
Cet ouvrage avoit paru en Efpagnol fous 
le titre A 9 El Deffeofo ; on l'avoit traduit 
en François fous celui de Trèfor de dévo- 
tion ; & nôtre Auteur Pavoit déjà mis 
en Flamand Tan 1550., à la prière de 
Jean de Naeldwyck , Protonotaire Apofto? 
ïique , qui mourut peu après , & qu'il 
qualifie Vir meritijjimus. 

8^° Vby. les Prélimin. de cet Ouvrage. 



Charles van Mander, ou V trmander, 

• 

ÉToit DE Meulebeecke > village de Flan- 
dre, fous la châteilenie de Courtrai % 
qù il nâquit au mois de mai 1548. un jour 
de dimanche. Son pére , Corneille van Man* 
der y étoit Receveur & Bailli de ce lieu, 
& poffédoit de grands biens ; il comptoit 
'parmi fes ancêtres Gautier van Mander , 
Evêque de Tournai, mort en 1171. Jean 
y an Mander , Chevalier , bifayeul de Cor- 
neille , étoit frère d'un autre Gautier van 
Mander y Prévôt de N. D. de Bruges , qui 
fut envoyé par Philippe le Bon 9 en qua- 
lité de fon Ambafladeur en Angleterre, pour 
conclure le mariage de Henri Prince de 
filles avec une fille de Jean de Bourgogne^ 
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J tonne vander Beke, mére de nôtre Auteur, 
(étoit aufli d'une bonne famille. Charles 
van Mander fît fes trois premières claffes 
avec Comtille fon frère ainé au bourg de 
Tiels, qui fe trouve au milieu du Comté 
de Flandre , & qui n'eft éloigné de Meu~ 
Ubeecke que d'une bonne lieue ; & pafla 
de là à une école de Gand > dirigée par 
un Régent , François de nation ; il y de- 
meura quelques années fous la conduite 
de François van Mander , fon oncle > & ne 
s*y occupa guères qu'à faire des vers & 
des de/Teins. Son inclination pour la Pein- 
ture , déjà manifeftée à Tielt , engagea fes 
parens à le placer auprès de Luc de Hure, 
bon Peintre , &ç bon Poëte , chez qui il 
ne tarda pas de faire des progrès dans 
Fun & dans l'autre genre. Cependant fon 
pére ne l'ayant laiflé que peu de tems 
chez ce maitre , le mit chez Pierre Vlerick, 
Peintre à Courtrai , puis à Tournai , qui le 
tint un peu plus d'un an ; Charles retour- 
na à Mtulebeecke en 1 5 69. , & s'y livra 
prefque entièrement à la Poëfie pendant 
quelque tems. Il compofa fix ou fept 
pièces dramatiques , qui furent jouées avec 
apjplaudiffement , & dont il peignoit lui- 
même les décorations ; & fit quelques 
tableaux pour des églifes , & pour des 
particuliers. En 1 574. il partit pour Rome 
avec quelques jeunes^gens de condition ; 
y étant arrivé, il s'affocia un jeune Pein- 
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tr e nommé Gafpar di Puglia , élève de Gia? 

de Gratifco ; & pendant trois ans 
qu'il démeura en cette ville , il fit diverfes 
peintures grotefques, & plufieurs payfages, 
tant à détrempe qu'à l'huile, pour des Car- 
dinaux & d'autres feigneurs. En révenant 
d'Italie , il s'arrêta un peu à Baie , & à 
Vienne en Autriche ; de retour dans fà 
patrie , il y époufa une ,fille d'une naif- 
îarice obfcure , & d'une beauté médiocre , 
âgée feulement de dix-huit ans. Peu de 
tems après , fa maifon paternelle ayant été 
illée par un parti de rebelles , du nom- 
re de ceux qu'on appelloit les Mal-con- 
tens, il youva à propos de fe retirer en 
Hollande, où il s'établit en 1583. dans 
la ville de Harlem. Il y érigea une pe- 
tite Académie de Peinture avec Hubert 
. Golt^ius , & un autre Peintre nommé Kor- 
nelis , & y paffa environ 2 1 . ans , tout oc- 
cupé de fes études. Au bout de ce tems, 
c. d. au mois de juin 1604. il paffa de 
Harlem à Amflcrdam , ou , tué par l'igno- 
rance d'un Médecin , il mourut d'une ma- 
nière plus profane que Chrétienne le onze 
feptembre 1606. âgé de 58. ans, après avoir 
fouvent répété fa maxime ordinaire : Qu'aux 
approches de la mort , il n'y a d* autre parti 
4 prendre que de fe tranquillifer. Son corpsj 
repofe dans la vieille Eglife &Amfierdam. 
De dix enfans, qu'il avoit eus de fon 
mariage, il en laiffa fept en vie avec 
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leur mére ; l'un d'eux , qui portait la 
même nom que lui , hérita de fon habi* 
leté dans la Peinture, & alla la prati-* 
quer à Coppenkague ,. où il fut invité par 
le Roi de Danemarc. On voit le por-* 
trait du pére , fort bien gravé en bufte , 
JEtat. 66\ , à la tête de fon Traité de la 
Peinture (édit, de 1618.) Nicola. Lafiman 
fculp. On a de lui : 

1. Diverfes Comédies ou Tragédies, 
entre autres ; No i , Dina , David , Salo* 
mon , Hiram , la Reine de Saba , Nabuchodo* 
nofor. On ne dit pas fi toutes ces çiéces 
ont été imprimées ; la féconde Ta été. 

2. Cantiques tirés de l'Ecriture , avec quel» 
ques autres Hymnes, & Prières en vers, (a) 

Leyde, 1 595. n 0, 

3 • Les Bucoliques & les Gêorgiques de Vin 
gile traduites en Flamand, (b) Harlem % 
1597. 8°- 

4. Les vies des plus çélebrts Peintres de 
Fantiquitc, Egyptiens, Grecs, & Romains, (c) 
Alcmar , Jacob de Meejler , 1603. 4 0, It. 
Amfi. Pour Corneille Lodewyckf{ vander Plafr 
fe, 4°- feuillets z). Ces vies ne 

(a) Schrjftuerlycke Licdekens, met nogh fommighe Lof» 
*angen en Ghebcden. 

(b) Bucolica, en Géorgien, dat is , Offenfial en Landt- 
werck van P. Vergilius Maronis, 

( c ) Het Leven der oude antycke doorluchtighe Schilders , 
fio wel Egyptenaren , Griecken , als Romeynen # uyt ver- 
fçheyden Schryvers by een gebracht , en in druck uyfgcghe^ 
ren, tôt ditnft, nut , en vemaeck der Schilders, en aile 
Çonjk~ke mindtru 

1 

r 

- 
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font pas fort exa&es , l'Auteur n'ayant pas 
été en état de confulter les Ecrivains ori- 
ginaux. 

5, Les vies des plus célèbres Peintres mo- 
dernes ; Italiens > Flamands 9 & Allemans. (rf) 
A la fuite du précédent ; dans la 2 e édi- 
tion, feuillets 213. Ces vies prénent dé- 
puis Pinvention de la Peintufe à l'huile, 
c. d. dépuis environ Tan 1366. jufqu'en 
1604. Elles font écrites avec affez d'exac- 
titude , mais d'un ftilé fort diffus , & peu 
gracieux. 

6. Les principes de là Peinture, Poème, (e) 
Harlem , 1 604. 4°' It. Amjl. Jacob Pieterf^ 
Wachter, 1618. 4°- Goth. feuillets 22. Cet 
ouvrage , compofé de vers de dix fyllabes, 
eft divifé en 14. chapitres , dont le pré- 
mier eft une exhortation adreffée à la 
jeunefle. L'Auteur traite dans les fuivans, 
chap. 2. duDeffein. ch. 3 . des Proportions 
du corps humain. 4. de l'Attitude. 5. de 
l'Ordonnance & de l'Invention hiftorique. 
6. des Paffions. 7. du Réflèt. 8. des Pay- 
fages. 9. des Oifcaux & des Animaux. 10. 

(d) Hct levcn dcr moderne oft dces-tytfcke doorluchtighc 
italiatnfehc Schilders. Beïinncnde aeh de ghcne , die (Tedel 
Schildcr-conft in defe lejte eeuvfcn weder als van der doot 
rcrwect , oft herbdert , en tôt defen onfen tydt in Italien 
hebbtn gheoejfcnt , en tôt meer en meer volcormnheyt gebracht» 
tôt groot nut en vcrmaeck der Schildcrs 9 en Schilder-conjè 
beminders. Hct Lcvin dcr doorluchtighc Ncdcrlandtfche en 
Hooghduytfche Schilders, 

(e) 6 en grondt der Edel vry Schildcr-conft : wder in 
hacr ghefialt , aerdt, ende wefen de Uer-luftighe Jeught in 
terfchcydcn dceUn in Rym-dicht wort voor-ghcdraghtn. 
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de la Draperie, n. De TAffortiment des 
couleurs, i x. du Coloris. 1 3 . de l'origine » 
de la nature , & de la force des Couleurs. 
14. des Teintes. On a mis ce Poëme 
tn profe, & on Ta imprimé ainfi à Lcu- 
varde, 1701. n°- (/) ' 

7. Explication des Métamorphofes d'Ovide* 
Ouvrage utile aux Peintres , aux Poètes , & 
aux ArtifttSy &c. A la fuite des trois 
précédens; 2* éd., feuillets 109. 

8. Explication des figures de l'Antiquité; 
où F on voit comment les Paytns reprefehtoieni 
& diffèrencioient leurs divinités 9 comment les 
Egyptiens déjigno'unt toutes chofes par des 
figures d'animaux ou autres , &c. Ouvrage 
utile aux Peintres & aux Poètes. (Ji) A la * 
fuite du précédent , 2 e édition , feuillet 
109 — -122. 

9. La Montagne des Olives , ou Poèjîes 
fur le dernier jour de la vie de J. C. (i) 
Harlem, 1609. I2 °* fis* 

(/) Den Leermeefier der Schilderkonft , in rym geflelt 
ioor K. van Mander, weder aan *t ligt gegeven, en ont- 
rymt ioor W. de Gecft. 

(#) Uyttygingh °P dcn Mctamorphofis Pub. Ovidii Na- 
fonis. AUes Jîreckende tôt voordering des vromen en eer- 
lycken Borghertycken wandels* Scer dienftich den Schilders, 
Vichters, en Conft-bemindcrs, Oock yeghelyck tôt Ueringh 
hy een ghehracht en geraemt, 

(h) Vytbeeldinghe der Figueren : waer in te fien is , hot 
tVHeydenen hun Go den uytghebeeldt , en onderfcheyden heb- 
ben : hot d'Egypt/che yet beteyckenden met dieren oft an* 
ders , en eenighe mteninphen te kennen gaven , met nock 
meer omfiandicheden» AUes fier nue den vernufiighen Schil- 
ders , en oock Dichters , hun perfonnagien in vertoonw- 
ghen , oft anders , toc u maecken. By een ghehracht en 
gheraemt. 

(i) Olyfbcrg, ofic Poemata rart den. Latfiendagh. 
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10. Les dou[t premiers livres de C Iliade 
traduits en Flamand. (£) Harlem , Adrien 
Rooman, 161 1. il 0 ' 

11. La Harpe d'or , contenant tous Us 
cantiques fpirituels cùmpojes par Charles van 
Mander. (/) Amjl. 1626. l6°- It. Rotcrd. 
1640. ii°* 

1 1. Quelques Chanfons , Refreins 3 & Son* 
nets, (ni) 

13. La Boulangerie, {ri) Je ne fais quand 
cet ouvrage a paru , non plus que les deux 
fuivans: 

14. La ville d*AmJlerdam rétablie, détruit*) 
& rélevée de nouveau. (0) 

15. Deux Portraits de la ville de Har- 
lem, (p) 

16. Le nouveau Monde , ou Dcfcription 
des Indes Occidentales , où Von raporte la 
prémïere découverte des IJles , villes , lieux 9 
& rivières , qui s'y trouvent , & comment 
les Efpagnols ont ravagé, brûlé, & envahi 
le pays. Enfemble le naturel, les mœurs , 
le logement , & F habillement des Indiens 9 
les mines (for & d'argent quoti voit che^ 
eux , leurs rickej/es, &c. Traduit de C Italien 

(*) De eerfte twaelf boteken van de Uiadot van Ha- 
mer us. 

(/) Den guldcn Harpe, innehoudenie aile gheefielyckc 
Liedékens, die by C. van Mander ghemaeckt Jyn. 
(m) Sommighe Liedekens, Refereynen, en Sonnette*, 
in) Het Broodt-huys. 

(oj De herkomfte, de vernieUng, en de wcder-opkomjlc 
der Jtadt van Amjlcrdam. 
(p) Twec Btelden van Haerlenu 
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de Jérôme Bençoni en Flamand, (q) AmJÎ. 
165 ... 4°- Je ne fuis pas bien fur que cet 
ouvrage foit de nôtre Autetir ; mais il eft 
du moins d'un C. Vermander. Mtrklin dans 
fon Lindcnius renovatus attribue encore à un 
Charles van Mander. 

17. De pulvere Tabaci Poema. Hdfniœ , 
1666. 4°* Il pourroit bien être de Charles 
van Mander le fils. Le Pére avoit laifle 
encore d'autres ouvrages qui n'ont pas 
été publiés. 

jjy 'TGeflacbt , de geboori^plaets , tjdt , leven* 
en de Wercken van Cari van Mander , Schilder, 
en Poeet , mitfgaders zyn overlyden , ende begraef- 
fenis^ à ïa faite du Recueil de fes principaux 
ouvrages, /1m fl. 16 18. 40. pp. 14. Cette vïe 
eft fort mal écrite. Voyez aufli Epitapbien, 
ofte Graft-fcbriften , gemaakt op bet afjlerven 
van Carel van Mander , Schifder y en Poeet > 
ovcrîeden u.feptemb. 1606. Leyden* 1609. 
De Piles, Abrégé de la vie des Peintres, p. 369. 
& Defcamps, Vies des Peintres Flamands, Aver» 
tif. p. ix. & T. 1. 194— 199. Ces derniers ne 
font pas exafts. 

(q) De Nieuwe Wereidt , ofte befchryvinge van Weft-ln- 
elien , waer in verhaeldt wordt de ecrfte vinding van de Ey- 
landen » Steden > Plaetfen en Riv 'urcn van het felve , als 
me de hoe de Spançiarts het Landt verwoeft , verbràndt , en- 
de ingenomen hebben : mitfgaders de natuer » \eden , huy» 
fen en kleedihghe der Indianen ; oock van de tfiud- en filver» 
mynen , ende haer levens-middelen , befehreven door lerony- 
mus Ben-ionius in *t ItaUaens , en overghefet door C. Vtr~ 
mander. 

Antoine 
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Antoine Bynœus 

NAquit à Utrtcht le 6. août 16$ 4; 
Comme il manifefta d'abord beau* 
coup d'inclination pour les fciences, fes 
parens le deftinèrent aux études; il ap^ 
prit les langues Grecque & Latine , & fe 
mit au fait de PHiftoire & des Antiquités 
fous Jean-George Gravius , qui conçut une 
affe&ion particulière pour lui , &c prit un 
foin extraordinaire de foq avancement; 
ce favant lui procura auffi de bonne heure 
la connoifTance de Heinjîus , & d'autres 
habiles gens. Bynaus s'étant déterminé 
pour la Théologie , étudia l'Hébreu , le 
Caldéen, & le Syriaque , de même que 
les Antiquités Judaïques, fous Jean Leufden* 
H s'appliqua auffi a la Philofophie , quoi 
qu'il s'en iouciât moins que d'autres feiences* 
Enfin il fit un cours de Théologie fous 
François Burman. Enfuite ayant été reçu 
Propofant, il quitta Utrecht , & fut fait 
fuccefliyement Miniftre à Pierskill, proche 
JDordrecht, en 1680., à Naerden en 1683., 
& à Deventer en 1691. Trois ans après 
on le nomma Profeffeur en Théologie &C 
en langues Orientales dans cette dernière 
ville. L'Académie de Harderwyk le créa 
Doâeur en Théologie , quoi qu'abfent , 
& lui en envoya les patentes le 2.9. août 
Tarn. If. K 



146 Antoine Byn^us. 
1694. Celle ftUtrtclït lui fît offrir Us 
mêmes honneurs le lendemain : mais elle 
vint trop tard, Bynceus mourut à Devenu 
ter 9 fort regretté, le 8. novembre 1698., 
âgé feulement de 44. ans. Il s'étoit ma* 
fié pendant fon féjour à Piershill y & il 
eut deux fils & quatre filles. Nicolas, l'aîné, 
fiit Miniftre de f Eglife Flamande de Ha- 
nauy où il mourut. Bynœus fe fit aimer 
de tout le monde par fes manières agréa- 
bles , & par la douceur de fa converfa-' 
tion. Il etoit d'ailleurs infatigable au tra- 
vail , comme on en peut juger par les 
favans écrits qu'il a laifles , & dont on 
n'a publié qu'une petite partie. 

Catalogue de feS Ouvrages : 
I. Ant.Byneei Somnium, de laudihus Cri- 
tices. TraJ. ad Rhen. 1675. 4°* It. avec le 
fiiivant. C'eft un difeours que Bynœus 
prononça avec beaucoup d'applaudifîemens 
à Utrecht le onze décembre 1670. H y 
introduit Mercure, qui prend connoiffance 
des différends qui régnent entre les Sa- 
vans. Il fuppofe , que ces différends font 
venus de la préférence qu'Apollon donna 
aux Critiques , en leur confiant le Miroir 
des feiences ; auflitôt les Théologiens > 
les Jurifconfultes , les Médecins, les Phi- 
lofophes fe foulevèrent contre ce procédé 
8 Apollon. Les trois premières^ claffes fe 
reconcilièrent de tems en tems avec les 
Critiques, & plufieurs d'entre eux fe fi- 
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rent une réputation immortelle en joignant 
la Critique à leurs fciences. 11 n'y eut 
que les Philofophes, qui s'obûinèrerit à 
ia rejetter. Apollon les cita devant le 
tribunal de la Sagefle , où après que châque 
parti eut plaidé fa caufe , la fentence fut 
fendue en faveur des Critiques* 

2. De Calcels Htbraorufn. Libri duo. Cunt 
iabulis teneis élégant iffîmis 9 & indicibus uber- 
rimis. Accedit Somnium de laudibus CritU* 
tes. Dordr. Vid. Gafp. & Tkeod. Goris % 
1682. i2°- It. fort augmenté. Ibid* 1695. 
4°- Perfonne n'avoit encore traité cette 
matière à fond. Bynceus après avoir re- 
marqué que le befoin qu'on a toujours eu 
de chauffure , n'a pas permis aux hommes 
de s'en paffer longtems, montre que Tu* 
fage des fouliers étoit déjà fort en vogue 
du tems $ Abraham : que les Hébreux 
marchoient toujours chauffes: que leurs 
fouliers étoient de cuir ou de peau, & 
que le paflage Ferrum & as calceamentutn 
ijus 9 (Deut. XXXIII. 25.) ne prouve pas 
qu'ils en ayent porté de fer. La couleur 
ordinaire de leur chauffure étoit la blanche : 
la noire n'étoit en ufage que parmi les 
hommes : la plus eftimée etoit la rouge. 
Les fouliers n'étoient que des femelles at« 
tachées avec des courroyes , qui d'abord 
ne paflbient pas le talon , & le deflus 
du pié : mais dans la fuite elles furent 
continuées & entrelaflees plus ou moins 

K z 
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avant le long de la jambe. L'Auteur fi* 
nit fon Traite par l'explication de plufieurs 
coûtumes des anciens Juifs , relatives à la 
chauffure : comme celle d'entrer nuds pieds 
dans le temple : la cérémonie du déchauf- 
fé , qui avoit refiifé d'époufer la veuve 
de fon frère , &c. Il remarque que c'étoit 
un grand outrage chez les Hébreux de frap- 
per de fon foulier , ou de le jetter con«* 
tre quelqu'un: au lieu que c'étoit cher 
les Arabes une marque & une protefta- 
tion d'une fidélité inviolable. 

3. De Natali Jefu Chrifti 9 lit ri duo. Ao 
Gtd'u Differtatio de Jefu Chrifti Circumcijione. 
Amft. Gérard. Borftius , 1689. 4 0 * pp. 5x1. 
& 34. It. Traduit en Flamand, (a) Amft. 
1729. 4°- It. à la Haye 9 1737. 4°- Cet 
ouvrage eft un Recueil bien choifi de ce 
eue les plus favans Commentateurs ont 
dit de plus curieux fur les circonftances , 
qui accompagnèrent la naiffance & la cir- 
conciiion du Sauveur. Dans le 1. livre 
FAuteur donne une explication fort éten- 
due du texte , & foûtient qu'il faut tra- 
duire Luc. I. r. 2. Augufte fit publier un 
idit y par lequel il ordonna que toute la 
terre ( il entend tofite la Judée ) fût enrol- 
lée ; cet enrôlement fe fit avant que Quiri- 
nus fut Gouverneur de Syrie. Le 2. livre 
eft deftiné principalement à purger la 

(a) Ant. Byiutus , evér de Gcbooru, en Btfnydcnis yttm 
Jt\us Chrijîus. * 
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naiflfance de J. C. des calomnies, dont les 
Juifs & les hérétiques fe font efforcés 
de la noircir. Dans la Differtation qui 
fuit, Bynceus prouve, contre Marsham &c 
Spencer , que la Circoncifion a été établie 
chez les Juifs , & chez les Egyptiens pour 
des raifons différentes , & qu'elle n'eft 
point paffée des féconds aux prémiers ; 
il prétend auffi que les Egyptiens ne l'ont 
point empruntée des Juifs. 

4. Le Pfeaume ÇX. (Vulg. CIX.) expli- 
qué 9 & appliqué à Jéfus-Chrijl. En. Fla- 
mand, (jf) Déventer, 1691. il 0 - It. avec 
le fuivant : Amjl. 17 16. 1 i°- 

5 . Silo , ou explication de la Prophétie 
de Jacob y Genef. XLIX. 10. En Flamand. (J>) 
J}eventer 9 1694. il 0 * 

6. Jéfus-rChriJl crucifié, ou explication des 
circonjlances de la Pàfiion , de la mort , & 
4e la Jepulture de nôtre Seigneur & Sauveur 
J. C. y tirée des Antiquités Judaïques y Ro- 
maines, & autres. En Flamand, (c) Dor- 
drecht y 1683. 4°* It. Ibid. 1685. 4°* It.» 
Ihid. 1688. 4°* Cet ouvrage étant rem- 

{>li d'une érudition exquife , on engagea 
'Auteur à le traduire en Latin ; il le nt , 
mais en l'augmentant jufqu'à le pouffer à 

K 3 

( b ) Den ex. Vf dm ; doer by gevoegt is Silo , vérklaan 
door A. Binctus. 

( c) Gehàifte Chrifius , ofte verklaringe ovtr de gefehie- 
denijfe van htt Lyden , Survcn , ende Begraven onfes Hee- 
k<n ende Sabgtnakers hfit ChriJU, uyt Joodfche , Jiomey^ 
fche, ende anderc Outheden^ 
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3 . volumes , qui ont paru fous ces tîtres : 

De Morte Jcfu Çhrijli , liber primus. Corn* 
mentarius ampliffimus in Mat (h. 6*a Amfi. 
Gérard. Borjlius , 169X. 4°- pp. 654. Li* 
ter fecundus. Commentarius amplijjimus in 
Matth. XVI. 50— 76. Marc. XÎV. 26—72. 
& XF. 1. Luc. XXII. 3 /-- 71. & XXIII. 1. 
Joh. XI IX. 1 —28. Ibid. Idem 9 1 6 9 6 . 4°- 
Liber tertius . . . • Ibid. Idem , 1 698. 4°- Le 
1. volume ne contient que des Prélimi- 
naires, où l'Auteur s'étend beaucoup à proii* 
ver que J. C. célébra la Pâque le même 
jour que les Juifs ; il traite encore cette 
queftion dans le 2. volume , où il raffem- 
ble, de même que dans le 3 e » ce que 
Jujle-Lipjè y Çret[er y Bartholin 9 &c. ont 
déterré 'de plus curieux fur le crucifie- 
ment de N. S. Il fpûtient que la croix 
étoit fichée en terre avant que le Sauveur 
y fut attaché : qu'il y étoit entièrement 
nud : & que du milieu de la croix il for- 
toit un chevalet , ou un morçeau de bois; 
. taillé en vive arrête , fur lequel il étoit 
comme à cheval. Tout cela eft appuyé 
fur divers témoignages des Anciens. 

Bynceus avoit encore comppfé un grand 
nombre d'autres ouvrages, qui fe trou- 
voient en Ms. chez N. van de Wall, Mi- 
nière à Amfierdam en 1740. 

(C?" Le Moréri de 1740. B. 534. 6? le P. Ni- 
ceron, FIL 122-124. Ce qu'ils difent de l'Au- 
teur, eft tiré du Diftion. flamand de Luifcm 
v. Bytiaus. 
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Joannes Sebaflianus, 

JÉSUITE , natif du bourg de Fontaine- 
VEveque en Haînaut proche le pays 
de Liège 9 & dont le nom étoit probable- 
ment Jean Baflin. Il entra dans la Socié- 
té en 1604. âgé de dix-huit ans ; -après 
avoir régenté les humanités fuivant la coû- . 
tume , il profefla affez longtems la Philo- 
lophie à Douai & à Trêves ; après quoi 
on le chargea de faire des leçons de Théo- 
logie Morale au féminaire de N. D. kMons ; 
il s'acquitta de cet emploi Pefpace de 15. 
ans ; & la réputation de capacité , qu'il 
s'acquit dans cette feience , lui attira beau- 
coup de confultations , même de la part 
de l'Archevêque de Cambrai. Ce Pére 
exerça aufli la fonâion d'Examinateur des 
livres de fes confrères ; il eft mort le 
15. février 1649. âgé de 64. ans, Il a laiffé 
trois tomes Mss. , que les Cenfeurs jugè- 
rent dignes de voir le jour. Ce font des 
Traités ' 

De Sacramentis in génère. 
j3. De Baptijmo , Confirmadone , & Eu- 
çhariflid. 
y. De Extremi CfnSione, &c, 

85* Aleg. % 27a. Sotucllus, 50%, 

K 4 
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Jean Mclot, 

CHANOINE de S. Pierre à Lille , vivoit 
après le milieu du XV. fiécle. Il 
fit , par ordre du Duc Philippe le Bon , 
une 

Traduction Françoife des Actes de S. Adrien. 
Il y a un Ms. de cette traduâion à Paris 
dans la Biblipthéque de M, le Prince 
de Condé, in-fol. cotté n. 108. Elle eft 
fuivie de Yhiftoire , auffi en François , de 
la tranflation des Reliques de ce Saint à 
Grammont en Flandre , écrite en 1458. On 
y trouve des particularités , qui ont écha- 
pé aux Bollandiftes. 

• • • • 

Lettre de M. VAbbile Beuf, dam le Jour- 
nal de Verdun, Sept. 1751. p. 194. 



Richard de Pljle, 

ANCIEN Poëte François , qui vivoit vers 
Tan 1300. Son nom porte à crpire 
cju'il étoit de Lille en Flandre. Il a écrit un 

Fabel , ou Fabliau , de Honte , & de Pu* 
urie, (Un conte fur la Pudeur, & fur 
l'effronterie) que je ne crois pas imprimé, 

La Croix du Maine, 441, 
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Jean Sibranda 

ÉToiT DU village de Witmarfum> fitué 
à peu près entre Harlinguc & Bolf- 
wçrdt en Frife, où il naquit de parens 
honnêtes le 10. feptembre 1668. Il per- 
dit fon pére Jacques Sibranda à l'âge de 7.' 
bu 8. ans : alors fa mére, Sytfkje Hiddirt* 
ga y qui lui a furvècu f l'envoya au col- 
lège de Framquer 9 où il acheva fes huma-» 
nités fous le Reôeur Hector R&ichenbach, 
Do&eur en Médecine. Après cela s'étant 
fait immatriculer dans l'Univerfité de la 
même ville le 18. Juin 1685. , il prit les 
leçons de Nicolas Blankart fur le Grec , de 
Jacques Periçonius fur l'Eloquence Latine , 
de Jacques Rhenferd fur les langues Orien- 
tales , de Bernard Fullenius fur les Mathè-r 
matiques , enfin de Jean vànder Watyen ^ 
de Campége Vitringa, & ftHcrman- Alexan- 
dre Roëll fur la Théologie. Ce fut aux 
belles*»lettres qu'il prit le plus de goût ; 
dans le deffein de s'y perfe&ionner , il 
Voulut voir les Académies de Leyde 3 & 
êiUtrecht 9 & il profita dans la dernière 
des inftruâions du célèbre Grcevius. De 
retour en fon pays, il fe, préfenta à 1? 
çlafle de Leuvarde pour y être admis au 
miniftçre , & fyt reçu Propofant en 169^. 
Ayant donné des marques d'une érudition 
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précoce , les Curateurs de PUniverfité dû 
Francquer lui permirent Tannée fuivante 
de faire des leçons particulières fur la 
Littérature Grecque. Il fe diftingua d'à*- 
bord dans cette carrière , & donna dç 
grandes cfpèranceç : mais fa mauvajfe con- 
duite les ht bientôt évanouir ; il montra 
de la fuffifance 9 il donna dans la débauche, 
& fe fit dépouiller de fon emploi & dç 
fes gages ; le chagrin qu'il en conçut , lui 
ébranla Pefprit, & le conduifit au tomr 
beau le i8. décembre 1696. âgé feulement 
de 28. ans. Il avoit époufé au mois de 
janvier 1695. une honnête fille nommée 
Idc Swaluwe , qui fut emportée de la pe- 
tite vérole le 15. novembre de la même 
année , ayant à peine 23 /ans. On a de 
Sibranda: 

1 . De fiatu Jud&ce Provincicc fub Procura-* 
toribus , y craque interprétation* Joh. XVIII. 
3/. C'eft une Thèîe que l'Auteur avoit 
foûtenue fous Vïtringa le 29. oâobre 1689. 
Il y fit dépuis des augmentations , que 
ffero Sibranda fgn frère (a) y joignit en 
la publiant à Francquer 9 1698. 8°- Elle 
fe retrouve dans le Thefaurus novus Théo? 
logico - Philo logicus y Tome II. 5 29— 538. 
JL' Auteur fe propofe d'y montrer que les 
pays réduits par les Romains en forme 

(<f) Qui fut d'abord Con- Re&eur du collège d'humani- 
fés de Franequer ; Ôc enfiûte Miniftre des villages de JFaaxcns, 
& de KubaarÀ, 
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de Provinces , dévenoient des pays d'Ef- 
claves , & ne confervoient plus aucune 
autorité ; il prouve enfuite que la Judée 
s'eft trouvée dans ce cas. 

2. Pofîtioncs Philologie* in Collegio pri- 
yato difputatœ. En plufieurs parties. Fra- 
neq. 1695. & 1696. 

3. Diatribe ad I. Pet. V. 6. Tw txtcbiv^ 
(ppovvvw iyxof4,(2û<r<z<TÔ£ , ( Enveloppez -vous 
de rhumilité) in privât o collegio ventilata. 
Franeq. 1696. It. dans la Biblioth. Brc- 
mtnjîs. 

4. Diatribe ad locum Galas. VI. 1 7. Fr^ 
neq. 1690. 

5. De Macello, 1. Cor. X. z5. Franeq. 
1696. 

6. De Oraculo Dodonao. Ibid. 1696. 

7. Notulœ pojlhumœ in librum I. Jofephi. 
Antiq. Judaicarum. Dans l'édition de Sige- 
bert Havercamp, T. L 60—64. Ceft peu 
de chofe. 

* 

05* Vriemoet, Atb. Frif. 707-710. 



Nicolas Boulifz , ou Nie. Butins, 

HAbile Médecin , & bon Poëte , nâ- 
quit à Borne en Hollande le 17. jan- 
vier 1550. Ayant fait fes premières études 
partie en cette ville t partie à Harlem , il 
j>^flà à Leyde , y étudia en Philosophie^ 
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& y commença fon cours de Médecine, (J) 
qu'il continua à Louvain , à Douai , à Pa- 
ris, & à Tours ; enfuite il revint faire un 
tour dans fa patrie ; & quelque tems après 
il traverfa l'Allemagne , pour fe rendre à 
Padoiït y où il prit le bonnet de Do&eur 
en Médecine. Cela fait , il parcourut l'I- 
talie pendant trois ans entiers , après quoi 
il s'établit à Horne ; & ayant été fait Mé- 
decin de la ville , ' dans le tems que le* 
Comte de BoJJii y étoit prifonnier , il fer- 
vit ce feigneur durant tout le tems de fa: 
détention. En 1577. Bulius fut député 
pour trois ans au Çonfeil d'Etat à la Haye 
de la part de la Nord-Hollande. Trois ans 
après il fut fait Grand-Bailli de Hornc, Se 
il conferva cette charge jufqu'à fa mort, 
aufli bien que celle d'Avocat fifeai du Col- 
lège de l'Amirauté de la Nord-Hollande 
dans le quartier du nord , qui lui fut con- 
férée en 1598. Parvenu a l'âge de 6j. 
. ans , il mourut à Hoçnc le 26. février 16 1 ç. 
& fut enterré dans la principale églife de 
cette ville , qù l'on voit l'Epitaphe fui- 
yante : 

£). O. M, Nicçlaa Bulio , Alardi fil. % 
Medico & Pottcc eximio , in Hollandiœ Wtfl- 
frijiaque Ordinum collegio olim Affcffori, R. 
Pub. Hornana, per annos XX XIV. & quod 

( a ) Je cloute de ce fait , 8c du précédent ; l'Univerfité 
de Leyde ne fut ouverte que le 8. février 1575. i ÔCce qui 
luit , montre que Bulius fut fait Douleur avarit ce tenu-la^" 
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txcurrit , Pratori y rerum maritimarum in 
Wefifrifid Confiliario & Fifci Advocato 9 fin- 
gulari in rcbus agendis prudentidy Jirenuita- 
te % fide y Gracce y Latince y aliarumque lin~ 
guarum peritid 9 tum & memorid jlupendd 
prœdito y fummo patrice ornatnentOy deque ed 
& Je optime meritOy S. P. Q. H. y gratitudi- 
nis & pietatis ergo , fumptu publico P. J. 
Nàtus Hornœ A<> do. lo. L. jànuatii dit 
XV II. Denatus ibidem A° do. IjC. XV. 
febr. die XXVI. y quum vixijfct annos LXr. 
menf. 1. 

EISPA TA<DOS IATHPA 20<J>0N , KAI 0EION AOI* 

AON , 

APPHKTONTE NOMJ1N EPKOS OMOT KATEXEI* 
ÈIS TAPANHP, OTA' OI ITAEONÏÎN ,XPEÛ£ EITAE* - 
TO TTMBX1N, 
AAAA moYS ZJlEIIf ASIOS HN IïAEÔNAS. (b) 

Joannes Fore/lus. 
Et Medicâ felix y & Carminis inclytus arte^ 

Et patrice iUuJlris Prcetor honore fuce 3 
Bulius klc recubat. Tumulum venerarey Via* 
tor ; 

Non alias tantï Jiabis ad ojja viri. 

Bulius étoît doué d'une mémoire extra- 
ordinaire ; il avoit appris le Grec & le 
Latin en Hollande , & dans fes voyages 
l'Allemand , le François , l'Italien , & l'Ef- 
pagnol. Il avoit atiffi de grands talens 

♦ 

(b) Je rends ainfi ces vers en Latin : 

Unus prudentem Mcdicum , diumque Poê'tam , * 

Et Legum invictum robur habet tumulus ; 
Unum quippe virum, tumulus eut fufjicit unus 2 
Sed yitas plurcs viverc dignus crat. 



Digitized by 



158 Nic.BuLitrs. Hyacinthe Fiefvet. 
pour la Poëlie , & il en avoit donné de£ 
preuves dans fes 1 

Epigrammes Latines > qui n'ont pas été 
tccueillies , mais que Swuttius ( qui peut 
les avoir vfres ) qualifie de plaçantes, & 
d'excellentes* 

05°" Swetrtius, 574. PbiltL Timaretis coll. 
Monumtntor. 35 a. 353. Le Moréri de 1740. 
B. 513. citant le grand Diffion. Univerf. HoU 
landois. 



Hyacinthe Fiefvet, 

w 

■1 - ' • • , », 

NAtif de Valendennes ± prit l'habit de 
Dominicain au couvent de cette ville, 
y fïtprofeffion en 1633. âgé de 17. ans, 
& y mourut le 2. février 1 676. Il a mis 
au jour 

V Office de Notre-Dame 9 félon fufage Je 
S. Dominique , avec des Exercices pour bien 
pajfcr la journée, & des Méditations pour 
chaque jour du mois. Falenciennes , Jean 
Boucher 9 1675. I2, °* 

{t/~ Qyétif, Scriptor. Ord. Prad. IL 664. 665. 



Thomas Moniot , 

AUtre Dominicain , natif de la ville 
de Dînant dans le pays de Liège. 
Il entra dans l'ordre à Namur, & y pro- 
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rionça les vœux en 1659. à Page de 17. 
ans. Ayant fini fes études à Douai, il 
alla à Bourges , & prit le grade de Ba- 
chelier dans l'Univerfité de cette ville. 
De retour en fbn couvent, il fut chargé 
d'y enfeîgner la Théologie morale ; il 
joignit à cet exercice celui de la Prédi- 
cation , pour laquelle il avoit du talent. 
En 1675. il fit un voyage en Efpagne 
pour les affaires de fon ordre ; mais à 
peine en fut-il révenu, qu'il mourut au 
couvent de Liège le 19. janvier 1676. 
âgé feulement de 34. ans. Ce Pére a 
publié 

La vie du Bienheureux Pape Pie V.> de 
V ordre des FF. Prêcheurs , &c. Brux. Franç. 
Foppens, 1672. il 0 - pp. 216. Cette vie 
eft écrite d'un ftile pur & élégant. 

VF 9 Qi*étif>> Scriptor. Orà. Prad. IL 667. 



Roland de Laflus , ou Orlando di 

ÉLÈBftE Muficien du XVI. fiécle , nâ- 
K^j quit à Morts en 1520., & fut d'à* 
bord enfant de chœur dans la paroifTe de 
S. Nicolas. Etant plus avancé en âge , il 
alla en Italie, à la fuite de Ferdinand de 
Goh^ague , Vice-Roi de Sicile , & demeura 
Environ trois ans avec ce feigneur en Si- 
cile , à Milan , & à Naples , où il fut 
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Maitre de Mufique ; ce fut là qu'il prit le 
nom d'Orlando di Lajfo. De Naplts il fe 
rendit à Rome , où if fut fait Chef & Maî- 
tre de la Chapelle de S. Jean de Latran é 
Au bout de deux ans, il voyagea en France 
avec Jules-Céfar Brancaccio , gentilhomme 
Napolitain, piiis en Angleterre, où le Roi 
Henri VIII. le réçut avec honneur. De 
là il revint dans les Pays-Bas , & s'arrê- 
ta quelque tems à Anvers, d'où le Duc 
Albert de Bavière l'attira à Munich en 
1557* & le prit pour Direâeur de fa Mu- 
fique. En 1574., attiré par les offres 
dû Roi Charles IX. , qui vouloit lui don* 
ner un pareil emploi, il partit avec (a 
famille pour la France : mais ayant appris 
en chemin I3 mort de çe Prince , il re- 
tourna en Bavière , où il s'attacha au 
Prince Guillaume, fils £ Albert. L'Empe- 
reur Maximilien IL voulant recompenfer 
fes talens , lui accorda des lettres de no* 
bleffe. Orlando mourut à Munich le 13. 
juin 1.593. emportant avec lui la réputa- 
tion du premier Muficien de l'Europe. On 
a dit de lui : 

Hic ille Orlandus laffum qui recréât orbem* 
Quelqu'un lui a fait cette Epitaphe : 
Etant enfant y foi chante le diffus: 
Adohfcent , j 9 ai fait la contre-taille • 
Homme parfait, fai réfonné la taille: 
Mais maintenant , je fuis mis au baffus j 
Prie, Paffant , que Vefprit foit là-fus* 

Un 
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Un peintre nommé Bofquier fit fon por- 
trait , fous lequel on mit ce diftique ; 
Ut Mons Orlandum Lyjîppi fingeret arte ' 9 
Bofquier harzc tabulant pinxit Apellis ope. 

Le Magiftrat de Mons fit faire fur ce por- 
trait une ftatue , que Ton a vue longtems 
dans Téglife de S. Nicolas proche le jubé, 
avec le nom d'Orlando di Lajfo fur le pié- 
deftal , & ces vers au deffous : 
Montigena Orlando > qubd eo nafcente rena- 
ta ejl 

Mujica y Montenfes hoc pofuere decus. 
On a ion portrait gravé paffablement in-4 9 * 

Nous avons de lui : 

1. Mejlanges d' Orlando de LaJJus, ou Re- 
cueil de fes plus beaux ouvrages 9 & Mufique. 
Paris , Adrian le Roy f & Robert Ballard, 
1 576. Ce font des Epigrammes , des Son* 
nets , des Chartfons , &C. de Marot , de 
Ronfart, &c d'autres Poètes François, mi- 
fes en muficjue , à quatre , cinq , fix , huit , 
& dix parties. 

2. Continuation des Mejlanges d* Orlando 
de Lajfusy &c. Paris , Adr. le Roy 9 1 584. 
Voilà les feules pièces de nôtre Muficien 
que je trouve marquées diftin&ement. 
Sweertius donne ainii la lifte de fes ou- 
vrages , qui font encore recherchés , des 
curieux : 

1. Theatrum Muficum. 

2. Patrocinium Mujices* 
Tom. If. h 
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3. Motetorum, & Madrigalium libri, trium, 
quatuor 9 quinque 9 fex , & o3o vocum. Im- 
primés à NapUs 9 à V tnife , à Munich , & 
à Anvers. Tout cela eft en différentes lan- 
gues j en Latin y en Italien , en Alle- 
mand, &c. 

4. Liber Mijfarum. Norinbergœ. 

Sweertiusa)oxitz qu ! } Orlando a fait quan- 
tité d'autres pièces qui fe confervent dans 
la Bibliothèque du Duc de Bavière. 

C'eft du nom de cet Artifte que s'eft 
formé l'exprefîion proverbiale : Quelle Or- 
lande, ! dont ceux de Mons fe fervent en- 
core aujourd'hui , lorfqu'il fe fait chez 
eux quelque divertifTement extraordinaire. 

ÏÏJ* Du Verdier, 932. 933. Thuani bift* lib. 
57, ed. 1607. p. 166. D. Sïuecrtius , 560 iJ/vz/- 
jeuf) Sydera UL Hannoniœ feript. 84. 85. Teif- 
fier y Eloge*, edit. de 17 15. T. //^. 203. iioufju^ 
Hift. de Mons , 180. & 433. 



Gandin h Jeune, 

AUtre n Muficien célèbre, ûè à JWe/i- 
ciennes dans le XVI. fiécle. Il vivoit 
en France du tems de François I. , & Ton 
croit qu'il mourut au plutôt en 1598. II 
fe fit une fi grande réputation dans fon 
Art , qu'on l'appelloit le Phénix des Mufi* 
ciens. Un Poëte fit ce quatrain à fa 
louange : ■ 
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Qui fort efprit ne fatiffâlt , 
En tes Chants fi pleins de merveilles, 
S* il nefi Un âne tout-à-fait , 
// en a dû moins les oreilles* 
Le Jeune avoit embrafle le parti des Caî- 
viniftes. On a de lui : 

Les Pfeaumes (de Marot) mis en mufiqut 
à quatre & cinq parties. L'une des plus 
anciennes éditions s'eft faite à Genève y 
chez Jean de Tournés y 1627. Cécile le Jeune* 
fœur de Claudin , Ta publiée avec une dé- 
dicace au Duc de Bouillon 9 Prince de Se- 
dan. Ces Pfeaumes airifi notés oftt été 
réimprimés plufieurs fois, entre autres à 
Leyde chez Jujlus Livius , 1635. avec le 
portrait duMuiicien à la tête. On a même 
ajufté fes airs à une verfion des Pfeaumes 
en vers Flamands , (a) imprimée à Schie- 
dam , 1664. 5. vol. 

Le Moréri de 1740. C. 448. 

( à ) Pfaimcn Davids op vyf ftemmen , door C. U Jeune* 



Philippe y an Mer on, 

» « 

RELIGIEUX de FOrdre de S. François 
à Goude en Hollande, vivoit vers 
la fin du XV. fiécle ; il avoit été Miffio- 
naire en Suède , & il étoit Dofteur en 
Théologie , lorfqu'il donna au public Tou- 
Vrage intitulé.* 

L 2 
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Hijioire du S. Patriarche Jofeph > Epoux de 
la Vierge Marie , & Nourricier de N. S. /. C. 
A Goude, che[ les frères de la Conférence 9 
1496. 8°* En Flamand, (a) Cette hiftoire 
fe fent de la crédulité , qui regnoit du 
tems de, l'Auteur. Il y raporte une ré- 
vélation qu'il eut , ou qu'il crut avoir , dans 
un couvent de fon ordre en Suède ; elle 
lui apprit que S. Jofeph étoit dévenu le 
Nourricier de J. C. le 19. janvier ; ayant 
publié cette révèlatiori , il engagea les Cha- 
noines de Lincoping, & eniuite tous les 
Evêques de Suède , de chommer à ce jour- 
là la fête de S. Jofeph. 

03=° /. TFalvis, befehr. (1er Goade, a. deel, 
144. Pr. Marchand, Diâion. 1. 106. Celui-ci 
fe trompe en prénant les frères de la Conférence 
pour des Francilcains ; c'étoient des Clercs de 
la vie commune, qui s'étoient établis à Goudô 
en 1447., & qu'on nomraoit ainfi, non à caufe 
des fréquentes conférences, qu'ils tenoient fur 
les ftatuts de leur règle, comme le dit encore le 
ûeur Marchand , mais à caufe des conférences , 
ou exhortations qu'ils faifoient au peuple chaque 
jour de dimanche ou de fête vers le foir. 

• 

(a) Hiftorit van den Hciligen Patriarck Jofeph , bruy- 
êegom der Maegd Maria , tnde opvocder Ons tittrtn Jhtfu 
ChriftL On lit à la fin : Ghcprcnt tôt Goudt , tôt die Col- 
latit-Brocdcrs* 
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Jean van Uffele 

i 

NAQUIT à Bruxelles vers Pan 1 577. de 
Séverin van Uffele, Dofteur en droit , 
iffu d'une famille patricienne de cette vil- 
le, (d) & de Catherine Martiny. Lorfqu'il 
eut achevé fes premières études, il s'at- 
tacha , comme fon pére , à celle de la Ju- 
rifprudence , & prit le grade de Licencié 
en Droit à Douai fous le célèbre Bo'ètius 
Epo. Enfuite il alla s'établir à Anvers, où 
il exerça la fonâion d'Avocat , & il em- 
ploya fes heures de loifir à la compofition 
de quelques ouvrages rélatifs à fa profef- 
lîon. On fe promettoit beaucoup de fon 
favoir & de fon afliduïté au travail, lorf- 
eue la mort l'enleva en 16 17. à la fleur 
ae fon âge. Son corps répofe auprès de 
celui de fon pére. C'étoit un homme 
plein de modeftie , & de candeur , & fort 
appliqué à la leîhtre. Il eut un frère, 
nommé Corneille , Doâeur en Droit, & 
Avocat au Confeil de Brabant , qui fe dis- 
tingua par fon habileté dans les belles- 
lettres ; il furvècut à Jean van l/ffelc , de 
qui nous avons : L 3 

(a) On voit fon Epitaphe à N.D. S Anvers dans la cha- 
pelle de la Circoncifion : XPX1 , primitiis redivivorum > pùf~ 
que manibus Severini van UfftU J. C. Clariff. , fummâ inu- 
gritate , probitatt , fiât , D. Catharina Martiny marito ma" 
rita carljf. » & liberi mafiijjîmi partnti optimo , fibique M» 
H. PP. Gefiit ir. non. junii do. h. xcix, 

* 
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1 . Didaci Covarruvias à Leyya y ToUtaaî, 
Epifcopi Segobitnjis .... Optra omnia y cunt 
Aucloris Traclatu in cit. de Frigidis & Ma- 
teficiatis , feptem quœjiionibus dijlinclus ( dif- 
tin&o , ) multis in locis à CL J. C. Corneliot 
Brederodio auctus , illujlratus fau&a^ illuf- 
trata.) AcceJJerunt Joannis Uffdl J. C 
cùm theoreticœ y tum praclicœ in variarum re- 
folutionum libres nota. Antv. Joan. Keerber- 
gius 9 1610. fol. pp. 610. & 548. fans les 
tables. Quoiqu'en dife Vaïere André 3 c'eft 
ici la i, édition de Covarruvias , qui ait 
paru à Anvers. Van Uffele la dédie au 
Confeil de Brabant par une lettre datée 
de cette ville le dernier mars 1610. II 
y dit qu'il a eu, & qu'il a encore dans; 
ce Confeil des parens & des alliés. Ses 
Remarques fur les Réfolutions diverfes de 
Covarruvias tendent à fortifier , quelque- 
fois à limiter les fentimens de cet Auteur, 
& fouvent à les adapter aux ufages du 
Brabant. Elles fe trouvent dans le II. vol. 
pag. 345—582. It. mifes à leurs places dans 
les éditions de' Covarruvias faites à Anvers % 
^638. à Lyon , 1661. StkGénèvey 1679. 

2. Connubialis Confultatio » , quâ preecipuk 
quœritur , an Conjugium LongiJJimi pœne tenu 
poris cohabitatione 9 ufu y pub lied famây plu- 
rimis prœterea Juris prœfumptionibus confir- 
matum y novifjimo Concilii Trideneini Jure , 
pro Cohcubinatu haberi pojjit. Antv. Hieron. 
VerdujJiuSy i6ll. 8°- pp. 64. 
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Van Uffele avoit travaillé à d'autres ou- 
vrages fur le Droit Civil , que fa mort 
l'empêcha de finir, 

05^ SweertiuS) 481. & Monunu ftçalcr. 67» 
Val. André, 576. 



Pierre-Erneft , Comte de Manffelt. 

JE ne parle de cet illuftre Capitaine 
qu'en confidèration de fon goût pour 
les beaux arts^ & de fon fils, qui fait le 
fujet de l'articfe fuivant. Pierre-Emejl fat 
le 9 e fils tfErneJl, Comte de Manffelt, mort 
en 153**, qui l'eut de fa féconde femme 
Dorothée , fille de Philippe, Comte de Solms* 
Ayant embraffé le parti de l'épée, il par- 
vint fucceflîvement aux plus hautes charges 
militaires. L'Empereur Charles V. y qu'il 
avoit fuivi à l'expédition de Tunis > le fit 
Chevalier de la Toifon d'or au Chapitre 
tenu à Utrecht le 3. janvier 1546. il com- 
mandoit dans Yvoi l'an 1551., lorfque 
cette place fut prife par les troupes de 
Henri IL II y -fut même arrêté prifonnier. 
En 1569. il fervit' les Catholiques à la ba- 
taille de Moncontour. Dépuis il fut Gou- 
verneur SAvenes , de Luxembourg , de 
Bruxelles y ÔC déûgné en 1593. par le Prince 
de Parme pour gouverner les Pays-Bas 
en fon abfence. Il mourut avec le titre 

L 4 
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de Prince de l'Empire le 11. mai 1604* 
âge de 87. ans. Ce grand homme réunit 
en lui les talens du guerrier & ceux de 
l'homme favant & curieux. Il raffembla des 
monumens antiques de toute part & à 
grands frais, & les plaça dans fes jardins, 
oui font joints au Palais qu'il fit bâtir au 
rauxbourg de la ville de Luxembourg. Ces 
jardins font des plus magnifiques. Le P. 
Alexandre Wilthàm , Jéfuite , a donné dans 
fes Luciliburgenjia l'explication des antiques 
qui en font le plus rare ornement. On lit 
au deffus du portique du Palais PInfcription 
fuivante : 

Gubernator Ducatûs Luxemburgici & Comi- 
tatûs Chinii > Eques aurei velleris 9 Regii exer* 
citas Marefchallus > Concilii Status Senator, 
pojlquàm annos LVî. miniflerio Inviclorum & 
Augg. Principum D. Caroli V. Cœfaris, & 
PhiUppi Régis Catholïci defervivijjet 9 càm jam 
inde à bello Africce ad Tunetum 9 quô primo 
militâral 9 omnibus penï impojleràm expedi- 
tionibus , conjlictibus 9 urbium expugnationi- 
bus interfuijfet , indeque y Belgio domejlicis 
motibus turbato , conjlantem in omrum par- 
tem fuam Cœfari ac Régi fidem comprobajjetj 
ac varios ampliffimarum dignitatum honores , 
belli atque pacis omnia adminiflrajjet, ad (ac) 
fupremam inde a Rege Catholico totius Belgii 
Burgundiœque Prœfecturam accerjitus accepif- 
fet y hos fontes atque cèdes, excifd rupe 9 vallt 
çamplvimâ, D. O. M. t Régi Domino fuo, 
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quibus immortales atqut immcnfas agit grà- 
lias y fuaque (precatur) feneclutis tranqiùlr 
litaù D. D. anno M. D. XC. 

Locrii Chron. Belgicum, 611. Grotii An- 
nal. & bijl. dt rébus Belg. L. III. init. ed. 1658. 
p. 172. Le Moréride 1740. M. 109. lia CaU 
met, Biblioth. de Lorr. 6a8. 



Charles de Manffeh, 

F Ils naturel du précédent, naquit à 
Luxembourg vers 1588., loçfque fon 
pére étoit déjà dans un âge fort avancé. Ça) 
Sorti des baffes-claffes , les Archiducs Al- 
bert & Ifabelle l'envoyèrent étudier en Phi- 
lofophie à Rome y où il s'appliqua auflî à 
la Théologie, & à la Jurisprudence. De 
retour dans les Pays-Bas , il vint conti- 
nuer cette dernière étude à Louvain , oii il 
prit le grade de Licencié en l'un & l'au- 
tre Droit le 29. janvier 16 14. Il étoit 
dès lors Aumônier des Prinçes , dont j'ai 
parlé , qui le renvoyèrent pour quelque 
tems à Rome , d'où il fut rappellé à Bru- 
xelles pour exercer fon emploi à la Cour, 
où il eut auflî celui de Maitre des céré- 
monies de LL. AA. Il fut dépuis Chanoine 

- 

(a) Falère André dit qu'il avoit alors plus de 90* ans» 
ce qui ed un peu difficile à croire. Suivant le calcul de 
Grotius, & du Moréri de 1740. C. 110. , Picrrc-Ernejl 
n'avoir en 1588. que 75, ans* 
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de S te Gudule de Bruxelles , Confeiller 
d'honneur au Confeil de Luxembourg 9 & 
Prévôt de la Collégiale de Seclin proche 
Lille. En 163 1. au plus tard, il fut nom- 
mé Vicaire général du Délégué Apofto- 
lique (b) aux armées du Roi Philippe IK 
dans les Pays-Bas , dans le Palatinat , & 
dans d'autres provinces ; il joignit à cet- 
te dignité celle de Doyen de S te Gudule, 
dans laquelle il fuccéda à Philibert de Mol, 
fur la fin de 1637. & il les conferva 
toutes deux jufqu'à fa mort arrivée l'an 
1647. environ dans la 60 e année de fon 
âge. Il a publié: 

1 • Paratitla Decreti : de Jure facro in gé- 
nère ; deque Ecclefiafticorum moribus & offi- 
dis. Lov. Philip. Dormalius 3 16 16. I2°" 

.JL. Utriufque Juris concors difcordia, quâ 
Caiiones cum Legibus pugnantes conàliantur. 
Luxemb. Hubertus Reulandt, 16 19. I2°* 

3 . Manuduclio ad vitam Canonicam. Lw 
xemb. Hub. Reulandt , 1 6 20. 1 2°- 

4. Clericorum Cœnobitica , Jive Canonico- 
rum vita & origo. Luxemb. Hub. Reulandt, 
1625. I2°- 

(b) Cette dignité avoit été établie durant les troubles 
des Pays-Bas par l'autorité du S. Siège à la réqtûntion du 
Roi Philippe IL Les armées de S. M. Catholique formoient 
un diocèfe ambulant , gouverné par le Délègue Apoftoiique » 
qui avoit fon Vicaire général , & qui donnoit l'inftitution 
aux Aumôniers. Dom Calmet , qui n'étoit pas informé de 
cet ufoge , ayant lu dans Valere André que nôtre Auteur 
^toit Exercitâs in Belgio Vicarius generàlis , Ta métamor- 
phofé en Lieutenant général de V armée de Flandre , (ans ré- 
fléchir qu'une pareille charge auroit été incompatible avec; 
les qualités de Chanoine 6c de Doyen de Ste. Gudule. 
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5. Exercitatio Civilis ad Régulas Juris in 
Sexto. Luxemb. Hub. Reulandt, 1626. I2°- 

6. CUricus , jîve de Jlatu perfeclionis , & 
perfeclione Jlatûs Clçricorum. Brux. Franc. Vî« 
vienus , 1617. pp. 107. Cet ouvrage, 
ainfi que tous les autres de Char/es de Manf- 
felt 9 montre du favoir, & beaucoup de 
piété : mais il eft écrit d'une manière dure, 
&c capable de rebuter le le&eur le plus 
patient. 

7. Exercitatio Civilis ad Brève Apoftoli- 
cum UrbaniPP. Vil I. de conjlitutione & po- 
lejlate Delegati Apojlolici in Militiâ Belgicd 
Regii exercitus , item de Jejunii Quadragejî- 
malis remijfd abfervantiâ \n eâdem Militiâ. 
Brux. Godefr. Schovartius , 1638. ix°- 

8. Sacerdotis Breviculum, venerationi Cleri 
facrum. Brux. Mart. de Bojfuyt, 1641. i6°- 

9. Cajlra Dei , Jîve Paro/hia , religio , & 
difciplina Militum. Brux. Mart. de Bojfuyt, 
1641. 4 Ç - pp. 287. Ouvrage Théologique , 
Canonique , & moral fur les devoirs des 
gens de guerre , & de leurs condudeurs 
ipirituels. II eft affez fuperfïciel , & très- 
mal écrit. 

10. PrinàpisBrU.iculum^mcmoruz MUr- 
ti 9 Ifabellœ , & Ferdinandi facrum. Brux. 
Mart* de Boffuyt , 1643. ou environ, 

II* Chrijlianus > Jîve de renunciationibus 
mundi. Brux. Mart. de BoJJuyt > vers 1643. 

1 2. Breviculum Kierarchce. Brux. Mart. d$ 
Çojfuyt, i6°' 
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13. Magijlcrium Militare 9 Jive de jurifdic* 
tione & jure Milituz Bclgicce. Antv. Jac. Me* 
fens, 1647. 4°- . . t 

14. Religiofus 9 Jîve de Jlatu perfecBonis 
. Sacerdotiï. Brux. Mart. de Bojfuyt, 1647. 

i6°- pp. 149. 

15. Job patiens y Jîve de Providentiâ Dci 
erga hominem. Brux. Mart. de Bojjiiyt, 1 647* 
l6°- pp. 32. 

05=° Sweertius, 169. 170. Vah André, 114. 
1 25. Mirai Biblioth. Ecclef. edit. Fabric. 336, 
Ba/ilica Bruxell. Ed. 1743, //. ia. Calmet, Ibibl. 
de Lorr. 627, 6a& 



Barthelemi dps Bojfes 

NAQUIT à Hervé, petite ville du duché 
de Limbour^, en 1668. Après fes 
bafles-claffes , il étudia, en Phllofophie au 
collège des Trois-Couronnes à Cologne y & 
ayant achevé fon cours , & pris le grade 
de Maître-ès-Arts en 1686. il entra auffi- 
tot dans la Compagnie de Jéfus. Au bout 
de quelques années , fes fupèrieur's le 
chargèrent d'enfeigner publiquement la 
Philoiophie, & les Mathématiques. Il prit 
le bonnet de Doâeur en Théologie dans 
FUniverfité de Cologne en 171 1.; après 
quoi il profeffa pendant une longue fuite 
d'années la Morale , la Théologie Dogma- 
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tique , & la ScholalHque dans la même 
ville. Ce Pére fut lié d'une amitié par- 
ticulière avec les PP. la Croix, & Tour* 
rumine 3 Jéfuites , avec MM. Toloméi, avec 
les célèbres Philofophes Leibnit^ & ïï'olfl 
& divers autres Savans. C'étoit par les 
mains que paffoient toutes les lettres que 
Samuel Clark > défenfeur de Newton , &: 
Leibnit{ écrivoient à la PrincelTe de Bre- 
tagne , comme arbitre de leurs difputes. 
Le P. des Bojjes eut fiirtout à cœur trois 
points , auxquels il donna toute fon appli- 
cation : le 1 . regardoit l'origine du Mal : 
le 2 d concernoit le fentiment de S. Au- 
gufiin fur la grâce de l'Homme avant & 
après fa chute , & fur le don de perfévè- 
rance : le 3 e > auquel il travailla jufqu'à 
fa mort , étoit le rétabliffement de la Phy- 
fique tfArijlôte , foûtenue par S. Thomas* 
Perfuadé que Kepler, Gaffendi, DeJ cartes , 
& Newton n'avoient rien imaginé , qui 
n'eût été renverfé d'avance par ces deux 
chefs du Péripatètifme , & ayant apporté 
un foin infatigable à approfondir tous les 
myftères de cette feâe , il entreprit de la 
rélever du décri , où elle paroit tombée 
aujourd'hui. Il avoit entre autres chofes 
alfemblé des recueils confidèrables , pour 
prouver qu'il faut rendre à la Quantité, 
ou à l'Etendue , la qualité d'Accident ab- 
folu, qui lui a été enlevée par les Mo- 
dernes; il vouloit jetter ce fondement , 
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pour appuyer l'accord du dogme de la Pré- 
îence réelle avec les lumières de la Rai- 
fon. Mais la continuité de fes travaux 
fcholaftiques , qu'il ne quitta au bout de 
36. ans , que pour être livré à une foule 
de maladies , qui vinrent bientôt l'acca- 
bler, l'empêcha d'exécuter fes projets. Il 
eft mort le 24. avril 1738. On voit par 
l'approbation qu'il donna en 1725. au Trai- 
té de la Grâce du Do&cur Tournely 9 qu'il 
étoit alors Examinateur Synodal de l'Ar- 
chevêché de Cologne. Le P. des BoJJes 
avoit une mémoire heureufe , un efprit 
pénétrant , & un génie fort étendu. Il ré- 
levoit ces talens par une politeffe àifée, & 
par un air de candeur , qui le firent efti- 
mer de beaucoup de gens de diftinftion & 
de mérite. On a de lui : 

1. Hymenœus SereniJJîmis Jponfis 9 Ottoni 9 
S. R. I. Principi de Salm Anholt 9 & Alberdr 
nœ 9 S. R. L Principi Najfôviœ. 1 700. fol. Cet 
Epithalame a paru au nom du collège de 
la Société à Emmeric. Il eft en vers hé- 
xamètres. 

2. Epijlola Abbatis N. ad Epifcopum ff.j 
quitus demonfiraiur œquitas Conjlitutionis Uni* 
genitus 9 &c. nec non libellis adverjus hanc 
ConJBtutionem cditis refpondetur ; accedit De* 
cla fatio Sacrée Facultatif Theologicce Lovanien* 
fis circa diBam Confiitutiofiem. Colon. Wilht 
Metternick, 171 5. I2°- pp. 265. It. Lovan. 
Franc, van de Felde, 17 16. I2°» pp. 1.74* 
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fans compter la Déclaration de la Faculté 
de Louvain , ni la Conftitution , qui eft à 
la tête- Cette 2 e édition eft augmentée. 
L'Ouvrage , écrit avec beaucoup de juge- . 
ment & de foiidité , confifte en treize let- 
tres , dont la dernière eft adreffée à l'Au- 
teur (a) de la vafte compilation , connue 
fous le nom HHexaples ± ou Livre à jbc 
colonnes fur la Bulle Unigenitus. 

3 . Godefridi Guillelmi Leibnitii Teniamina 
Theodicœa, de bonitate Dei , libertate homi- 
nis 9 & origine mali 9 Latinï verfa , & no- 
tationibus illujlrata à M. D. L. ( le P. des 
Bojjès s'eft caché fôus ces lettres capitales ) 
Franco/. Carolus Jofephus Bencard 9 1719» 
pp. 408. fans la table , l'Avertiflement 
du Traduâeur , & la Préface de Leibnit[ , 
où il réfute le paradoxe de Bayle > Que ce 
qui ejl au-deffus de la Raijôn, ejl en même 
tems contre. Leibnit^ a revu lui-même la 
verfion du P. des Bojjes, & y a joint des 
augmentations , qui ne font point dans l'ori- 
ginal, qui avoit paru fous ce titre : EJfais de 
Tkéodicée fur la bonté de Dieu , la liberté de 
F homme, & l y origine dit mal. Amjl. Ifaac 
Troyel 9 17 10. 8°- 2. vol. pp. 660. en tout. 
Ouvrage utile , & écrit avec beaucoup de 

(a) Jacques Foudlou , natif de ta Rochelle , Licencié de 
Sorbonne , & P rieur Commendataire de S, Martin de Pru* 
mères , diocèfe de Mende. Il fe retira en Hollande Tan 
1705., retourna à Paris vers 1720., & y mourut le îi. 
feptembre 1736. âgé de 66. ans , après avoir publié un grand 
nombre d'écrits anonymes en faveur du parti qu'il avoit 
embrafî'é. 
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netteté* Leibnit[ en a donné un Abrège 
méthodique en Latin, (b) * 

4. Annotations aliquot unius ï Societatt 
Jefu Theologi ad Excerpta qucedam ex Ajfer* 
tionibus P. PU Schôtling , Qrdinis Pradica- 
torum. Colon. Joan. Engelert > 1726. n 0# 
Contre une thèfe foûtenue le 18. juillet 
de cette année. Les Remarques du P. des 
Bojfes concernent l'Eleâion efficace des 
PrédefHnés. 

5. ' Gratulatorlum carmtn R mo & Ser* 10 D* 
Clemcnti Augujlo 9 Archiepifcopo Colonicnji y 
S. R.I. Eleiïori 9 Magnum Teutonici Ordinis 
Magijlerium adipifcentL Au nom du col- 
lège de la Société à Cologne. Colon. Joan. 
Conr. Gujfen y 1731. fol. La pièce eft en 
vers héroïques. 

Les Jéfuites de Cologne confervent un 
grand nombre de Lettres Philofophiques 
6c Théologiques de Leibnit^ au P. des Bojfes. 
Elles font la plupart affez longues. 

ST 9 Hartzhcim, Biblioth. Colon. 27. 

1 

(b) CauffaDci afferta ptr Jufiitiam cjus , cum ttteru tjus 
perfeHionibus , cunctifqut aclionibus conciliatam. 



Abdias von W ùdmar> ou Widmarius, 

ÉToit de Lemgow en Weftphalie , où 
il nâquit le 1 3 . feptembre 1 5 9 1 . André 
von Weidmaf, fon pére , natif d'Hildesheim, 

fut 

y 

\ • 
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fut longtems Refteur du Collège de Brime, 
& enfuïte Miniftre de cette ville ; il mourut 
en 1621. âgé de 69. ans, avec la réputa- 
tion d'habile Philolbphe , Orateur , Théo- 
logien , & Mathématicien. Sa mére Mar- 
guérite étoit de la famille de Bodecker , & 
de celle de Brandejîn, qui font des prin- 
cipales Hildesheim. Nôtre Auteur reçut 
au baptême le nom de Godefchalck, qui 
fignifie Serviteur de DUu : mais fon pére , 
qui le deftinoit au miniftère , le lui chan- 
gea en celui tiïAbdias , qui a la même lig- 
nification en Hébreu. Il apprit les pré- 
miers élemens des belles-lettres à Saltoe- 
fel, village à 2. lieues de Lemgow au Nor- 
doueft , fous Engelbert Glanàus , & à Home 
dans le Comté de la Lippe ; & il acheva 
fes humanités au Collège de Brème fous 
fon pére & fous Matthias Martinius. Il y; 
fit aufli un cours de Philofophie ; & après 
s'être perfectionné dans la Poëfie & l'Elo- 
quence , il donna quelque tems à l'étude 
de la Médecine & du Droit. Il paroilToit 
vouloir s'attacher à cette dernière fcience, 
& il avoit appris par cœur les Inftitutes 
de Juflinien 9 lorfqu'il changea tout à coup 
de réfolution, & fe confacra déformais à 
la Théologie. Après avoir entendu les 
Théologiens & les Prédicateurs de Bréme 9 
il pafla à l'Académie d' Heidelberg , oîi il 
logea chez le ProfefTeur Henri Alting ; de 
là il fe rendit à celle de Marpourg, où il 
Tom. 1K % M 
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fit un plus long féjour , pendant lequel il 
alloit pafler fes vacances tantôt à Herborne, 
pour y entendre Jean Pifcator > Matthias 
Pafor, & Jean- Henri Aljledius , tantôt à 
GieJ/en, pour s'entrètenir avec les Profef- 
feurs Luthériens Jean Winckelmann y Gafpar 
Finckius y Chrijlophe Helvicus , & fur tout 
Balthafar Mentants. Cependant outre la 
Théologie , il apprènoit la langue Hé- 
braïque , dans laquelle il eut pour maîtres 
un Juif nouvellement baptifé , & un Pro- 
fefleur en cette langue & en Théologie f 
nommé Jean Moltherus. De retour à Hei* 
• delberg, il s'y mit fous la conduite de Da* 
vid Parœus 9 & iïAldng ; ce dernier Faffec- 
tionnoit particulièrement, & le voyant 
affligé d'une forte de mélanchoiie , il le 
recommanda à Eçechias Fattich, fecrètaire 
de l'Eleâeur, qui le logea chez lui, Se 
vint à bout de le guérir de fon mal par 
la douceur de fes entrètiens. Vers le même 
tems , à la recommandation de PUniver- 
fité à y Heidelberg 9 il fiit fait Miniftre d'-^/- 
torf 9 où il fe fit aimer des habitans par 
fes manières infinuantes. Après y avoir 
fait les fondions pendant cinq ans , il fut 
appellé en 1621. pour un pofte femblable, 
à Neuhaufs près de Worms. La guerre qui 
défola le Palatinat , ne lui permettant pas 
de vivre tranquillement en ce lieu , il fe 
retira d'abord à Francfort 9 puis à Ame* 
muyden en Zélande ; enfuite il alla voir 
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FUniverfité de Lcydc , & eut deflein de s'y 
arrêter : mais ayant été revoir quelques 
anciens amis à Amjierdam avec fon beau- 
pére , ils lui confeillèrent de s'établir dans 
cette ville ; il y loua donc une maifon, 
d'où il alloit de tems en tems prêcher tant 
dans Amjierdam y qu'au village âiOuderkerk > 
qui n'en * eft pas éloigné ; cependant ne 
voyant point de jour à retourner dans le 
Palatinat , il fe défit de fon pofte de New- 
haufs , & continua de prêcher tant en Fla- 
mand qu'en Allemand dans Amjierdam; il 
vit dans le même tems Horne , ville de 
la Nord-Hollande , & Embden dans Y Ooft- 
Frife. Enfin après plufteurs follicitations 
qu'on lui fit , il s'attacha à Nicolas Nicolaï, 
Miniftre à'ifytgeejl, à qui l'âge ne permet- 
toit plus d'exercer fes fonâions. Le 10. 
novembre 1624. il eut ordre defe rendre 
en ce lieu : mais il n'y put arriver que fort 
malade, ayant eu le malheur de tomber d'un 
batteau dans la rivière d'F qui paffe à Am- 
jierdam 9 & cette chute ayant penfé le faire 
mourir. En 1633. on l'appella à Lcydc > 
où il fe rendit le 1. juillet de cette année > 
pour travailler avec quantité d'autres Théo- 
logiens à la revifion de la Bible Flamande 
de Dordrecht. De retour à Uytgeejl, il y 
demeura jufqu'en 1638., qu'il fxit invité à 
Tcr-Gouw avec Nathan Vogelfang 9 & Jacob 
Super 9 pour y exercer le miniftère ; ils 
y firent leur entrée le 16. mai , & ren- 

M 2 
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contrèrent beaucoup de difficultés. Une 
affaire Eccléfiaftique ayant appelle Widma- 
rius à Groningucy fon ami Henri Alting le 
recommanda aux Curateurs de PUniverfité 
pour une profeflion de Théologie, Mais 
étant retourné à Ter-Gouw , où il trouva 
tout en défordre par la défunion de fes 
confrères, il reçut une vocation de Har- 
derwyk 9 où on lui offroit une chaire de 
Théologie & de langue Hébraïque avec 
l'emploi de Miniftre. Sur cela il fit fes 
adieux à ceux de Ter-Gouw le 18. avril (a) 
1 644. , &c fe rendit à fon nouveau pofte , 
dont il prit pofleflioiï le 1 3 . juillet fuivant. 
En 1645. s'etant fait recevoir Dodeur en 
Théologie à Groningue , il y fut rétenu, 
pour une profeflion de cette Faculté ; il 
entra en exercice par un difcours inaugu- 
ral , qu'il prononça le 4. juin ; & ayant 
commencé fes leçons fur le Nouveau Tef- 
tament , il devint peu "après Miniftre de 
la ville. S'étant acquitté de ce dou- 
ble emploi pendant près de 23. ans, il 
mourut à Groningue au mois d'avril 1668. 
dans fa 77 e année , après avoir été une 
fois Redeur de PUniverfité (en 1647.) 
Il s'étoit marié à Heidelberg le 10. août 
16 19., & a voit époufé Sara Bourgeois , fille 
de Jean Bourgeois , Miniftre de i'Eglife Fran- 
çoife de cette ville , dont il eut trois fils , 

(a) Freher dit, le 28, août; j'ai fubftitué le mois d'avril 
pour concilier cette date avec celle qui fuit. 
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qui moururent avant lui , & deux filles , 
dont l'aînée Sara époufa en 1645. Herman 
Felingius 9 qui étoit depuis fix ans Miniftre 
à Harderwyk : Anne la cadette fut mariée 
en 1652. à Guillaume Wierman 9 Miniftre 
de Nunfpeet 9 proche la même ville. 

Œuvres de Widmarius: 

1. Difputationes Theologicœ adverfus Jut 
daos de vero Me£îa. Marpurgi , 1617. 4°* 
Ces théfes traitent de la perfonne , des 
fondions , & de la venue du Meflie. Wid- 
marius les foûtint à Marpourg fous Molther, 
à Poccafion de Moyfe Parto, autrement Con- 
rade Vietor 9 Juif relaps , natif de cette ville, 
qui s'enfuit à Salonichi en 16 14. 

2. Oratio inaàguralis de Uri'm & Thum- 
mim. Hardervici, 1644. 4*- 

3 . P entas Difputationum de naturâ S. Théo- 
logie 9 hujus Jimul Synopjin exlùbens. Har- 
dervici 9 1645. 4°' 

4. Columba 9 Spiritûs SanSi hiéroglyphe 
con 9 hoc ejl 9 Oratio inauguralis de manifef- 
tatione Spiritus Sancti fub Jpecie columba 9 
ad inaugurationem Chrijli circa hujus baptif- 
mum. Groninga 9 1646. 4°- C'eft le dif- 
cours qu'il fit à l'ouverture dç fa pror 
feffion. 

fô" Freberi Theat. 677—679. ex Vitis Pro- 
ftjfor. Groniug. 

mm * . 
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Nicolas Cruefen 3 ou Crufenius, 

EToit d'une bonne famille de Maf* 
trichty Ça) oîi il nâquit, apparemment 
vers Tan 1570. Ayant fini fes prémières 
études , il entra chez les Auguftins de la 
même ville, & y fit fa profeffion. Ses 
fupèrîeurs, après lui avoir donné la charge 
de Sous-Prieur à Cologne , puis celle de 
Préfet des bafles-claffes à Anvers 3 l'en- 
voyèrent en Italie ; il s'y arrêta quelque 
tems , & n'en revint qu'après avoir reçu 
le bonnet de Dofteur dans FUniverfité 
de Pavie. En 1602, il fut nommé Vifiteur 
Apoftoliquè des Chanoines-Réguliers de 
Tordre de Prémontré dans le Comté de 
Flandre. Dix ans après il préfida par or- 
dre du Pape au Chapitre des Chanoines- 
Réguliers de Tongres. La même année 
16 12. il paffa plus avant en Allemagne, 
muni de la même autorité , & il exécuta 
plufieurs commiflions chez les Ele&eurs 
Catholiques , & divers autres Princes de 
l'Empire ; il aflîfta même à la diète de 
Francfort, & vifita, toujours au nom du 
S. Siège, quantité de monaftères de l'or* 
dre de Premontré , auxquels il rendit ce 

(a) Je fonde ce point fur ce que M. Foppens dit (p+ 
905.) qu'il étoit oncle d' André Cru tj en , dépuis Archevêque 
de Malincs ; & que Van Ghtflcl ( Hifi. Mechlin. I. 59. ) 
dit de ce dernier : Natns Mofz-TrajcHo , generc Confilari* 
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glorieux témoignage : J y y ai bien plus trou- 
vé à imiter quà corriger. Le P. Crue/en fut 
fucceflivement Prieur des couvens de Bru- 
xelles, à 9 Anvers, à&Maftricht, & peut-être 
de quelques autres ; il Fétoit du premier 
que je viens de nommer, en 16 16., lors- 
qu'il fît élever le principal des bâtimens 
qui y compofent le collège. (£) Le P. 
Nicolas di San-Angelo , Général des Auguf- 
tins, le renvoya Tan 1619* en Allemagne, 
revêtu du titre de fon Vicaire général , 
pour réformer les couvens de Bavière. 
L'année fuivante il aflifta au Chapitre gé- 
néral, qui fe tint à Rome, en qualité de 
Définiteur de la Province de Cologne. De 
retour en Allemagne , il fiit nommé en 
1623. CommifTaire ou Vifiteur général des 
maifons de fon ordre en Bohème , eA Au- 
triche , en Carinthie , & en Stirie ; il s'ac- 
quitta de ce laborieux emploi à la fatis- 
faâion de fon Général , & dans le même 
tems il gagna les bonnes grâces du pieux 
Empereur Ferdinand IL , qui Fhonora des 
titres de fon Hiftoriographe .& de fon 
Confeiller Eccléliaflique. Enfin il fut élu 
provincial de Bohème en 1624., & il 
mourut ufé de travaux , après 9. jours de 
maladie, le 10. novembre de Tannée 1629. 
Ce Pére avoit une éloquence naturelle, 

M 4 

(5) On y lit cette infcription : Fr. Nicolaus Cru* 

jESlUS, MosJE'TRAJECTJltVS, STUDIOS JE JVVkHTV- 
TI F0SU1T l6l6. 
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une taille avantageufe, un air majeftueux, 
& un grand talent pour le maniement 
des affaires. On a de fa compofition : 

I. Monajlicon Augujlinianum , in quo om- 
nium Ordinum fub Régula S. Augujlini mili- 
tantium , prcecipue tamen Eremitarurn , Cano- 
nicorum regularium Pmmonftratcnjîum , Do- 
minicanorum y Servorum B. Maria, Hierony- 
mianorum , Ambrojianorum , Crucigerorum , 
Guillelmitarum , ïrinitariorum , Brigittino- 
rum, aliorumque ferh L. , origines atque in- 
crémental tribus partibus explicantur. Mona- 
chu, Joqn. Hertfroy , 1623. foL pp. 162. 
fans les préliminaires, & les tables. Avec 
quelques figures en taille-douce. Dédié à 
l'Empereur Ferdinand IL par une Epître 
datée de Ratisbone le 13. février 1613. 
L'Ouvrage eft divifé en trois parties : 
Dans la I. l'Auteur fe propofe de mon- 
trer que S. Augujlin a été Moine , même 
avant fon baptême , & qu'il a eu des com- 
pagnons moines avant de quitter l'Italie : 
qu'il a établi près de Tagajle & à Hippone, 
deux monaftères d'Ermites : que S. Hilaire, 
S. Profuturus, Paul Orofe, les deux Lepo- 
rius , Paulin , &c. ont été de ces Ermites : 
que S. Augujlin a été encore moine pen- 
dant fon Epifcopat : qu'il eft probable 
que ce fut alors qu'il inftitua, ou plutôt 
qu'il rétablit les Cfianoines-Réguliers , quoi- 
qu'à fon avis on n'en ait pas de bonnes 
preuves : qu'il ne fut pas pourtant de leur 
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ordre , que s'il en pratiqua les ftatuts , 
ç'a été volontairement , & qu'il garda tou- 
jours l'habit d'Ermite. La II. partie traite 
de la propagation des Ermites de S. Au- 
gufiin après fa mort , & de l'origine des 
Communautés , qui ont adopté fa régie. 
Il foûtient (chap. 13.) que les Univerfités 
de Paris & de Pavie ont été inftituées par 
des Ermites Auguftins vers l'an 700. : (V) 
& ( chap. 25.) que S. François d'AjfîJè a 
été de leur ordre , & qu'il a vécu fous 
l'obédience du B. Jean le Bon , &c. La 
III. partie eft proprement une Chronique 
des Auguftins, depuis la réunion des dif- 
férentes Congrégations dans lefquelles ils 
s'étoient partagés, c. d. dépuis l'an 1254., 
jufqu'en 1623. Le P. Crue/en a encore 
.publié: 

2. Conjlitueiones Ordinis Eremitarum S. P. 
Auguflini, cum notis. Monachii 9 1620. 

Il a voit aufli ébauché un ouvrage fur 
VHiJloire d'Autriche, que fa mort l'empê- 
cha d'achever. 

HT* Sanderi Chorogr. Brab. ait. ed. 11. 194. 
Sweertim^ 575. Val. André 9 683. Eljjii En- 
com. Auguftiman. 504.. Tombeur , Chronol. Au- 
gufiin. 30. 70. 73. & 137. 

( c ) Les Savans conviennent aujourd'hui , qu'il n'y eut 
point d'Univerfité à Paris av*nt le XIII. fiécle ; on ne croit 
pas que celle de Pavie (bit plus ancienne. 
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Jean Haren 

NAquit à Valencienpes avant le milieu 
du XVLfiécie , & fiit élevé dans le 
Calvinifme, qui infeâa une partie confi- 
dèrable de cette ville ; fon pére étoit un 
Prédicant , que fes difcours féditieux firent 
condamner à mort. Jean Haren alla de bonne 
heure à Genève , sV infinua dans l'amitié 
de Calvin, & y fut témoin de la mort 
de cet Hérèfiarque en 1564. (jî) Enfuite 
il exerça la fonction de Miniîlre l'efpace 
de 18. ans tantôt dans différentes villes, 
tantôt chez des feigneurs huguenots. Mais 
s'étant convaincu de la vérité de la Re- 
ligion Catholique par la leâure des SS. 
Pérès , comme il nous l'apprend lui-même , 
il fe réunit à l'Eglife , & abjura fes er- 
reurs chez les Jéfuites & Anvers le 3. mars 
1586. Auffitôt après fa converfion, il ren- 
dit témoignage à la vérité dans cette ville, 
à Cologne y &c ailleurs , & parla publique- 
ment de fon changement , quoi qu'il n'ig- 
norât pas qu'il s'expofoit par-là au reffen- 
timent des hérétiques , & qu'il n'avoit qu'à 

( a ) Calvinus in dejperatione finiens vitam , obiit > turpifi- 
fimo & fxdiffimo morbo , quart Ueus rebellibus & malediclis 
komminatus efi , prius excruciatus & confumptus. Quod ego 
verijjime atufiari audeo » qui funeftum & tragicum iltius exi» 
tum & exitium his meis oculis profitas afpex'u ( Joan. Ha- 
ren apud Petr. Cutfemium» Hyperafp. pro tra&atu de defjp. 
cauta Calvini , p. 23, ) 
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s'attendre à méner une vie dure, facheufe 
& pénible. Un jour on l'avertit que les 
Calvinifies avoient apofté des foldats de 
la garnifon de Venloo pour Taflafliner en 
chemin. Une autre fois ayant reçu d'Am» 
broife WiUe 9 Miniftre des Huguenots Wal- 
lons à Aix-la-Chapelle, natif de Tournai 9 
tin écrit ligné de fa main, rempli d'in- 
jures , de reproches , & de malèdidions 
contre fa perfonne, il prit la réfolution 
d'aller trouver ce Miniftre pour conférer 
avec lui dans un efprit de paix & de cha- 
rité : mais ayant été informé qu'on en 
vouloit à fa vie, il fe contenta de lui 
répondre par écrit ; Jean ffaren fe trou- 
voit à Nancy en 1 599. , & il y a beaucoup 
d'apparence que cette année-là même il 
fuivit Antoinette de Lorraine 9 lorfque cette 
Princeffe retourna dans fon pays , après 
avoir époufé à Clives le Duc Jean- Guil- 
laume de Juliers. Quoiqu'il en foit , il fe 
rendit dépuis à Wefel , il y embralTa de 
nouveau le Calvinifme, & il en fit une pro- 
feffion publique dans le temple des Wal- 
lons le 7. mars 1610. (b) 
On a de lui : 
I. Brief Difcours des caufes jufles & équi- 
tables y qui ont meues M. Jean Haren 9 jadis 
Minijlre 9 de quitter la Religion prétendue Ré- 
formée, pour fe renger au giron de VEglifc 

( b ) M. Fopperu dit môme qu'il fut fait Miniftre ce jour- 
là : je crois qu'il fe trompe ; FUrrt Bor n'en dit rien. 
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Catholique. Récitées publiquement au peuple 
d'Anvers en la grande falle du collège des 
Pérès de la Société de Jéjus, le IX. jour de 
mars i586. par ledit Haren. Aquel font 
adjoujlées certaines demandes Chrétiennes , 
propofées par ledit Jean Hàren à un certain 
Minijbe Protejlant, ( Ambr. Wille ) touchant 
les principaux point[ de la Religion Catho- 
lique .... En Anvers , Pierre Bellerc , 15 87. 
il 0 * pp. 105. It. en Flamand. Ibid. Henri 
WouterSy 1586. n°- Avec mie dédicace 
de l'Auteur à Charles de Croy, Prince de Chi- 
maiy &c. datée d'Anvers le 16. mars 1586» 

2. Treize Catechèfes contre Calvin & les 
Calvinifles. Nancy, Blaife André y 1599. H°* 
Dédiées à la Princeffe Antoinette Je Lor- 
raine y Duchefle de Juliers , &c. 

3. Profejfion Catholique de Jean Haren. 
Ibid. Idem 9 1599. il 0. Dédiée à M. de 
Maillane y Chambellan & Confeiller d y EJlat 
de S. A. de Lorraine , Surintendant ^ de VEf- 
tat y Mai/bn 9 & Finances de Mgr. le Car- 
dinal de Lorraine y & fon Baillif en VEvef- 
ché de Metç. 

4. Epijlre & Demande Chrejlienne de Jean 
Haren à Ambroife Wilk 9 Minijlre des Etran- 
gers Walons retire^ en la ville d'Aix-la- 
Chapelle. Ibid. Idem y 1599. Il 0- 

• 87° Les Prélim. du n. 1. A Bor,> Hifi. Lib. 
XXL ad fin. T. III. p. 110. iai. Szveerttus, 433. 
434. Vol. André, 511. Calma , BibL de Lorr. 

479- 
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Gilbert Fuchs, ou Gilb. à IJmborch, 
ou Limburgius, ou enfin G/7- 

Philaretus, 

ÉToit DE la ville de Limbourg, Capi- 
tale du Duché de ce nom. S'étant 
rendu fort habile dans la Médecine , il 
s'établit à Liège en 1530. ou au commen- 
cement de l'annéë fuivante. Quelques an- 
nées après, le Prince George <T Autriche, 
Evêque de Liège > le choifit pour foh Mé- 
decin ; Gilbert le fut auffi des deux Evêques 
fui vans , Robert de Berges & Gérard de 
x Groesbeeck ; & il fe plût tellement dans 
cette ville , où il fut auffi Chanoine de 
la Collégiale de S. Paul 9 qu'il refufa les 
N offres avantageufes que lui fit le Duc Phi- 
libert de Savoye pour l'avoir à fa cour, 
auffi bien qu'une des deux prémières chai- 
res de Médecine , que la Régence de Lou- 
vain lui offrit après la mort de Jèrèmie Tri- 
verius en 1554* Gilbert mourut à Liège le 
8. février 1567. On nous dit qu'il étoit 
alors dans fon année climaâèrique , ce qui 
ne nous inftruit de rien ; les uns enten- 
dant par cette ridicule expreffion l'âge de 
42. ans , les autres celui de 63., ou de 
81. , ou de 84. Je tiendrois pour le fé- 
cond , vu le tems , auquel il commença 
de pratiquer, & l'âge de fon frère , qui 
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lui furvécut vingt ans. Son corps répofe 
chez des Religicufes de l'Ordre de S. Fran- 
çois 9 qui font venues s'établir de Hajjilt à 
Liège en 1493., & que les Liégeois nom- 
ment les Sœurs de Hafquc. Jean Stadius % 
& d'autres favans de ce tems, en ont 
parlé comme d'un homme très-habile 
dans la feience dont il faifoit profeffion f 
inftruit par de longues expériences , élo- 
quent, grave dans fes manières & dans fa 
conduite, & qui s'acquit par fon mérite 
une grande réputation * & un grand crédit* 
On m ces vers fur fr mort : 
SeXto IdUs febrUIy MedICUs GlLbertUs, 
In atte 

ALtUs & eXCeLLens y fUnere VICtUs H 
obi t. 

On a gravé fon portrait *7z-4 0 * , avec 
ces vers de Jufle-Lipfe au bas : 
Princeps aquarum 9 quas falubribus venis 
Produxit y aut producet aima Nàtura 9 
Spadana lympha 9 alumna EburonHjpi terra 9 
Vires adepta in virus omne morborum ; 
Hic nobilem te fecit , & tenèbrofo 
Oblivionis vindicavit à regno. 

Nous avons de lui : 

1. Conciliât io Avicennoe cum Hippocrate 
& Gahno. Lugd. Gryphius y 1541. 4°* 

2. PolybiuSyde falubfi ratione viSuSyLa- 
tinï verfuSy & commentariis illujlratiis. Antv. 
Mart. NutiuSy 1543. i% 0% 



Digitized by Google 



Gilbert Philaretus. 191 

3. Gerocomice , hoc ejl, S eues rite educan* 
di modus & ratio. Colon. Matern. Gymni* 

eus, 1 545* 

4. De acidis fontibus Sylva Ardehna, prce« 
fertim eo , qui in Spa vifituf, libellus. Antv* 
Joan.Bellerus, 1 Ç 59. 4°'fîg* It. En François: 
Des Fontaines acides de la forejl d'Ardenne, 
& principalement de celle qui fe trouve à Spa, 
par Gilbert Lymborch. Anvers, Jean Beltère, 

a. Sweertius lui attribue encore Contro- 
verfiœ. Médias: mais je me défie de cette 
annonce. 

Gilbert Fuchs étoit frère de Rimacle qiiî 
fuit, & de Jean Fuchs , Licencié ou Doc- 
teur en Droit, & Avocat à Liège, qui 
mourut à la fleur de fon âge. 

87=° Sweertius , 289. Val. André, 088. 089. 
Merklini Lindenius renov. 35a. 353. Valèrc 
André dit qu'il y a un petit livre De vitâ % 
morte , & feriptis Gilberti Philaretu Je ne Fat 
point vû. 



Remacle Fuchs y ou Fufchius , ou 
Remaclus Lymlurgus , 

NATIF DE la ville de Limbourg , fit 
fon cours d'humanités à Liège chez 
les Clercs de la vie commune, & pafla 
enfuite en Allemagne pour s'y avancer 
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dans les fciences; il s'y appliqua à la Mé- 
decine , & pendant un affez long féjour 
qu'il y fit , il s'infinua dans l'amitié de 
quelques Savans , entre autres ÏÏOthon 
B. (<*) homme éclairé & curieux, qui lui 
fournit des matériaux pour fes *vies des 
Médecins. Il revint de fes vôyages vers 
l'an 1533., & il paffa enfuite le refte de 
fa vie à Liège , où fon frère Gilbert lui ré- 
figna fa place de Chanoine dans la Collé- 
giale de S. Paul. H mourut en cette ville 
le 11. décembre 1587. (£) dans un âge 
avancé, & fut enterré auprès de fon frère, 
qui fait le fujet de l'article précédent. On 
marqua la date de fa mort par ce diftique 
numéral : 

JanI bis feno VI ta , ReMaCLe, CaLendas 
EXCUterh,fratrIs CLarUs & arte VIgens. 

On a de t lui : 
I . De Plantis antehac ignotis y nunc (tu- 
dioforum aliquot Neotericorum fummd dili- 
gentid inventis & in lucem datis , UbelluSi 
Unà cum triplici nomenclaturd , qud Jingulas 
herbas Herbarii , & vulgùs Gallicum ac Ger» 
manicum efferre folent. Omnia recens nata. 
& adita. 1 1°- petit caraÔ. Italique , pp. 60. 

non 

( 4 ) Ce doit être Othon Brunfils , célèbre Médecin , au- 
trefois Chartreux « qui mourut à Berne le 23. novembre 
1534., & à oui Ton attribue un catalogue des Médecins 
célcbres ; il vécut à Strasbourg & à Baie. 

(b) J'ai fuivi Swecrtius ; Valire André dit en 1 586. 
Je crois que le dernier s'eft mépris en comptant les lettres 
numérales des vers que je raporte. 
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nôn chiffrées fans nom de ville , &c. Ceft 
un petit Di&ionaire Botanique ; l'Auteur 
le dédie à Jean Carondelin l Carondelet , ) 
Archevêque de Pakrme 9 Prévôt de S.Do- 
natien de Bruges 9 &c. par une lettre da- 
tée du i. décembre M4*- Jean-Jacques 
Manget en marque ainh le titre , qui fut 
apparemment changé dans les dernières 
éditions : Nomenclature Plantarum omnium, 
quarum hodie apud Pharmacôpolas ufus ejl 
tnagis frequens 9 juxta Gracorum , Latino- 
rum , Gaiiorum 9 Italorum 9 Germanorum fen- 
ttntiam, collecta ordine alphabetico. Parijl 
JEgid. Gorbinus 9 1541. 4°* It. Verut. Arri* 
Irabenius 9 1 542. 8°* It. Antv. Mart. Nutius % 
1544. 8°' 

2. Methodus ciirandi luem . Veneream per 
ligni Guajaci decoBum* Parif. Wechdus 3 
1541. 8°- 

3 . Illufirium Medicorum 9 qui Juperiori fie* 
culo fioruefunt , a c feripferunt , vita 9 ùt dilU 
genter ita & f déliter excerptd 9 per Remaclum 
F. Lymburgenfem. Annexus in calce quo~ 
rumdam Neotericotum Medicorum catalogus, 
qui nojlris temporibus feripferunt 9 autore Sym- 
phonano Campegio. Parijus 9 Pet. Gromorfus 9 
1541* gros caratt. Italique, pp. 128. 
non chiffrées. Le premier ouvrage eft fort 
fuperfîciel , & le fécond , qui ne tient que 
9. pages , Peft encore plus ; auffi font-ce 
les prémiers qui ayent été faits fur cette 
matière. Fufchius dédie le fien à RémacU 

Tom. IV. N 
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de Marche 9 Abbé de S. Hubert en Ardenae % 
fa dédicace eft du 13.» juin 1541. Il adreffe 
le fécond à fon compatriote Bertrand à 
Lymborchy Chanoine de S. Materne dans 
la Cathédrale de Liège. 

4. Hiftoria omnium aquarum 9 quœ in corn* 
muni funt hodiePracticantium ufu: item con* 
dîtorum 9 & fpecierum aromaticarum , qua- 
rum ufus frequentior efi apud Pharmacopolas* 
Venet. Arrivabenus , 1542. 8°* 

ç . De herbarum notitiâ , naturâ , atqué 
viribus , deque Us 9 tum ratione 9 tum expc- 
rientiâ invejligandis , Dialogus. De jimpli* 
cium Medicamentorum 9 quorum apud Phar* 
macopolas frequens ufus- ejl 9 eleSione y feu 
dehetuy Tabella : omnia nunc primum nota 
& exeufa ; cùm Medicinœ Herbariœ jludioJiSf 
tum Pharmacopolis apprimh neceffaria. Antv* 
Mart.Nutius, 1544. l6°* 

6. Pharmacorum omnium ,^ quœ in corn- 
muni funt PraSicantium ufu y Tabula décent* 
Avec le Lilium Medicinœ de Bernard Gor* 
don. (f) Parif.Mgid. Gorbinus, 1569. l6 0# 
& Lugd. GuiL Rovillius, 1574. 8 0# &C. It. 
fépârement : Vcneu 03av. Scotus ,1598. foi. 

65* Les Prélimin. des nn. r. & 3. Swetrtius^ 
654. VaL André , 791.79a. Mangeti bibliotb, 
Script. Med. T. L part. a. p. 353. 354. 

(>) Profef&ur en Médecine à Montpellier* mort en fjof* 
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LE PREMIER de ces Ecrivains étoit Dot* 
teur en Médecine, & Médecin ordi- 
naire de la ville d'Arras, qui paroit àvoiif 
été fa patrie. Il vivôit dans les commet 
ceméns du XVI. fiécle , & il à donné au 
public : 

1. Là Chirurgie Pràctiqût dé Mâiftrc Jiari 
de Vigo , Docteur eh Médecine, divifée en 
deux parties , dont la première efl nommée 
ta copieufe y contenant neuf livres particuliers i 
& la féconde, dïck compéndieùfe , contenant 
tincq livres* Avec les Aphorifmes & Canoni 
de Chirurgie. Paris, 1 5 3 1 . It. Lybn i 
1537. 8°- 

2. Un Traité de Ckirurgid militari. Eii 
Latin , & non pas en François , comme 
le diferit nos Bibliothéquaires. Mais nous 
en avoirs une traduftion en cette dernière 
langue, publiée par 

Jacques BlùnàéU 

Chirurgien de la ville dé Liitc, fotitf 
le titre fûivant : 

La Chirurgie Militaire , ire/utile à tous uuoé 
qiu veulent fume un camp en temps de 
guerre , pareillement à tous autres, eh con~ 
pejlilentc ou dyfemkrique , efcriu eri 

N i 
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Latin par Nie. Godin .... Anvers > Jean Bd* 
1ère, 1558. 8°* 

* 

87° Locrii Chronicon , 69a. La Croix du 
Maine, 344. Du Vcrdicr, Bibliotb. 595. 596» 

& 9!5- 



Conrade van Roel* 

POete Latin du dernier fiécle , natif 
des Pays-Bas. Il ne m'eft connu que 
par un Ouvrage , qui a pour titre : 

Verveceidos libri duo, in quibus Athos 
perfoditur, & Smilace coronatur ab alumms 
Adrajliœ ; collectore Conrado vanRoel, Belga. 
Oldenbutgi , Succejfores Joh. GutUnbergii , 

I636. I2°« 



Tiîman d^ Aix-la-Chapelle , ou 77/- 
mannus Aquenfts, 

Arme Flamand * ou Allemand, ainfi 
K^j nommé parce qu'il fit fa profeflion 
au couvent d 5 Aix-la-Chapelle ; car fon nom 
de famille étoit de Alto-Lapidè , c. d. van 
Hooghen-fteen , ou von Hôhenjlein. Il fut 
Proreffeur public à Cologne en 13 50. avant 
la fondation de l'Univerfité ; il l'étoit en- 
core en 13 51. lorfque le Chapitre général 
de fon ordre , tenu à Touloufe , le chargea . 
d'enfeigner la Théologie, ou, comme on 
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parloit alors, de lire les Sentences à Paris 
pour la féconde année , & d'expliquer 
l'Ecriture Sainte , pour la première. En 
1355. ? rxt * e bonnet de Doâeur à Pa- 
ris. Au Chapitre général tenu à Bour- 
dcaux l'an 1358. il tut reconnu Maître, & 
élu, ou déclaré Provincial ; il étoit revêtu 
de cet emploi dans la Province de la Baffe- 
Allemagne en 1 3 61. , lorfqu'il afîifta au Cha- 
pitre général de Trêves, & il le conferva 
jufqu'à fa mort arrivée l'année fuivante. 
Ce Pére a biffé : 

». In Euangelium S. Matthai , Uclura no- 
tabilis. Ce font les leçons, qu'il fit à Co- 
logne en 1350. 

(2. In Biblia facra Commentant. Ce font 
Celles qu'il fit à Paris l'année fuivante. 

y. In libros IV. Sententiarum Commenta^ 
ria. Autres cahiers diâés à Paris l'an -13 51, 

î. Quœjiiones TkeologLcee , liber unus, 

$. Sermones varii , liber unus. 

Tritkcm$ ( dans fa Chronique d'Hirfauge 
//. zSj . ) lui donne encore : In Euange* 
liurn S. Joannis UUura : mais il ne parle 
point de cet ouvrage dans fon Traite des 
Ecrivains Eccléfiaftiques ch. 6 $6. ni dans 
fes éloges des Carmes. 

87* Tritb. ubi fup. & de laudib. Ord. Carmel. 
ed. 1643. P* 43* J- B*de Lezana Annal. T. IV. 
N 639. Swtcrtiuî , 696. Val. André ,841. Da- ê 
niel à V* M. Specul. Carmel. t>. 1099. Hartzhcim, 
309. Cofaas de Villicrs, II. 843. 844. 

Ni 
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Pierre de Vkefchoudere 

NAQUIT vers Pat; 1607. à Bruxelles de 
Matthias de VUtfchoudcre, qui vécut 
91. ans, & de Marie Hannaer. Ayant ache- 
vé le cours de fes études , & embraffé 
Tétat Ecçléfiaftique , il fut ordonné Prêtre 
en 1633. , & enfuite pourvu de la Cure dç 
Ter-Àlphtn fous le doyenné &Aloft , dio- 
çèfe de Matines , oîi il entra àu mois de 
juin 1641. Il s'acquitta des devoirs Paf- 
toraux avec autant de zélé , que d'édifica- 
tion Pefpace de 38. ans, & mourut d'une 
hydropifie le '28. feptembre 1679. dans fa 
72 e année. Son corps répofe devant le 
maître- Autel de fa Paroifle , ou l'on voit 
fa pierre fépulcrale avec l'infcription fui- 
vante ; 

D. O. M. & memoria D. ac Magifiri Pc- 
fri de Vleejchoudere , Bruxellenfis y Sacerdotis 9 
Iqui obiit atatis face anno yi , Sacerdotu 46 ^ 
rafloratis regimini$ in Ter Jbhcne 3 8 , 2.8* 
y bris i6y$. R. I. P. 

On a de ce vertueux Prêtre : 

Le fujet des CL. Pfeaumes de David y à$ 
Cantiques de T Ecriture inférés dans U Bré- 
viaire , $r les Hymnes & prof es 9 que CEgtife 
fmploye dans fes Offices & à laMeffe y expliqué 
en vers ( Flamands , ) félon le fens littéral , 



Digitized by Google 



Pierre de Vleeschoudere. 199 

irryftique > & moral. Avec quelques Poë- 
fies de divers /avons Ecrivains traduites du 
Latin 9 & mifes de même en vers. Qî) Brux* 
Jeari Mommaert, 1660. petit in-4 0 » pp. 312. 

Kr* Mém. envoyé de la Paroi fe de Ter-Alphen. 

(jt } Rymtndc Uytleeginghe nacr dcn Uturlyeken , vcr~ho*> 
Un , ende fedelycken fin , van de hondert ende yyftigh PfaU 
min van dcn H. Cojiinglyckcn Propheet David, ende van 
4e Lof-fanghcn , foo van het Oud, als Nieuw Teftament , 
de welckc elck op fyncn dagh in de Kcrckelyckc ghetyden 
fhtfongh.cn ende ghelefen worden ; waer naer volghcn de 
Lof-fanghcn van de H, Kcrcke, de welckc ghefonghtn wor- 
den foo in de ghetydcn, als in dcn ditnft van de H.Mijfe. 
Midfgadcrs eenighe Rymcn van verfehesden ghelccrdc mon* 
nen, uyt het Latyn overghefet ende ghedicht. 



Michel de S. Auguflin , 

NOMMÉ DANS le monde van Ballaer 9 
étoit fils de Jean van Ballaer 9 & de 
Çathïrine Vierpont , &C naquit à Bruxelles 
le 15. avril 1622. Il fit Ion cours d'hu- 
manités chez les PP. Àuguftins de cette 
ville , & s'y diftingua toujours au-defr 
fus de tous fes compagnons. En 1639. ^ 
renonça au monde , & entra dans Tordre 
des Carmes de l'ancien Inftitut ; après avoir 
donné pendant fon noviciat des marques 
d'une pieté extraordinaire, il prononça 
les vœux folemnels le 14. oûobre 1640. 
Quelques tems après , il reçut les Ordres 
facrés, & célébra fa prémière meffe le 
ïq. juin 1645., à laquelle affilièrent fon 

N 4 
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frère puifné , qui fit ce jour-là fa profeft 
fion dans le même Ordre , & fes fix aur 
, très frères , tous Prêtres ou Religieux. Le 
P. Michel fut enfuite fuccelïivement Lec«* 
teur en Théologie , Directeur des Novices, 
Définiteur , deux fois Prieur à Malines , 
trois fois Provincial , diverfes fois Affif- 
tant du P. Provincial, & une fois Com- 
miffaire général de l'Ordre. Il n'ufa de 
l'autorité que lui donnoient ces difFèrens 
emplois , que pour maintenir & étendre 
l'obfervanee de la Réforme établie dans 
la Province Flamande. Toute fa vie a 
été une fuite de mortifications , & d'œu- 
vres de piété & de charité. Jamais , quel- 
que froid qu'il fît , il ne voulut approcher 
du feu en hiver : il ne fe difpenfa jamais, 
même des pratiques les moins importantes 
de fa régie : il fe trouvoit le prémier & 
le dernier au Chœur : il pratiquoit des 
auftèçités prefque continuelles ; enfin après 
avoir conftamment édifié par fes difcours & 
par fon exemple tous ceux qui le connu- 
rent , & infpiré l'amour de la vertu & de 
la perfeftion , non feulement à fes con- 
frères, qu'il gouverna longtems avec beau-» 
coup de fagefle : mais encore à divers Re- 
ligieux de diffèrens ordres , & à un grand 
nombre de gens du monde , le P. Michel 
mourut en réputation de fainteté le 2. fé- 
vrier 1684. d'un catarrhe que lui caufa 
la rigueur de l'hiver de cette année-là. 
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Michel de S. Augustin, soi 
Lifte de fes Ouvrages: ** 

1. Introducl'iQ in terrant Carmtli 9 feu ad 
vitam vert Çarmelitanam. Bruxell. 1659. 12°* 
Jt. Eii Flamand , in-iz 0 - 

2. La Vie dévote en /. C. pour les com- 
mençant , pour ceux qui s'avancent 9 & pour 
les parfaits. En Flamand. Brux. 1661. 12 0 * 
Ceft la première partie de l'Ouvrage qui 
fuit : 

3. Pia vit a in Chrijlo 9 pro incipientibus 9 
proficientibus 9 & perfeclis ; cum compendio 
tentationum > & remediorum earumdem pro 
tifdem ; in duos libros dijlincla. Brux. Joan. 
Mommartius 9 1663. i6°- pp. 720. It. fous 
le titre de Inftitutionum Myjlicarum libri 
quatuor. Antv. 1671. 4°* Les deux livres 
ajoûtés dans cette édition, ont pour ti- 
tres : III. De Introduciione ad vitam Myjli- 
cam y & de fruitivâ praxi ejufdçm. iv. Dç 
totati abnegatione fui 9 & de vitd Divind & 
Mariand 9 • nec non de Adoratione Dei in fpi- 

• A 

ritu. 

4. Abrège de la vie fa f r * re -Arnold de S. 
Charles Borromée, Clerc Prof es de V Ordre de 
N. D. du Mont-Carmel. En Flamand. Ma- 
tines, 1669. i2°- Voyez le n. 8. 9 où l'Au- 
teur donne une vie plus étendue du jnême 
Religieux. 

5. La Vie en Dieu & en Marie. En Fla- 
mand. Matines 9 1669. 12°- Ceft la 4 e par- 
tie des Injlitutions Afyjliques marquées ci- 
devant n. 3. 
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202 Michel de S. Augustin, 

6i InJlruSion, pour apprendre à renoncer 
entièrement à foi-mime , & à toutes les créa- 
tures) & à miner une vie conforme çl la yo- 
lontc de Dieu. En Flamand. Màlines, 

1669. I2 °* 

7. Retraite de dix jours, ou trente Mç- 

pour les exercices de cette retraite, 
avec trois autres Méditations pour un jour 
de recueillement, & des leçons fpirituelles pour 
chaque jour, tirées des ouvrages du même 
Auteur. En Flamand, (a) Bruxelles, Eu* 
gène-JTenri Fricx , 1677. i6 0# pp. 552. 

8. Miroir de la perfection religieu/i, ou la 
Vie & les vertus du grand Jçrviteur de Dieu, 
le frère Arnold de S. Charles , Religieux Clerc 
de r Ordre de N. D. du Mont-Carmel dans 
la Province Belgiquç. En Flamand ( b ) Cour- 
ir ai, Héritiers de Jean van Gemmert, 1677» 

pp. 37.7. 

9. La Vie Angélique , ou Von montre la 
manière de converfer & dç s? entretenir avec 
fon Ange Gardien. En Flamand, (c) Ypres, 
1681. i6°- 

(a) Eenfaemheydt van thien daghen , ofi XXX, Médita- 
fie» voor £ exer chien van thlen daghen; met noch dry an~ 
îderc Aîeaitatien voor eenen dagh van rccolleclic. . . . • hitt 

fhccftclycke lejfen voor elcken dagh » ghttrocken uyt de bocc- 
en van dtn fekrcn Authcur. 

(b) Spiegel der Rcligieufe volmaccktheydt , voprgheftelt in 
*t leven ende deughden van dcn dienaer Godts Fr, Arnoldus 
À S, Carolo , Rcligieus Clerck van de Orden der broeders 
yan O, L, V, des berghs Carmeli in de Nedcrduytfche Pro- 
vincie , voorgeftelt aen aile die profcjjic maken van een voU 

. maeckt , en de principalyck ,_van een rcligieus leven , door . • 
%dic~ 



chael à 5. Auguftino , Provinciacl der felver Orden 
Jfrov'tncit, 
(c) Het Engels Uven^ &c. 
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10. Exercices de dix jours. En Flamand, 
Ypres, 1681. il 0 * Diffèrent du n. y. 

11. ColUBio Decretorum pro exaction ob- 
fervantid Confiitutionum Reformations in Pror 
vincid Flandro-Belgicd conditarum à Reverèn- 
diffimis Joanne Antonio Philippino , & Hi* 
ronymo Ari , Generalibus , in fuis vifitatio- 
nibus ; tum per Capitula & Congregationes 
ç. RR. PP. conjirmatorum. Brux. Petr. van 
4e Velde, j68i. 8°- 

12. VU de la vénérable Mire Marie de S*** 
Terèfe, autrement Petit, du Tiers-Ordre deN.D. 
du Mont-Carmel. En Flamand. Gand 9 1683. 
4°* 2. vol. Le V.Michel a encore laifle enMs. 1 

ce. Inflruclion courte & facile > contenant 
en abrège beaucoup de chofes utiles pour ceuoç 
gui commencent y pour ceux qui s'avancent 9 
& pour les parfaits. Au couyent de Ma- 
tines. En Flamand, comme le fuivant. 

(3. De V Adoration de Dieu en efprit & en 
férité. A Anvers. 

7. Phjlofoptya. In-4* 

5. Traçlatus de Jure & Jujlitia. In- 4?' 
Cet ouvragé & le précédent ont péri au 
bombardement de Bruxelles. 

ttJ" Daniel àV.M.*> Vinca CarmeH, p. 333. 
& 670. & Specul. Carmelit. p. 1031. & 11 11. 
Jacobus à Pajf. Domini^ Stralen van de fonna 
van den H. Vader Elias] 323-331. avec le por- 
trait du P. Michel. Cofma de Filliers biblioth. 
Çarmel. IL 446. 447. Ms. du P. Norbert de S te 
Julienne. Il y a une vie du P f Michel en Latin. 
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Guillaume Apottonii 

NAquit vers la fin du XVI. fiécle à 
Ter-Veere en Zélande, où fon pére 
a été bourguemaître. Lorfqu'il eut fini 
fon cours de Théologie , on le fit en 
162,7. Miniftre de 1'égiife de Sainte- Anne 
à Muyden , petite ville de Hollande fur le 
Vecht. Quatre ans après il fut appellé 
pour exercer la même fonéHon à Middel- 
bourg; &ç en 1655. il fuccéda au fameux 
Alexandre Morus en qualité de Profefleur 
en Théologie dans VEcole Uluftre de la 
même ville. Il eft mort en 1657. On 
a de lui: 

I . Jus Majefiatis circa Sacra 9 Jîve Tra3a- 
tus Tkeologicus 9 de jure Magijlratûs circa res 
Ecclejîajlicas 9 oppojitus CL D. Profejforis Ni- 
colai Vedelii Tractatui de Epifcopatu Conjlan- 



Walachriana adornatus per Guil. Apollonii. . # 
Mediob. Zelandorum, Jac. Fierenfius , 1642, 
pp. 41 1. Pars pofierior Juris Majejla- 

tis circa Sacra Ibid.Idem, 1643. I2 ° # 

. pp. 388. Dédié aux Etats de Zélande le 
1. o&obre 1641. Cet (îuvrage eft écrit 
d'une manière affez fcholaftique ? & ne 
contient rien de fort recherché ni du côté 
de l'érudition, ni par raport au raifonner 
ment ; le but de l'Auteur eft de foûtenir 



tini Magni 9 ex authoritate 
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les droits des Prédicans , & de renverfer 
l'autorité que Vedelius attribuoit au Magif- 
trat dans ce qui regarde la difcipline de 
leurs églifes. 

2. Confîderatio quatumdam controverjîarum, 
àd rcgimcn Ecclejue Dei Jpeclantium > quce in 
Anglia Regno hodie agitantur , confcripta à 
Guil. Apolloniî , tranfmijja ad Synodum Lon> 
dinenfcm. Medioburgi > Jac. Fierenjius 9 
1644. 

3 . Grallopœus deteSus 9 Jeu Epijlola ad Jo* 
docum Larenum (Miniftre deMiddelbourg,) 
de Grallarum auSore. Médiob. Zelandorum 9 
Sac. Fierenjius, 1646. ix°* Contre l'ouvrage 
intitulé : Gralla , feu verè puerilis cothurnus 
fapientice , quo fe jaclat Guiliclmus Apollo* 
nii in centonibus quos tdidit de jure Majef* 
tatis circa Sacra. Voyez ci-deffus T. IIU 

4. Courte Réplique aux Apologies de Pierre 
Lansbergen , Prédicant dégradé 9 & préfente* 
ment Médecin , adrejfee à tous les membres 
de VEglife de Middelbourg. En Flamand, (a) 
Middelb. Jac.FierenSy 1647. h 0b 

5 . Traité de quelques vertus particulières 
aux enfans de Dieu, &c. Ën Flamand. (Jf) 
Middelb. Jac. Fierens > 1651. 

Cor te Verantwoordinge op de Apologien van Pieter 
Lansbergen , gewefen en ontjlagen Prédisant , en nu Medi- 
eyn-Meefter , ghefielt en vooriedragen aen aile de Litma» 
ttn dâr gemeente Chrifii tôt Middctburg. 

(M îraclaet y an eenige by fonder* deughden dit kinic* 
Ttn Cedr, en{. 



♦ 
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GùillXumë àpoxLonii. 

6. Remarques fur le Sabbat. En 
ftiand. (ê) Utrecht > 1652. i6°- It. Ibidi 

1659. i6°« 

7, Difputationes Thtologicè de Legè Dei + 
In quibus natura Legis Divince 9 ejus aclus 
& fpecies 9 proprietates 9 perfe&iones 9 omntf 
ipu coniroverjice explicantur 9 quce Orthodoxie 
tum Pontifiais 9 Socinianis 9 A nt inomis 9 aliif 
que intercedîlnt de Ma materid : publicis dlf* 
putatiohibus & prœle&ionibus in illufiri Schch 
la Medioburgenfe propojîtœ. Mediob. Zelandi 
Jac. Fierenjius 9 - 1655*1 2°* 

* m 9 ■ 

flj" La Rue^ GcletU Zeelànd^ iqo. & 350V 

( c ) Aanmtrkingtn ovtr dtn Sahbath. 



Zacharié Uppelûo 

# * 

EToit v> Anvers ^ où il naquit vers Pari 
1566. Il apprit les belles-lettres dans 
la même ville fous Guillaume BoonaertSp 
ou Fabius 9 qui fut dépuis Profeffeur en 
langue Hébraïque à Louvain, & îl eut 
pour compagnon d'études François Sweer~ 
tins 9 connu par fes ouvrages. En 1587- 
il entra dans la Chartreiife de Cologne 9 & 
îl y fit profeflion Tannée fuivante. Comme 
il ne manquoit ni de ftile, ni de génie 4 
il s'exerça à mettre en abrégé les vies des 
Saints publiées par le célèbre Laurent Su* 
rius, fon confrère* H voulut enfuit* rer 



- 
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toucher ce gros recueil, & l'augmenter 
de quelques nouvelles vies : mais la con- 
tinuité du travail lui caufa une phthifie, 1 
qui, après l'avoir épuifé infenfiblement , 
le conduifit au tombeau au fortir d'une 
promenade, & prefque dans le moment 
qu'il avoit la plume à la main. Il mourut 
le 19. novembre 1599. dans la 34 e année 
de fon âge , après onze ans de profeffion. 
Son travail a été mis au jour par l'Auteur 
qui fuit II a eftcore laiffé : 

Oratio fuhcbris in obiiu Ffancifci Paluda* 
ni 9 profeji Carthujîa Colonunfis. Ms. dans 
cette Chartreufe , cotté H h h. 1x4. &t 
E e e. 88. 

05=° Petrcii Biblioth.Cartuf. <xyf. 298. Sweer* 
tiûs , 708. Morotii Theat. Chron. S. Carthu- 
fienfis Ord. t^t. Hartzhcim , ex Commentât* 
Micbé MôrckenSy 322. 

— . ■' ,! 

Corneille Gras, ou Grajius, 

"H^TÉ de parens pieux & opulens à Ari* 
W vers en 15621», s'appliqua dans fa jeu- 
neffe au négoce, qu'il commença d'exer- 
cer dans cette ville : mais la voyant in- 
feâée des nouvelles hérèfiés, & troublée 
par de violentes fadions , il alla conti- 
nuer fon commerce à Cologne. Au bout 
de quelque tems , il fe dégoûta du monde, 
& demanda d'être reçu chez les Chartreuse 
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208 CÔRNEILLE GrASIÙS. 

de la maifon de S" Barbe dans la mêmë 
ville. Le jour de fa profeflion, qui fut le 
10. août 1592., il fit préfent a l'églife 
de ces Religieux d'un magnifique tableau^ 
qu'on y conferve encore , & qui repré- 
fente le martyre de S. Laurent. Après la 
mort du P. Lippeloo , le P. Grajius em- 
ploya fes heures de loifir à revoir & à 
perfectionner le travail de fon confrère 
fur les vies des Saints. Il donna aufli fes 
foins à la Bibliothèque de la Maifon , qu'il 
ënrichit de plufieurs recueils confidèrables. 
Ce Religieux mourut le 19. juin 164U 
dans la 80 e année de fon âge. Il a pu^ 
blié: 

1. Traité du faint facrifict de la MeJJe. 
En Flamand. Cologne, Bernard Wolter ± 
1603. l6°< 

2. Vîta Sanctorum , ex fclectiffîmis ortkch 
doxis Patribus compendio conferiptee per F* 
Zachariam Lippeloo Carthujîanum , & nunc 
recens fideliffimh recognitcè ac auctee per fra- 
trem Cornelium Gras , itidem Carthujîanum. 
Colon. Agt. Bernh. Gualterus 9 1604. Il 0, pp. 
1108. C'eft le 1. tome, qui comprend les 
SS. des mois de janvier , février, & mars. 
Vita , Jîve tes gejta Sanctorum ..... brevi 
compendio conferiptee per Fr. Z. Lippeloo .... 
nunc recens JMeliJ/îmè recôgnita > de vitarum 
aliquot accejjione locuptetatet , per Fr. C. Gra- 
Jium .... Tomus II. complectens Sanctos men~ 
Jîum aprilis , maii > & junu. Ibid. Idem, 

1603. 
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I603. pp. 1064. Ce fécond tome 
avoit déjà paru , mais daçs un état moins 
parfait: Colon, ap. Henr. Falkenburg. 

j2°* Tomus III. cùmpleSens SanSos 

menfium (menfes) Julium, augufiutn> & fep* 

tembrem. Ibid. Id. 9 1603 . 1 1°* pp. 1 09 1 . 

Tomus IV. (pour les mois d'octobre, no- 
vembre , & décembre : ) Adjecimus hijlo- 
riam SS. Urjube, & fociarum Virginum , cum 
unnotationibiis , in quibus veritas ejufdèm in* 
vejligatur. Per R. D. Hermannum Fleien > 
S. TheoL Doclortm 9 S. Cunibtrti Decanum , 
Sanclarumque Virginum Colonies, Canonicum* 
Ibid. Idem, 1603. Ii°-pp.924. Tout l'Ou- 
vrage a reparu fous ce titre : Vïeœ ...» 
Sanclorum ... * pcr F. Z. Lippeloo .... con- 
fcriptœ, nunc verb recens rtcenjitce s exactiffi- 
mè recognitce ; ac hactenus ( vitis ) tam ex 
R. P. Ribadeneira, S. Societatis Jeju , quàm 
aliunde defideratis , affatim locupletatce > Jlu- 
dio & labore V. P. Corn. Grafii .... Colon* 
Agripp. Bern. Gualtherus , 1616. Il 0 - 4* vol. 
Tom. I. pp. 1053. T. II. 1064. T. III. 109 1. 
T. IV. 924. ( Ces trois derniers tomes 
pourroient bien n'avoir qu'un titre rafraî- 
chi. ) Le but des PP. Lippeloo 6c Gras a 
été de mettre le recueil de Surius à portée 
des Leûeurs , qui n'auroient pas le loifir 
de lire , ou les moyens de fe procurer ce 
gros ouvrage. Leur Abrège efl fort bien 
fait ; & c'eft prefque ce qu'on pouvoit 
alors donner de meilleur fur les vies des 
Tom. IV. O 

4 
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2io Corneille Grasius. 
Saints. Il auroit été à fouhaiter qu'ils 
euffent pu travailler fur un meilleur fond, 
Surius n'avoit pu fe procurer quantité de 
bons aâes , qui n'ont été déterrés que de- 
puis fa mort : & la liberté qu'il s'eft don- 
née de polir & de changer le ftile de fes 
originaux, & d'en retrancher ce qu'il ne 
jugeoit point néceflaire , a décrédité ce 
qu'il a voit recouvré de meilleur. On s'ap- 
perçût de ce défaut lorfqu'on réimprima 
de nouveau fon recueil en 1618. , & les 
Anonymes, qui y ajoûtèrent de nouvelles 
vies , les donnèrent telles que les prémiers 
Auteurs les avoient publiées. On a fait, 
par raport aux vies des SS., la même 
faute, que pour les autres Hiftoires. On 
a voulu d'abord porter à la perfection des 
ouvrages qui ne dévoient l'attendre que 
du tems , & l'on s'y eft pris à rebours. 
Nous avons eu des Hiftoires de France , 
d'Allemagne, d'Angleterre, &c. longtems 
avant de voir les originaux , qui dévoient 
fervir de fondement, & par où il falloit 
commencer. 

85^ Petreii Biblioîh. Carthuf. 46 - 48. G? aç8. 
Sweertius , 186. Morotii Theatrum Carthuf. 
Ord. 136. Hartzheim, 65. 
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Jean Ft/ens, oujoan. Fienus, 

ÉTOIT T? Anvers y (a) ou du moins du 
diocèfe à' Anvers y où il nâquit dans 
le XVL fiécle. ■ Dans fon enfance il fut 
élevé parmi les choraux de l'Eglife prin- 
cipale de Boijleduc ; (£) dépuis il fe li- 
vra à l'étude de la Médecine ; & il exerça 
fon art durant un grand nombre d'années, 
& avec beaucoup de réputation dans An- 
vers y où il fut Médecin- Penfionaire. Le 
Duc de Parme ayant mis le fiége devant 
cette ville en 1584., Fienus fe retira à 
Dordrechty où il mourut dans un âge peu 
avancé le 1 o. Juillet de Tannée fui vante, (c) 

O 2 

(a) Sweertiusne marque pas fa patrie: Valert André le 
fait natif de Turnkout. Voyez ici le titre de fon livre , 
&. la note qui fuit. 

( b ) VaUre André ajoûte (ju'il deyint un excellent irrafi- 
cien ; il avoit dit dans la i. edit. de ùl Bibliothèque p. 4S4. 
que Fienus avoit publié des Motets {cantiones facras ,) & 
qu'on l'appelloit vulgairement Jean de Turrthaut ; Sweertius 
le réleva un peu rudement là-deffus , 8c prétendit qu'il fal- 
loit diftinguer Jean de Turnhaut > habile Mulicien , de Jean 
Fienus , qui n'étoit que Médecin. Voler e André s'eft cor- 
rigé dans fa 2. éd. (ans faire mention de Swccrtius* 

(^c) Une note écrite à la fin de fon livre dans l'Exem- 
plaire qui fe trouve actuellement à la Bibliothèque Acadé- 
mique de Louvain , porte : Obut D. Joannes Fyenus imma- 
turâ morte Dordraci Hollandix Ao,' 1 585. Julii die decimâ, 
cujus anima requiefeat in cxUs. Cette note paroît être du 
tems : une autre main a ajouté : Uxor ejus verb eum Je~ 
cuta 1601. julii 22. Antverpix. Au refte Swecrùus dit» 
qu'il mourut le 2. août , & qu'il fut enterré dans -PEglile 
principale de Dordrecht avec cette infeription : Docior Joan. 
Fienus Medicus Antverpianus obiit IL Aug. anno M, P. 
JLXXXr. Et Valïre André a fuivi cette date. 



212 JfcAN FlENUS. 

Il a laifle un Ouvrage intitulé : 
Joannis Fieni Andoverpiani de .flatibîis hw 
manum corpus moUjlantibus y Comment arius 
novus ac Jîngularis. In quo jlatuum natura % 
caufœ 9 & fymptomata defcribuntur y eorum- 
que remédia faêili & expeditâ methodù in- 
dicantur. Antv. Henr. Henricius, 1582. n°« 
pp. 215. gros caraft. It. Emendatior fac- 
tus 9 cum notis Lcevini Fifcheri. Franco/. Offl 
Sancl-Andreana , 1592. 1 2°* It. Amjl. Joan m . 
Janjfonius , 1643. pp. 240. It. Hami^jT 
burgi, Henr. Wernerus , 1644. I2°« It. Tra^f. 2 
duit en, Flamand. (</) ^772^?. 1668. 12°^ ^ 
L'Auteur dédie ce Traité à Charles Rym % 
ou Rymius, Confeiller au Confeil Privé, &c. 
par une lettre datée $ Anvers le 1. février " 
1582. Fienus n'écrit pas ici en 
Commentateur , comme faifôient la plu- 
part des Médecins de fon tems : il pré-; 
tend même qu 5 Hippocrate a écrit plus' 
favamment qu'utilement fur la matière qui 
fait l'objet de fon Traité. Pour lui il fe 
fonde fur une longue expérience , & va 
droit à la pratique fans s'arrêter à des 
fpéculations ftèriles. 

C5= Sweerliiis , 423. 424. Val. André 50^. 
501. 

(d) Verklaringe van de Winden.... door Jo. Fienus* 
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Thomas Fyens y ou Fienus ,•• 

F Ils du précédent, naquit à Anvers le 
28. mars , jour du Vendredi faint , 
<ie Tan 1567. Les Bibliothéquaires 

ne nous apprénent pas où il fit Tes études ; 
ils difent feulement, que ce fut dans les 
/ Pays-Bas: mais une lettre de Fienus , qui 
V^e trouve à la tçte de fes Libri Chirurgici, 
porte qu'il démeura trois ans dans la même 
ï inaifon que Rodolphe Snellius ; celui-ci 
- n'ayant point forti de Leyde dépuis la fin 
# de Tannée 1578., il y a grande apparence 
? que Fienus aura fait en cette ville un cours * 
- f fle Mathématiques fous cet habile Profef- 
. feur, & qu'en même tems il s'y fera ap- 
pliqué à la Médecine fous Pierre F'oreji, 
' Rembert Dodonee , & Jean Heurnius , qui 
l'enfeignoient alors dans cette Académie. 
Quoi qu'il en foit, dans le deffein de fe 
perfectionner en cette fçience , il alla en 
Italie vers l'an 1590. & prit à Bologne 
les leçons de Jérôme Mercurialis , tfUlyJJe 
Aldrovandus , de Jean-François Çojiœus , & 
iâe Jules-Céfar Arantus ; il y entendit aufli 
Frédéric Pendafîus fur la Philofophie. De 
fetour enfon pays, il fut appellé en 1593, 

( 4 ) Vaftrt André convient que Fienus naquit un vendredi 
fjùnt 18. de mar$ i il fe trompe donc en mettant (a naifcuce 
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à Louvain , pour y remplir Tune des deux 
premières chaires de Médecine , vacante 
par la démiffion de Jean Firingus. Fienus 
prit le 9. novembre de la même année 
le bonnet de Dofteur dans cette Univer- 
iité, & la quitta fept ans après pour fe 
rendre à la cour de Maximilien , Duc, 
& dépuis Eleâeur de Bavière , qui le choi- 
fit pour fon Médecin : mais l'amour qu'il 
avoit pour fa patrie ne lui permit pas de 
conferver longtems cet emploi ; il î'aban* 
donna au bout d'un an , & vint reprendre 
fon premier pofte, - Les Archiducs Albert 
& Ifabelle voulurent dans la fuite l'avoir 
auprès d'eux dans la même qualité qu'il 
avoit eue à Munich : mais fa fanté étant 
trop foible pour fuffire en même tems à 
deux emplois, il quitta le dernier pour 
conferver celui de Profeffeur. En 16 16. 
l'Uni verfité de Bologne lui offrit une chaire 
de Médecine avec mille ducats (J>) d'ap- 
pointemens : mais l'Archiduc Albert, pour 
lui ôter la tentation de fortir de Louvain, 
augmenta les fiens jufqu'a la concurrence 
de cette fomme. Fienus mourut le 1 5 . mars 
1631., au collège de Breughel , dont il 
avoit été longtems Préfident, & fut en- 
terré fans épitaphe dans PEglife collégiale 
de S. Pierre. Il étoit Clerc , & cette quali- 
té étoit requife pour le pofte , dont jç 
viens de parler, de même que pour le 

( h ) Profofito mille turcorum fttptndio* ( Cafte Ilan. ) ' 
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Re&orat de l'Univerfité , dont Fienus fut 
honoré trois fois, en 1 594* 1 599. & 1604. 
On Ta toujours regardé comme un très-fa- 
vant Médecin ; il en eft peu de fon tems , 
qui Payent égalé dans la connoiffance de 
l'Hiftoire naturelle , & de la Chirurgie ; 
outre cela il entendoit la langue Grecque, 
& les Mathématiques. 

Lifte de fes Ouvrages : 

1. De Cauteriis , libri quinque , in quibus 
vires , materia 9 moins , locus , numerus , 
'tempus poncndorum Cauteriorum , ex veterum 

Grcecorum , Arabum , Latinorum , nec non 
Neotericorum fententiâ, quàm dilucidï expli- 
cantur. Lov. Joan. Bapt. Zangrius , 1598. 
il 0 - feuillets 258. It. Ibid. Idem, 1601. 8°- 
It. Colon. Ant. Hieratus, 1607. 8°- Fienus 
traite fon fujet d'une manière fort éten- 
due , & y amène tout ce que l'Antiquité 
a pu lui fournir, 

2. De viribus Imaginationis , Tra3atus. 
Lov. Gérard. Rivius , 1608. 12°- pp. 200. 
It. Lugd. Bat. Offic. Elçeviriana, 163 5. 32°- 
pp. 377. It. Londini , Rogerius Daniel , 
1657. i6°- pp. 334. Il s'eft fait d'autres • 
éditions de ce Traité , qui eft bon , & fort 
curieux , mais qui feroit encore meilleur, 

fi l'Auteur eût vécu dans un tems, où la 
Critique , & la bonne Philofophie euflent 
été plus en vogue. Il le dédie au Prince 
Errieft, Eleûeur de Cologne, &c. à la fuite 
auquel il étoit révenu de Bavière dans les 
Pays-Bas. O 4 r 
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3. De Cornet â anni Clo.IoC. XV III. Difi 
fertationes Thomce Fieni 9 .... Medicinœ 9 & 
Liberti Fromondi , Philofophice ProfeJJorum ; 
in quitus tum ijlius motus 9 tum alïorum om- 
nium ejjentia , effiSus 9 & prœfagiendi facul- 
tas declarantur. Ejufdem Th. Fieni Épijlo- 
licq quœjlio : an verum fit 9 Ccelum moveri, 
& Terram quiefeere. Antv. Gui. â Tongris, 
1619. It. Lipfiœ, r6 56. La Differta- 
tion de Fienus (1. édit. ) commence à la 
p. 9. & finit à la p. 78. Il y donne d'a- 
bord les obfervations qu'il a faites fur la 
Comète de 1618. & 16 19. ; enfuite il fou- 
tient que les Comètes font dans le ciel, 
& non pas dans l'air : des corps céleftes, 
& non pas des exhalaifons enflammées ; 
il finit par prouver qu'elles ne font point 
un préfage de l'avenir. Il traite p. 141— 
1 53. la queftion du mouvement de la terre, 
& fe déclare contre les défenfeurs de Co- 
pernic ; c'eft dans une lettre qu'il adrefle 
à deux gentilshommes, nommés TobieMat- 
thœi 9 & Georse Gays ; il marque à la fin 
gu'il l'écrit étant au lit , & ayant une 
jambe caffée. 

4. De formatrice Fœtus 9 liber 9 in quo qp 
tenditur animam rationalem infundi tertiâ 
die. Antv. Guil. à Tongris , 1620. 8°- pp. 
283. Cet ouvrage ayant été attaqué par 
Louis du Gardin , Profeffeur en Médecine 
à Douai y Fienus fe défendit par l'ouvrage 
fuivant, 011 il ne ménage pas beaucoup 

fon adverfaire. 

» 
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5. De formatrice Fœtus > liber fecundus , 
in quo ' prioris docirina plenius examinatur 
& defenditur. Lov. Henr. Hajlenius, 1614. 
8°- pp. 170. Dédié, comme le précédent, 
à François Pa{ 9 prémier Médecin de S. M, 
Catholique, & des Archiducs Albert & I fa- 
belle. Du Gardin ne demeura pas muet; 
mais Ponce Sanclacru[ , Médecin de Phi r 
lippe IV. , s'étant aulfi déclaré contre le 
fentiment de Fienus , celui-ci lui répliqua 
par Touyrage fuivant : 

6. Pro fud de animât ione foetus tertiâ diç 
opinione , Apologia adverfiis Antonium Ponce 
San3acru{> olim primariuni Profejjorem Val- 
lifoletanum , nunc verb Régis Hifpaniarum 
Medicum cubicularium , & Proto - Medicum 
generalem. Lov. Vidua Henr. Hajlenl, 16x9. 
8°- Vincent Robin , natif de Dijon, Médecin 
de Louis XIII. y embrafla le parti. de Fienus , 
& fit paroître Synopjîs rationum Fient , 
& adverfariorum de , tertid die > fœtus ani- 
matione ; ex quitus clarè conjlabit célébra!" 
tam and qui taxe opinionem de fœtus formation 
ne deferendam effè , Fieni novam ampleSen- 
dam. Divione y Vidua Claudïi Guyot 9 1632,. 
4°- pp. 44. Il s'eft fourré dans la Méde- 
cine , comme dans d'autres feiences , de 
ces aueftions , qui ont fait du bruit , qu'on 
a agitées avec chaleur , & qu'on ne vien- 
dra jamais à bout de décider , faute de 
principes ; ceux qui ont travaillé à ban- 
nir ces fortes de queftions , ont fervi uti- 
lement le public. 
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j. Libri Chirurgici XII. y de preecipuis drr 
ris Chirurgien controverjîis , /. de Trepanoy 

jive apertione craniï. II. de depojîtione Cota- 
raclce. II 1. de depojîtione Ungulœ. IV. de La- 
ryngotomiâ , jive de jeelione ajpem arterice. 
V. de paracenteji (punâione) Thoracis. VI. 
de paracentefi Abdominis. VII. de Arterioto- 
miâ y jive jeelione arterice. VIII. de Hyjlcro- 
tomatociâ , jive jeelione fœtus ex utero vi~ 
remis matris. IX. de jeBione Calculi. X. de 
jeelione Hernia. XI. de amputatione membro- 
rum externorum. XII. de Naji amputati ex 
carne brackii rejlitutione. Opéra pojlhuma > 
Hermanni Conringii (c) cura nunc primiim 
édita. Francoj.Thom. Mathias GôtçiuSy 1649. 
4°' It. Londini , C.Davis, 1733. 4°- pp. 
180. Cette dernière édition eft fort belle, 

. It. Traduit en Allemand. Nuremberg, 
1675. 8°- It, En Flamand. (*) Amfierd. 
1685. 8°- 

8. Semiotice, jive de Signis Medicis, Trac- 
tatUs. Opus accuratijjimum y omnibus Me- 
dicinœ jludia amplexantibus jumme necejfa- 
rium 9 in duas partes divijum : cum Indici- 
bus nova methôdo paratis. Lugd. Huguetan, 
1664. 4°- On dit que Fienus, outre ces 
ouvrages , en avoit laiffé fur prefque toutes 
les parties de la Médecine, qui fe trou- 
vaient en 1650. chez Jacques Edelheer, 

( c ) Fameux Profeffeur en Médecine & en Droit à Hilm- 
ftad, mort en 1681. 
(d) Wundar^neykunfi, 
\ê) Handgrupm dzr lhclkonft. 
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Confeiller-Pfcnfionaire de la ville $ Anvers. 
J'ai vû en Ms. deux traités, l'un 

a. De Urinis : l'autre 

/3. De Febribus , qui fe font vendus à 
Louvain il y a deux ans , & qui formoient 
enfemble un in-8°- d'environ un pouce 
d'épaifleur. Le Roi de France a dans fa 
Bibliothèque 

y. Un Ms. i/2-4% cotté 8 5$ 9. qui con- 
tient une ou plufieurs lettres écrites de la 
propre main de Fienus 9 & adreffées à Gé- 
rard Corfelius ; avec d'autres lettres origi- 
nales du P. Jean Rivius , Auguftin y #Ery- 
cius Puteanus , &c. Il y a dans le Syllogç 
de Burman, T. IL 79. 80. une lettre de 
Fienus à Jujle-Lipfe datée de Munich le 31» 
juillet 1601. où il lui marque comment 
il fe trouve auprès du Duc de Bavière ; il 
y parle aufli de la Cour de ce Prince. (/) 

SjT Pétri Cafîellani ViU ill Medicor. 253— 
255. Vernulœi Acad. Lovan. ed. 1667. p.\66. 
Val. André, 835. & Faft. 54. 55. 1137. & 316. 
Papillon , Bibliotb. de Bourgogne, IL 214. 

(/*) Dux.. f . & conjunx ejus .... principes certc funt 
ppjjuni > benignijfimi , & prudent', ffimi . ... Ipje Dux in nullo 
non feientiax génère verfatus , Latine , Itaficè , G alliée ejt 
peritijjunus . . . . Omîtes nobil^s Aulici modcjli , morati , 
probi ; omne vitium ex iftâ Aulâ exulat. Ebriofos , levés , 
inertes homines Prineeps odit & contemnit. Omni a ad vir- 
tutem> modeftiam, pietatem comparât a. Plût à Dieu que 
toutes le* Çourç reffemblaflent à celle-là ! 

• * 
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NÉ à Tirlcmont en 1657., fit fes humar 
nit£S apparemment chez les Auguftins 
de la même ville , & entra dans leur Or- 
dre à Louvain âgé de 16. ans. Après fa 
profeffion, il rut d'abord régent d'hu r 
inanités au collège que ces Pérès avoient 
alors dans cette Univerfité ; enfuite Pro- 
feffeur en Philofophie , & Maître des No- 
vices à Gand; puis Leûeur en Théolo- 
gie chez les Chanoines-Réguliers du Val- 
Verd 9 ou Groenendael proche Bruxelles. 
Ré venu à Louvain, il y prit le grade de 
Licencié en Théologie Tan 1686. & y en- 
feigna cette fcience Pe/pace de vingt ans ; 
il a été aufli deux fois Définiteur , fans que 
ces différentes fonétions Pempêchâffent de 
vaquer aux exercices de la chaire & du 
Confeffional. Il célébra fon Jubilé de reli- 
gion à Louvain en '1716., & y mourut Iç 
23. mai 1736» âgé de 70. ans, après avoir 
été quelque tems afflige de la goutte , d'un 
chancre, & d'une hernie. On Fa enterré 
avec cette epitaphe : 

D. O. M. Hue delapÇus ejl 9 ut œternum Jtee 9 
Erud. P. Nicolaus de Tombeur 9 S. T. Lie. & 
Jub. hujus monrii filius ac pater y Proce II. Der 
fimtor y Tkeologus acer , Concionator celeber , 
libris editis , ac pietate conjbicuus, ob. 23 . maii 
173 6. at. 79. rel. S^.fac. 55. R. I. P. 
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Ce Pére a donné au public : 

I. Praxis adminifirandi Sacramenta Pœni- 
mtentia & Eucharijliœ 9 cum inftruclione de 
ritibus , & caremoniis in Sacrificio Mijjiz fer* 
vandis , & cavendis abujibus. Leod. Joan. 
Franc. Broncart , 17 10. I2°* pp. 11 1. It* 
tditio 2. ab AuBore recognita, & plurimùm 
adau&a. Antv. Joan. Pau lus Robyns 3 iji% 4 
pp. 272. Le P. Dieudonné Summan- 
ticus y Général de POrdre , adrefla une 
Lettre à l'Auteur datée de Rome le 3 . fep- 
îembre 171 1., où il fit l'éloge de ce pe- 
tit Ouvrage comme contenant une doctrine 
faine, orthodoxe 9 & conforme à celle desSS. 
Pérès. Ajoûtons qu'il eft méthodique , fa- 
vant, nourri de paflages choifis , & ame- 
nés à propos. Quelques*uns en trouvent 
la morale un peu rigide. 

2. Caufa difpar inier oppofitionem S. Cy- 
priani Carthaginenfis Epifcopi contra Refcrip- 
tum S. Stephani Papa > & inter oppojiùoncth 
quorumdam contra noviffimam SS. DD. dé- 
mentis XL BuHam Unigenitus 3 corde 
pacifico elucidata y per Rtligiofum Presbyte-* 
rum Ordinis FF. Eremitarum S. Aug., S. 
Tkeol. Lie. Lovanienfem. Lov. Guil. Strych- 
want, 1719. no. pp. 68. Le démêlé de 
S. Cyprien avec le Pape S. Etienne eft un 
lieu commun pour tous ceux qui mépri- 
fent les décrets du S. Siège; le P. de 
Meyer , M. Languet, Evêque de Soiffbns, 
& plusieurs autres ont montré la foxbleffe 
de cette reflburce. La matière a été trai- 
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tée fort folidement par M. Ckicoifneau. (a) 

3. Vita S. Nicolai Tolentini 9 cum notis. 
Lov. GuiL Stryckwant > 172.2. 

4. Provincia Belgica Ord. FF. Eremitarum 
S. P. AT. Augujlini 9 olim dicta Colonienjîs * 
& inforioris Germaniœ : ejufdem origo y pro- 
grejfus , regimcn , fundamentum 9 prorogati- 
ves , privilégia , & incrementum 9 cum DiJJer- 
iationt pmliminari , & compendiôfd Monaf- 
teriorum jingulorum deferiptiom chronologicd. 
Lovanii y Martinus van Ovcrbtke 9 1717* fol. 
pp. 255. gros câraûère. Cette Description 
n'eft pas fort exa&e , & ne peut être regar- 
dée que comme un Eflai. L'Auteur avoit 
préparé fur le même fujet un Ouvrage plus 
confidèrable , dont on garde les matériaux 
en 8. vol. tout écrits de fa main. 

57" Feuille mortuaire. 

(a) Differtation Théologique fur la difpuu entre U Pape 
Etienne, & S. Cyprien. Paris, 1715. 



Laurent van de Velde, ou Laur. 

Campe fier i 

■ 

NAtif de Dieft en Brabant, étudia 
les belles-lettres , c. d. les langues 
Latine & Grecque à Louvain fous Nicolas 
Clènard fon compatriote vers Tan 1530.; 
dépuis il retourna à Diejl 3 y ouvrit une 
école d'Humanités , & fe maria. Ayant 
.enfuite perdu fa femme , il revint à Lou- 
vain, &, félon Valïrt André , il régenta 
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îes baffes-claffes dans l'Abbaye de S te Ger- 
trade. La dédicace de (es Dialogues mo- 
• raux , datée du 1. mars 1550. nous ap- 
prend qu'il démeuroit alors à Louvain 
chez Jean Sexagius 9 ou Van Sejlich , Li- 
cencié en l'un & l'autre Droit , à qui il 
adreffe cet ouvrage ; il l'y loue d'avoir 
érigé une école proche la paroiffe de S. 
Quentin, pour y faire élever la jeuneffe 
dans les belles-lettres & dans la piété. 
On voit par la même Lettre qu'il avoit 
de très-grandes obligations à Sexagius > 
& que celui-ci lui avoit confié l'éduca- 
tion de fes enfans. Tout cela me fait 
foupçonner que ce fut dans cette dernière 
école , que Campejler enfeigna. Le titre 
de la 3 e édition des mêmes dialogues 
fait entendre qu'il vivoit encore en 1570. 
Nous avons de lui : 

1. O ratio laudatoria pro Francifco Volt* 
Jio , Francorum Rege. Lugd. 1538. 

2. Dialogi Ethici Jîvc Morales > ex qui^ 
bus adolefcentia non folùrn literas difeat , 
fed & morum vitœque formandœ rationem. 
Lov. Rucg. Refcius > 1550. 12°- It. Ibid. 
Rutger. Velpius, 1 564. iz°- It. Nuperrimè ré- 
cognitif auBiy & in très libros commode di- 
vi/ï. Ibid. Reyner. Velpius expenjîs Rutg. 
Vclpii, 1571. pp. 224. non chiffrées, 
gros caraft. Le but que l'Auteur s'eft 
propofé en compofant cet ouvrage , eft 
très-louable : mais fa morale eft trop va- 
gue , fon Latin n'efl pas affez pur , & il 
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n'obferve pas bien le ftile de Dialogue f : 
qui à la vérité eft un ftile fort difficile à 
attraper. 

3. Syntaxtos Propœdetimata, extmplis tthi- 
cis injlru3a. Lov. Rutg. Velpius , 1555. 1 i 0w 

4. Sophronifmus , quo fcduclus ab trrort 
revocatury & vitce umperantioris dantiir mo- 
nita. Lov. Rutger. Vtlpius , 1555. I X°* 
It. Ibid. 1 577. 

%J° Les Préiim. du n. 2. Swecrtius , 511^ 
VaL Andr6 y 620. 



Jacques de Guife y ou Jac. Gui fins > 

ou Guijïanus, 

FRanciscain , né à Mons en Hainaut 
dans le XIV, fiécle d'une famille des 
plus confidèrables de la ville , fut Doc- 
teur en Théologie , vraifemblablement de 
TUniverfité de Paris , & enfeigna cette 
fcience , de même que la Philofophie & 
les Mathématiques aux jeunes Religieux 
de fon ordre pendant 15. ans ou envi- 
ron. Ce qui lui. reftoit de tems, après 
s'être acquitté de ces fondions & de fes 
autres devoirs , il l'employa à la recherche 
de Phiftoire & des antiquités de fon pays. 
Il mourut au couvent de -V alenciennes le 

6. février 1399. > < î ue ^ on comptoit alors 
1 398., & fut enterré dans l'Eglile de cette 
maifon vis-à-vis l'Autel de la S te Vierge, 
où Nicolas de Guife > dont je parle à l'ar- 
ticle 
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ticle fiûvant , lui a fait faire un tombeau 
de marbre. II y eft repréfenté tenant un 
livre à la main, avec cette infcription: 

Chy gijl Maijlre Jacques de Guije, Doc- 
teur y & Frère Mineur > Auteur des Croni- 
ques de Hainau , qui trefpajfa Van mil II J. c. 
nouante huicl le JixieJme de febvrier. Prie{ 
Dieu pour s'orne. 

H â laiffé : 
Annales Hannonia , feu Chronica illuf- 
trium Principum Hannonice, ab initio rerum 
ufque ad annum Chrijli /j^o. Auclore Ja- 

cobo Guifio 3. vol. fol. L'Original 

de ces Annales eft confervé dans la Bi- 
bliothèque du Roi de France n. 8381. 
8383. luivant le P. le Long. Mais le Ca- 
talogue imprimé de cette Bibliothèque 
T. IV. p. 18$. porte : AT. 5$$5. Codex 
membranaceus y tribus voluminibus con flans 5 
olim Puteanus. Ibi contintntur Annales 
Principum Hannonia 9 viginti libris 9 authore 
Jac. de Gutâa*... Is codex XV Jœculo exa- 
ratus videtur. Et il y a beaucoup plus d'ap- 
parence que l'original étoit l'exemplaire 
en trois vol. ïn-foL fur velin , qui fe con- 
fervoit chez les Récollets de Mons , & qui 
fut confumé par le feu durant le fiége de 
la ville en 169 1. Il y en avoit un autre 
exemplaire complet dans la bibliothèque 
publique 8 Anvers en 1609. Le 1. tome 
fe trouve dans celle de la Cathédrale de 
Tom. ir. P 
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Tournai. On fait -parler ainfi l'Auteur dans 
Y Abrégé : (f. ir. verfo ) » Par trefgrant 
» labeur & a grans delpens & dangier j'ay 
» ce tant peu dTiiftoires trouvées efparces 
» en plufieurs nations & provinces : & 
» en mon propre terrouer de Haynnaut > 
» des plufgrans & de aulcuns aultres m'ont 
» efté les livres & hiftoires refïufées. » 
Le ftile de cet ouvrage eft .groflier, dit 
le P. le Long , & l'Auteur a copié toutes 
les pièces bonnes & mauvaifes qui lui font 
tombées entre les mains. Braïïtur 3 qui 
avoit vu l'exemplaire des Récollets de 
Monsy dit que le commencement eft rem- 
pli de frivoles, étymologies de différentes 
villes. Avant l'incendie de 173 1. on gar- 
doit au Palais Royal à Bruxelles, Les Chro- 
niques des Nobles Princes de Haynnaut en 
3. vol. fol. ; c'étoit une traduÔion Fran- 
çoife de ces Annales. M. Bonaventure du 
Mont de Gâche 9 prémier Confeiller du Con- 
feil fouverain de Hainaut, pofledoit en 
17 18. Les mêmes Chroniques.... traduites 
en François par le commandement de Phi" 
lippe, Duc de Bourgogne .... Van #404. à 
la prière de Simon Norkart , Clerc ; 2. vol. * 
fol. On a publié un Abrégé de ces Chro- 
niques fous le titre fuivant : 

Le premier volume, des IUujlrations de la 
Gaulle Belgique 9 antiquité^ du pays de Hayn* 
naUj & de la grand cité de Belges : à pré* 
fera diBe Savoy, dont procèdent les chauffées 
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de Brunehault. Et de plujîeurs princes qui 
ont régné f & fonde plujîeurs villes & ciee{ 
audit pays , & aultres chôfes fingulilrts , & 
dignes de mémoire , advenues durant leurs 
règnes 9 jufques au Duc Pkilippes de Bour* 
gongne dernier décide. Les aultres trois (deux) 
volumes finiront de bref à lumière. On les 
vend à Paris , en la grand rue faim Jaques % 
en la Boutique de François regnault 9 mar* 
chant Libraire jure de Vuniverjîtè de Paris % 
devant les Mathurins 9 à Venfeigm de fêle* 
phant. M. D. XXXI. Gàlliot du PrL In-foL 
feuillets cxlii. On lit au bout : Cy Jiné 
U premier vôlumeS des Chroniques & Annales 
des Nobles princes du pays de Haynnau 9 ex* 
traict des livres de maiflre Jaques de Guife &c* 
Ce volume après quelques préambules 5 
contient une hiftoire des Pays-Bas > & fur- 
tout du Hainaut, dépuis Ninus & Scmira* 
mis jufqu'à l'Empire de Gratien ; ce tfeft 
d'un bout à l'autre qu'un tas de fables* 
Le fécond volume des Croniques & Annales 
de Haynnau & pays circonvoifins. Ibid* Idem, 
feuillets lxxxiî. Ce volume finit par la 
mort de Baudouin de Lille 9 Comte de Flan- 
dre, en 1067. On y trouve encore bien 
des fables : mais il vaut beaucoup mieux 
que le premier* Le tiers volume des cro- 
niques annuités de haynnau. Ibid. Idem, 

1532, feuillets cvm. Ce volume ne va 
pas au delà de Pan 1158. ÇPby. le chap. 
*6y* f CF. re3o.) C'eft ce que l'ouvrage 

P x 
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renferme de meilleur. Le P. Waddingiï\t 9 
que l'Auteur & l'Editeur de cet Abrégé 
eiïjean Lejfabé ; je ne connois point d'E- 
crivain de ce nom ; peut-être a-t'il voulu 
dire J acquis Lejfabé 9 dont j'ai parlé ci-def» 
fus T. II. p. j52. M. Verduffen, Echevin 
& Anvers 9 poffède un Exemplaire de cette 
édition , avec des notes M ftes de Gafpar 
Gevartius. 

OjP* Nicolai Guyfii Mons Hannonia metrop. in 
Prologo. SweertiuSy 363. Brajfèur, Sydera il- 
luft. HannoniaScriptorum , 70. 83. 84. Sandcri 
Bibliotb. Bel g. Ms. L aaa. 251. & //. 4. Valèrc 
André ,411. Wadding 9 Scriptores Ord. Min. 
183. Le Long, Bibliotb. liijl. de la France, p. 
812. n. 15672. Boufu, Hifi.deMons, 118. 119. 

Nicolas de Guife> ou de Guyfe, 

F Ils d'un autre Nicolas de Guife, &de 
Marie Warlu, defeendoit de la même 
famille que l'Auteur précédent, & naquit 
â Mons après le milieu du XV. fiècle. Il 
prit le degré de Licencié en l'un & l'autre 
Droit , probablement à Louvain , embrafla 
l'état Eccléfiaftique , & dévint Secrétaire de 
François Buijferet , Evêque de Namîir, fon 
compatriote, qui lui réfigna le Çanonicat 
qu'il pofledoit dans la métropole de Cam- 
brai ; Nicolas de Guife en fut pourvu le 

1 6. juin 1603., & il le conferva jufqu'à 
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fa mort arrivée le 17. juillet 1621. Ça) 
Son corps repofe chez les PP. Récollets 
de Cambrai. Il avoit pour dévife : La Croix 
guide de Guife. Cet Auteur avoit aflez bien 
étudié les belles-lettres, & PHiftoire an- 
cienne &C moderne ; il s'étoit aufli inftruit 
par des voyages ; il avoit vu Liège, Reims, 
Paris , Rouen y Londres y & Çantorbtry. On - 
a de lui : 

1. Ill mi ac R mi D. D. Francifci Buifferet, 
ArchUpifcopi & Ducis Cameracenfis Vita &Pa- 
negyris. Cameraci , Joan. Rivière , 16 16. 4°* 

2. Mons 9 Hannoniœ Metropolis ; interjeta 
Comitum Hannoniœ Chronologiâ brevi ufque 
ad Philippum fecundum. Camer. Jo. Riverius, 
161 1. 4°- It. à la fin du Recueil intitulé: 
J. B. Gramaye Antiquitates Belgicœ , &c. Lo- 
vanii , Mgid. Denique , & BruxelL Fratres 
T'SerJlevens , 1701. fol. pp. 21. Cette Hif- 
toire eft bien écrite ; l'Auteur y montre 
de la critique , de Tordre , & du ftile : 
mais il paroit un peu. prévenu en faveur 
de fa patrie , & il pafle trop rapidement fur 
des objets qui demandoient quelque détail. 

Nicolas de Guife étoit frère de Marie de 
Guife y femme de Jean Malapert , & fon- 
datrice des Urfulines de Mons. 

BJ* Le Prologue , & le chap. I. du n. 2. Sweer- 
tius , 577. Eraffeur , Sydera ill. tiannon. Scrip- 
tor. 83. 84. Bouffit , Hijt. de Mons, 1256. & 433. 

P 3 

(tf) Braffcur dit qu'il mourut en 1622. M. Foppens dit 
\t 17. juin 1621. Je crois que ces Ecrivains fe trompent» 
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Jean-Frèderic Cramer , 

JURISCONSULTE Allemand , qui après 
avoir été Profeffeur à Duifbourg> Con* 
feiller de FElefteur de Brandebourg , a£ 
fefleur du confeil établi pour le gouver- 
nement du duché de Magdebourg , & Pré* 
cepteur du Prince Royal de Pruffe, dé-» 



Rcfident du Roi Frédéric I. La mort de 
ce Prince arrivée le ij. février 1713. fut 
un coup fatal . pour le Réfident , qui fe 
vit auflitôt privé de fa penfion ; cela le 
mit dans la néceflité de contra&er des det- 
tes qu'il ne fut pas en état de payer ; il 
en conçut un tel chagrin qu'il en tomb^ 
malade. Une violente hémorragie qui lui 
iurvint , l'enleva de ce monde à ta Haye 
le 17. mars 171 5, Cramer entendoit le$ 



voyages l'amitié de divers favans d'Aile* 
magne & de France, Il a donné au pu-* 



I . Samuel! s Pufendorfii Introduclia ad Hif> 
toriam pmeipuorum regnorum & Jlatutim ma* 
dtrnomm in Earopâ* Franco/. 1688. I2°» 
pp. 875. & 1704. 12°* It. Traj. ad Rhen m 
1692. i2°- Cette Traduôion n'eft pas fort 
Latine , comme on peut en juger par le 
titre feul ; & le Tradufteur a confervé les 





blic : 
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fautes de l'Original , qu'il auroit dû re- 
drefler dans des notes. It. Ibid. 1703. n°* 
Cette 3 e édition eft augmentée d'un Abrégé 
de l'Hiftoire de Suède, tiré de la 2 e par* 
tie de l'Ouvrage de Pufendorf. 

nominis Germamci contra quof- 
dam obtreBatores Gallos* Bcrolini , Joh. Mi- 
chacl Rudigerus 9 1694. fol. It. AmR. Henr. 
Wetjlenius , 1694. pp. 64. C'eft une 
Lettre à Benoit Carpçov contre le* P. Bou- 
hours y qui dans fes Entretiens d'Arifie & 
d y Euglnz avoit mis en queftion : Si un Al» 
lemand peut être bel efprit ? Cramer venge 
tout à la fois les Allemands & les Fla- 
mands contre ce doute injurieux. Il eft 
difficile de réiiflîr , quand on s'en prend à 
une nation entière , & Ton peut s'aflurer 
de fa défaite, quand on ne connoit pas 
bien le terrain. 

a. Il avoit encore commencé une Hif- 
toire métallique du règne de Frédéric I. , que 
fa mauvaife fortune ne lui permit point 
d'achever. 

83~ Mifcdlanca Lipfienfia I. 381. 381. 

Jean van der Haghen 3 ou Joan. 

Dumœus, 

« 

NÊ à Renay > ville du comté de Flan- 
dre , vers l'an 1 5 10. , fit au moins 
une partie de fes prémières études fous 

P4 
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un certain Pierre Zoltius > & apprit les 
langues Grecque & Latine. Enfuite il prit 
f habit de Dominicain à Gand> & y. pro- 
nonça les vœux de religion le 13. août 
1540. On le fit dans la fuite Le&eur en 
Théologie à la Haye^ Prieur à Leuvarde, 
& Sous-Prieur à Rourdam. Ayant été té- 
moin d'une partie des violences & des fa- 
crilèges que les Calviniites commirent en 
1566. dans la plupart des villes des Pays- 
Bas , il s'arma de zélé contre Terreur ; Se 
dans le deffein d'affermir dans la foi les Ca- 
tholiques chancelans , & de ramener ceux 
que Phérèfie avoit déjà gagnés , il le mit 
à prêcher une fois chaque jour pendant 
une année entière ; il continua de prêcher 
l'année fuivante : mais feulement de deux 
jours l'un , fans en être détourné , ni par 
le travail que demandoit un exercice aufli 
fatiguant, ni par les dangers continuels 
auxquels il s'expofoit. Les Hérétiques 
l'attaquèrent très-fouvent , tantôt à décou- 
vert, voulant ou lui tirer des coups de 
fufil , ou le percer de coups d'épée tandis 
qu'il parloit en chaire : tantôt fecrètement, 
lui envoyant en forme de préfent des 
mets empoifonnés : mais la Providence 
le garantit de leurs pièges ; cependant au 
bout des deux années , dont je viens de 
parler , il fe trouva la voix fi rauque f 
qu'il fut obligé de renoncer à la prédica- 
tion. Le P. Dumaus vécut environ cinq 



Digitized by 



Jean Dumjeus. 333 

ans dépuis cet accident , que quelques-uns 
attribuèrent aux Calviniftes , & mourut à 
Renay Tan 1573. âgé d'environ 52. ans. 
Il a laiflfé : 

et. Sermones Quadragejlmales. 

(3. Sermones fuper Pfalmos graduâtes. Un 
exemplaire de l'un de ces recueils a péri 
au bombardement de Bruxelles. 

y. Compendium doUrince Chrijtiance 9 fiibje3is 
quibufdam ex injlitutione Chrifiiand Pétri Zol> 
tii. Je crois que tous ces ouvrages font 
perdus ; il eft vrpi que le P. Quétif dit , 
que le P. Guillebert de la Haye a vûs les 
deux prémiers en Ms. à G and : mais le 
P. de Jonghe ^ qui étoit de ce couvent 9 
n'en parle point , quoi qu'il marque ordi- 
nairement oh fe trouvent les Mss. dont 
il fait mention, • 

De Jonghe, Belgium Dominic. p. 75.769 
Quétif y Scriptores 0. P. IL 227. 22K. 



Michel van der Haghen 

ÉToit un gentilhomme , natif $ Anvers, 
qui ayant conçu beaucoup de goût 
pour les belles-lettres , paffa toute fa vie 
dans un loijîr ftudieux y & fe lia d'amitié 
avec quantité de favans de fon tems, 
comme Jean Dorât, (a) Paul Meliflus, Q>) 

(a) Profeffeur en Grec au collège Royal à Paris mort 
en 1588. 

(b) Bibliothcquairt à Htydclbtrg, «ce. m. en 1601. 
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/anus Gruurus 9 Jean Bochius , &c. II 
mounit affez âgé dans fa patrie le 27. août 
16 17. & fut enterré dans la paroiffe de 
S. George. Sa dévife étoit : Durant cor** 
nexa. Jujle-Lipfe marqua Paffeâion qu'il 
lui portoit par ce témoignage : Amicus 
animo.poffidendus efi, aie olim S ente a : ego 
apud te idem , mi Vanderhaghi , & tejlor, 
Fide advocatây te huic animo infixum ha- 
rert , hafurumquc porrb , donte in me ipfa 
anima. Ita junxerunt nos virtus , & doc- 
trina melior quant amamus , heu ! quàm in- 
ter ctmulos paucos & rivales ! Sed tandem 
ex nofiro feito 

Monbus antiquis res fiât Romana virifque. 
J. Lipjius hœc fcripfi ex animi nui fententid. 
Bruxellcty 11. idïis o3ob. cq. la, XCIII. 

Van der Haghen avoit «une grande faci- 
lité à faire des vers Latins, & il avoit 
compofé quantité de petites Poëfies , cjue 
Ton croit s'être perdues entre les mains 
de fes héritiers. Swcertius en avoit quel- 
ques-unes , & il nous a confervé celle- 
ci , que l'Auteur fît au fujet d'une farce , 
cil l'on avoit joué lès Flamands: 

Gallica gens nuper feenalibus edere ludis 
Aufa fuit Flandros cor dis habere nihil ; 

Et fit ob id Flandri ckirurgica fectio , nec cor 
Repperit ; hinc Flander fabula totus erat. 

Çommota his Nemefis : Q}àd y Galli 3 plau- 
ditis ? inquit ; 

Refiat adhuc Flandro fabula agenda fua* 
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MlCHEt* VAN DER HaGI$N« 
Parva mora tjl ; fine corde viri quingmt* 
animofè 

Corpara Gallorum & mille dedere necU 
Europce Emporium cettrno id ujlabitur œvo+ 
l y Galle, & Flandros nunc cor habere nega m 

87° Swertius , 568. 569. Val André, 673, 


Jean van den Bundere, OMjoan. 

Bwderius , 

Dominicain profès de G and, oh il 
étoit né d'une famille honnête en 
^,.1481. (a) II entra en religion avant Tan 
1 507. , & fit fon cours de Théologie au 
couvent de Louvaîn , oîi il étoit encore en 
15 17. (J>) Ses études finies, on le char- 
gea d'enfeigner la Théologie à Gand 9 ce 
qu'il fit prefque jufqu'à fa mort. On l'élut 
trois fois Prieur de cette maifon ; il le 
fut dépuis 1 5 19. jufqu'en 1 j 3 5 . ou même 
au delà, & une autre fois en 1550* 
& 1553. Il fut auffi une fois Prieur à 
Bruges 9 & .deux fois Définiteur. Le Cha- 
pitre de fa province tenu à Valencïennes 
en 1 540. le nomma Prédicateur général % 
& Inquifiteur général de la Foi pour lç 

(a) Son pére étoit fuprtnw Ganàdvi Dtcanus, dît le 
P. Quétif. Je crois qu'il veut dire Ovcr-Vektn , ou Doyen 
de run de ces corps ou confréries de bourgeois, que les 
Flamands nomment Gildcn. 

(£) 11 doit y avoir eu pour maitre ic P. Bernard <U 
Luxembourg* 
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diocèfe de Tournai ; &c le Pape Paul III. 
le confirma dans ce dernier emploi en 
1542. Il fut élu Vicaire du Provincial 
pour les couvens de Bergues-S'-JFinoc, 
& de S'- Orner en 1550. > Outre ces diffé- 
rentes fondions , le P. Bunderius exerça 
celle de Confefleur du grand Béguinage de 
Cand. Il mourut en cette ville le 8. juin 
1557. dans fa 76 e année, après avoir célé- 
bré fon jubilé de religion, & de Prétrife. 
Ce Pére étoit bon Théologien , & grand 
Prédicareur ; & il employa avec beaucoup 
de zélé fon favoir & (es talens contre The- 
rèfie * qui fe gliffa de fon tems dans la 
plus grande partie des Pays-Bas. (c) Au 
commencement de fon premier Prieuré , il 
avoît contribué à établir dans la ville de 
Gand une confédération entre les Ordres 
mendians, qui y fubfifte encore, & dont le 
but eft de s'entre-aifler dans les néçeflités 

Î publiques de TEglife pour le maintien de 
a Foi , des immunités Eccléfiaftiques , & 
des privilèges accordés aux Religieux. 
Nous avons du P. Bunderius : 

I . Compendium Diffîdii quorundam Ha- 
reticorum atque Theologorum , editurn per R. 
P. F. Joannem Bunderium k Gandavo ordi- 
nis Prœdicatorii Profeffbrem. In hoc opufeulo 
ventilatur quod his diebus in quajiionem apud 

[c) Ce qui a fait dire de lui : 

Informes dormit feclas , 6* dira Lu.th.eri 
Contudit itiipavidus dogmata Bunderius n . 
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nonhullos vertitur : decerniturque quod or» 
thodoxum ejl, ex facrœ Scriptum fonte , & ex 
inconvulfd Conciliorum 9 vetujiijjimorumqut 
Patrum fanclitate ac fcientiâ infignium , vide- 
licet Dionyfii Areopagita , Ignatii 9 Policarpi 
(Polycarpi,) lrcneù 9 Tertulliani 9 Cy pria- 
nt , aliorumque multorum 9 & eorum antiquif* 
Jîmorum Doclorum : ht deinceps legendo ma* 
nifejium fiet. Par if. Joariè Foucherius > 1540. 
1 1°- feuillets 191. It. fous ce titre : Corn* 
pendium concertationis hujus fœculi fapien* 
tium ac Theologorum fuper erroribus moderni 
temporis 9 editum 9 ac recognitum , augmen- 
tatumque , ex S. Scripturce fonte y ex incon* 
vulfâ illibatorum Conciliorum auUoritate 9 née 
non ex vetufliffimis fcientid pariter & fanHi* 
tate clariffimis Docloribus 9 videlicet Diony- 
Jio Areopagita 9 Ignatio , Polycarpo 9 Irenœo p 
Tertulliano 9 Cypriano 9 Chryfoflomo 9 Bafilio, 
Hilarioy Hieronymo 9 Ambrofio 9 Auguflino É 
Gregorioy ac aliis ïfc. Parif Vivantius Gaul- 
therot 9 1543. 8 e * It. Ibid. Joan. Foucherius, 
1549. It. Vemt. 1548. & 1551. I2°* 
fans nom d'Imprimeur. It. Antv. Joan. Steel* 
jius 9 1 5 5 5 . 1 2°* It. fous ce nouveau titre : 

Compendium rerum Theologicarum 9 quœ ho- 
die in controverfiam agitantur 9 ad fenfum & 
confenfum verœ Catholicœque Ecclefiœ 9 Scrip- 
turœ Sacra teflimoniis 9 ac SS. Patrum fen~ 
tentiis çonfectum 9 recens auclum & locupleta- 
tum. Antv. Joan. Steelfius 9 1562. 12°- It. 
Parif. Alardus Julianus, 1 574. 1 z°* lu Ibid. 
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1577. 110. On a joint à ces dernières 

éditions : Collatio quatuor DoUorum Ambro» 
Jîi 9 Hitronymiy Augufiini , 6* Gregorii fu* 
per XXX* articulis ab Hœreticis rtiodernis dif- 
putatis , par le P. Noël Taillepied 3 Corde- 
lier , natif de Pontoife , connu par fes An* 
tiquités de Rouen > par fon Traité des apn 
paritions des efprits, &c. L'ouvrage du 
P. Bunderius eft en forme de dialogue en- 
tre un hérétique & un théologien. Il eft 
dédié à Girard ( Cuelf brouck , ) Abbé de 
S. Pierre de Gond» U a été approuvé par 
la Faculté de Paris fur le raport des Cen* 
fèuïs qu'elle avoit nommés, le 15* avril 
1545. Le Privilège de la 1. édition eft 
daté du 5. novembre 1539. 

2. DeteSio nugarum Lutherie cum Deela* 
tationt veritatis Catholicœ , & confutatiom 
dogmatum Lutkeranorum. Lov. BarthoL Gra* 
vius , 1551. il 0, feuillets 107. Dédié au 
DoÔeur Ruatd Japper ^ Doyen de S. Pierre 
kLouvain. 

3 . De vero Chrifii Bapdfmo % contra Men* 
nonem , Anabaptiftarum principem ; fuccinSa 
quoque errorum ejufdem elijio. Lov. Martin* 
RotariuSy 1553. il 6, feuillets II 9. It.Ptf- 
rif. 1574. S°< 

4. Scutum fidd orthodoxes adverjus venc* 
nofa tela Johannis Anajiajii V tluani , fidem , 
Sacramenta , ritumque Ecclefiafiicum cxplo- 
dere conundentis. G and. CorneL Manilius y 

1556. n°* pp. 576. It. fous ce titre : S cm 
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tum . . . ♦ adverjus quafcunque hœrefes hujus 

œtatls y fidem explodere contendenteSê 

Antv. Joan. fTithagius % 1569. H°* It. Ibid. 
1 574. 1 1°* It. Traduit en Flamand par le P é 
Pierre Backerius : Gond > 1557. 12°* 

a. Index codicum Mss, 9 in bibliotkecis Bel* 
gii > vicinarumque Provinciarum , anno M. D. 
adhuc cxtantium. Le P. Bunderius avoit 
drelTé ce catalogue fur les recueils & le* 
mémoires de fon confrère le P. Guillaume 
Carnificis > qui s'étoit donné la peine de 
parcourir la plupart des bibliothèques des 
Pays-Bas, de France, d'Allemagne, & 
d'Angleterre , & de marquer tous les Mss* 
qu'il y avoit trouvés. Ce Catalogue fe 
confervoit en 1609. ^ans * a bibliothèque 
publique $ Anvers ; Aubert le Mire en fit 
des extraits qu'il communiqua au P. Pof- 
fevin pour fon Apparat Sacré. Ces Extraits 
fe gardent encore dans cette Bibliothèque : 
mais le catalogue en a été enlevé. Vatèrt 
André en avoit vu une copie entre les 
mains de Luc van Opmeer , Jurifconfulte 
natif de Delft, mais elle s'étoit perdue dé- 

Îtuis. U exiftoit encore quelque part dans 
es Pays-Bas vers l'an 1660. ; car le P. 
Pierre de Alva , Cordelier Efpagnol , qui 
étoit alors à Bruxelles , témoigne l'avoir 
vu, & il le cite plufieurs fois dans fes 
écrits , particulièrement dans fon Sol ve- 
ritatisy oit il en cotte les pages & les nu- 
méro* 
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Sander. de Gandav. erud. claris, 67. 68. 
& Iiiblioth. Belg. Ms. L 250. Swecrtius , 403. 
Vah André, 470* ( Ces deux derniers fe trora- 

B:nt en donnant au P. Bunderius le titre de 
ofteur en Théologie.) Dejonghe, Belgium 
Dominic. 72-74. Quétif, Scriptores Ord. Prad. 
IL 160. 161. 



Pierre van der Cun , ou Pet. Cunaus* 

NAquit EN 1586. à FleJJingue en Zé- 
lande d'un Négociant de cette ville , 
qui réleva avec beaucoup de foin , & le 
mit à Tâge de douze ans chez le vieux 
Miniftre Hugues Favolius , oui lui apprit 
les principes du Latin. Au bout de quel- 
ques mois, le jeune Cunceus fiit envoyé à 
Harlem 9 & placé chez Jean Matthys 9 Mi- 
niftre de cette ville, qui acheva de le 
mettre au fait de la Grammaire, Quand 
il fut en état d'entrer dans une Académie , 
c. d. à l'âge de 14. ans , on l'envoya à 
Leyde, où il apprit le Grec & l'Hébreu 
fous la conduite d'un jeune homme de fa 
parenté, nommé Ambroife Regemor ter 9 qui 
avoit déjà fait de grands progrès dans les 
belles-lettres. Il ht avec lui en 1603. un 
voyage en Angleterre , & il donna à l'é- 
tude tout le tems qu'il fot en ce royaume ; 
il y acheva en un été la leâure d'Ho- 
mère, & de la plupart des autres Poètes 

Grecs ; 
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Gfecs ; par ce moyen il acquit bientôt 
une profonde connoiftance de cette langue , 
enlortç qu'il faifoit même de bons vers 
Grecs , ce qui le fit connoître d'Ifaac Ca- 
faubon , dont il gagna l'amitié , en lui en- 
voyant fes notes fur les Divnyjiaques. de 
Nonnus. Après un affez long féjour en 
Angleterre, où il laifla fon coufin Rege* 
morter, qui avoit été nommé Miniftre de 
fEglife Flamande de Londres , il revint à 
Leydt> où il fe jetta tantôt dans la Juris- 
prudence , tantôt dans la Théologie , fans 
fe fixer à aucune de ces feiences : mais 
continuant de s'appliquer aflidûment* aux 
langues Grecque & Hébraïque* Son oncle 
Pierre Regemorter, Chevalier , & habile Po- 
litique i l'exhortoit inceffamment à cette 
étude ; , il y étoit encore porté fortement 
par l'exemple de plufieurs habiles gens qu'il 
fréquentait, comme Jofeph S caliger, Grotius, 
Bauditis y Cafaubon , Daniel Heinjîus , & 
Vulcanius* fi logea trois ans chez ce der- 
nier, après avoir démeuré un pareil ef- 
pacc avec deux autres favans, je veux 
dire Charles Clujîus , & Silvejlre à Campen , 
autrefois Penfionaire ou Syndic de Ter- 
Goes, & enfuite Confeilier au Confeil fu- 
prème de la Haye, qui s'étôit retiré à Leyde, 
pour y vivre au milieu des gens de lettres, 
dont il étoit l'oracle. Cependant Cunceus 
n'entendant encore que médiocrement l'Hé- 
breu , alla p^fler quelques mois à Franc- 
Tom. IF. Q 
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quer y pour l'y étudier fous Jean DrujîuSé 
Cet habile Profeffeur le mit en même 
tems au fait des Rabbins , & des- langues 
Caldaïque & Syriaque ; il l'inftruifoit en 
particulier avec fon propre fils , avec qui 
C un a us fe fia de l'amitié la plus étroite, 
& dont la mort prématurée lui fut infini- 
ment fenfible ; notre Auteur entretint tou- 
jours dépuis un commerce de lettres avec 
le pére. S'étant perfectionné dans l'étude 
des langues , à laquelle Scaligcr ne ceffoit 
de l'animer , il voulut , avant de quitter 
Franequer, s'avancer dans la Jurifprudence , 
& dans ce deffein il prit quelque tems 
les leçons de Marc Ly clama, & de Timœus 
Faber. Lorfqu'il eut atteint l'âge de 25. 
ans , Ç en 1 6 1 1 . ) les Curateurs de l'Uni- 
verfite de Leyde , informés de fa capacité, 
l'attirèrent chez eux, en le faifant Profeffeur 
de la langue Latine; & peu après ils lui 
donnèrent une chaire de Politique ; il rem- 
plit ces fondions en expliquant Tacite, 
Juvenal , Sénèque le Philofophe , Suétone , 
Horace , & quelques autres Auteurs. Ce- 
pendant fon inclination pour le Droit fe 
fortifiant de plus en plus , il y employa 
fes heures de loifir , & il reçut le bonnet 
de Doâeur en cette Faculté des mains du 
Reâeur Corneille Swanenburgh. Après cela 
il démanda la permiffion de fuivre quel- 
que tems le barreau, & d'aller entendre 
les plus célèbres Avocats à la Haye , qtt 
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il fe logea chez le Confeiller Apollonius 
Schote. Au bout d'environ huit mois , il 
retourna à Leyde , oîi l'on joignit à fa pro- 
feflion de Politique une chaire de Droit , 
qui l'obligeoit d'expliquer les Pandeâes ; 
il s'en acquitta avec honneur pendant 15. 
ans, c. d. jufqu'en 1630. qu'il fuccéda à 
Swanenburgh dans la profemon du Code, 
qu'il remplit jufqu'à fa mort. Quoiqu'il 
le plaignit d'être diftrait par des conful- 
tations continuelles, il ne laiffoit pas de 
trouver du tems pour d'autres études , 
principalement pour celle des antiquités 
facrées & Judaïques. Sur la fin de fa vie , 
les Etats de Hollande lui décernèrent des 
appointemens confidèrables , à condition 
qu'il les fervît de fa plume & de fes avis 
par raport au Commerce & à la Marine ; 
ceux de Zélande , ne voulant pas être 
moins généreux , l'honorèrent de la qua- 
lité de leur Hiftoriographe après la mort 
de Jacques Eyndius. En allant prendre 
pofleffion de ce dernier pofte, il fut at- 
* teint d'une fièvre fâcheufe , qui eut quel- 
que interruption, & qui lui laiffa la li- 
berté de retourner à Leyde : mais peu de 
tems après elle lui livra de nouvelles at- 
taques, qui, après l'avoir tourmenté affez 
lonetems, le menèrent au tombeau , vers 
la fin de novembre 1638., âgé de 52. ans. 
Adolphe Vorfiius fon collègue fit fon orai- 
fbn funèbre le 6. décembre fuivant. 
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Grotius fit ces vers fur fa mort : 
IIU tribus linguis toti celeberrimus orbi 

Occidit heu ! Legum régula , Juris ho nos. 
Succeffor quarendus erit. Jam mitte y Batavc, 

Mine per & terras 9 mitte per & maria. 

Cunaus avoit eu quelque tems l'emploi 
lucratif de Confeiller de PUniverfité, & 
on l'en avoit choifi Reûeur en 1613. 1624. 
1631. & 1637. Il s'étoit marié en 1616. 
avec Marie fille de Nicolas van Zeifl, Con- 
feiller-Penfionaire de Leyde , & petite-fille 
de Jean van Banchem , Préfident du Confeil 
fouverain de la Haye , & Curateur de l'U- 
niverfité de Leyde. Cunaus étoit d'un na- 
turel fec, & d'un tempérament bilieux, 
colérique , & fujet à l'abattement ; il fré- 
quentait peu de monde, étoit toûjours 
ferieux , parloit peu , & ne pouvoit fouf- 
frir le badinage. On a de lui : 

1, Animadverjionum liber in Nonni Dio- 
nyjîaca. Accejftrz Daniclis Heinfîi dijjirtatio 
de Nonni Dionyjiacis , & çjufdem Paraphraji ; 
Jof. Scaligeri conjcctanea ad editionem Plan- 
tini & Wecheli. Lugd, Bat. Elçevir. 16 10. 
8°- Cunaus relève dans fes notes les fautes 
de fon Auteur. 

2. Sardi vénales , Satyra Menippea in hu- 
jus faculi homines plerojque inepte eruditos. 
Parus Cunaus fcripftt. In fine feorjîm ad- 
dita ejl , ex ejufdem interpretatione 9 D. Ju- 
iiani Imp. Satyra in Principes Romanos* 
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Lugd. Bat. Raphelengius , 1 6 1 2. 1 6 0# pp. 144. 
& 54. It. Ibid. 16 16. 24°- It. 5 e édition , 
dans le Recueil intitulé : Quatuor clarijjl 
Virorum Nie. Rigaltl P. Funus parajîticum. 
Jujîi Lipjîi Satyra menippcea , fomnium. P. 
Curuzi Sardi vénales , Juliani Imp. Cœfares à 
P. Cuncto tranjlati. Lugd. Bat. off. Marcia- 
na, 1610. 24°- pp. 202. pour ce qu'il y a 
ici de Cunœusy & 98. pour le refte. It. 
avec le n. 4. ci-après, 4 e * édition. It. dans 
les Très Satyra menippece : nempe L. Anncei 
Senecce A'woxokoKÛvôuwç , ( a ) Jufti Lipjii Som* 
nium 9 & P. Cunœi Sardi vénales , recenjita 
& notis perpetuis illujlrata. Lipjïœ, Wint^er^ 
1720. I2°* L'Editeur, & le Scholiafte de 
Ce dernier recueil , .eft Guillaume Corte, 
natif de Befcow dans la baffe Luface , qui 
a été dépuis Profefleur en Droit à Leipjic, 
& qui ne s'eft déligné ici que par les let- 
tres initiales G. C. B. It. Traduite en Fla- 
mand. (£) In- iz°* La Satyre de Cunctus eft 
d'un ftile & d'un tour admirable. Il y 
berne les faux favans , & les Profeffeurs 
ignorans, qui fe jouent de la crédulité de 
leurs admirateurs & de leurs difciples : 
mais il en veut furtout aux Théologiens 
de Hollande, qu'il prétend s'être divifés 

Q3 

(a) Ceft-à-dîre, Changement en coloquinte. Ceft une 
Apotbéofe ironiaue de l'Empereur Claude , mêlée de profe 
& de vers. L'Abbé Ejheu nous en a donné une traduction 
Françoife infèrée dans les Mim. de Littérature & SHLftoire 
flu P. Dejmolets, T. I. part. 2* 

(6) Gckken te koop. 
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pour des chofes , où les deux partis ne 
voyoient goutte ; & il pouffe quelques 
éclats de rire . fur les Miniftres , qui ne 
parloient au peuple que d'union & de 
charité , tandis qu'ils fe déchiroient les uns 
les autres par les injures les plus atroces. 
On dit que Cunctus , qui avoit fait cette 
pièce dans fa jeuneffe , en défapprouva 
quelques traits dans un âge plus mûr. Pour 
la Satyre de Julien CApofiat 9 il en don- 
na cette nouvelle verfion , parce qu'il 
trouvoit celle de Charles Chantecler fort 
défedueufe. La fienne n'eft pas tout-à^ 
fait exaâe, & Ton préfère la traduction 
Françoife diE[cchiel Spanheim. Dans & 
dédicace il montre beaucoup de préven- 
tion pour Julien > dont il élève jufqu'aux 
niies les belles qualités , fans dire mot de 
fa légèreté , de fon ambition , de fa dou- 
ceur hypocrite , ni de fon fol attachement 
à la magie. 

3 . De Rcpublicd Hebmorum , libri très* 
Jîebma & Grceca omnia verbo tenus 
Latirù funt. Lugd. Bat. Ludov. El%evirius 3 
1617. I2°- It. Ibid. 1624. l^ 0^ It. Amfi. 
El^evir. 1632. 32°- pp. 502. It. Ibid. Idem, 
encore 1632. 32°- pp. 372. (édition pré- 
férable à la précédente. ) It. Salmurii, Jo. 
Lefnerius, 1664. l8°- pp. 420. It. Anifi. 1666. 
24°- It. Curiœ> (Coire, capitale des Gri- 
fons,) 1670. i6°- It. Lipji<z> 1696. i6°< 
It. Hac nova editione variis annotationibus fa 
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luflrati^ â Johanne Nicolao. Lugd. Bat. Henr m 
Teering, 1703. 4°* It. Dans les Critici facri 
des deux éditions, It, Traduit en Anglois 
par C. B. Londres , 1653. 12°- Je parlerai 
ailleurs des tradu&ions Flamande & Fran- 
çoife de Goerée. Ce petit traité ne con- 
fient que des obfervations détachées fur 
la police , & fur les principales cérèmo^- 
nies des Juifs. Il eft écrit avec beau- 
coup d'élégance , comme tous les ou* 
vrages de Cunaus : mais lç ftile en eft 
trop Oratoire & trop orné. J'aime bien 
mieux la noble fimplicité & la brièveté 
de M. Fleury , qui a traité le même fujet 
avec beaucoup plus d'ordre , plus de ju- 
gement, & non moins d'érudition dans 
fon excellent livre des Mœurs des Ifraèlites. 
Plufieurs Ecrivains ont réfuté ce que Cu- 
naus foutient avec un peu trop de con- 
fiance (JLib. III. c. 3.) que Melchijidech n'é» 
toit autre que le Fils de Dieu. 

4. Orationes yarii argumenti. Accedit 9 
preeter alias ejufdem dijfertationes y Confilium 1 
in caufd pojlliminii. Lugd. Batav. Ijaacus 
Commtlinus , 1640. petit in-iz°- pp. 307, 
Jt. Avec une Préface d'Auguflin Buckner. (r) 
\Wiueberg<z, 1643. I2 °* ^* ^ ranco f- & L ipjice % 
in i2°- It. Orationes .... Ejufdem alia opuf 
çula : S&tyra menippea % Juliani Ccefares , & 

Q4 

(c) Profefleur en Pocfie & en Eloquence à Wittenberg , 
Auteur d'une Introduction à la »Poë(ie Allemande , &c. ne k 
prefdc en I5JI. ? ÔC mort à Wittenberg en i6$i. 
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Refponfum in caufâ poflliminii , cum qui tuf 
dam ejufdtm Epiflolis nuncupatoriis. Chrif- 
tophorus Ctllarius jiotas & obfirvationes ad* 
didit. Lipjïœ, Georg. Maurit. Wcidmannus , 
1693. I2°* pp. 208. It. Ibid. 1723. 12°' 
Quelques-unes de ces harangues avoient 
été imprimées féparément , lorfque Jean 
Cunœus y fîls de l'Auteur, en donna le re- 
cueil au public. Elles font bien écrites, 
& peuvent fervir de modèles pour les 
difeours Académiques ; la clarté y eft jointe 
à la beauté, & à la pureté du ftile. En 
voici la lifte : I. in natakm Academice Ley* 
denfis. Il, de neceffitate & prœflantid Littera- 
rum. ni. ad Authent. habita. C. rie filius pro 
pâtre. IV. de annis Climaclericis , & eorum 
vi in rerump. & civitatum converjione. (Il y 
fronde les vifions des Aftrologues. ) v. 
Exercitationum oratoriarum , qu<e aucloritate 
pub lied in Academid Leydenji inflitutce funt , 
inauguratio ; habita 10. novemb. i6zù. (A 
part: Lugd.Bat. Ifaac. El^evirius, 1621. 4°*) 
VI. CiimJurifprudentiam effet perlechirus (prae- 
leâurus.) vu. in tit.ff.dePaclis. VIII. Cîim 
Suetonii Augujlum publiai effet prœlechirus. 
IX, in Suetonii Galbam. X. Càm ordiretur ex« 
plicationem libri XIII. Annalium TacitL XI, 
Càm Horatium publiée prceltàurus effet. XII. 
Càm Juvenalis explicationem ordiretur. XIII. 
in Exequiis . . . JÉL Everardi Vorfiii,Med. Prof. 
(A part : Lugd. Batav. El^evir. 161^ 4°*) 
XIV. in Exequiis .... Ever. Bronchorjlii x Jur 
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rifp. Profejforis. XV. in Excq. Corn. Swanen- 
burgii 9 Jurifp. Prof. ( A part : Lugd. Bat. 
Patiana officina, 1630. 4°*) XVI. in funen 
Franconis Burgerfdicii, PfnlofProf. XYïl.fu- 
ptr caufâ judiciariâ Stnatûs Academici z.ftbr. 
1G3Z. Après vient le Rtfponfuqi in caufâ 
pojlliminii, qui avoit déjà paru en 1631., 
& dont voici le fujet : Trois vaiffeaux Gé- 
nois avoient pris un bâtiment Turc riche- 
ment chargé, & ce bâtiment étoit de bonne 
prife , les Génois étant en guerre conti- 
nuelle avec les Turcs : mais le mauvais 
tems les avoit obligés de relâcher dans un 
port de Candie , qui apartenoit aux Véni- 
• tiens qui étoient en paix avec les Turcs. 
Ceux-ci a voient-ils droit de rédemander 
leur vaiffeau ? Cunaus foûtient que non , 
& prend le parti des Génois. Le Recueil , 
dont nous parlons , eft terminé par l'Orai- 
fon funèbre de Cunœus. 

5 • Pétri Cunai Epijlola , & 0 ratio in obi- 
tum .... Bonaventura Vulcanii^ tdente Petro 
Burmanno. Lugd.Bat.Pct.vandcrAa 9 \ m j%^. 
1 2 0 ' Cunœus avoit encore écrit avant 1632. 
- a. De caujîs juris & fa3i , carumque dif 
ferentiis. Matière fort embrouillée. Mais 
ce Traité n'a pas vu le jour, non plus que 

/3. Un Commentaire fur Flave-Jofipht , 
qu'il avoit fort avancé, lorfque la mort 
l'enleva. • 

y* Il parle encore dans fa Refpubl. He~ 
brœorum ( Lib. III. initio ) d'un Traité pref- 
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que achevé , où il expliquoit l'efprit des 
Loix de Moyfe , en remontant à leurs cau- 
fes , & en les comparant avec celles des 
autres nations. 

KT Voy. fon Or. funèbre, ubifup. & Mcurfii 
Athcna Batava, 286-289. où Ton voit le Por- 
trait de Cwuzus. 

- 



Jean de Schoonhoven 

ÉToit apparemment de la ville de 
Schoonhovc en Hollande. Son pére 
fe nommoit Thierry. Il prit l'habit de 
Chanoine-Régulier au Val- Ver d, ou Groe- 
nendael proche Bruxelles vers la fin du 
XIV. fieçle. On conferve un difcours 
qu'il prononça en 141 3. au Chapitre gé- 
néral de Windefem , lorfque le Val-Ver d % 
& toutes les autres maifons des Chanoines- 
Réguliers de Brabant s'unirent à ce Mor 
naftère. Le P. de Schoonhoven mourut dans 
Je lieuse fa profeffion en 1431» Il refte 
de lui: 

Libellas fratris Joannis de Schoenhavia 
£ Schoonhovia , ) qui niàtur defendere quœ- 
dam diclt fratris Joannis Ruyfbroech , contra 
Magiflrum Joanncm <k Gcrfon , CanccUarium 
Parijîenfem. Dans le Gerfon de Dupin 3 
T. L col. 63— 78, Voyez çi-devant J, I. 
p. Z09. 



■ 
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Les Ouvrages fuivans font demeurés 
en Ms. 

ûc. TraSatus de Paffîone Dominu L'Au- 
teur adreffa ce Traité à l'un de fes ne* 
veux, nommé Guillaume Vryman , Char- 
treux près iïUtrecht. 

/3. Epijlola confortatoria. Je ne içais 11 
c'eft autre ehofe que la pièce défignée par 
V tlère André , fous le titre 8 Exhortatorium 
fpiritualc , que nôtre Auteur adreffa à fon 
neveu Simon, Chanoine-Régulier à Emjleyn. 

<y. De cur/U Monachi. Au même 

S. De profechi Monachi. A un Chanoine- 
Régulier de Bethléem proche Louvain. 

s. Epijlola de contemptu mundi. 

Ç. Conclujiones fuper Sermone de imonte aureo. 

jf. Sertno de fpirituali ambulatione Claujlra- 
lium. 

6; Sermo an. 1413. habitus in Capitula gé- 
nérale Windefemenji. Toutes ces pièces fe 
confervent chez les Chanoines-Réguliers 
. de S. Martin à Louvain , & chez ceux de 
Tongres ; les derniers ont auffi 
. /. Joannis de Schoonhovia Epijlolarum, & 
Collationum volumen. En un gros volume 
in-fol. 

Sweertius donne encore à Jean de Schoon- 
hoven : Chronicon Ordinis Canonicorum Rtgu- 
farium; mais cette annonce eft fufpeâe. 

ff? 5 * Maflelini Necrol. Viridi$Vallh> 160. 161. 
toveertius^ 467. Sanderi BibL Belg. MsJl. 103. 
Val Andr6, 56a 



Digitized by Google 



»52 

* 

Perfevald van Bellighem y ou Perfe- 
val du s Belligenius, 

DE Bruges, quoique né aveugle, ne 
laiffa pas de faire quelques progrès 
dans les belles-lettres. Il vivoit à Paris 
en 1530. 6f il s'occupoit vers ce tems-Ià 
à inftruire la jeuneffe au collège de Maitre- 
Gervais. 

Le fieur Marchand croit <jue P Auteur, 
dont nous parlons , eft celui que le Tra- 
duûeur de YHifioire de Vefeat du Pays-Bas 
& de la Religion <TEfpagne > compofee par 
François du Chefne , ou finçinas , (a) dé- 
figne fous le nom à 9 un certain Cqccus (b) 
de Bruges , appelle Perfevald , qui fe trou- 
voit à Louvain vers Fan '1 543. , & qui fut 
taxé de Luthèranifme , à caufe d'un de feç 
écrits intitulé : AnatKtme du Sacrement, pui$ 
aceufé de Sodomie , réduite enfuite à fimple 
hérèfie; & enfin condamné à prifon per- 
pétuelle au pain & à Peau. Je ne puis 
regarder cela que comme une conjeâuré* 
Bellighem avoit pour dévife : Daminus illu- 
minât cœcos. Il a publié : 
» Quincliliani pro ccçco contra novercam Dt* 
clamatio , cum fcholiis & notis P. Bclligeniï. 

(a) Cette traduction parut à Gêner t en 1558, On croît 
que 'Porleinal avoit été imprimé à Anvers en 1545. 

( b ) Marchand croit que le Traducteur lifant Cctcus Bric* 
%tnfis, nomint Ptrftraldus , en aura fait Cqccus, &c. 
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Parif. 1530. ou environ* Bellighem s'amu- 
fa à faire ces notes pour fe confoler de 
fon état. Au relie , les Critiques préten- 
dent que la Déclamation qu'il explique, 
n'eft point de Quinqtien. 

W Mirai Elogia Be/gica, 143. Profp.Mar* 
chand, DiStion. L 208. 229. 

. . ., , , 

Pierre van Bruhezen , ou Petrus 

Bruhezius , 

NÉ à Rythoven > village de Brabant dans 
la Campine, (a) dans les commen- 
cemens du XVI. fiècle , s'adonna à l'étude 
de la Médecine , & s'y fit une fi grande 
réputation que la Reine E Honore , fœur de 
Charles V., voulut l'avoir pour fon Mé- 
decin. Après avoir fervi quelque tems 
cette Princeffe, il fe retira à Bruges, oïl 
il fut fait Médecin-Penfionnaire de la ville. 
On ne marque point la date de fa mort : 
mais il eft fur qu'elle arriva au plus tard 
en 1 571., puifque le Poëte Nicolaïus, qui 
mourut cette année-là , lui avoit fait PE- 
pitaphe fuivante : 

Fatorum fuerat cui promptum invertere leges, 
Quô fedit vacud vindice nave Charon : 

Invitis poteras qui ducere jlamina Parois, 
Arteque précipites fufiinuiffe colos : 

(*) Situé à peu près entre Dcfçhd & Hclmonu 
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Etfua cui Lycius tranfcripfh munira Phœbust 
Et cui Phylârides cejfèrat Mmonius : 

Magnus in exiguâ 9 Bruhe^i 9 conderis urnâ; 
Quaque alùs> artes non valiurt tibu 

Nous avons de ce Médecin : 

1. De Thcrmarum Aquifgranenfîum viri- 
lus ^ caufâ y ac legitimo ufu > Epifiolce du<z y 
fçriptce anno Af. D. L. , in quitus etiam aci- 
darum aquarum 9 ultra Leodium exijientium, 
facultas & fumendi ratio explicantur. Antv. 
Joan. Loëus , 1555* H 0m 

2. De ratione medendi morbi Articularis 
Epijlolœ du*. Dans les Conjilia variorum 
de Arthritide de Henri Garet»- Franco/* 
Franc. Wechelus , &c. 1592. 8°* 

. 3. De ufu & ratione Cauteriorum (par 
raport à la Goutte. ) Dans le même re- 
• cueil. 

4. Outre ces opufcules Bruhezius com- 
pofa vers Tan 1550. à Pufage de la ville 
de Bruges un Grand & perpétuel Almanach , . 
très-exa&ement réglé fur les principes de 
PAftrologie Judiciaire , dans laquelle il 
avoit fait de profondes découvertes. Il 
y déterminoit avec beaucoup de préci- % 
ïion les momens propres pour purger, 
pour prendre les bains , pour la faignée , 
& pour fe faire rafer. Le Magiftrat goûta 
extrêmement ce dernier article 9 Se en 
conféquence il ordonna à tous ceux qu'il 
appartiendrait , qu'ils auraient à fe con- 
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former ponctuellement à l'Almanach de 
Maître Bruhezius , faifant très-expreffes in- 
hibition & défenfe à quiconque exerçoit 
dans Bruges le métier de la barberie , de 
"rien entreprendre fur le menton de fes 
'concitoyens durant les jours fatals, où 
cette opération expoferoit la fanté des 
habitans à être léfée par une conjonâion 
de Mars & de la Lune , ou par un fextil 
afpeâ de Saturne. Quelque grave que 
fut cette Ordonnance , on verra par l'ar- 
ticle fuivant , qu'elle trouva des frondeurs. 

$3* Nicol.Nicolaïus , Funerum lib.IL Sweer- 
tius , 604. Valtrc André, 726. M. Eloy , Diét. 
de Med. IL n. 1% Ces Auteurs m'ont fourni 
le fond de cet article , je l'ai cru fufceptible 
d'un peu de broderie. 



François Rapaert , ou Rapardus, 



P hilosophe , & Doâeur en Médecine,' 
étoit natif de Bruges, & vivoit au 
milieu du XVI. fiècle. Ayant vu l'Ordon- 
nance , dont j'ai parlé à l'article précé- 
dent, il fut cPaffez mauvaife humeur pour 
n'être pas content de l'éloge qu'on y fai- 
foit du grand & perpétuel Almanach de Bru- 
hezius ; il ofa même publier à fon tour un 

Magnum & perpetuum Almanach , à confite- 
tïs nugis liberum % adebque y tri Medicum, de 
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Phlebotomid , de Balncis , de 'Purgationibus * 
&c. certiora practpta contiruns ; ut mtiitb 
dici poffît vulgarium Prognojlicôn Mcdicorum, 
Empiricorum, & Mcdicajtrorum Flagellum. 
Antv. Joan. Latius , 1 5 5 1 . 1 i° é Mais Ra* 
pard eut beau fe flatter d'avoir la Raifon 
de fon côté ; on ne l'écouta pas , & il vit 
l'Auteur qui fuit , prendre génèreufement 
la défenfe de Maître Bruhcçius. 

ttj* Sanderus, de Brugen/ib. 31. Sweertius, 
250. Val. André, 1238. 

I 1 11 L-g 

Pierre Hafohaert > ou Hafchardus, 

Chirurgien , & Médecin du XVI. 
fiècle, étoit natif $ Armentilrts 9 com- 
me il Ta marqué dans fes derniers écrits; 
car dans les prémiers il fe difoit de Lille, 
fuivant Pufage où Ton étoit alors de ti- 
rer fon furnom de la ville principale du 
territoire dans lequel où étoit né. Notre 
Auteur ne fe borna pas aux fciences , dont 
je viens de parler ; il s'appliqua aux Ma- 
thématiques, & fit de merveilleux pro- 
grès dans l'Aftrologie Judiciaire ; l'ouvra- 
ge fuivant en eft une bonne preuve : 

I . Cfypeus AJlrologicus 3 contra Flagellum 
Aftrologorum Franc. Rapardi , Brugcnjîs Me- 
dici , cum declaratione & approbations uti- 
litatis AJtrologiœ. Lov. Anton. Maria Ber- 

gagnc , 

■ 
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gagne., 1552- 12°- C'eft une apologie 
de TAlmanach de Bruhe[ius , & de Té- 
loge qu'en avoit fait le Magiftrat de Bru- 
ges, contre les attaques de l'Auteur qui 
précède. Quelque raifon qu'on pût allé- 
guer à Hafchaert pour l'engager à fe dépar- 
tir de fes idées Aftrologiques , il n'en vou- 
lut jamais rien rabattre : au contraire il 
pouffa fon zélé jufqu'à exhorter tous les 
Magiftrats.à porter des Réglemens confor- 
mes à celui de la Régence de Bruges > per- 
fuadé qu'il s'agiffoit d'un point important 
pour la Police. On a encore de lui .* 

2. Morbi Gallici compendiofa curât io. Lo- 
van. Joan. Watn > Schotus , 1554. 12°- dern. 
lignature C inj. après Bmj. It. dans le 
Recueil $ Aloyfius Luifinus y deMorboGal- 
lico. Vtnet. Jordanus Zilettus > 1566. fol. 
dans l'Appendix du I. vol. p. 72—76. L'Au- 
teur n'employé pour la guèrifon du mal 
vénérien , que la poudre du bois de Gayac 
en décoftion. 

3. De Cometa anni cl$. Io. LVI. C'eft 
ainfi que Va&re André marque cet ou- 
vrage : Sweertius dit que Hafchaert en a 
fait un en Flamand fur la Comité qui pa- 
rut le y. novembre iSyy. 

4. Saluberrima bona valetudinis tuend<z 
pmeepta Eobani Heffî , Poeta fejlivifjîmi , 
Elegiaco carminé , ad imitationem Galeni f 
conferipta 9 novifque commentants illujlrata. 
Francof Chrifloph. Egenolphus , 1568. 12°* 

Tom.IV. R 
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Sweertius attribue encore à Hafchacrt 

5. Une Traduftion ( apparemment en 
Latin) du livre de Théophrafle fur La Pefie: 
mais je ne trouve pas que Théophrafle ait 
feit un Traité exprès fur cette matière. 

Sweertius, 621. Val. André, 238. & 
743. M.Eloy, Didt. de Med. II. 11. 12. 



Pierre Crahbe 

NÉ à Matines vers Tan 1 47 1 . , entra 
chez les Francifcains Obiervans (<z) 
de cette ville , & y fît profeflion de leur 
régie. Il fiit dans la fuite Gardien de di- 
vers couvens , & en particulier de celui 
de Matines 9 oîi il mourut le 30. août 
1554. (£) dans la 83 e année de fon âge. 
Surius, qui peut l'avoir connu pfcrfonnel- 
lement , le qualifie Hhomme doBe & pieux. 
Il a publiés 

Concilia omnia , tam generatia , quàm par" 
ticularia , ah Apojlolorum temporibus in hune 
ufque diem y à fanclifjimis Patribus celebrata, 
& quorum acla titeris mandata. 9 ex vetujlif 
jîmis diverfarum regionum bibtiothecis haberi 
potuere , his duobus tomis. Tomus primus 

(a) Ces Pérès étoient alors du Vicariat de France ; ils 
avoient fuccédé aux FF. Mineurs Conventuels en 1449* > ÔC 
ils ont embraflé la réforme des Récollets en 1 $97. 

( b ) C'eft la date marquée par Sweertius , que le P. Waâ-* 
ding a fuivi félon fa coutume. Valire André fait mourir le 
P. Crahbe en 1553. fans indiquer le jour* 
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ta rtctnfet Concilia , quœ à btato Petro Apof 
tolo ufque ad Johanntm hujus nominis Pa* 
pam fecundum fervata invenimus. Côlônia , 
M. Ù. XXXVIII. menfe Jèptembri> Petrus 
Qaentel excudebat. In-foL feuillets D. LXXII. 
Conciliorum omnium 9 tam generalium 9 quant 
particularium , à temporibus Agapeti Papct 
ufque ad Eugtnium Papam IV. ex vetujiîffi* 
mis bibliothecis colleHorum Tomus IL lbid. 
Idem, 'M. D. XXXVIII. menfe feptembru 
In-foL ff. dccCxxv. On voit à la tête 
du i. volume deux dédicaces du P. Crabbe^ 
Tune à l'Empereur Charlt-Quint , l'autre à 
Lambert de Briarde 3 Préfident dit Parlement 
de Matines , toutes deux datées de cette 
ville le 1. janvier 1538. Il eft le fécond 
Editeur des Conciles; le ^rémicr fut Jacques 
Merlin , Dofteur en Théologie , & Grand- 
Pénitencier de Paris. (V) On prétend que 
le P. Crabbe parcourut plus de 500. biblio- 
thèques pour préparer ion édition. Elle eft 
très-imparfaite ; celle de Surius , qui parut 
en 1567., fait prefque le double : celle 
de Binius , dont je parlerai ailleurs , eft 
encore beaucoup plus ample, & ne fait 
pas le tiers de celle du P. Labbe 9 à la- 
quelle il y a encore beaucoup à ajouter. 
Au refte le principal défaut des premières 

R 2 

( e ) Depuis Grand-Vicatre du Diocèfe > 6c Afchiprêtre 
de la Madeleine y mort en 1541. Sa colle&ion avoit été 
imprimée trois fois : à Paris, en 1714. : à Cologne, tu 
I530. : & encore à Paris, en 1535. 



D 



s6o Pierre Crabbe* 

éditions ne confifte pas en ce qu'elles man- 
quent des pièces qui y dévoient entrer , 
ni en ce qu'elles font incorreftes, mais 
en ce qu'elles contiennent quantité de faux 
ades , que la faeacité des Critiques du 
XVII. fiècle .a fçu féparer des véritables. 
Il faut du tems , des dépenfes , & du tra- 
vail pour porter de pareils ouvrages à 
leur perfection. 

Rodolphe Agricola dans une lettre adreflee 
à Jacques Barbirius le 7. juin 1484. le prie 
de faluer de fa part Maître Jacques Crabbe 
démeurant à Anvers, qu'il traite homme 
très-poli. Seroit-ce le pére, ou l'oncle* 
&c. de nôtre Auteur ? 

r ■ • » 

Les Prélimin. de ce Recueil. Surius, 
T. I. Concilior. fuor 14m , in Dedic. ad Philippe IL 
Swecrtius, 610. Val. André, 73a. 733. (Ce- 
lui-ci fe trompe en difant que le P. Crabbe a 
donné 3. vol. de Conciles.) Wadding, 279. 



~ ■ ■ - — - — - ■ — 

j 

Hugues-Guillaume Goerée , 

■ 

DOCTEUR en Théologie , & habile 
Médecin à Middelbourg en Zélande, 
mort vers 1643., eft Auteur d'une traduc- 
tion flamande du Traité de 

I. La République des Hébreux , compafé 
en Latin par Pierre Cunaus > & maintenant 
enrichi de diverfes Tailles-douces, & desfup- 
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plimcns nécej/aires. (a) Amjl. 1682. n°* 
Si toutefois cette traduâion n'eft pas de 
Guillaume Gcerée qui fuit. Quoi qu'il ea 
foit , c'eft Hugues- Guillaume > qui a com- 
pôfé les deux pièces fui vantes : 

2. Première Continuation du Traité de la 
République des Hébreux de Pierre Cunceus. 
En Flamand. {b\ Amjl. 1685. 12°- Il eft 
traité dans ce fupplément de la ftruâure 
du Tabernacle , de la forme des Vafes fa- 
crés , des campemens des Ifraëlites , &c. 
On voit à la tete une Préface de Guillaume 
Goerée qui en a été l'Editeur. 

3 . Seconde Continuation 9 &c. Çc) Ibid. 
1685. i2°- It. avec les deux tomes pré- 
cédens. Ibid. 1700. 12°* 3. vol. Elle roule 
fur le Sacerdoce des Juifs , fur leurs facri- 
fices , & leurs cérémonies. Guillaume 
Goerée qui Ta mife au jour, y a fait des 
additions tirées du Traité de Guillaume 
Outram, de Sacrifiais Veterum; il en a aufli 
donné une 3* Continuation, qui fait le 4 e 
volume (</) de tout l'ouvrage. Amjl. 1701. 

R3 

> 

( a ) De Republyk der Hebreen , of genuene befi der Jo- 
eîen , in drit bocktn door Petrus Cunctus in *t Latyn befehre- 
ven > en nu uyt *t Latyn vertaaît , en met Printverbeeldin- 
gen , en noodige inclajjingen verrykt door een Uefhebber der 
Joodfche Outheden, 

(h) Eerfte Vervolg op de Republyk der Hebreen van P. 
Çunaus. 

!c) Tweede Vervolg, 
d ) Vierde dtel van de Republyk der Hebreen . . . , ag« 
tcrvolgt op de dry ftukjes, uytgegeven door Coeree % 

- 
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il 0 - Le tout a paru aufli en François \ 
4mjl. 1705. 3. vol. . 

05* La Rue, Gektt. Zeeland, p. 36. 



Giùllaume Goerêe^ 

F Ils p v précédent , naquit à Middclbourg 
en Zélande le onze décembre 1635, 
Ayant eu le malheur de perdre fon pére, 
îorfqu'il étoit encore en bas âge , il tom- 
ba entre les mains d'un beau-pére rude & 
fâcheux , qui d'ailleurs n'ayant pas étudié^ 
ne voulut pas permettre à ce jeune homme 
de s'adonner à l'étude % &c le força de 
s'attacher à quelque autre profefïion. Goe* 
rce dans cette extrémité çhoifxt la librairie , 
comme une profefïion qui ne le priveroit 
pas du commerce des iavans, & qui lui 
laifferoit quelques momens pour la leâure. 
En effet malgré fes occupations , il fçut fe 
ménager le tems d'amaffer, pour ainfi dire, 
des tréfors de feience, & de compofer en 
Hollandois quantité de bons livres fur 
l'Architefture , la Peinture , la Sculpture % 
la Gravure , la Botanique > & la Méde- 
cine. Il pouffa .même fa curiofité jufqu'aux 
Antiquités Judaïques ; & ce qu'il a publié 
en ce genre , montre que fes recherches 
n'ont point été fuperfîcielles. Goerée s'étoit 
établi à AmJUrdam y oii il mourut le 3 . mai 
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171 1. âgé de 75. ans. Outre l'édition & 
la continuation des ouvrages de fon pére, 
il a donné au public les fuivans , qui font 
* tous en Hollandois. 

1. VArt de F Enluminure, (a) Amflerd. 
1697. I2°- 

2. Introduction à la pratique de la Pein* 
turc univerfèlle. (£) It. dans le n. 5. 

3 . Ejfaifur la connoiffance de l'Homme par 
rapport a fa nature & à la Peinture, (c) 
Amft. 1704. fig. 

4. Architecture univerfèlle félon les prin- 
cipes des Anciens & des Modernes. AmJI, 
1705. iz°- fig. 

5. VArt du Deffein^ avec ceux de VEn- 
ttiminure , & de la Peinture. ( e ) Amfl* 
1705. 8°- 

6. Hifioire Ecclêfiajlique & Civile. 
Amjl. 1705. 4 0, fig. Guillaume Goerée s'eft 
principalement fait cpnnoitre par les deux 
ouvrages qui fuivent : 

7. Introduction a la feience de V Ecriture y 
& à Cufage des Hifloires Sacrées & Eccléjiaf 
tiques, tirée des plus anciens monumens des 
Hébreux > des Caidéens , des Babyloniens, des 

R 4 

(a) Verlichterie kunde. 

(b) Inleiding tôt de praclyck der algtmeene Schilderhunfl. 
(e) Natuurlyk en SchUdcrkunJlig ontwcrp der Atenfch- 

kunde. 

( d ) Algemeene Bouwkundc , volgens. de antykc en heden* 
daaefihe manier* 

(e) Teyken- Verlichterie- en Schilderkurfi^ 
(/) Kcrk- en Wcrt\Hyke Hifioricn. 
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Egyptiens , des Syriens , des Grecs , & des 
Romains , pour fervir à Inintelligence de VE- 
criture f ointe , & de divers autres livres de 
F Antiquité. Tome I. > où il ejl traité de 
V origine de la langue , & des caractères Hé- 
braïques : des Auteurs facrés 9 & du Canon de 
V Ecriture : de l'état de VEglife Juive parmi 
les révolutions des différentes monarchies : des 
Prophètes , de leur minijlère 9 de leurs ViJions 9 
& de leur crédibilité: du Nouveau Tejlament, 
& des preuves que l'Ecriture nous fournit de 
la venue du Me (fie dans la perfonne de N. S* 
J. C. Avec la vie du Sauveur , & de fes Apô- 
tres, la chute de la République Juive , & la 
perjecution de VEglife Chrétienne dans la per- 
fonne des SS. Martyrs jufqu'à l'Empire de 
Confiant in. Utrecht , Antoine Schouten & 

Hermdn Ribbius , 1700. fol. p. I 844. 

Tome fécond^ où il ejl traité amplement de la 
Création y ou de la Cofmogonie : du Paradis % 
ou de la félicité du prémier âge : du Dé- 
luge 9 & de l'Arche : de l'état de décadence 
ou le monde s' ejl trouvé , & du rétabliffement 
de l'Etat , de l'Eglife , & de l'Economie parmi 
les hommes : de la ville & de la tour de Ba- 
bylone , & de la confufion des langues : de 
la population de la terre par les defeendans 
de Nôé : du culte des infâmes divinités Cal" 
déennes , Babyloniennes , Syriennes, & Egyp- 
tiennes , imité quelquefois par les Hébreux 9 
quoique condamné fi hautement dans les livres 
facrés. Avec un plan & une explication fort 
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étendue .du Temple de Salomon , & de celui 
qui fut montré à E[échiel , pour figurer le 
ritabliffement du premier. Ibid.Iidem y 1700. 

fol. p. 845—1716. (#) Cet ouvrage eft 

(g) Voor-bereidfelen tôt de Bybelfihe wysheid, en ge- 
bruik der Heilige en Kerklyke Hiftorien : uit de Aider* 
Oudtfte gedenkkenijfen der Hebréen, Chaldéen , Babyloniers 9 
Epiptenaars , Syriers. Grieken en Romeinen ; tôt een mer- 
kelyke verligting der Goddelyke boeken , en veel andere 
voortreffclykt gefchrifttn , by een vergaderd , en door meer 
dan honderd naauwke,urige Print'VerbeUdingen opgehelderd. 
Vervat in twee deelen. Waar van dit eerjie, handeld van 
den oorfprong der taie en letteren der Hebreeu. Van de 
Authcuren en getrouwe bewaringe der H. Sehriften. Van 
4en flaat der Jjraëlitifche Kerk onder de wiffelvaUigc Ryks- 
be\atinge der Aardfche Monarchien. Van de Prophetcn . 
haar ampt , Goddelyke gefichten en geloofbaarheid. AU ook 
y an het N. Teftament ; en dat Je/us van Nazareth , de 
ware MeJJïas is na de Sehriften : agtervolgd door deffclfs 
gantfche Leeftyd tôt aan fyn Kruys-rol , dood en begraving: 
al s me de *t leven der H, Apofielen , met den onder gang 
dcr Joodfch'e Hepublyk , en vervolging der eerfle Chriflen- 
Kerk in de Martelaren tôt op Conftantin de Groot. Door 
een liefhebber der Joodfche Oudheden. — — » Tweede deel 9 
waar in uitvoetiglyk gchandeld word van de Schepping of 
uelwyfe voortkoming van Hcmel en Aarde. Van '/ Pa- 
•radys of gelukkige ftand der eerfie wereld. Van de alge* 
meene Zond-vloed en de bouwing der Arke tôt behoud van 
een levend \aad der fchepfelen. Van den gebroken ftand 
defer aarde, en herfteuing van den Burgerlyken, Kerklyken 
en Huyflyken fiaet des menfehen. Van de Babylonifche ftad 
en Toren-bouw , en verwerring der fprake, AU mede van 
4e bevolking der Aarde uyt de nakomelingen der fonen 
Noachs. Beneffens een najboring van de verfoeylyke Vrek*. 
goden der Chajdeen , Babylonien » Syriers , en Egyptena- 
ren , welkers uitbundigc eer-bewyfingen de Hehreen eertyds 
\yn nagewandeld , en over die afvallige grouwel-dienftcn , 
met felden in de H. Boeken gebrandmerkt ftaen. Verrykt 
met een betooglyk çntwerp van de pragtigt bouwgeftalte des 
Tetnpels , welke de groote Koning Salomon , navolgens he$ 
tnodel van de opperfle wysheid , te S ion op den berg M<h 
ria gebouwd, en E\echiel naderhand in de gefigten Gods 
Joorwandeld, en tôt een voorjpel en patroon van dejfelfi 
herbouwing, heeft fien afineun. 
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d'une imprdîiôn fort nette , & accompagné 
de belles efhmpes, dont plufieurs font 
d'un grand format, qui oblige de les replier. 
Le fii jet de l'ouvraee paroit affez par le 
titre. On y voit beaucoup d'érudition ; 
mais il y a bien des hors-d'œuvres , 8c 
il ne paroit pas que l'Auteur ait été aux 
fources. Les'Tailles-douçes n'y fervent 
fou vent que d'ornement ; & je crois qu'une 
bonne partie de l'ouvrage a été faite pour 
les amener. U en efl de même du fui- 
Tant : 

8. Hijloire de VEglife Juive , tirée des 
écries de Moyfe y où Von repréfente CEtat de 
cette Eglife fous les Patriarches avant & pen- 
dant les promejfes, & parmi toutes les cérl* 
moniesy par le/quelles fort Legiflateur Va fait 
paffer pour dijïinguer les enfans d 'Abraham 
d'avec les nations infidèles 3 & établir dans 
le pays de Canaan un peuple faint jufquà 
ta venue du Mefjîe. Avec des éclaircijfemens 
puifés dans les plus anciens monumens des Hé" 
breux , des Caldéens > Sabéens > Egyptiens 9 
Syriens , Phéniciens , Grecs , & Romains ; 
Ouvrage enrichi de tailles-douces. Tome I. (Ji) 

(h) Mofai^e Hifiorie der Hebreeuwfe Kerkc , \oo ais de 
jtlve was in de Stam-Huy^en der H, Vaderen des Ouitn 
Verbonds , voor en onder de belofte ; en in aile die plegte* 
lyke toebereya\elen van het dienftbaar Jerufalem ; door welke 
de . Goddelyke Wetgeever Mofes , een ceremonieele Gods- 
dienfi aan den berg Sinai heeft ingefttld ; om het \aad van 
Abraham , door de Vadcr Jakob in ** Afgodifch Egipten 
ovtrgt plant 9 naa der qelver uytgang , van fuel de Bygeloo- 
vige weereld af*te \pnderen ; en in het Land Kanaans , 
tôt een heylig volk en koninklyk Priefierdom in bcwaaringe. 



■ 
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Imprimé pour F Auteur, & fi trouv* à Am- 
JierJam cht{ fcs fils Guillaume & David G oc- 

te ftellen , tôt op de verfchyninge van den Mejfuu. Uyt. 
aTaller-oudtfte geheugnijfen der Hebreen^ Kaldeen, Zalecn, 
Egyptenaaren , Syriers , Feniciers , Grieken en Romcynu* 
opgehelderd ; en doorgaens met veel naauwkeurige printver- 
beeldingen geftoffeerd , door een liefhebber der Joodfi ottd- 
heeden, l.Ûccl. — Tweede deel, oegonnen met htt Ucvens- 
bedryf van den voortreffclyken Jofeph , in w'uns ield\aann 
verheffing aan 't Koninglyk Hoff van Eaypten , de grand- 
veft geltyd is op welke de Vader Jakob met *ê yeventig 
\ielen derwaards afgetrokken , en Ifrael aïdaar *t refiant 
van een vierhonderd-jaarige vreemdelingfchap in de gras* 
velden van den Lande Go/en voldiend heefi. Uyt dlaUcr v 
pudfie geheugnijfen der Egyptenaaren , en der\elver afgo- 
di\e ^eeden opgehelderd , en tôt de by\ondere %aaken der 
Jfraèuten naader betragt , tôt aan dcr\elver onder drukking 
en harde Slaavernye onder de Tyrannige Koningen » Ra* 
mejfes Miamun , en Pharao Amcnovhis. Al\inds met naauw- 
keurige Printverbeeldingen geftoffeerd, ■ - Dcrdc deel 
begonnen met de geboorte van de goddelyke Wetgeevcr Mq~ 
fis y die te midden van Ifraèls verdrukking en harde ftaa~ 
vcrnye in Egyptcn , tôt het Verlojfer-ampt des Hebrecuwfen. 
voix aen Horeb geroepen ; '* \elve onder veel wonderteeke- 
nen uyt dat dienjihuys heeft uytgeleyd ; en in de woeftynt 
van den berg Sinai , door wetten , regtem , en in\ettingen 
tôt een eygen volk en Republyk gefat\oeneerd , en onder 
een ceremonieele godfdienft heeft in bewaaringe gefield : tôt 
een grondvefi , op welke de Moeder-ftadt Jerufalem aan 
aile die plegtelyke toebereyd^elen en verbondmaakingen al" 
daar , dienftbaar gemaakt is met haare kinderen. Gai, 4, 
1$, Uyt d aller-oudfte geheugnijfen der Volken, \eeden , en 
gewoonten opgehelderd , en\. — — Vïerde deel vervattendt 
den fiaat der Ifraeliten geduurende de toe-bereyd-ieLn van 
het dienftbaar Jerufalem in de woejfyne van Sinai, Alwaar 
de Tabernakel naa '* goddelyk beftek tôt een Heyligdom en 
vafte plaat\e voor de ceremonieelen Godfdienft in opftaL ge* 
bragt ; en t Priefterdom aan *t Stam-Huys van Aaron pteg- 
telyk is opgedraagen, Agtervolgd met heel des voix weeder* 
vàaren in aile haare Reyftogten , van den berg Sinai tôt in 
de velden Moabs : alvtaar Mofes het Wet-boek , en te ge- 
lyk iyn leeven voleyndigd , en Jofua al s dejfelfs Staatvol- 
ger , Ifrael van daer door de Jordaane , in y t beloofde Ka- 
naam heeft ingeleyd, Uyt a" aller- oudfte geheugnijfen der 
Volken , ieeden , en noeften arbeyd 4*t GeJeerdJfe Joden en 
Krifteacn opgehelderd, en{. 
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rie. 1700. fol. pp. 728. Tome IL qui 

commence par la vu de Jofeph 9 dont V éléva- 
tion attira en Egypte le Patriarche Jacob & 
fa pojlèrité , qui fut réduite en efclavagc dans 
la terre de Gofen Vefpace de 400. ans. Avec 
des éclairciffemens tires des plus anciens mo- 
niimens des Egyptiens , fur leurs ufages 9 & 
fur leur idolâtrie , & la fuite de l'état des 
Ifraélites jufquà Coppreffon , qu'ils fouffri- 
rent fous les Rois Ramejfes Miamun & Pha- 
raon Aménophis. Ibid. Iidem , 1700. fol. 

pp. 804. Tome III. commençant à la 

naiffance de Moyfe , qui fut defliné à être le 
Libérateur & le Légiflateur des Hébreux, &c. 

Ibid. lid. 1 700. fol. pp. 7 5 5 . Tome IV. 

contenant Vétat des ifraélites dans U défert, 
ce qui concerne le Tabernacle & le Sacerdoce 
de ce peuple 9 &c. jufquà fon entrée dans 
la terre promife, Ibid. Iidem , 1700. fol. 
pp. 693. 

S7 9 La Hue, Gclett. Zecland, 36. 37. 



Jean Goerée, . 

F Ils du précédent , naquit à Middelbourg 
le 2. oâpbre 1670., & paffa le gros 
de fa vie à Amflerdam 9 où il mourut le 
4. janvier 173 1. Il fe fît une grande ré- 
putation par Ton habileté dans le deffein; 
ce qui fut caufe que la Régence d'AmJier- 
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dam remploya en 1705. à defliner les 
magnifiques tableaux, qui fe voyent dans 
la Jale bourgeoife de l'Hôtel de ville , & 
qui ont été exécutés par /. Hoopçaat, &C 
G. Rademaker ; Jean Goerée s'eft encore 
fait connoître par quelques Poëfies Fla- 
mandes , qui ont été. publiées fous le ti- 
tre de 

I . Poëfies mêlées, (a) Amjl. J. Pauli , & 
Janffbn van Waeshrge , 1734. grand 8°* 
On y trouve une Tragédie , qui avoit été 
imprimée féparément fous le tître d'Alé- 
andre , Roi de Cypre '& de Cilicie y ou le Pi* 
rate imaginaire. (£) Amfl. VEfcailje y 1707. 
8°* Le refle conmte en Epithalames , en 
Poëfies funèbres , & autres pièces , dont 
on ne fait pas grand cas , parce que l'Au- 
teur s'y eft donné de grandes licences par 
rapport à la verfification , & qu'il n'a écrit 
que par amufement. On a encore de lui : 

1. Médailles fur les principaux évïnemens 
du règne de Louis lé Grand ( dépuis fa naif» 
fance jufqu'en 1700.) avec des Explications 
Hifloriques. Par l'Académie Royale des Mé- 
dailles & des Infcriptions ; traduites du Fran- 
çois en Flamand. ( c ) Amjl. A. van Damme 9 

(a) Mengel-Poeiy. 

{b) Aleandtr Koning van Cyprus en Cilicicn , of ge~ 
waande Zeeroovtr, Trturjpcl. 

(c) Hiflorifche Gedenkpenningen van Lodcwyk den XJV.. 
vertoonende al het voorgcvaUene onder de regering van dien 
Koning, \tdert \yne geboorte tôt op dï\e tegenwoordige 
eeuwe , en\. uit ha Franfeh ia 'r Ncderduits overgebragu 
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171 1. n°* Avec une Préface du 'traduc- 
teur. 

3 . Defcription des Tableaux de V Hôtel de 
ville d'Amfterdam. Inférée dans une defcrip- 
tion Flamande de cette ville. (</) 
, On a le portrait de Jean Goeree peint 
par ValkenburÇy & gravé par /. Houbrokm^ 
avec un quatrain flamand au bas. («) 

VT La Ruà^ 35. 36. & 34a. 344. 

(d) De Wegwy^er door Amfterdam. 

( « ) Wie vragen mogt naar Jan , na iat hy was verdweenen* 
En in ecn Geefinerfihept, die fpiercn heifi, nog beeneni 
Dus was hy van po/hiur 9 van oogen , neus , en mond 9 
Gelocfi dit fehildery , 'r is of hy voor uw fond. 



Henri de Kinfihot , 

ÉToit de Turnhout , petite ville du 
Marquifat 8 Anvers , où il nâquit en 
I54I. HAmbroife de Kirjfchot > Ça) Tréfo- 
rier des Domaines de la Reine Marie de 
Hongrie y alors Dame de ce lieu,& S Anne 
Gevaerts. Lorfqu'il eut fait fes bafles-claf- 

( a ) Cette famille prend fon nom du village de Kinfihot 
près de Turnhout , & compte parmi fes ancêtres Pierre de 
Kinfihot y qui poftédoit des terres en fief fous le Duc Jean //. 
en 1 300. , Giflebert de Kinfihot mort cent ans après : Ni* 
colas, Chevalier) dans le A V. fiècle: Gafpar, gentilhomme 
.de la Cour de la Reine Marie de Hongrie : Jean , Abbé 
de Tongerloo , mort en 1477» Gnfpar , Chanoine de S. 
Pierre de Louvain , bienfaiteur de ce Chapitre & de l'Uni* 
verfité naiiïante de la même ville. 
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fe$ , fes parens l'envoyèrent à Louvain 9 
où il étudia en Philofophie & en Droit. 
Dans le deffein de fe perfectionner dans 
cette dernière fcience, & en même tems 
d'apprendre la langue Françoife, il pafla 
d'ici en France , & fit quelque féjour à 
Paris. De retour à Louvain , il y prit 
le grade de Licencié en Droit le 30. août 
1566. après quoi il alla fe former à la 
pratique du Barreau fous la conduite de 
fon oncle Jean Gevaerts , ou Gevartius ^ 
célèbre Avocat à Bruxelles. Enfuite il y 
exerça la même profeffion pendant qua- 
rante ans, & il le fit avec tant de ré- 
putation , qu'on le confultoit de toutes 
parts comme un oracle ; il s'appliqua aufli 
a mettre de jeunes gens en état de dé ve- 
nir un jour d'excellens Avocats* La foi* 
blefle de fa fanté qui l'obligea durant en- 
viron vingt ans de garder le logis en hi- 
ver , & Péloignement qu'il avoit naturel* 
lement pour les emplois, l'empêchèrent 
de parvenir au rang de Confeiller qu'il 
méritoit , & qu'on lui offrit en plus d'une 
occalion. Il mourut au mois de feptem- 
bre 1608. dans la 67 e année de fen âge, 
& fut inhumé dans la collégiale de S te 
Gudule. C'étoit un homme très-expert 
dans fa profeffion , & d'ailleurs intègre, 
défintèrefTé , prêt à fervir en tout tems 
les pauvres comme les riches, & inca- 
pable de commettre la moindre injuftice. 



< 
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Il avoit époufé Marguerite Schott 9 ( b ) 
fœur du favant Jéfuite André Schottus , &c 
il eut de ce mariage François de Kinfchot , 
qui fuit , & -^/z/ze Kinfchot qui fut ma- 
riée à Jérôme de Gaule > Chevalier, Con- 
feiller au Parlement de Malints f puis 
Chancelier de Gueldre, & enfin Confeil- 
ler au Confeil Privé du Roi, mort en 
1650. (c) Il refte de Henri de Kinfchot: 

Refponfa > Jîve Conjîlia Juris. Item de 
Refcriptis gratiœ , à fupremo Senatu Braban- 
tia nomine Ducis concedi folitis 3 traSatus 
feptem* Omnia nunc primùm édita > cum 
fummariis & indicibus materiarum rerumque 
locupletifjîmis* Lov. Joan. Oliverius, & Corn. 
Coenejlenius 9 1633. fol. avec une dédicace 
de l'Editeur ( Vatere André ) au Préfident 
Pierre Roofe. Il y a 540. pages pour les 
Confilia Juris , & 12, 2. pour les Traités qui 
fuivent , & dont voici les titres : 1. an 
Brabantia fit patria Juris feripti y & quomo- 

do 

(b) Valtre André la nomme Marguerite dt Ùouglas dite 
de Schott , & la fait defeendre de l'illuttre Maifon de 
Douglas en Ecoffe. On peut voir ce que dit là-deflus 
l'Auteur du Théâtre de la Nobleffe du Brabant, part, 7/7. 
Aflerifque 4y. & 46., ou pages 593—607. non chiffrées, 

(c) Il eft enterré auprès de fa femme dans la Cathédrale 
de Kurtmondc , où l'on voit cette Epitaphe : D. O. M» 
Anna de Kinfchot , matrona morihus & pietate fpectatiffîmee. , 

^ conjugi fmz y ex qua nil nifi mortem doluit, hoc monument 
ttim pofuit Hieronymus de Gaule , Eaues auratus , Hifpan, 
Indiarumque Monarcha in provinciis Éelgicis à Confiliorri- 
ratoy & Geldrict Cancellarius, Receffit illa I. maii anno 
1649. at ille anno fuhfequenti 1650, Quitus, Leclor , pio 
cffehu requiem apprecare* 
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io à jurifdiclione Imperiali per Bullam Au- 
nom Jît exempta. II. de prajiantid & au&o- 
ritate Senatus Brabantice. ni. de remiffionibus 
homicidiorum > cum explicatione Conjlitutionis 
Caroli V. an. dj. h. XLI. IV. de folutio* 
num induciis. v. de fecuritate corporis. VI» 
de legitimationibus. VII. de licentiâ tejlandi , 
mit aliter difponendi de Fendis. Voyez Tai> 
ticle iuivant. 

W Val. André, 357. 358. & in epiff. nuncu* 
pau Biblioth. Belgica. Chrijlynen^ Tomb. des 
bomm. ill. ed. 1673. P- 7 1 * Tbéat. de la Nobl. 
du Brab. ubi notât* b. 

» 

François de Kinfchot, . 

CHevalier, Seigneur de Kinfchot, Ri* 
viere > Wikette 9 Jette , & Ganfhorn , 
étoit fils du précédent , & naquit à Bru* 
xelles le i. mai de Tan 1579. ou 1580. 
S'étant rendu habile dans la Jurifprudence 
& dans la conduite des affaires , il par- 
vint au rang de Confeiller au Confeil 
d'Etat de S. M. Catholique , & à celui de 
Trèforier général de fes domaines & fi- 
nances dans les Pays-Bas & en Bourgogne* 
Après la mort de Ferdinand de Boiffchot , 
arrivée le 24. oftobre 1649., il fut fait 
Chancelier de Brabant ; fon grand âge ne 
lui permit pas de jouir longtems de cette 
dignité; il mourut le 3. mai 1654. dans 
Tom. IF. S 



274 François be Kinschot. 
fa 74 e ou 75 e année. Son corps répofe 
dans la croilée de l'églife de S te Gudule, 
où Ton voit fes quatre quartiers : Kinfchot, 
Mddau : Gevaerts 9 Cock van Opinen 9 & 
TEpitaphe fuivante, fi toutefois c'eft une 
véritable Epitaphe : 

Exfiat & hic monumcntum familice de Kin- 
fchot 9 in quo requiefcit Francifcus de Kin* 
fchot 9 Eques auratus 9 Toparcha de Kinfchot 9 
Rivière 9 Jette 9 &c. Brabantice Cancellarius 9 
qui defunSus ejl V. no nos maii M. DC. LIV. 

VaLlre André r parle de lui en ces termes: 
Hic vir Me ejl 9 qui fupra omnem invidiam 
pojîtus 9 omni laude ac praconio major. Régi 
ac Principi fuo fidus 9 patrice carus 9 cum ver 
terïbus Mis optimatibus & Reip. moderatoribus , 
jVf. Scauro 9 L. Sccevolâ 9 Q. Mttello , Catone 
utroque, aliifque paucis 9 prudentid & conftan- 
tiâ meritb comparandus venit. Unus ille & 
Togatorum ejl doBiJfimus 9 & Jurifconfultorum 
jurifperitiffîmus , & Antiquitatis omnis cal- 
lentijfîmus 9 quem viri litterati atque Academici 
omnes meritb Mcecenatem fuum depreedicent : 
in quo 9 preeter virtutes alias 9 elucet in primis 
benignitas quadam & innata erga eruditos ac 
litterarum jiudiojbs animi propenjio. Si cet 
Eloge paroit un peu outré , il faut fe fou* 
venir qu'il eft placé dans une dédicace au 
fils , faite du vivant du pére. 

François de Kinfchot avoit obtenu de 
Philippe IV. la permiflion d'augmenter la 



Digitized by Googl 



François de Kinschot. 275 

décoration de fes armes , par lettres da- 
tées de Madrid le dernier feptembre 1647.; 
fur quoi Ton peut confulter le Théâtre de 
la Nobleffe du Brabant , aux endroits mar- 
qués ci^deffus. Il s'étoit mferié avec Mur- 
guérite de Boote y d'une famille noble & an* 
cienne de Brabant , dont il n'eut qu'un fils , 
qui fut François de Kinfchot, Comte de S é 
Pierre Jette , Baron de Rivière, feigneur de 
Ganfhorn , Clercamp , &c. , Chevalier de 
l'Ordre de S. Jacques, Gouverneur de la 
ville & Province de Matines, Confeiller 
aux Confeils d'Etat & des Finances de Phi- 
lippe IV. &cc. De trois femmes qu'eut 
ce dernier y "il ne laifla que deux hlles , 
dont Painée époufa Paul de Villegas , fei- 
gneur de Lutte , fils du Baron A'HoevorJl 
& ftlfabellc van Ophem. François Kinfchot 
le pére a fait des augmentations à l'ou- 
vrage de fon pére Henri , qui a été réim- 
primé fous ce tître : 

Henrici Kinfchotl J. C. Refponfa , Jîve Con~ 
JUia Juris. Ad calcem adjiciuntur ejufdem 
TraSatus feptem de Refcriptis gratiœ in fu- 
premo Brabantia fenatu nomine Ducis con- 
cedi folitis. Omnia iteratâ hac editione emen- 
datiora & auctiora : Refponjîs Patris Filii- 
que feparatis : Cum cajîbus > feu quâjlionibus 
aliquot refolutis > fummafiis, atque indice ma- 
teriarum rerumque locupletifjimo. Opéra & 
indufhiâ Vakrii Andréa. ... Brux. Joan. 
Mommartius y 1653. fol. pp. 595, & 84. 

Si 
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fly VaU André 9 in ep. nuncup. Biblioth. Bel- 
gicœ. Chrijlymn , Tomb. des homm.ill. ed. 1673. 
/>• 56. Cafp. Kinfchotii Poëmata , p. 29. Tbeat. 
de la Noble fe du Brab. , ubi art. fuperiorc , & 
part. ///• ajlerifco 16. p. 368. «0/2 ftgnatd. 
Van Gefîel , Hift. Mechlin. II. 4. Bafilica Bruxcll. 
ed. 1743. /. 107. & 117. ( A/. FoPpem, p. 295. 
s'eit trompé en donnant à notre Auteur la qua- 
lité de Chevalier de S. Jacques, qui apartient à 
fon fils. ) 

Gafpar de Kinfchot , 

I Ssu de la même famille que les pré- 
cédons, (a) naquit à la Haye , le 29. 
novembre 1622. Il s'appliqua de bonne 
heure aux belles-lettres, particulièrement 
à la Poëfie Latine f & y fit des progrès 
très-rapides. Enfuite il étudia en Droit, 
& il paroit que ce fut principalement 
dans l'Univerfité 8Utrecht> où il étoit en 
1638. & 39. En 1640. on le voit à 
Leyde ; il y fut auflî une partie de Tan- 
née fuivante , pendant laquelle il alla en 
Zélande , d'où il retourna à la Haye vers 
la fin de Tété de 1642. Je le trouve 
encore à Leyde en 1643. & à Ai Haye 
le 20. feptembre de la même année , lors- 
qu'il étoit fur le point de voyager en 

(a) Ceft ce qai paroit par la conformité de leurs ar- 
moiries. Nôtre Auteur étoit neveu de Nicolas de Kin- 
fchot , Confeiller-Penfionnaire de Dclft; & parent de Rock 
Hoffcr , fils ù y Adrien Hoffer , tous deux connus par leurs 
PoèTies. 



Digitized by Google 



Gaspar de Kinschot. 277 

France. Il s'y rendit par la SuifTe , & il 
étoit à Fribourg le 13. juillet 1644. II 
fut à Paris au commencement de 1645., 
& vers le même tems il parcourut pres- 
que tout le Royaume, & vit Orléans y 
B lois 9 Saumur y Agen 9 Bourdeaux > Mont- 
pellier y Nifmes , Orange , Aix 9 & Mar- 
J cille. Avant de quitter la France , oîi il 
fe fit d'illuftres amis , il prit le bonnet 
de Doûeur en Droit , vraifemblablement 
à Orléans. 9 En 1646. on le joignit aux 
fept Députés qui formèrent l'Ambaffade 
des Etats-Généraux pour la Paix de Weft- 
phalie. Kinfchot profita de fon féjour en 
çe pays-là pour y faire la connoiflance 
de plufieurs perfonnes de rang & de mé- 
rite , entre autres du favant Bernard Mal- 
linkrot, Doyen de Munjler , & du Nonce 
Fabio Chigi (dépuis Alexandre VU. , ) qui, 
malgré la diverfité de religion, fe plai- 
foit à s'entrètenir avec lui dans les faux- 
bourgs de cette ville. De retour à la 
Haye au commencement de 1649. U* con- 
tinua de cultiver les Mufes , & de fré-* 
quenter les gens de lettres : mais fa fan* 
té , déjà entamée dès fes prémiers voya- 
ges, alla en s'altèrant de plus en plus; 
& bientôt il tomba dans une langueur , 
dont il mourut après une maladie de fix 
femaines le 19. ou le 30. décembre (£) 

S 3 

( b ) Son Epitaphe dît le 19* Une Lettre imprimée à la tête, 
de Tes Poëfies marque le 30. à midi. 
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1649. âgé feulement de 27. ans & un 
mois, (c) On lui fit cette Epitaphe: 

M. S. Cafpari. Kinfchotio. Lud. F. Qui. 
Ex. Nobili. Kinfchotiorum. Ac. Tôt. Magno- 
rum. Fœcunda. Nominum. Familia. Oriundus. 
Gentis. Sua. Splendorem. Animi. Atque. In* 
getiii. Nobilitate. Penfavit. Pojlquam. Lingua- 
rum. Literarumque. Humaniorum. Scientiâ. 
Non. Perfunclorie. Imbutus. Nec. Non. Jurifr 
prudentia. Romana. Titulo. Decoratus. In. 
Comitatum. VH-Virorum. Ad. Pacis. Nego~ 
tia. E. fœderato. Belgio. Cum. Summa. Potef* 
tate. Legatorum. Adfcitus.Haud. Pœnitendam. 
Publico. Operam. In. Celeberrimo. Monafle* 
rienjî. Conventu. Per. Triennium* N avoue t. 
Seque. Omnium. Undique. Legationum, Pri- 
moribus. Singulari. Officiorum. Ane. Specla- 
tum. Charumque. Et. Bonis. Omnibus. Ama- 
bilem. Reddidiffet. In. Ipfo. Juventutis. Flore. 
Summa. Literati. Orbis. Spei. Ac. Publiais* 
Votis. lmmatura. Morte. Intercepto* Amico* 
Integerrimo. SuaviJJîmo. Optime. De. Se. Me- 
rito. Et. Supremis. Quoque. Tabulis.Affeçlum. 
Suum. Erga. Se. Tejlato. Janus. Vlitius. Moef> 
tus. P. 

Immortelle decus Mufa vindexque Latina^ 

Lumen Apollinei prœjîdiumque chori , 
Flbs ilUy haud Bat avez tantùm , princepfque 
juventa , 

Principum amor , docli deliciumque gregis 3 

(c) Son pére , Louis de Kinfçhot , & une de fes fours » 
Soient morts peu avant lui. 
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Qud tellure Jitus jaceat Kinfchotius> Hofpes 9 
Qucerere te Phcebus Pieridefque vêtant. 

Quot modb pacificis permuljît cantibus aures, 
Quot popûlis Unguas reddidit ille fuas 9 

Tôt tejles laudum> & famœ monumenta re- 
linquens y 

Pro tumulo totum f quà patet orbis, habet. 
Vixit. Annos. XXVII. Menfem. I. Receffit. In. 
Pace. A. D. IIII. Kalend. Januar. Anno. 
JErce. Ckrijiiana. clo. loç. IL. 

On voit fon portrait bien gravé à la 
tête de fes Poëfies ; avec fes armes , & 
ces mots en haut : A 0 - at. xS. , & au bas : 

Talis trot , raptus viridi Kinfchotius cevo , 
Pectore qui Afufas, Çharites circumtulit ore. 

Il n'y a point de flatterie dans ces vers, 
dont les derniers mots marquent la bonne 
mine deKinfchot, qui, jointe à fa politeffe, 
& à la beauté de fon efprit, lui avoit 
concilié un grand nombre d'amis, pour 
qui fa mort rut un coup accablant. Tels 
etoient , outre ceux qu'on a déjà nommés , 
les PP. Jacques Wallius 3 & IJaac van der 
Mye , Jéfuites , Nicolas Heinjîus , Jean-Fré- 
deric Granovius, Rabode Herman de Scheele 9 
&c. En mourant il confia fes écrits à 
Adrien van der Walle ; ils n'ont paru que 
longtems après, fous le titre fuivantz 

Cafparis Kinfchotii Poemata in libros IV. 
digejla y quorum primus , Sacra &* pia : fe- 

S 4 
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cundus y EUgias & Eclogas (d) : tertius ± 
res gejlas : quart us, Mifcellanea continu. Om« 
nia ex Chirographo AuSoris diligcnter infpecto 
examinatoque édita. Haga Comitis , Arn. 
Leers y 1685. 12°- pp. 206. d'un caraâère 
fort net & affez ferré. On trouve ici des 
Poëfies dans prefque tous les genres : Odes, 
Elégies , Eglogues , Epithalames , Epi- 
grammes, &c. J'y remarque une grande 
naïveté , beaucoup d'imagination , de l'é- 
lèvation , de la netteté , de l'élégance. 
L'Auteur auroit égalé les premiers Poètes 
Latins , fi la mort ne l'eût empêché de 
remanier fes ouvrages ; tels que nous les 
avons , ils lui affurent un rang diftingué 
fur le Parnafle. Donnons -en quelque 
échantillon : 

Psalmus CXXXII. Ecce quàm bo- 

* num , &c. 

flLSpice jucundo quœ gloria furgat arnori, 
Ciim ligat unanimes Jlabilis concordia frar 
très ; 

Qualiter Ajfyrio perfufus tempora nardo > 
Perfufus faciem , longamque ex ordine vejlem 
Adjlat, & exceptos Aaron diffundit odores. 
Nec, qui fertilibus defcendit ab œtkere guttis, 
Gratior in riguis Hermi ros conjidet agris : 
Aut ubi perfudit juga facra liquore Sionis. 
Talis amor fratrum, talis concordia cœli 
JEternum Jiiperd promittit ab arce favorem. 

( à ) Il falloit dire : Et liyllia , ou Paftoralia carminé ; 
Ecloga ne ngiûne pas une Eglogue. 
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Ad Annam Borboniam 9 Principem Loti* 
gxviLlanam 9 chm Monajlcrium veniret. 

Nympha fatigatis exoptatiffîma terris , 
Certa falus populi 9 toto cui pondère Mavors 
Incubât 9 & circîcm furialibus intonat armis: 
Nympha diu fperata 9 veni 9 parvofque pénates 
Majeflate /avens augujli numinis impie* 
Adjis ô 9 mundoque tuos ojiende labanti 
Sidereos vultus 9 precibufque affuefee tuorum, 
Et votis y & thure coli. Verifjima Divunt 
Progenies 9 feu tu lato Pax aurea vultu, 
S eu magis Erigone non dedignata vocari : 
Ipfa tibi œternos jam nunc meditata trium- 
phos 

Affurgit regio y tanti fecura tumultus. 
Ipfa caput rerum 9 fperataque meta laborum 3 
Tôt complexa Jînu populos , Regumque iWï- 
nijlros 9 

Centum ignés 9 centum lucentes ignibus aras 
Prœparat 9 & fejlas attollit ad cethera voces : 
Dum debellatis féliciter undique monjlris. 
Et caufjis bellorum imâ de Jiirpe recijis 9 
Jam gravibus tandem vinSum pojl terga ca- 
tenis 

Mavortem duBura venis 9 dum vindice tali 
Gentibus afjlictis Saiurnia nafeitur cetas. 

£7" Tiré des Prélimin. & de divers endroits 
de fes Poèjies* 
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François Sweerts, ou Sweertius, 

NAQUIT en 1567. à Anvers de Fran- 
çois Sweerts, marchand en tapiffe- 
ries , & Aumônier de cette ville > & de 
Gertrude van Os. (<z) Lorfqu'il fut en 
âge d'étudier , on l'envoya à Lire 9 on il 
commença fes humanités fous Corneille de 
Cor te , ou Curdus ; il les acheva enfuite à 
Anvers fous Guillaume Fabius, dont je par- 
lerai ailleurs ; on lui donna en même 
tems pour Précepteur Théodore Duflenius, 
zélé Catholique, que Sweerts le pére en- 
tretint chez lui , pour Pinftruâion de fes 
enfans , dans un tems oîi la ville $ An- 
vers étoit infeâée de diverfes hérèfies. 
Le jeune Sweertius apprit auffi la Mufique 
fous Hubert Waelrans , fon compatriote , 

(a) On voit leur tombeau proche le Baptiïtère de S. 
George à Anvers , avec cette belle Infcription : 

Put Memoritt dicatum, Viator , heus refifte , rtm tuam 
loquar, aut id quod ejfe non neges in rem tuam. De mor- 
te fermo efi , mortuijque. Cogita & hoc tibi fore, Serib fi 
cogitas, in rem tuam , quod ejfe dixeram, tenes , & melior 
hinc abiveris , quàm vénéras, Francijcus Sweertius , Ger» 
trudi Van Os uxori opt, cariff, pof, DeixC & fibi : nec 
nçn uxori fecundat Ifabcllz de Sorbruecq , ut quifque ad 
tnetam venerit : fed & filiis % pofierifq. fuis j nom longus 
Qrdo efi, Hos & Ulos fubfequi Lex fumma juffiu rata 
cuis homo vicerit? Qna. non timere fi voles, Jemper time. 
QAiftrator Deus miferere, Obiit Gertrudis an, ch, h. 

Xcjjij. xil, Kalend, Novtmb. Obiit Francijcus • 

Obiit lfabella. . .. 

Dans le même endroit eft le tombeau de Françoife Sweerts, 
; fille de nôtre Auteur , morte en bas-âge le 20. février 
* 1612. 
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& il conferva toute fa vie une forte paf- 
fion pour ce bel art. Après avoir fait de 
grands progrès dans les belles-lettres, il 
s'adonna au commerce à l'exemple de 
fon pére, fans que cette profeflion l'em- 
pêchât de cultiver les Mufes , auxquelles 
il donnoit tout le tems qu'elle lui laiflbit 
libre. Auffi ne çeffa-t'il d'être en re- 
lation avec les Savans de fon tems , en- 
tre autres avec Jufie-Lipfe , les S chou , 
Erycius Puteanus , Daniel Hcinjius , Jofeph 
Scaliger 9 Baudius , Grutcrus 9 Cafaubon f 
le Cardinal Baronius, & un fi grand nom- 
bre d'autres , que dans fon Athenœ Bel- 
gicœ il en compte plus de cent ( des 
Pays-Bas feuls ) parmi fes amis. Vers 
l'an 1597. il fe maria avec Sujanne van 
Erpe , qui lui donna fix enfans , & il 
mourut à Anvers l'an 1619. dans fa 61 e 
année. Son corps repofe auprès de ce- 
lui de fon pére. Sweertius avoit été du 
nombre des bourgeois 8 Anvers qui allè- 
rent reprendre la ville de Lire furprife 
par les Kollandois de la garnifon de Bri- 
da en 1596* Sa dévife étoit : Ama late- 
re : mais il a travaillé trop utilement pour 
démeurer dans l'oubli. Ses écrits mon- 
trent qu'il étQit bel efprit , qu'il enten- 
dpit le Grec , qu'il avoit bien étudié 

(b) Ce qui a fait dire à Jacques Colius : 

Proh! quàm Mtrcurium tihi hahts , Phœbumquc favuucs * 
Mcrçibuj ex *quç qui ftudufquc vacat. 
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l'Hiftoire Belgique , & qu'il poffédoit la 
littérature & les Antiquités Romaines dans 
toute leur étendue. On fait d'ailleurs 
qu'il étoit d'une humeur douce , polie , 
enjouée , & très-propre pour la conver- 
fation. 

Lifte de fcs Ouvrages : 

1. Injîgnium hujus œvi Poïtarum Lacry** 
nuz in obitum Clariffîmi Viri 4 brahami Or- 
teil Antuerpiani , Philippi II. Hifpaniarum 
Régis Catholici Geographi 9 indefeffi Antiqui- 
tatum Scrutatoris , variarumque cognitione 
rerum mirabilis. Franc. Sweertius F. Antver- 
pianus colligebaty dedicabatque S '. P. Q.Ant- 
verpiano. Antv. Joan. Keerbergius , 1601. 
8°- pp. 65. non chiffrées. Ce font des 
Poëfies faites par des Savans de tout païs 
à la louange d'Ortelius ; avec une vie 
abrégée de ce favant Géographe , traduite 
à! Emmanuel Van Meteren fon parent (en 
cinq pp.) 

2. Deorum 9 Dearumqut Capita , ex an- 
tiquis Numifmatibus Abrahami Orteil Geo- 
graphi Regii collecta , & Hijloricâ narratione 
illufirata , ex Analeclis Andreœ Schotti. Antv. 
Joan. Bapt. Vrientius 9 1602. 4°* fig. It. 
Ibid. Joan. Moretus > 16 12. 4°* fig. It. Ar- 
gentine, 1680. fig. It. dans les Anti- 
quités Grecques de Gronovius Tome VII. 
col. 253—296. du 1. chiffre. Les têtes 
des Divinités payennes font ici au nom- 
bre de 59. Sweertius donne en peu de 



1 
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mots Phiftoire de ces Divinités , avec les 
pafiages des Anciens qui en ont parlé. 

3. In XII. Cœfarum Icônes , Narrationes 
Hijlorica ; ex Analeclis Andreœ Schotti Soc. 
Jefu. Antv. Joan. Bapt. Vrientius, 1601. 4°» 

4. Belgii totius Defcripdo. Avec une 
Carte des Pays-Bas publiée en 1603. 
par Jean-Bapt. Vrientius. 

5 . Mcditationes Joannis Cardinalis de Tur- 
recremata , cum ejufdem Vitâ 9 & Precibus 
fe/edis. Colon. Bern. Gualurus , 1607. I2°* 

6. Selecbe Chrifliani Or bis Délie iœ 9 ex 
Urbibus^ 7 "emplis , Bibliothecis 9 & aliunde. 
Colon. Bern. Gualterus , 1608. il 0, It. 
Editio aaclior. Ibid. Idem, 1625. IX 0, pp. 

847. C'eft un recueil d'Epitaphes qui le 
trouvent en différentes villes de l'Europe ; 
Nathanaèl Chytree , Re&eur du collège de 
Brème > en avoit donné quelques années 
auparavant un femblable fous le titre de 
V triorum in Europa Itinerum Deliciœ 8°* qui 
a été d'un grand fecours à Sweertius. 

7. Hieronymi Magii de Tintinnabulis Li- 
ber Pojlhumus , cum Notis Franc. Sweertii. 
Franco/. & Hanoviœ , typ. Wechelianis > 1 608. 
ii° m It. — ■ — Item ejufdem de Equuleo Li- 
ber pojlhumus cum notis Gothofredi Junger- 
manni. Accedit Appendix variorum IUuf* 
trium idem argumentum pertraclantium. Edi- 
tio novijfîma , auSa 9 emendata , & figuris ' 
aneis exornata. Amfi. 1664. il 0 - It. Ibid* 
Henr. Wetjlenus , 1689. ix°* 
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8. Clarijjimi Viri Jufii LipsI Mufa erran* 
tes. Ex AuUoris fchedis parum defcripjit , 
fparfas çollegit, ac junclim pofteritati edidit 
Franc. Sweertïus F. Antverpienjîs. Antv* 
Joan. Keerbergius , 16I0. 4 0 ' gros caraft. 
Italique, pp. 109. y compris une pièce 
en profe , qui eft : Marci Ant. Bonciarl , 
Pcrujini , Epifiola- in laudem LipsI. It» 
dans les Delicice . Poëtarum Belgarum Tom# 
III. p. 301. It. Cum aliquot ejus Epifiolis. 
JF/ardervici, iéii. 11 0 ' Ce font les Poëfies 
de Jufie-Lipfe. 

9. Monumenta Sepulcralia & Infcriptionts 
publicœ privatdq. DucQtûs Brabantice. Antv é 
Gafp. Bellerus, 16 13. il 0 - pp. 394. Il y 
a de bonnes chofes dans ce Recueil ; Swccr- 
tius y raporte entre autres diverfes Infcrip- 
tions , que les Hérétiques avoient détruites 
pendant les troubles du XVI. fiècle, & 
que des Curieux avoient pris foin de co- 
pier. Il en périt encore tous les jours * 
que nos neveux regretteront. 

1 o. Joannis Bochii Pocmaca s â Franàfco 
Swccrtio collecta. Accejfèrune quœdam Joan- 
nis Afcanii Filii , aliorumque. Franco/. 1614. 
1 6°- It. Colon. Joan. Kinckius , 1 6 1 5 . 1 1°* 

1 1 . Jufii Lipjii Flores ex cjus Operibus de- 
cerpti 9 per locos communes digejli. AcceJJcrc 
tjufdem Tefiimonia & Symbola , opéra Franc. 
* Sweerdi. Colon. Bern. Gualterus , 16 14. n 0# 
It. Editio auBior y & melior. Antv. Gafp.Bd- 
lerus, 1616. 24°- pp. 350. avec CL V. J. 
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Llpfl Vita in compendium redacta per Franc. 
Swccrtium ex Elogio R. D. Auhtrù Mirai 
pag. 3 5 1 — 387. de cette Edition. It. Colon* 
Bcrn. Gualterus, 1620. il 0 - 

1 2. Rerum Belgicarum Annales , Chronici 3 
& Hijloricij de bellis 9 urbibus 9 Jitu f & mo- 
ribus Gérais y antiqui recentiorefquc Script ores, 
quorum pars magna haSenus non édita 9 pars 
longe auBior nunc evulgatur .... Franco/. 
Daniel ac David Aubrii. & Clemens Scklei* 
chius 9 1620. fol. pp. 373. 206. & 107. 
Ce volume , qui devoit être fuivi de plu- 
fieurs autres , contient les Annales de Hol- 
lande de Jean Gerbrand de Leyden 9 & de 
Régner Snoy ; les Annales Belgiques d'un 
Anonyme, Moine d'Egmond, & celles de 
Gilles de Roye 9 Moine des Dunes. On par- 
lera ailleurs de ces Ecrivains. 

13. Epitaphia Joco-feria Latina 9 G allie a 9 
Italica 9 Hifpanica 9 Belgica. Fr. Sweertius 
Antuerp. Pofleritati & Urbanitati collent. Co- 
lon. Bern. ôualteri 9 1623. 12°* pp. 351. Ce 
recueil eft utile. 

14. Rariores Sententia , ex pracipuis 9 pri* 
maque notee Hijloriographis 9 collecta. Colon* 
Bern. Gualterus 9 1625. i6°* 

1 5 . Aihena Belgica , five Nomenclator In- 
fer. Germania Scriptorum, qui Difciplinas Phi- 
lologicas 9 Pfûlofophicas 9 Theologicas 9 Juri- 
dicas , Medicas & Muficas illuftrârunt . . . . 
Accef/ît .... fuccinHa XVII. ejufdem Infer. 
Germ. Provinciar, > rue non pracipuarum Or» 
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bis Bibliothecarum & Acadcmiarum luculenta 
Defcriptio. Antv. Gui. a Tungris, 1628. fol. 
pp. 708, On peut voir ce que j'ai dit de 
cet Ouvrage dans ma Préface : j'ajoûterai 
feulement, qu'on frouve à la fin quelques 
liftes de livres Mss. , & que Vallre André 
ayant répandu que Sweertius avoit copié 
fa Bibliothèque Belgique imprimée en 1613-, 
celui-ci s'eft défendu fort cavalièrement de 
ce repro che dans fa Préface , & à l'article 
Falerius Andréas. Ce qu'il dit des Biblio- 
thèques & des Univerfités, eft peu de chofe. 

Outre ces Ouvrages imprimés , Sweertius 
avoit promis les fuivans, qui font reftés 
en Ms. , ou qui fe font perdus. 

». Similituiines 9 Jive Parabolce ex Sene- 
ca, Plutarcho, Erafmo, Lipjio, aliifqueper 
locos communes* 

(2. Bibliotheca Pontificum & S. R.E. Car* 

dinalium. 

y. Notitia totius Belgl. In qua ejufdem 
hrevis Defcriptio , & nomina Ecclejîarum^ Ab- 
batiarum , & Monajleriorum. 

S. Dies Natales & emortuales CL. Viro- 
rum pojl Janum Gruterum. 

t . Vindicice Erafmianœ , contra peftilch- 
tiffimas quorundam linguas. 

Ç. Proverbialia Dicleria, & S entent ia ver- 
Jibus Leoninis 9 per locos communes. 

KT 9 Sweertius* 256. +57. 350. & 396. & in 
MoîMm.Sepulcr.i2? r \ t i5. F. André ,243. 244. 

ANCIENS 
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ANCIENS HISTORIENS DE FRISE. 



Toit, dit-on, Un homme noble & 



JOi favant , natif de Frife , qui ayant écrit 
l'Hiftoire de fon pays , fut accufé auprès 
du Roi Radbodt IL de Pavoir calomnié 
dans cet ouvrage. On lui ordonna d'ap- 
porter fon livre ; le Roi l'ayant examiné * 
le fit brûler en préfence de l'Auteur, qui 
fut jette dans un cachot. Tout fon crime 
confiftoit en ce qu'il avoit moins loué ce 
Prince , perfécuteur de la religion Chré- 
tienne , que fon frère Gondobalde , qui 
Tavoit embraffée. Mais Charlemagne ayant 
vaincu & détrôné Radbodt vers l'an 756., 
rendit la liberté à Solco. 

Son ouvrage contenoit les Annales de 
Frife, avec les généalogies & la vie des an" 
ciens Ducs & Rois du Pays , en Latin. U 
n'en eft parvenu à la poftèrité que quel- 
ques lambeaux, recueillis, à ce qu'on pré- 
tend , par Occo de S carie > fon petit-neveu* 

O?" Suffridus Pétri , Décade V. n. 9. & Dec. 
VU. n. 4. ed. 2. p. 45. 46. & 60. Il n'y a rien 
de bien certain dans ce qu'il dit de cet Au- 
teur ; voyez les articles fuivans. 



1. Solco Forteman 




Tom. ir. 



T 



2. Cappidus de Staveren 9 

EToit, comme l'on tient, un Prêtre 
natif de la ville de ce nom , qui paffoit 
autrefois pour la capitale de Frife , mais 
qui eft peu de chofe aujourd'hui. On 
croit que Cappidus vivoit vers Fan 910. 
& qu'il écrivit : 

c&. Gencalogiœ & Jcries Principùm > Dur 
cum y & Regum* Syriœ. 

/3. Hifioria EcdejîaJIica Gcntis Frifonica. 

y. Vit* SS. Lebuini , Otgeri , Plcchelmi , 
OdulphL Et quelques adtrés ouvrages. 
Mais il n'eft refté de tout cela que quel- 
ques morceaux qu 1 André Gryphius , dont 
on parlera ailleurs, prêta à Suffridus Pé- 
tri 9 & dont il feroit difficile de prou* 
ver t'autenticité. Le même Suffridus croit 
que Cappidus avoit tiré fes hiftoires d'une 
bibliothèque publique érigée à Staveren 
dans l'Eelife de S. Nicolas y qui félon lui 
avoit été autrefois un temple confacré au 
Dieu Stavorty & où l'on cenfervoit 
tous les aâes & tous les monumens pu- 
blics de la Frife dépuis Pétabliffement de 
la Royauté dans ce pays-là. H va plus 
d'une raifon de douter de Pexiftence de 
cette bibliothèque. 

87* Suff. Pétri, Dec. VIL ». 3.^. 57—59. 

(a) Je croîs <me ce Dieu é*toit de la parentd du Dieu 
Nam honoré anciennement à Namur. 
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3- Occo de Scark, 

AlNSi nommé, parce qu'il étoit né au 
Village de Scorie, ou S char fitué proche 
Staveren en Frife dans le Gaefterland , étoit 
petit-neveu du précédent , & fils d'un gen- 
tilhomme nommé Gcelijio à Takema j il vi* 
Voit vers Tan 970. 

Il recueillit les débris de PHiftoire écrite 
par Solco Foruman fon grand-oncle , les mit 
en ordre avec des fupplémens, &c une con- 
tinuation, & forma de tout cela des Anna* 
les Latines de Frife , dépuis l'origine de la 
nation jufqu'à fon tems. Ces Annales n'ont 
jamais paru : mais elles fe font , dit-on * 
confervées dans la famille de Takema , juf- 
qu'à ce que Jean de Vlieterp les recueillit, 
comme on le verra à l'article fuivant. 

Suffr. Pétri , Dec. VU. n. 4. cd. a. p. 59* 60. 
Tout ce qu'il dit de cet Ecrivain eft fort in- 
certain* Ubbo Emmius doute même Ça) fi Occo 
de Scarle a exifté. 

(a) Jpologct. Rifiuat. p. i6— 18. 

4, Jean van Vlieterp 

ÉTo it Secrétaire de /. H. Martena , der- 
nier Podefta de Frife , qui mourut , à ce 
que l'on croit , en 1311. (a) On dit que 

• T 2 

(a) Sujjfridus Pétri convient de cette date ; je ne ftîs 
comment il prétendoit Vaccorder avec ce qu'il ajoute , que 
Vluttrjf fleuruToit Vers Tan 1370, 
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le hazard lui ayant fait déterrer à Staveren 
les Annales de Frife recueillies par Occo 
de S carié, il les traduifit en Flamand, & 
qu'y joignant le recueil qu'il avoit faits 
lui-même des antiquités de cette nation , 
il en compofa une 

Hiftoire complette dé Frife dans la même 
langue. Cette Hiftoire, ajoute-fon, dé- 
meura lôngteiiis cachée dans une famille 
particulière , & l'exemplaire n'ayant pas 
été confervé avec foin , fe trouva telle- 
ment gâté en beaucoup d'endroits , qu'on 
ne le pouvoit lire qu'avec beaucoup de 
peifte ; ce fait eft appuyé fur le témoignage 
g André Cornélius y continuateur de Vlieterp g 
dont on parlera ci-après* Ubbo Emmius 
doute fi Vlieterp n'a pas été un impofteur, 
qui a forgé de faùffes Annales pour réle- 
ver la gloire de fa patrie. 

85* Suffr. Pétri Dec. VllL ri. a. td. % p. 66. 
67. Ubbo Emmius, ubi fup. 

5. Idlutnuss 

Écrivain Frifon, qui fut quelque tems 
Principal du collège de Sneek dans cette 
province , & enfuite Secrétaire de la même 
ville. Il vivoit vers la fin du XV. fiècle, 
& il compofa une 

Chronique , ou une Hiftoire abrogée de 
Frife 9 dépuis l'origine de la nation jufqu'à 
Charlemagne. Suffridus Pétri en a vu quel- 
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que$ exemplaires , qui ne s'accordoient 
pas tout-à-fait. Il y en avoit un moins 
correâ que les autres , chez les Chanoines- 
Réguliers du monailère de Thabor proche 
Sneek. Je ne fais fi cette Chronique exifte ; 
mais ce qu'en rapporte l'Auteur que Ton 
vient de citer, n'eft pas propre à en don- 
ner envie. Aluinus difoit, que Scm, fils 
de No'è , donna à Ragau un Royaume dans 
une province des Indes dite la benoîte Frifc % 
& lui fit préfent d'une couronne d'acier, 
& d'un drapeau rouge doué d'une vertu 
merveilleufe ; ce drapeau devoit l'avertir 
lui & fes defeendans du foin d'être braves, . 
& de bien défendre leur liberté. Ragau 
s'étendit dans la benoîte Frife , fe maria , 
& eut entre autres defeendans Frifo, qui 
quitta ce pays-là pour s'établir dans la 
Frife moderne , portant avec foi la cou-r 
ronne & le drapeau, dont on a parlé. 
Les Frifons par la vertu de ces inftrumens 
firent des proueffes fans nombre ; & il 
n'y eut jamais moyen de les battre , juf-r 
qu'à ce qu'un Roi de Danemarc, plus rufé 
qu'eux , leur efçamota la couronne. Reftoit 
le drapeau ; de peur que les Danois ne 
l'enle vaffent , ils le cachèrent en terre , 
& il fut fi bien caché , qu'on ne fçut plus 
où il étoit ; enfin S. Willib'rord l'ayant re* 
trouvé par miracle au bout d'environ 500. 
Éins , le livra à S. Magnus Fortema , pré- 

puer Comte de Benthem, & Duc de Frife, 

T 3 
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qui s'en fervit pour délivrer Rome du joug 
oes Sarrazins ; ce dernier céda fa conquête 
à Charlemagne , qui par reconnoiffance or- 
donna que la Frife feroit déformais un 
pays de liberté. Suffridus Pétri çonfefle 
qu'il regarda d'abord tôut ce narré comme 
une fable , ( & il n'auroit pas mal fait de 
s'en tenir à cette penfée : ) mais il chan* 
gea d'avis , i°- fur çe optAluinus dit qu'il 
n'a fait que mettre en rimes Flamandes 
des rimes Frifonnes ; or on fait , que les 
anciens Germains n'avoient d'autre ma-» 
nière de transmettre leurs faits à la pofiè- 
rité que ces fortes de rimes ; d'ailleurs 
la vie de S. Ludger nous apprend qu'elles 
étaient en ufage chez les Frifons , puif* 
que ce S* Evêque rendit la vue à un 
aveugle nommé Bèrukf> habitant du vil-r 
lage de Holverden 9 &c qu'il le fit à la prière 
des infidèles du pays, qui le lui vantè- 
rent comme un homme très-habile dans 
ces fortes de chanfons. Pour rendre çe 
raifonnement convaincant, il faudrait prou* 
ver qu'Aluinus a eu entre les mains des 
rimes véritablement anciennes 9 & que c'é- 
taient des mémoires bien fiurs. Suffridus 
s'eft encore fondé fur ce o^Aluinus cite 
des témoins très-dignes de foi , qui font 
Moyfe, Jofiphe, Méga/lhène , &C PatrocU. 
Les deux prémiers ne difent mot de la 
Frife : quand on aura recouvré les deux; 
autres , on verra fi Aluinus les a cités &* 
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dèlement. Au refte Suffridus avoue que 
cet Auteur ne s'en eft aidé que pour ce 
qui s'eft pafle jufqu'au tems que Frifo quit- 
ta la benoîte Frite. 

05" Sufr. Pétri, Dec. VUL n. 3. p. 67—7$. 
td. a** 

6. Folkerus Simonis 

Naquit, & fut élevé k Sncek dans la 
Frife , & devint dans la fuite Re&eur du 
collège , & enfin Bourguemaitre de cette 
ville f ( de Rhetore ÇonfulA H vivoit ver$ 
l'an 1496.9 & il compofa 

Ckronicon Frijice. Én Latin. On avoit 
promis en 1574. de l'envoyer à Sujffriduî 
Pétri: mais celui qui l'avoit, mourut avant 
de pouvoir exécuter fa promeffe. VaUre 
André dit à tout hazard qu'il y en a di- 
verfes copies çn Frife : Suffridus Pétri n'erç 
a pû trouver. 

W Sufr. Pétri , Dec. FUI. n. 8. p. 93. 

7 . Pierre ah Auca ma, 

L'Un des trois enfâns de Sibrand Peeters 
ab Aucama, & $Auca à Donia 9 nâquit à 
Leuvarde vers l'an 1440. d'une des meilr 
leures familles de cette ville. Il fe fit re- 
cevoir Licencié, ou Doâeur, en l'un & 
l'autre droit , & fut dépuis Gouverneur de 
Leuvarde j il remplit cette charge durant 

T 4 
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plufieurs années , mais dans des circon- 
ftances fort fâcheufes. La Frife , n'ayant 
point de maître, étoit partagée en deux 
faftions , celle des Vctkopers, & celle des 
Schiringers. Aucama fe déclara pour les 
premiers , après avoir travaillé inutilement: 
à les reconcilier avec les féconds. Leu- 
vardc étoit fans défenfe ; craignant donc 
que ce bourg ne fut furpris , il l'entoura 
d'un foffé : mais avant qu'il fut achevé, 
les Schiringers fe rendirent maîtres de la 
place , & maflacrèrent le Gouverneur. 
Ainfi mourut Aucama , furnommé Pincken, 
en 1487. Il laiffa de* fa femme ,HiJ]îa Rin* 
% gie , un fils & une fille , dont les defcen- 
Bans ont vécu dans des emplois & des 
alliances honorables au moins jufqu'à la 
fin du XVL fiècle. 

Il avoit compofé quelques écrits fur le 
Droit , & fur d'autres matières , mais par- 
ticulièrement fur PHiftoire de Frife. Suffri- 
dus Pétri croit qu'ils étoient de fon tems 
entre les? mains $ Antoine Delvaillc , Con- 
feiller au Confeil fouverain de Frife. 

87* Sufr. Pétri, Dec. IJC n. 1. p, 98—106. 

8. Pierre Poetin à Bentzna, 

Contemporain du précédent , naquit 
d'une famille noble à Staveren en Frife, 
fit d'affez bonnes études pour ce tems-là, 
devint Curé de Boxum , village à une lieue 
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fud-oueft de Leuvarde , & s'acquit beaucoup 
d'autorité. Il avoit été ami de Pierre ab 
Aucama , inais s'étant engagé dans le parti 
des Schiringers y il fe brouilla avec lui, & 
après fa mort il le maltraita dans fes écrits. 
Suffridus Pétri ne marque pas diftindement 
quels étoient fes ouvrages , qui fubfiftoient 
de fon tems : mais il fait entendre qu'ils 
avoient pour objet les troubles de la Frife, 
& que l'Auteur n'avoit pris la plume , que 
pour laiffer à la poftèrité un tableau fi- 
dèle des malheurs de fon fiçcle. U vivpit 
vers l'an 1490. 

ST 9 Sufr. Pétri , Dec. IX. n. 2. p. 107-113. 

- 9. Edo à Jongama 4 

G Entilhomme Frifon , qui pofledoit un 
château à Rauwert , gros village à 2. lieues 
de Sneek vers le nord-eft. Sa prudence 
& fa capacité lui donnèrent beaucoup de 
crédit, dont il ne fit ufage que pour 
travailler à éteindre les malheureufes di- 
vifions , qui déchiroient fa patrie. L'un 
des partis ayant appellé à fon fecours le 
Duc Albert de Saxe , & ce Prince ayant 
fait entrer des troupes dans Bolfw.eerd en 
14^8., les États du Weftergoe (*) affem-r 
bles à Sneek députèrent Edon à Leuvarde 
vers le Magiftrat de cètte ville , & le Gou- 

( a ) C'eft la partie occidentale de la Frife , où font les 
villes de Franequçr, Harlinguc, Bolfwctrt, Sn$$k, & St+ 
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yerneur de Groningue 9 qui s'y trouvoit 
alors , pour les animer à la défenfe de leur 
patrie contre leur ennemi commun : mais il 
pe put rien obtènir , & Paflemblée de 
Sneek fe fépara. Edon écrivit çe qui s'é- 
toit paffé en Frife durant cette guerre & 
la précédente , & en çonduifit Phiftoire 
jufqu'à la iSn du XV. fiècle. Il eft parlé 
de cet ouvrage dans le fupplément de 
Vorperus Thaborita fous- les années 1494. 
& 1498. 

85* Sufr. Pétri, Dec. IX. n. $.p, 113-115. 

10. Martin d'il fi. 

On croit que cet Auteur étoit un Carme 
4u couvent alljl, petite ville de Frife, 
quï vi voit vers Tan 1500. Il a écrit: 
Elogia & Encomia Nobilium in Frijiâ. 
jS. Hifioria faSionum fub Anarchiâ , c.d, 

des troubles de la Frife dans le XV. fiècle, 
Suffridus Pétri dit avoir appris que cette 
hiftoire fe trouvoit de fon tems en Ms, 
dans le pays. 

(iy Sufr. Pétri , Dec. X. n. 3. f. 127. 128. 

11. Meinard de Franequer, 

Prêtre, Vicaire de PEglife paroifliale 
de cette ville, vivolt vers Tan içoo. H 
avoit du favoir, & il compofa en vers 
Flamands 
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ta PaJJîon de Groningue. Cétoit i'hiftoire 
des expéditions que ceux de Groninguc 
avoient faites de fon tems dans la Frife 
Occidentale. Suffridus Pétri l'avoit en Ms, 

{£7" Sufr. Pétri, Dec. X. n. 4. p. 128. 

1 2. Suffride de Sterckenburg , ou Suf- 
fridus Rudolphi, 

Port oit ce dernier nom , apparemment 
parce que fon jpére fe nommoit Rodolphe > 
ou Raoul. Suffride nâquit à Bolfweerd vers 
Tan 1459. 9 * es feôions qui prirent leui 
naiflance dans cette ville , & qui troublé- 
rent toute la Frife , l'obligèrent de fe re- 
tirer d'abord à Dokkum , où il fe maria r 
& enfuite dans le château de Sterckenburg 
près de Cler-camp, où il fe fixa, & dont 
le nom lui eft refté. Là il s'appliqua à 
l'Agriculture , & aux Beaux-Arts , parties 
lièrement à la Peinture & à la Sculpture* 
& marcha fur les traces de fes Ancêtres, 
qui avoient longtems entretenu dans Bolf- 
weerd d'habiles ouvriers en ces. deux genres. 
Comme il avoit beaucoup de génie , & 
qu'il étoit affez verfé dans les belles-lettres 
pour fon tems , il entreprit une Hiôoire fui- 
vie de la nation Frifone , dépuis fon ori- 
gine jufqu'à la fin du XV. fiècle , & il en 
vint à bout. Il avoit fait à cet effet un amas 
fort confidèrable des plus anciens monu- 
xnens du pays , & s'étoit étudié particu- 
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fièrement à dreffer les généalogies des Rois t 
des Ducs , des Princes , & de la Nobleffe 
de Frife. Suffride pafla toute fa vie dans 
ces occupations , & laifla les autres gentils* 
hommes de fon pays fe battre & fe rumen 
Il mourut en 1 509. âgé de ko. ans , & fut 
çnterré à Qer-camp , monaftère de Tordre 
deCîteaux près dcDokkum. Il avoit époufé 
Jujline , fille d'un bourguemaitre de ce der- 
nier lieu , & il laifla de fon mariage plu- 
Ceurs filles , & trois fils : 1 . Pierre , ne en 
1499. 9 P^ re du &meux Hiftorien Suffridus 
Pétri: 2. Rodolphe qui périt à Harlem: (a) 
3 • Jean , qui après la mort de fon pére prit 
le nom de Suffride, fe maria, s'établit à 
Ryntfmageejl > &c eut trois fils, Suffride , 
Sipco 9 & Pierre* L'Hiftoire de Suffride de 
Sterckenburg fe perdit après fa mort , hors 
quelques lambeaux qui parvinrent à Suf- 
fridus Pétri fon petit-fils. Une partie de 
fa riche bibliothèque fut diflipée : l'autre 
fut tranfportée au monaftère de Bethléem , 
Ordre de Prémontré , fitué entre Leuvardt 
& Dokkum , par Gertrude l'une de fes filles, 
qui voulut s'y faire Religieufe , mais qui 
en fortit avant la fin de fon noviciat , & 
y laifla les livres de fon pére, 

KT 9 Suf. Pétri, Dec. fX. n* io. p. 121-1*4. 

( a ) Ceft ainfi que i'entends in Âïbis periit. Valtrt An~ 
dré p. 688. dit que NicoUs ratt der Hooch étoit A^buinus^ 
Jîvc HarUmtnJûi 
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13. Henri du Thahr> ou Henricus 

Thaborita , 

Chanoine-Régulier, profès du monaf- 
tère du Thabor , qui étoit près de Sneek 
en Frife , & qui produifit quantité d'Ecri- 
vains, qui s'appliquèrent a PHiftoire du 
pays. Henri vivoit vers Tan 15 10. , & 
il compofa un gros ouvrage Latin dans le 
ftile ordinaire des Religieux de fon tems, 
où il renferma PHiftoire Eccléfiaftique & 
Civile dépuis la naiffance de J. C. jus- 
qu'à Tannée 1508. Suffridus Pétri en avoit 
une copie qui liri avoit été prêtée par le 
Doâeur Pierre Pierius à Smenga. Il dit que 
l'Auteur y fuivoit exaôement l'ordre des 
années ; qu'il avoit recueilli fort utilement, 
& avec beaucoup de foin , ce qu'il avoit 
trouvé de meilleur dans un grand nombre 
d'Hiftoriens, quoi qu'il ne les citât que 
fort rarement : qu'il raportoit beaucoup 
de particularités fur PHiftoire de Frife f 
qu'on auroit eu de la peine à trouver ail* 
leurs : enfin Suffridus reconnoit que cette 
Chronique lui a été d'un grand fecour* 
pour PHiftoire qu'il a lui-même entreprife 
de cette province. Le Jurifconfulte An* 
toine Matth&us en avoit aufli un exem- 
plaire , dont il s'eft aidé pour fes Analecl* 
veteris œyi. 

W Suffr. Pétri, Dec. IX. n. 5. p. 116. 117. 
Van Heufen^ Hift. Epifc. Leovard. p. 83. 
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ÂInsi nommé parce qu'il étoit du vil* 
lage de Grouw 9 «dans Pldaerderadeel à 2, 
lieues de Leuvarde, embraffa l'état Eccléfiaf 
tique, & fut ordonné Prêtre* Il travailloit à 
tine Chronique de fon pays , lorfque les Sa- 
xons y étant entrés , ceux de Gueldrt s'é- 
tant déclarés contre eux , & toute la Frife 
fe trouvant déchirée par des guerres inteftii 
nés & étrangères , il trouva à propos de 
fe retirer à Rome > emportant avec lui tout 
ce qu'il avoit pu raffembler de mémoires 
fur les antiquités de la Frife. Cétoit 
vers 1 5 1 1. Suffridus Petti a eu entre les 
mains un exemplaire de fa Chronique , qui 
Commence à Tan 763- & finit à Tan 15 14. 
Idfard y marche partout fur lés traces 
de Jean de Beka , dont je parlerai ail- 
leurs , & il paroit avoir eu deffein de le 
continuer : mais , foit que la mort l'en 
ait empêché , foit par quelque *utre rai- 
fon , il n'a fait proprement que renforcer 
de Beka, en y joignant des faits particu- 
liers , qu'il feroit difficile de trouver dans 
d'autres écrivains* Il a mis à l'entrée de 
fa Chronique une copie des Privilèges ac* 
cordés aux Frifons par Charlemagne , avec 
cette note à la tete : Roma itt quadam am- 
plijjîmd bibliothecâ ad S. Mariam de Minervâ 
hanc copiant Privilegiorum Frifiae ego D. Id- 
/ardus Gravius Agricola inverti. Utinamque 
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hojlrates ab hoc digniffimo indulto , & Privi* 
legio à Carolo Magno ipfis concejjb, per oc- 
cultas torum faBiones , non tam citb rcceffifi 
fent ; & 'bene cum eifdem effet. Item quia om- 
nis potejias impatiens confortis eft , Fripa, 
liber rima Gentium Domina y faïïa ejl tributa- 
ria Dominis Saxoniœ Duc i bus. On voit là 
Pefprit des Frifons du XIV. XV. & XVI. 
fiècie , qui ne parloient que de la Liberté 
de leur patrie. Suffhdus Pétri confronta 
ces Privilèges , tels qu'ldjard les raporte i 
avec la copie que Guichardin a tirée des 
Archives de la Gueldre , & qu'il a publiée 
dans fa defeription de cette province^ & 
il n'y remarqua aucune différence. 

Suffr. Pari, Dec. IX. h. 7. p. ii8--I2G* 

15. Jenco à Douma, 

Gentilhomme d'une des premières fa- 
milles de Frife, vivoit vers l'an 151 5., & 
compofa une Hiftoire abrégée de ce pays, 
fous le titre de 

Tejlamentum Jenconis à Douma. Upco a 
Burmania en avoit prêté une copie à Sufi 
fridus Pétri. 

W Suffr. Pétri, Dec. IX. n. 8. p. xao. ni. 

16. Varper du Thabor, ou Vorperus 

Thaborita , 

Naquit dans le XV. fiècle à Rynfma- 
gtejl % village de Frife dans le Dantuma- 
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deel à Une lieue de Dokkum. Son pérë 
etoit un gentilhomme de la famille de 
Tjarda. Après avoir fait de bonnes étu- 
des , & reçu les Ordres facrés ? il de- 
vint Curé du lieu de fa naiflance : mais 
il quitta cet emploi pour entrer chez les 
Chanoines - Réguliers du Thabor près de 
Sneeck y où fon mérite le fit paffer par 
les charges de Sous-Prieur & de Procu- 
reur , à celle de Prieur de la maifon. Il 
occupoit encore ce dernier pofte eh 
1538. Ce Religieux fe rendit utile à l'E- 
glife & à PËtat. Il a compofé 

Chrohicon Frijia ab exordio gentis ad an- 
num i5$8. En trois livres, dont le pré- 
fliier prend dépuis l'origine des Frifôns 
jûfqu'à Charlemagne , & par conféquent 
ne contient guères que des fables : le 
fécond va jufqu'alix pfémiers Comtes de 
Hollande: le 3 e fe termine à l'an 1538; 
Suffridus Pétri avoit vu trois exemplaires 
de cette Chronique, dont deux conte-* 
noient encore une continuation de cet 
ôuvrage jufqu'en 1550. , faite par Pierre 
Jacobs , ou Jacobi , autre Religieux dti 
Thabor. L'un de ces exemplaires lui avoit 
été prêté par Paul-Gilles de Cafter , Prieur 
de cette maifon , & dépuis Abbé des Bénè- 
diâineS ( Abbas Monialium Benediclini or- 
dinis) deBétkanie ou Fofweerd. Un autre, 
qu'il avoit emprunté de Jacques Bouricius, 
Avocat 4e Leuvarde , contenoit quantité 

d'addi- 



1 
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d'additions , entre autres des Annales Fla- 
mandes de Frife dépuis 141 3. jufqu'en 
1 5 1 8. écrites par un Anonyme , & fort ref- 
femblantes au fupplément de Parus Jacobi. 
M. Metrmarty Penfionaire de Roterdam, con- 
nu par fon Tkefaurus Juris , & par d'au- 
tres ouvrages , en a une copie , qui avec 
la continuation forme un in-folio affez 
gros ; il s'y trouve quantité de diplômes, 
& d'autres pièces jùftificatives ; c'eft ce 
que je tiens de fa bouche. 

ftp Saf. Pétri > Dec. X. H. S. p. 153-138. G? 
*54- 

17. Pierre Jacobs > ou Jacoli, 

13 Ont je viens de parler, étoit fils de 
Jacques Nauper, homme de probité, 
& naquit à Bolfweerd vers le commen- 
cement du XVL fiècle. Cette ville étant 
agitée par des fa&ions fi violentes, qu'on 
n y pouvoit guères vivre en lïireté, il 
prit le parti d'entref en religion au Tha- 
bor. Il paroit qu'il n'y fut que frère lai; 
auffi favoit-il peu de Latin ; cependant il 
fe rendit affez habile dans les Mathéma- 
tiques , & furtout dans la Géométrie , & 
dans l'arpentage , qu'il exerça dans plufieurs 
occafions pour la commodité de fes voi- 
Tom.ir. V 

(a) Patron habuit.,.. Jacobum Nauperum. Il faut peut- 
être lire Naupegum; en ce cas fou pére auroit été un Char- 
pentier de navire. 
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fios# L'Empereur même l'employa fous 
la direction de Maître Martin de Delft pour 
méfarer la terre de BUd en Frife. J'ai 
parlé ci-devant du fupplément qu'il fit à 
la Chronique de Vorptr fon confrère ; il 
la reprit depuis Tan 751. c. d. dépuis 
l'origine du Chriftianifnie dans la Frife, 
& la pouffa jufqu'en 1550- 

(iy Suff \ Pétri , Dec. XL n. & p. 154—156^ 

18. Kempo à Martena 3 

Gentilhomme Frifon de la première 
qualité , s'appliqua dans fa jeuneffe aux 
belles-lettres y & à prefque toutes les fei- 
ences; & comme il étoit doiié d'un e£- 
prifr & d'un naturel excellent , il fit de 
grands progrès dans fes études ; l'expè- 
rienCe y ayant encore ajouté* l'Àrchidue 
Charles 9 dépuis Empereur , informé de 
fon rare mérite 9 lui donna le rang de 
Chevalier , & te fit Confeiller de Frife. 
Dans cet emploi , il s'appliqua avec fes 
collègues à débrouiller le droit de fa pa- 
trie combiné avec celui du Souverain, 
qui étoit dévenu un vrai chaos par la 
Ibngue anarchie , dont la Frife ne feifoit 
que de fortir. Son habileté dans Thiftoire 



. réuflir dans cette vafte entreprife; comme 
il étoit d'ailleurs fort éloquent, il fut 
fouvent député à la Cour du Prince pour 




contribua pas peu à le faire 
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des affaires relatives à cet objet 9 & il 
eut l'art d'amener toujours les chofes 
à un point qui fatisfit & l'Empereur & 
les Etats. Ceux-ci le chargèrent de dref- 
fer les Annales Politiques de la Frife, 
comme un ouvrage qui devoit fervir de 
bafe à la Jurisprudence de cette province* 
U l'exécuta en commençant à l'année 1498* 
c d. à l'arrivée du Duc Albert de Saxe en 
Frife , & le conduisant jufqii'à l'an 1 540» 
gvec un Appendix contenant le Traité 
tait avec la Reine Marie de Hongrie 9 Gou- 
vernante des Pays-Bas, en 1545. Ce 
Recueil ayant été approuvé par fix des 
principaux nobles de frife , { a ) & par 
quatre Confeillers députés p^r le Souve- 
rain, (£) fut reçu & autorifé par les 
Etats , qui ordonnèrent qu'il feroit conti- 
nué à l'avenir fur le même pied. Ceû ce 
qu'on appelle 

Le Code Provincial de Frife. ( c ) 

SJ* Suffr. Pétri, Dec. XI. n. 3- p. 145-148. 

( a ) Jarieh & Sicco à Dekema , Sixte à Tjarda, Abbo 
à Sjuxma , Jenco Douma le jeune » & Sibrand à Rorda, 

( 6 ) Albert ab Arnfma > les doAeuJC$ Rcnicus à Burmaaia^ 
& Hector ab Hoxuyer , ÔC Pierre à Dekema. 

(c) Het Landt-botfk. 

C'est pes Hiftoriens , dont on vient de 
parler , que Suffridus Pétri 9 Furmerius, Ham- 
coniuSy & d'autres modernes , ont tiré leurs 
Annales de Frife, où ils ont adopté fans 
difeernement tout ce qu'on a débité fur 
l'origine de cette nation. V 2 
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Guillaume des Autelz, ou GuiL 

Altarius , 

UN Ecrivain > qui n'entreroit point 
t j dans ces Mémoires, fi je ne m'étois en* 
gagé dy placer tous ceux dont Valère André 
a parlé. Guillaume des Autelz naquit à 
Charolles en Bourgogne (a) vers fan iSzc). 
Son pére étoit un gentilhomme du pays , 
nommé Siacre des Autelz , (b) dont il a 
fait Vépitaphe en ces termes : 

AppVenC Panant, quel friiyt avec los 
Porte Vertu ; celuy , duquel les os 
Gifent ici , la fuivit tout fon aage : 
Qui en mourant laiffa à fon fils feu! 
La pôvreté, les affaires, le deul, 
Et bon renom y pour tout fon héritage. 

Cependant Guillaume avoit un château à Ver- 
noble près de Biffy en Charolois : mais mal- 
heureufement ce château étoit 

Non tant riche , que noble. « 
// fit d y affe^ bonnes études , & apprit U La- 
tin & le Grec; on fait aufji qu'il étudia quel- 

( a ) Cefi la patrie qu'il Ce donne lui-même dans plufieursr 
de fis ouvrages ; ainfi La Croix du Maine , & le P. Niceror* 
ont 'eu tort de le faire naître à Montcénis* Valère André 
dit qu'il naquit à Charlemont en Artois : f aimer ois autan* 
qu'il dit : à Dunquerque en Hasbaye. 

(b) Je fuis ici U P. Niceron : Af. Papillon qui le cite m 
mars faujfement » appelle le pére de nôtre Auteur Fiacre j 
S, Siacre ( Siagrius ) Evêque <TAutun , eft plus connu cjb 
Bourgogne que S. Fiacre. 
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que tems en Droit à Valence : mais on ig- 
nore quel ufage il fit de cette étude. Ce qu'il 
y a de fur 9 c'ejl qu 'il s'occupa principalement 
de la Po'èjîe Françoife, ainfi que Pontus de 
Tyard , Evéque de Mâcon ; ce Prélat étoit 
fon coujin fous-germain , puifque des Autelz 
lui dit dans une Ode : 

Eftienne ton ayeul, frère 
D'Anne , mére de ma mére. 
Ronfard etoit leur ami commun , & à fon 
exemple nôtre Auteur gâta fa Po 'èjîe , en y mê- 
lant trop d'érudition , & difant du Grec juf- 
qu'à fa maîtreffe. Il appelle celle-ci fa Sainte, 
{y déclare en vingt endroits qu'il n'a pour 
elle qu'un amour pur 9 Jpirituel, & Philofo- 
phique ; dans fon Amoureux repos il lui 
donne le nom d'Yfe , & dit qu'elle demeuroit 
à Romans en Dauphiné. Ce pourroit bien 
être une maîtreffe en l'air , qvf il ne fe fera for- 
gée que pour fatijfaire fon envie de verfîfier. 
On voit par le même ouvrage , imprimé lorf- 
que F Auteur n'avoit que 24. ans , qu'il etoit 
îfiariê dès-lors, & que fa femme fe nommoit 
Jeanne dç Bryère. l*es dernières pièces qu'il 
a imprimées font de Van i58j. (c) La Croix 
du Maine ignoroit en 1S84. s'il étoit encore 
en vie. On met fes écrits au rang de ceux 
qui ne font bons à rien ; on n'y voit que 
4u trivial exprimé dans un Jlile embaraffé % 

(c) Et non pas dt Van 1560,1 comme U dit le F. NU 
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& qu'on a foùvent de la peint à entendre* 
cependant quelques curieux les recherchent 
moins pour leur mètite qui pour leur rareté. 
Én voici la Me : 

i. Le mois de May de Guillaume des 
Autefe. Lyoft , Olivier Arnoiillet. Petite 
pièce en vers, que V Auteur fit dans fa jew* 
nejfe. 

z. Fanfreluche & Gaudichon , Mythif- 
tôife baragoiiïfte de la valeur dé dix àto 
mes , pour la retréation de fous bons Fart-» 
frèhiehifles. Lyon , Jean Diepi , ( c. d. pat 
anagramme Pidié , ou Pidier ) 8°* It. Rouen, 
Nicolas l'Efcuyer , /36b. d'environ 

Cent pages. It. Lyori , t$7A* ^g- ^fi unt 
copie également platte & fade du Pantagruel 
de Rabelais ; des Àutelz la fit dans le terni 
quil ttudioit à Valence. 

jj . Quatre Dijiiques Latins à la fin de ht 
Syntàxe Latine de Bàrthéleon de Ravières. 
Lyon, Jean de Tournes , 1S48. 8°- Il s'y 
homme Guiilelmits ab Aris. 

4. Tt aiâé touchant l'ancienne Efcripture 
de la langue Francoife , & de la Poëfie , 
contre Porthographe des Meigtetiftes , par 
Glaurtialis du Vezelet (Artdgramme de Guil- 
laume dès Autelz.) Lyori, 134g • /<?•• UAw 
ieur y âgé feulement de vingt ans , attaque 
ici le Trelté touchan le commun uzaje de 
l'Ecriture Ffançoeze , auqel et débattu des 
faotes & abus en la vreye & ancienne 
puiflance des lettres , publie en 1646. pat 



1 
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Louis Meigret , Lyonnais , qui vouloit in- 
troduire la coutume d'orthographier en Fran- 
çois > comme Von prononce. Celui-ci répon- 
dit par un petit in~4 0# intitulé : Défenfes 
de Louï Meigret touchan fon ortografe 
Françoeze contre les cenfures & calom* 
nies de Glaumalis. Paris, i5So. 4°* 

S. Dans Us Erreurs amoureufes de Pon- 
tus de Tyard , publiées à Lyçn , che[ Jean 
de Tournes, 164g. 8°" &c. Des Autelz a 
mis une Epigramme Latine de cinq diftiquïs* 
& un Sonnet, à la fin du /. livre , & un 
autre à la fin du fécond. 

<f. Repos de plus grand travail , à fa 
Sainte. Lyon , Jean de Tournes , t55o. 
8°* pp. 141. It. Ibid. Thibaut Payen, /36a. 
1 6°> Il marque dans fa Préface , que et font 
hs Poëjies qu 'il à compofies dépuis fa t5 € * 
jufquà fa zo € > année. A pris des pièces de 
djffhrens genres y on y trouve deux Dialo- 
gues moraux en vers, Vun (p. Sz. , /*• éd.) 
dont les perfonnages font: Vouloir divin, 
Ignorance , le Temps , Vérité ; Vautre fur 
la Dévife de M. le Rév. Cardinal de Tour- 
non , Non quœ fuper terrain , joué à Va- 
lence devant iuy le Dimanche de my-Ca- 
refîne, 1^49., dont Us perfonnages font: le 
Ciel, l'Eiprit, la Terre , la Chair , l'Homme. 

7. Réplique de Guillaume des Autek 
aux forieufes Défenfes de Louis Meigret • ... 
Lyon, Jean de Tournes , i$Si. 8°- pp. 74. 
Meigret y oppofa la mime année : Reponie 

V 4 
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à la dezefperée Repliqe de Glaomalis dé 
Vezelet , transformé en Gyllaome des Ao« 
tels. Cejl par où finit la difpute entre ces 
deux Auteurs. 

8. Suite du Repos A la fuite du 

précèdent y p.jS-^txj. Ce font des Sonnets, 
des Chants , &c. . avec un Difcours fur Plan- 
ton , de la réminifeence , contre la y c Ode 
du III. livre de Ronfard. 

g. Un Sonnet au-devant du Solitaire de 
Pontus de Tyard. Lyon, Jean de Tournes, 
iSSz.foX. 

10. Amoureux Repos de Guillaume des 
Awelz, Gentilhomme Charolois. Lyon, 
Jean Temporal , /iij. 8°- pp. 1S0. non chif- 
frées. Z'Amoureux Repos efi la 1. partie, 
& contient différentes pièces en vers, où il 
parle de fa maitreffe : la 2 e partie eji corn* 
pofee d? Odes y & a pour titre : Façons Ly- 
riques. La renferme une Eligie & des 
EpigratnmcS) 

i\. A la p. 230. des Poïfîes de Charles 
Fontaine , on trouve une Epître en vers de 
G. Teshauit , qui ejl Guill. des Autelz , où 
il ejl parlé avec beaucoup de mépris d'un 
Poème de Paul Angier, contre Fontaine. 

12. Sonnet au-devant des Epîtres dorées 
. ^ <f Antoine Guévare , traduites par Jean de 
Guttery, de l'édition de iS58. 4°* 

/j . La paix venue du ciel , en vers hé* 
roïques. Plus , le tombeau de l'Empereur 
Charles-Quint en douze Sonnets. Paris, 
( §SS8. ) 4* 
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14. Encomium Gallis Belgics, G. Al- 
thario autore ; acceflerunt & alii aliquot 
ejus verficuli. Antv. Chrift. Plantinus, / JJ9. 

It. dans Us Delieiae Poetarum Gailo* 
rum de Gruterus, 1609. i8°- p. 5 $—58. 

/3. Remonftrance au peuple François 
de ion devoir en ce temps envers la Ma- 
jefté du Roy ; à laquelle font adjjouftez 
trois Eloges de la Paix , de la Trefve , 
& de la Guerre. En vers. Paris, An* 
dré Wechel, iSSc). 4°* 

/ 6. Harangue au Roy contre la Rébel- 
lion , fur le tumulte & {édition d'Amboife , 
où aulcuns des chefs & rebelles furent 
punis. Paris, Vincent Sertenas, i55^. & 
i$6o. 4 0 ' En profe. 

ty. Ode refponfive à une autre de 
Charles de Rouïllon , & quelques Sonnets. 
Avec Us Odes de Rouïllon. Anvers , Chrift. 
Plantin , /J60. 

18. Vers fur la mort de Charles de Pon* 
toux. Dans les Poëfies de Pontus de Tyard. 
Paris, Galiot du Pré, ^73. 4°* 

i§. Un Sonnet au-devant de la Gélodra- 
çie ( Ris & Pleurs ) Amoureufe de Claudç 
de Pontoux. iSyG. 

20. Un Sonnet à la tête des Oeuvres de 
Pontoux. tSyg. 

21. Dix-huit Stances au-devant de /*Hé-p 
rodien , traduit par Jacques de Vintimille. 
1680. Ces Stances font chacune de 12* 
vers* 
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22. Dix vers Latins Hcndécafyllabes a la 
* tête des Difcours Philôfophiques de Pontus 

de Tyard. Paris , iS8y. 4* 

23 . Récréation des Triftes- Lyo n, in- 1 6°* 
On attribut à des Autelz et Recueil en vers , 
dans lequel il y a de Vefpriu 

24* Le P. Garafle ajfure positivement , (d) 
que des Autelz eft l'Auteur du Pârnaffe Sa- 
tirique : mais non pas fi fale & impudique 
qu'il eft. On croit que ce fot Recueil efl 
de Pierre Motin , Poète médiocre , natif de 
Bourges i connu par la critique de Def- 
préaux. (e) 

*. Les fix livres de la nature des chofes 
de Lucrèce traduits en vers François. La 
Croix du Maine parle de cet ouvrage. On 
ne le croit pas imprimé 
- Af. Papillon donne à Guillaume des Au* 
telz une Traduction de Léon Hébrieu, de 
l'Amour , Dialogues. Lyon , Jean de Touiv 
nés > 1SS1. 8°* i mais elle efi de Pontus de 
Tyard , comme M. Papillon te marque loi* 
même à l'article de ce dernier, T. H. 335. 

La Croix du Maine, 138. Du Verdie* , 
Biblioth. 468. 469. Niceron, XXX- 14-21. 
Papillon , Biblioth- de Bourgogne , 1. 5-7. 

* 

(d) Doftrine curieufe, dans V Index , Terbo Guillaume, 
p. 4S8. 

( e ) Art Poëdqpe , Chartt IV- v. 40. 
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Thomas Satlly , ouSailiïus, 

NÉ à Bruxelles vers l'an 1553*9 effl* 
braffa l'état Ëccléfiaftique , & Ait dè 
bonne heure pourvu d'un canonicat de la 
collégiale de Furtus en Flandre , puis d'un 
autre dans la cathédrale #Arrâs. U étoit 
Prêtre, & âgé d'environ 17. afts,lorfque 
touché de la modeftie & de la patience 
qu'il remaraua dans les Jéfuites de Douai 
au milieu des vexations , qu'ils avoient 
à fottffrir de la part des Mal-contens > il 
défira entrer dans leur Compagnie ; il fè 
rendit pour ce fujet à Rome > & y fut re- 
çu le 1. mai 1580., après s'être défait de 
fefc bénéfices. A peine fitt41 forti de iio- 
viciât , qu'on lui ordonna d'accompagner 
le P. Antoine Poffevin , que le Pape Gri* 
goirc XIII. envoyoit en qualité de fort 
Nonce auprès du (Jzar Jean BaJîlowit[ $ pour 
travailler à la réunion des Ruffes aveè 
PEglife Romaine, (a) Ces PP. eurerit beau* 
toup à fbufirir dans leurs voyages. Sou* 
vent ils fe virent obligés de traverfer , dô 
nuit comme de jour, de vâftes forêts fans 



brigands > ou dévorés par des bête* féroces : 



chemin frayé 




eril d'être tués par des 




& dans là Vie $1 cô P4ré pubWe pair le P. Dorigny* 
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îpuvent ils dormirent fur la neige en plein 
hyver, & quelquefois ils paffèrent jufqu'à 
onze mois fans changer d'habit. Ces fa- 
tigues ayant épuifé les forces du P. Sailly, 
on le rappellâ * par avis des Médecins , 
dans les Pays-Bas , où le Prince Alexandre 
de Parme, le choifit pour fon Confeffeur, 
& voulut qu'il l'accompagnât à l'armée. 
Ce nouvel emploi lui fournit de nou- 
veaux fujets d'exercer fa patience. En vir 
fitant des foldats malades à Burrich proche 
Wefely il y gagna la pefte : mais il en 
guérit après avoir fait un vœu à la S te 
Vierge , 8f reprit fes fondions. Ce fut en 
çe tems-là qu'il jetta les fondemens de la 
Miffion Militaire que les Jéfuites ont entrée 
tenue dans la fuite. Il ne put fuivre le 
Duc de Parme au fiège de Paris en 1 590., 
étant alors réduit à garder le lit dans 
l'hôpital du Quefnoi 9 parmi une foule* 
de gens de guerre & de mendians. En 
1595. le Comte de Bucquoi l'ayant appelle 
pour confefler fes foldats devant Cambrai, 
il eut le courage dç s'y rendre à travers 
une grêle de coups de fufil , couvert d'un 
fimple bouclier. L'année d'après , il fui-* 
vit l'Almirante d'Arragon envoyé en Al- 
lemagne auprès de l'Empereur Rodolphe IL , " 
$C du Prince Ferdinand, Archiduc de Sti- 
rie , & en Pologne , auprès du Roi Sigip* 
mond. On le ht Reûeur du collège de 
Bruxelles en 1597. , ôç en même tems 

- 
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Supérieur de la Miffion Militaire , qu'il 
gouverna jufqu'en 1603. Il fit le voyage 
de Rome en qualité de Procureur de la 
Province Belgique en 1606. Une veine 
qu'il fe rompit deux ans après , lui caufa 
une hémorragie, qui fit défefpèrer de fa 
guèrifon : mais il l'obtint enfuite d!un vœu 
qu'il fit à N. D. de Montaigu , & fe 
trouva même dépuis plus fain & plus 
ïobufte qu'auparavant* Il fut une féconde 
fois nommé Reâeur de Bruxelles pour 
cinq ans en 161 1. En 1620. il parut de 
nouveau , en qualité de Miffionaire , à b 
tête des troupes , que le Marquis de Spi- 
nola conduifit dans le Palatinat. Enfin con- 
fumé de travaux en 1613., il fentit ap- 
procher fa fin. Le 7. mars de cette aï- 
née , étant entré dans la chapelle de l'Ar* 
chiducheffe à Bruxelles pour y entendre 
les confeffions , il fe confeffa lui-même , 
avant de dire la Mefle , au Jéfuite qui l'ac* 
compagnoit * ce qu'il n'avoit jamais fait 
en pareil cas , & qui fut regardé comme 
un préfage prochain de fa mort ; en effet 
peu d'heures après il fut frappé d'une pa- 
ralyfie , qui obligea de le tranfporter au col* 
lège ; il y reçut PExtrème-Onôion , & il 
mourut iaintement le lendemain dans la 
70 e année de fon âge, & la 43 e dépuis fon 
entrée dans la Société. Il avoit fait la pro- 
feflïon des quatre vœux à Arras le 21» 
novembre 1591* La vie régulière de ce 
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Pére , fon défintèreffement , fon humilité* 
& fon zélé infatigable à fervir le prochain* 
Je firent infiniment regretter. Il y eut un 
concours prodigieux à fes funérailles , & 
il y afiifta de la Noblefie du premier or* 
tire. Swetrtius dit de lui : Fuit homo paçi» 
ficus ; & ( quod mirete 9 ) in Aulâ affuetus 9 
nil magis odorat quàm fucum ac delicias thra- 
fonicas. Fis paucis ? erat verus Jefuita. On 
peut être furpris que parmi tant de travaux 
auxquels il le livra , il ait trouvé le tems 
de publier les ouvrages qui fuivent : 

I . Litania vitce & pa ffionis JDomini J. Ç. f 
cum Officio de Pajjione > ex Scripturâ Sacra, 
pro exerçiiu Catholico. Antv. Çhrift. Planti- 
nus > 1588. i6°* Ces heures ont été dé- 
puis inférées dans divers livres de piété* 
entre autres dans le Calejle Palmetum. 

X, Inftrucîion & exercices du Soldat Chré- 
tien. En François : Anvers, Chrifi.Plan* 
tin 9 1 5$o, 1 z°* A Pufage des troupes de 
S. M. Catholique. 

3. Ad Sereniffîmum Rainutium P armée & 
Placentiœ Ducem quartum , . . . ♦ Epiftola. Me* 
diolaniy 1595. It. dans le Recueil marqué 
ici n. 6. pp. 20. Il fait à ce Prince la 
Relation de la mort de fon pére , Alexandre 
Farnkjè, Duc de Parme , qu'il avoit aflifté 
dans fes derniers momens. 

4. Narrado Expeditionis BclgicaSercnijflîmi 
Archiducis Alberti ai Ambianum. Bruxellis % 

M97- 
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<. Nar ratio itineris iU** Domini Francifci 
de Mendo[a 9 Almiramii Aragoniœ , in Leg& 
iionc fud ad Sac. Caf. Majejiatem : Sercniffi- 
mum Polonia Regem : Serenifjlmum Archiduc 
cem Ferdinandum 9 & alios. Brux. 1598. 

6. Epitaphius in Screniffimum Farnefium 
Forma & Placentia Duccm 9 Aurei VelUris 
Equium yfummumquc olim Belgka Prafe3um* 
Colon. Agripp. Arnold. Mylius 9 1598. I2°* 
gros caraô. dern. fignatureiîa. après QJ* 
Ce Recueil renferme , outre la Lettre 
dont j'ai parlé n. 3. Hubcrti Rudolphi, Gif 
tercunfis Ordinis Presb. & Abbatis y de w 
bus a Sereniff. AUxandro Farncfio 9 Parmce & 
P lacent ia Duçe, in Belgio gefiis, Oratio ; deux 
Oraifons funèbres du même Prince , Tune 
par le P. François Bencius , Jéfuite , l'autre 
par Vincent- Blaife Gardas de Valence : Au* 
relii Urjii Carmen de bello Belgica , en vers 
héroïques : une Elégie du P. Bencius : une 
Ode de Nicolas Phaïllus 9 de Parme : en- 
fin , S. P. Q. Romani £pitaphia y autkore Vin* 
centio Sicula. 

7. Thefaurus Litamarum ac Orationum fa* 
cer y cum fuis adverfus SeSarios Apologus* 
Brux. Rutger. Velpius 9 1598. 8°* pp. 397» 
avec des Tailles-douces. It. Panf Chap* 
pelet 9 1599. 12°' It. 3^ editus. Brux. Rutg. 
Velpius 9 1600. l6°- pp. 447. It. Ibid. Hu- 
bertus Antonii 9 1 608. r z°- It. Antv. Jo. Mo* 
retus 9 1609. i2°- Ce Recueil a été mis 
à l'Index à Rome le 7. août 160J. C'eft 
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qu'on a jugé à propos de s'en tenir aux 
Litanies anciennes, qui fe trouvent dans 
les Bréviaires , & autres livres qui fer* 
vent à l'Office de l'Eglife, & d'y joindre 
feulement celles de N. D. de Lorette. 

8. Traite de la mortification des pajfions, 
traduit du Latin du P. Julius Fatius > ( Jé- 
fuite de Naples, mort en 1596. ) en Fla- 
mand. Anvers , Joachim Trognajîus , léoOé 

12°* 

9. Confultation fur le parti quon doit 
prendre en fait de Religion , traduite du La* 
tin du R. P. Léonard LeJJius en Flamand, •• (f) 

*It. z e édition corrigée, & augmentée d'un Ap- 
pendix y où Con répond a quelques Quejlions 
relatives à ladite Confultation. Anvers, fleuve 
& fils de Jean Moerentorf, 1611. l6°* pp* 
351. Goth. It. Ibid. 1613. Il 0 - 

10. Controverfes de la Foi, traduites du 
François en Flamand, avec un Supplément. 
Eft-rce peut-être le Cathhifme des Contro* 
verfes du P. Guillaume Bail? (c) 

11. La Maifon intérieure , Traité de Sé Ber* 
nard, traduit en Flamand* 

11* Le Catholique véridique. En Flamand. 
Anvers, Jérôme Verduffen , 1611* n°* It. 

Augmen* 

(b) Beraedt wat gheloof ende rcligie mcn hehoort t'acn- 
ïeerden , ghemacckt irCt Latyn door den E. P. Leondrduê 
Lejjîus .... overghefedt in Ncdcrduytfch door den Eerw. 
P. Thomas Sailly .... Twecde editie verbeterd ende vcr~ 
mcerdert met een byvoeghfcl , waer in dat fommige vraegen » 
aengaende tfelve Beraedt, beantwordt worden* 

(c) Jéfuite de Languedoc» mort à Bourdeaux en 1620. 
(ÀUg* 167. 168.) 
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Augmenté 9 & mis en meilleur ordre* Brux. 
Hubert Anthonù , 1 6 1 6. 1 1°- 

13. Réponfe aux queflions qui regardent 
les matières conte fiées entre les Catholiques 
& les Hérétiques. En Flamand. Anvers , Jé- 
rôme Verdujfen, 1611. 

14. Le nouveau Réveil-matin 9 qui indique 
la nature 9 les progrès, les fruits y & les re- 
mèdes de rHérèJîe, à Vufage des Provinces- 
If nies 9 & des autres Provinces des Pays-Bas. 
En Flamand. (£) Louvain y Jean-Chrijlophc 
Flavius y 16 11. 4 0 ' 

1 ç . Double Anatomie faite par Adrien van 
Loo : ( Nom de guerre ) la prémière , d'un 
écrit anonyme : la féconde y pour fatijfaire aux 
plaintes <F Abraham de Cojler, Mimjlre d*Of- 
fendrecht & de Woonfdrecht y qui a tâché de 
réfuter le Reveil-matin Catholique de Thomas 
Sailly y préfenté y il y a fept ans y a MM. les 
Etats de Hollande & de Frife 9 &c. dans le 
deffein d'amener la Trêve à une paix perpé- 
tuelle. En Flamand, (c) Louvain y Chrijlophc 
Flavius y 1619. 4°-pp. 216. 
Tom. IV. X 

( h ) Den nieuwen Morghen-wekker , wyfende de nature p 
roortganck , vruchten , remedien der Ketterye ; te voor/chyn 
gebrocht tôt het welvaert der GeunUerde endc andere iVc- 
derlantfche Provincien, 

(c) Tweederley Anatomieri ghedaen door Adrîaen van 
Loo y t'eerfte op eenen Quidam fonder naem : het ander 
ope beclach Abrahami Cofieri Minifier t'OJfendreckt ende 
Jf^oonfdrecht , poghende te wederlegghen den Catholychen 
JMlorgenwekker lhonue Sailiii over Jeven jaeren aen den H» 
W* £. Heeren de Staten van Hollant , Vrieflant , &c . toe* 
Çheygent , tôt voorderinge der Trêve in een eewige vrede. 
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16. Seconde Anatomit de deux Trahis 
d'Abraham de Cafter . . • • . imprimés a Roter* 
dam en i6l6* faite par Adrien van Loo 9 
dt Bruxelles , au fujet de la révolte de la 
chair y mentionnée dans le Reveil-matin du P. 
Th. Sailly de la C. de Jéfus. En Flamand, (d) 
Louvain , Chrijhphe Flavius, 16 19. 4°* 

PP- 73- 

17. La Mai/on de la Confcience , contenant 
des moyens & des remèdes pour tien vivre , 
& bien mourir. En Flamand. Brux. Hubert 
Antonii 9 1610. Eft-ce autre chofe 
que le n. //.? 

18. Difpojîtion Tejlamentaire & Codicille 9 
4 Fufage dés troupes de S. M. Catholique. 
En François. Brux. Hubert Antony 9 1610. 
I2°- It. Louv. Henri Haefiens , 16 il. Il 0 * 

Swertius, 695. Aleg. 434. 

{d) De tweçde Anatomit y*n ty$e TraHaeten Abraham 

Cofteri Antwerp. Minifter van QJfendrecht tnde WoonÇdrecht, 
tôt Rotterdam ghedruckt in 't jaere 1616. Door Adriaem 
Looffenfis , Brujjfelatr , ter oorfaecke der apftandigkt dut 
Vleefchs , vermelt in den Catholycken Morgtnwecher P. T. 
Sailly , Priefter der Socitteyt Jeju. 



. Simon de Couvin , ou Simon de 

Covino , 

TIroit fans doute Ton nom du lieu de 
fa naifî^nce , qui eft une petite ville 
de la Principauté de Liège fur les frontières 
de Champagne. I| étoit, autant que jjç 



Digitized by Google 



Simon de Couvin. 323 
puis juger par le titre de fon ouvrage , 
Ecolâtre de S. Lambert, & Re&eur des 
Ecoles de Liégi , en 1350. La peûé,qui 
avoit commencé d'horribles ravages dans 
toute l'Europe deux ans auparavant , (a) 
& qui avoit pris de nouvelles forces à 
Liigc en 1349. par l'infeâion qu'y faifFa 
le débordement des rivières , lui fournit 
une occafion d'exercer le talent qu'il avoit 
pour la Poëfie ; c'eft ce qu'il fit en publiant 
la pièce intitulée : 

Simonis dt Covino , Leodunfîs , libettus de 
/adicio Solis in eonvivio Saturai; Jive dt 
horrtndâ Ma pejh , qwz anno 1348. lait pet 
totam Eiiropam graffata ejè , Poïma rtrfibus 
hexamaris. Ms. for velin dans la biblio- 
thèque du Roi de France , cotté n. Jf 
écrit en 1350* It. fur papier, écrit a» 
XV» fiècle. Itid. n. fuivant. It. fous ce 
titre : Carmen de judiciis Solis in commis 
Saturni : auihorc Magijiro Symone de Covi- 
no y Scholari Leonenfis ( Leodienfis ) diœce- 
Jis, qui hoc fuum carmen anno (1349.) 

X 2 

( a ) Jean Boccace parle de cette pefte à l'entrée de foa 
Dec amer on y Giornata L ( ed. Venet. Altff. Vecchi , 1597, 
p. 1. ) Già trano gli anni dclla. fi attifera Incarnation* eût 
fgliuolo di Dio al numéro pcrvcnuti di milletreccntoquaran- 
totto, quand* nclla egregia città dt Fiorcnyt -, . pervenne 
la mortifera peflilenia : Ta auale .... akquanti anni davanti 
nette parte Orientait incominciata . . . . fenyt riftare , âun 
ùwgo in un 1 ahro eontinuandofi , yerfo VÙccidcntt mifcrabil* 
mente s'era ampliata , &c . Voyez aufli Gefia Pontifie, Tungr* 
21 L 44. 
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publici juris fuit. Ms. du XV. fiècle. Ibi& 
n. 6*423 . 

(ly CataL des Mss. de la Biblioth. du Roy de 
France , T. IV. 249. & 453. Foullon , Compend. 
HiJL Leod. 114. 

Antoine Hicki , ou Ant. Hiquœus, 

REcollet Irlandois , natif du Comté 
de CLart , fe rendit habile dans la 
langue Grecque , ainfi que dans la Théo- 
logie Scholaftique , qu'il enfeigna à Co- 
lognt , & à Louvain ; il fxit élu Gardien 
du Couvent de Antoine de Padoae dans 
cette dernière ville en 1630. , puis en 1639. 
Définiteur général de fon ordre. Le P. 
Luc Waàdingy fon ami & fon compatriote, 
le fît appeller à Rome par le P. Bénigne 
de Gènes 9 fon Général, pour Paider à re- 
cueillir les matériaux dont il avoit befoin 

Ï>our la compofition de fes Annales de 
'Ordre de S. François : mais ayant eû 
le chagrin de perdre cet habile coadjuteur 
le 26. juin 1641., il lui fit l'Epitaphe fui- 
vanfè , qu'on lit daris l'églife du Couvent 
de S. IJîdore à Rome : 

F. Antonio Hiqnœo, Hibernô, viro dô&if- 
Jimo & religiofijjimo , Sacra Theologia Prom 
fejjbri emerito , totins Ordinis Definitori , Jb- 
ciê gratiffimo > amico optimo, meerens pofuit 
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F. Lucas Waddingus cedis Prafeclus : Ob. 1641, 
z€. Junii. 

Ce Père étoit fort zélé pour l'honneur 
& la doûrine de fon Ordre , comme on 
ie voit par les ouvrages fuivans : 

1 . Nitela Francifcance Religionis , & ab- 
flerjîo fordiurn , quibus tam confpurcare frufi 
tra tentavit Abrakamus Bçovius. Parcnti 
optimce Fr. Dermicius Thadai 3 pius filius 9 
,S. Th. Le3or 9 mutuam vicem reddit. Opus 
accuratum ac varivm , quo pkraqut fummo- 
rum Pontificum décréta illufirantur ; multa 
ad umporum notitiam fpeclantia cducuntur 
in lucem 9 alia jam olim jlabilita confirmant 
tur ; imprimifque eminentifijinta Chrijli Serva^ 
toris ac Domini nojlri paupcrtas folidè & 
perjpicuè defenditur. Prodit nunc primum. 
Lugd. Claud. Landry y 1617. 4°- pp, 494. 
Abraham Bçovius y ou B^owski , Domini- 
cain Polonois, mort à Rome en 1637, 
avoit publié dès 16 16. le prémier vor 
lume de fa continuation de Baronius , où 
il n'omit rien pour rélever la gloire de 
fon Ordre ; les Cordeliers prétendent 
au'il Ta fait aux dépens du leur : les Jé- 
(uites , les Bavarois , &c f fe font plaints 
aufli de fon ouvrage. 

2. Commentant in Librum IV. Sententia- 
rum juxta mtntem Joannis Scoti f DoSoris 
fubtilis. Lugd. 1639. 3* vol. fol. 

eu De Stigmatibus S. Catharina Sencnjîs. 
JPai touché quelque chofe de cette quefr 

*3 
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tion, ci-deflus T\ III. 331. Au refte cet 
Ouvrage 9 & quelques autres du même 
Auteur , font demeurés en Ms, 

Waddingi Scriptorcs Orct. Minorum , 33, 

34. 

■■ 

Guillaume van derCodde, ou Coddms* 

ÉToiT DE Leyde, où il nâquit en 1575. 
trois ou quatre mois après le fameux 
fiége de cette ville par les Efpagnols. Ses 
parens s'y étoient réfugiés de Rhynfburg f 
village voifin : mais fon pére s'étoit en- 
fuite fauvé à Delft , & ne put révenir à 
Lcydc qu'après la levée du iiége. Gwk 
laumt fit fes ciaffes fous Nicolas Stoçhius, 
dont il a été parlé ailleurs , & fut enfuite 
reçu dans la nouvelle Académie de Lty<U y 
OÙ il s'appliqua durant plus de dix ans aux 
belles-lettres & aux langues Grecque & 
Hébraïque. Il eut pour maîtres dans la 
dernière François Raplùlengt, & François 
Junius 9 & il prit encore les inftruftions 
particulières de quelques Juifs. Son étude 
principale fut la Théologie, fur laquelle 
il fui vit pendant neuf ans les leçons de 
Luc Tnlcatius le pére , de François Gomar, 
& furtout de Junius. Ce dernier avoit 
rempli quelque teins , mais feulement par 
provifion , la chaire d'Hébreu 9 qui va- 
quoit dépuis la mort de RaphUcngc arri- 

1 
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vée le 20. juillet 1597.5 Codde l'obtint en 
1601. & en prit pofleffion le 8. fepterit- 
bre de cette année ; il s'attacha depuis à 
Erptnius 9 fous qui il étudia la langue 
Arabe , dont Philippe Ferdinandi lui avôit 
déjà donné quelque teinture. Codde vi- 
voit encore en 1625. après avoir été, dit 
M. Foppens, déchargé de fa profeffion le 
dernier août 16 19. Je croirois plutôt qu'il 
en fut dégradé , & cela pour avoir pris 
le parti des Arminiens. Nous avons 
de lui : 

l« Dcclaratio D. Jacobi Àrmirùi , qud co* 
ram potcmijjimis HoUandict & Wejlfrifia Or- 
dinibus fenuntiam fuam explicuit de Prmdtf» 
tinationty Provident id Dei , & id genus aliis 
doctrine? capitibus , in linguam Latinam con* 
verfa. En 1608. Voyez ci-deffus T. IL 86. 

2. Nota ad Grammaticam Hebraam Mar- 
tini Navarri Morenùnu Lugd. Bat. Raphelen- 

gins y 16 12. i2°- Ces notes font fort courtes. 

3. Oratio funebris in laudem celeberrimi 
Matherrtatici D. Rudolphi Sndlii. Ibid. 1 6 1 3 . 

4» Hofeas Propheta , • Htbraïcï 9 & Chah* 
daïcè ; emm duplici verjîonc Latind, & com* 
mentariis Ebraicis trium docliffimorum Judœo- 
riun f Salomonis Jarehi , Aben E^rce , & Da- 
yidis Kimhi : Maford item jiarvâ y ejufque & 
commentariorum Latind quoque interprttatio* 
ne : accedunt in fine fuccincla annotationet 
Gttil. CoddéeL Lugd. Bat. typis Raphelengia* 
nis, 1621. 4** 

x 4 
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5. Sylloge yocum, verfuumque provcrbia- 
lium. Cet ouvrage doit avoir paru vers 
1623.9 ainfi que le fuivant. 

6. Fragmenta Comœdiarum Arifiophanis. 
Codde préparoit en 1615. 

#. Catalogus librorum omnium Arabicorum, 
Chaldaïcorum , Syriacorum 9 & ffebraïcorum, 
qui aut alkgantur , aut tam inedià , quant 
editi y adhuc extant. Il apprêtoit encore : 

(3. Allegationes ttxtuum i Novo Tefia- 
mento Gracorum , idque ex Patribus & Auc* 
tonbus aliis Gracis ; quatenus aut ab editis 
vulgatorum codicum textibus , & variis circa 
eos leclionibus adhuc difcrepant : aut diverjî- 
tares Uclionum 9 quee confiant , firmant & 
fitlciunt. Il a laifle quelques autres pièces 
moins confidèrables. 

Guillaume van der Codde eut trois frères, 
Jean > Adrien , & Gilbert , qui , s'étant joints 
avec un Pêcheur , nommé Antoine Corne* 
UJJbon , donnèrent naiffance à la Seâe des^ 
Prophètes en Hollande. Ce fut à JFaar- 
mond près de Leyde en 1619. dans le tems 
que le Miniftère fut interdit aux Remon- 
trans. Les peines ftatuées contre ceux-ci 
en cas de contravention , mirent les frères 
van der Codde dans la penfée , qu'on pou- 
voit fe paffer de Miniftres. Ils commen- 
cèrent par décrier les Pafteurs ', comme 
gens, qui s'arrogoient le droit de parler. 
Iculs dans PEglife , & qui ménoient une 
vie oifive aux dépens d'autrui. Paquur, 
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de Fyne 9 Miniftre Arminien de Harkm, 
lâcha inutilement d'arrêter le fchifme, 
qui fe formoit entre çeux de fon parti; 
les frères van der Codde fe féparèrent avec 
leurs adhèrans, & formèrent des affem- 
blées dans une maifonr particulière ; ils 
s'y rendoieiit une foi$ par mois le di T 
manche après la nouvelle lune, afin que 
les habitans des lieux éloignés puflent ve- 
nir fans en être avertis. Voici ce qui fe 
paffoit dans leurs affemblées; Quelqu'un 
lifoit de fuite divers chapitres du Nouveau 
Teftament ; après quoi le Leâeur , ou \ 
quelque autre faifoit une prière. Enfuite 
on demaodoit fi quelqu'un avoit quelque 
chofe à dire pour l'édification des anif* 
tans. Alors un Prophète fe levpit, lifoit 
un texte de la Bible , fur lequel on avoit 
médité auparavant , & faifoit ia-deflus un 
difeours , qui duroit quelquefois plus d'une 
heure. Quand il avoit nni , on faifoit la 
même queftion , & un fécond fe levoit , 
lifoit un texte , & parloit ; un troifième , 
& quelquefois un quatrième , faifoient la 
même enofe, & l'afliftance les écoutoit, 
ou dormoit. Pdquicr de Fyne, qui fe trou- 
va d'abord à ces Semblées pour tâcher 
de ramener ces fchifmatiaues , ou plutôt 
ces fanatiques , dit avoir été témoin d'une 
féance qui dura dépuis le. foir jufcju'au le- 
ver du foleil. Les Prophètes qui y prechoient 
ordinairement, étoient le$ quatre qye j'ai 
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nommés d'abord , & Jean Bat un de Leyie. 
Ne s'accommodant point de Pdquier, qui 
leur faifoit tête , ils tâchèrent de l'exclure 
de leurs affemblées ; pour cet effet ils les 
allèrent tenir à Rhynfburg près de Leyde 3 
& dépuis lors ils fe teparèrent abfolument 
des Remontrans. Ils introduisent chez eux 
le Baptême par immeriion, & foûtinrent 
qu'il n'étoit pas permis aux Chrétiens d'ê- 
tre Magiftfats, ni foldats. Ils rejettèrent gé* 
nèralement toutes les Conférions de foi , 
& s'en tinrent au fentiment d'Arminius 
fur la Prédeftination. Jean van der Codde 
fe vantoit d'avoir reçu la même portion 
du S. Efprit que les Apôtres , & que 
quand il defeendit fur lui 9 la maifon trem- 
bla. Son gendre François Joachimffoon Ou* 
daan , Boulanger de Rhynfburg > dirigea la 
petite Eglife après la mort des frères van 
der Codde. 

fcf* Siveertius , 303. Meurfii Athen. Bat av. 
382-1284. Vallrc André, 310. 311. Gérard 
Brandt, Hift. de la Ré for m, IL 219. & fisto. 
Foppem, 366. 



Tobias Andréa , ou Tobie André , 

le vieux , 

r 

NAquit le 19. août 1604. à Braun» 
fils dans le Comté de Solms. Son 
pçre étoit Miniftre du Comte de SoUnsv 
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Braunfels , & Super-Intendant des Eglifes 
dépendantes de ce Comté : fa mére Mar- 
guerite Fifchcr étoit la fille aînée de Jean 
Pifcator , fameux Profefleur en Théologie 
à Htrborne. Il commença fes humanités 
dans le lieu de fa naiffance , fous Jean-Eve* 
rard Zaunfihlifir % & alla les achever à Her- 
borne , où il y employa cinq ans. Il y fit 
enfuite en deux ans ion cours de Philofo- 
phie fous fon oncle Pifcator , & fous Jean- 
Henri Aljledius. De là il paffa à Brime, ofi 
pendant un féjour de fi* ou fept ans , il fui- 
vit avec la plus grande alîîduïté le$ leçons 
de Gérard de Neujville y Philofophe & Méde- 
cin , qui ne s'étoit pas tellement attaché 
aux opinions reçues alors dans les Ecoles , 
qu'il n'avançât de tems en tems quelque 
chofe de plus folide ; c'eft ce qui difpofa 
nôtre Auteur à goûter la Philofophie de 
JDefcartes. Cependant , comme il afpif oit k 
la charge d'enfeigner publiquement , il s'y 
prépara par des inftruftions qu'il fit en par- 
ticulier. Retourné dans fon pays en 1628. 
il s'y arrêta fort peu , & ayant été vifiter 
les Académies de Marpourg & de Cologne, il 
vint à Groningue, attiré par Henri Alâng 
fon patron. Il y obtint la permHHon de 
faire des leçons particulières fur toutes les 
parties de la Philofophie ; après quoi Al- 
eing lui donna fe$ enfans à inftruire, & 
lorfqu'ils pûrent fe pafler de Précepteur f 
il lui procura no emploi femblable auprès 
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jdu Prince Palatin de Lansberg, qui fat pen? 
dant trois ans fous fa conduite à la Cour 
du Prince d'Orange , partie à Leyde , par- 
tie à la Haye. En 1634. il fat rapellé à 
Groningtu pour fuccéder à Janus Gebharduf 
en qualité de Profeffeur de PHiftoire & 
jde la langue Grecque* Il s'acquitta de 
cette fonction avec l'application la plus 
jfuivie , & ne s'abfenta de fon pofte que 
durant un demi-an , qu'il employa à 
faire un voyage de Suède pour aller voir 
un gentilhomme nommé Lotus de Geer 9 • 
dont il venoit d'époufer la fille. Il fat 
auffi Bibliothéquaire de l'Univerfué , & fe 
trouva pendant quelques années Sénieur 
du Confiftoire , ainfi que de la Faculté 
des Arts. Il avoit 71. ans accomplis , &C 
il avoit enfeigné pendant près de 42. ans, 
ïorfqu'il mourut le 17. o&obre de l'ail 
1676. Outre les fondions de fa profef- 
lion publique , il avoit toujours fait au 
logis, même dans fes dernières années, 
des leçons 9 ok il expliquoit les principes 
iie Def cartes ; Il étoit ami perfonel de ce 
Philolophe , à qui il rendit fervice dan$ 
Je démêlé qu'il eut avec Schoock ; C'eft 
lui auffi qui engagea Jean Clauberge à fe 
déclarer pour le Cartèfianifme , ce qui fat 
pne conquête pour la nouvelle Philofor 
phie. Tobie André a donné au public : 

J. Henricus Najfovius, feve Oratio in ex- 
cejfum illujlriffimi & generojijjimi D. Cojni- 
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tis Hcnrici Najfovii , Gubernatoris Frifia , 
Groningce , &c. Groningce , 1640. 4°- Le 
Gomte Htnri-Cajîmir dt Najfau mourut le 
13. juin 1640. d'une bleffure qu'il avoit 
ïeçue le 6. du même mois au fort de Nafi 
fau en Flandre. 

l. B revis Replicatio , brevi Explicationi 
Mentis humance Domini Hcnrici Régi repo- 
Jita. Groningœ, 1653. Ceft pour 

foûtenir les remarques que De/cartes avoit 
faites fur iin Programme , qui contenoit 
une explication de la nature de PEfprit 
humain. 

3. Affertio Methodi Cartejiance , oppojita 
Jacobi Revii. ... prafatœ Methodi Cartejiance 
Conjiderationi Théologie*, quant voeat. Gro^ 
Jdngœ , 1653. ii 0# 2. vol. 

4. Tobie André publia auffi diverfes thè- 
fes ou Differtations , une entre autres de 
Triumviratû. 

1 * 

03°* Jo. Claubergius in déclic. Logica Vet. SP 
nova y 1658. Witte Diar. Biograpb. ad an. 1676* 
Benthems, Hollàndifcher Kirch undSchulen flaat, 
IL 236. 237. Freheri Theatrum p. 1538. ex Paii 
Profefor. Groning. p. 124. Bayle, Dtâion. ed. 
de 1740. /. 230. 231. 

Tobie André y le jeune , 

EvEU du précédent , étoit fils de 
Guillaume Andréa, Apotiquaire , & 
de l'EgUfe de £' Etienne de Brème, 
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& de Rcbtcca Tidtman , fille de Luder 7Ï* 
Marguiller {JLdilis} de la même 
Eglife , & nâquit en cette ville le onze 
août 1633. Il fit fes claiTes partie à Brk* 
nu 9 partie à Htrbornt , & vint continuer 
fes études à Duif bourg 9 à Leyde, & à 
Groninguc. S'étant fait recevoir Maître- 
ès-Arts, & Doûeur en Médecine à Duifi 
iourg Tan 1659. , il y dévint Profeffeuï 
en cette dernière Faculté trois ans après. 
En 1669. il fut appelle à un pareil em- 
ploi dans l'Ecole illujlre de Boijleduc 9 où 
il fe rendit d'autant plus volontiers, qu'il 
fouhaitoit être témoin des opérations de 
Louis de Bils , qui y difféquoit les Cada- 
vres avec une adrefle particulière , & qui 
avoit trouvé le fecret de les garantir de 
la corruption. Joachim Frtncclius 9 Pro* 
feffeur en Médecine à Framguer , étant 
mort le 27. mars 1669. , lçs Etats de 
Frife choifirent Tobie André pour le rem- 
placer : mais PUniverfité s'y oppofa fur 
je ne fçais quels foupçons ; Tçbie fe mit 
en devoir de fe juftiner : cependant Tor- 
dre porté pour fa vocation, ne laiffa pas 
d'être révoqué pour diverfes raifons, mais 
furtout parce qu'on appréhendoit qu'elle 
n'occafionât des difficultés & des procès 
d'injures entre lui & Gérard Fekmann 9 
Profeffeur de Gromngue. En 1674. TE- 
lefleur de Brandebourg donna à Tobie une 
chaire de Médecine à Francfort Jur l'Oder* 
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Les Curateurs de l'Univerfité de Franc- 
quer le rappellèrent chez eqx le 17. juil- 
let 1680. pour remplir la chaire de Phi- 
lofophie , qu'avoit occupé Abraham von 
Gulich. Tobie en prit poffeflion le onae 
janvier de Tannée fui vante , & pendant 
les quatre années qu'il fut dans cet em- 
ploi, il foûtint de toutes fes forces la 
Phyfique de De/cartes , comme avoit déjà 
fait fon prédéceffeur. Il mourut à Franc* 
qucr le 5. janvier 1685. , & Jacques Rhen* 
ferd lui fit une oraifon funèbre. On a 
de lui : 

1. Brève cxtraBum aclorum in cadaveribus 
Bilfianâ mtthodo praparatis. Duisburgi $ 
1659; 4°* It. Marburgi Cattorum 9 Joh. 
Schadewitçius , 1678. 4°- Avec Ludovicl 
dt Bils RefponJÎQ ad Epifiolam Tobia An- 
dréa , quâ ojlcnditur yerus ufus vaforum 
Lymphaticorum. 

2. Bilanx cxacla Biljiawz & Çlaudena* 
na Balfamationis ; quâ ojlendituf D. Clou- 
deri inveatam Balfamationem % non minus 
ce veterum , longé à Bilfianâ differre , &c* 
Omnia per mpdum Epiftola communicata 
Samuëli Andréa , ( a ) SS . Th. DoUori t 
ejujdemque & Hiftor. Profeffori celeberrimo* 
Amjl. 1682. I2°- Gabriel Cfauder, de TA- 

( a ) Goufm germain ite nôtre Auteur. II fa Profeflèur 
en Hiftoire & en, langue Giecque à Htrborru , pu» en Ela- 

Xuence & en Htftoire à Marpourg» enfuite Bibliothèquatre, 
lintftre ôc Prof, en Théologie dans ta même Univcrnté , 
mourut eu 1699. 



Digitized.by Google 



336 Tobie André, \ le jeunel 

cadèmie des Curieux de la Nature , Méde- 
cin du Duc iïAltenbourg 9 avoit publié 
en 1679. Methodus Balfamandi jubjecla 
humana 9 attaque majora , fine evifeeratione 
ac fectione hucufque folitâ ; où il préten- 
doit que fa manière d'embaumer ne cé- 
doit en rien à celle de Louis de Bils. 
Tobie André prouve ici le contraire par 
huit raifons. 

3. Exercitationes Pkilofophicœ de Angclo- 
rum maloriim potentiâ in corpora. Amft. 
I691. pp. 78. Ce fut le Monde en- 
chante de Bekker, qui reveilla cette que£ 
fion. 

83* ABa Lipftenf. 1683. P- *7°'~ *73* Vric<- 
moet , Athen. Frif. 602—605. 



Simon de Hefdin, 

NÊ apparemment dans la ville de 
ce nom en Artois , étoit Doâéur 
én Théologie , & Religieux de l'Ordre 
des Hôpitaliers de S. Jean de Jérufalem , 
qui nous nommons aujourd'hui Chevaliers 
de Malte. Il vivoit en France fous le 
Roi Charles cinquième vers Tan 1364. 
On a de lui : 

Les fept premiers livres des exemples mé- 
morables de VaÛre le Grand (de Valère 
Maxime , ) annote^ , & augmente^ de plu- 
fieurs chef es de r invention (du Tradu&eur.)* 

Lyon 9 
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Lyon 9 Matthieu Huf{> l 4%j* fil. grand 
papier, caraâ. bâtard , feuillets ccxx., y 
compris la traduâion des deux derniers 
livres faite en 1401. par Nicolas de Gon- 
nejfe y Maître ès Arts & en Théologie , 
par ordre du Duc de Berry, & d'Au- 
vergne , Comte de Poitou , &c. à la ré- 
quifition de fon Trèforier Jacquemin Co- 
veaux. 

ÏÏT" La Croix du Maine, 344. 345. 6? 458. 
Du Ferdier, Biblioth. 915. # 1137. 



Saint Jean (FOofterwyck, 

NAtif du bourg de ce nom à 3. lieues 
de BoiJUduc , prit l'habit de Chanoine- 
Régulier au monaftère de Ruggen près de 
la Brille en Hollande ; ayant fait fa pro- 
feflîon & reçu Tordre de Prêtrife 5 fes fu- 
pèrieurs lui confièreitf la direâion des 
Religieufes de Gorcom , qui rétenoieht l'an- 
cien nom de Béguines , quoi qu'elles eut 
fent embraffé la vie monaftique. Leur 
maifon étoit alors dans une grande difette : 
mais la pieté y fleuriflbit, & nôtre S. Re- 
ligieux employa tous ies foins à l'y main- 
tenir ; il fouffrit avec ces vierges chré- 
tiennes les incommodités de la pauvreté , 
même dans un âge déjà avancé , & lors- 
qu'il étoit travaillé d'une maladie fort 
Tom. IV. Y 
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cheufe. Qa) Le Comte de Lummey , dé 
la Maifon de la Marck , qui étoit alors en 
Hollande , ce que le Baron des Adrets avoit 
été peu auparavant en France , s'étant ren- 
du maître de la Brille en 1 572. , fes gens 
dévaftèrent le monaftère de Ruggen, & 



lement mutilé , fans autre raifon que parce 
qu'il avôit refufé de crier : Vivent les Gueux! 
Jean d'Oojlerwyck n'eut pas plutôt appris 
cette nouvelle, qu'il fe fentit enflammé 
d'un violent défir d'obtènir la couronne 
du martyre ; Dieu la lui accorda. Il fut 
arrêté peu de jours après, & enfuite con- 
duit avec dix-huit autres Catholiques , tous 
Prêtres ou Religieux , la plûpart de l'Or- 
dre de S.François , dans le monaftère même 
de Ruggen , où ces généreux Confefl'eurs 
de J. C. , après avoir effuyé mille infultes, 
& enduré les tourmens les plus barbares, 
furent enfin exécutés à mort le 9. juillet 
1572,, & allèrent jouir de la gloire im- 
mortelle , tandis que les miniftres & les 
fauteurs de leur fupplice continu oient 
d'exercer fur les précieux reftes de leurs 
corps , tout ce que leur rage & leur im- 
pudicité leur fuggèrèrent. Les miracles 
opérés par l'interceflion de ces Saints , que 
nous honorons fous le nom de Martyrs 
de Gorcom , ont engagé le Pape Clément X. 
à leur décerner les honneurs de la Cano- 

(*) La (Uflfenterie. 




Religieux après l'avoir cruei- 
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nifation en 1675. Celui qui fait le fujet 
de cet article , avoit compofé un ouvrage 
fort étendu fous le titre de 

». Manuelle Religioforum , que Ton con- 
ferve en Ms. chez les Chanoines-Réguliers 
de Tongres. EJiius avoit encore entre les 
mains 

0. Un recueil de Sermons gue ce S. Mar- 
tyr avoit prêchés chez les Keligieufes de 
Gorcom 9 tout écrits de fa main ; ces Ser- 
mons étoient d'un ftile fimple , mais rem- 
plis d'excellentes inftrudions. 

On a le portrait de S. Jean d'OoJlerwyck 
gravé en grand par Lommelin. 

G.E/lii Hift. Martyrum Gorcom. cap. 36* 
Sandtri Biblioth. Bcîgica Ms. IL 192. 

Raoul Pieterfz , ou Rudolphus Pétri, 

ÉToit T? Amfterdam , 011 il naquit vers 
l'an 1 5 84. Après fes prémières études, 
il s'attacha à celle de la Théologie , & 
ayant été reçu Propofant , il fut fait Mi- 
niftre de Sanèrdam 9 çu Sardam > village 
peu éloigné tfAmfterdam , & remarquable 
par la richeffe de fes habitans ; il ne dé- 
ineura pas longtems dans ce pofte, qu'il 
quitta en 161 1. pour exercer le miniftère 
à Amflerdam , où il eft mort le 4. juin 
1649. âgé de 64. ans. Il avoit parmi ceux 
de fa communion la réputation d'habile 

Y 2 



34o Raoul Pietersz. 
homme , & de grand Prédicateur. On a 
dç lui plufieurs ouvrages analogues à fa 
profeflion ; voici ceux qui font venus à 
ma connoiflance : 

1 . Le bouclier des enfans de Dieu 9 ou Mé- 
ditations fur IcPfeaumeXCI. En Flamand (a) 
comme tous les ouvrages, fui vans. Amfi. 
1623. 4°- 

2. Eloge de N. S. Jéfus-Chrifl. (£) Amfi. 
1615. 4°- It. Ibid. 1641. 4°* It. 5 e édition. 
Ibid. 1649. 4°* 

3 . Eloge de VEglife Chrétienne. Qc) Amfi. 
1619. 4°* 

4. La Porte étroite 9 ou le chemin du fa* 
lut. (d) Amfi. 163 2. 4°: It. Ibid. 1639. &: 
1653. 4°- 

5. Régies courtes & excellentes , tirées du 
N. T. , pour apprendre à mener une vie Jointe, 
(e) Amfi. 1632. & 1634. 4°- 

6. miroir de la mijlricorde de Dieu dans 
la rémifjion des péchés 9 propofe au pécheur 
pénitent , & de fa jufiiee dans la punition 
des péchés 9 propofé au pécheur impénitent. (J~) 
Amfi. 1632. 4°- It. Ibid. 1644. 4°- 

(a) Schtrm » en fchilt der Kindcren Godes > voorgefielt in 
gheeftclycke Meditatien over den XCI. Pfalm, 
( b J T Lof on/es Heeren Jefu Chrifti, 
" t ) *T Lof der Kercke ende gemeynte Jefu Chrifti. 
Enge poorte , of de wegh der faligheyt. 
Korte gulden Regelen eenes heyUghen levtns , uyt 
het Nieuw Teftament, 

(f) Spieghcl der harmhertigheyd Gods in de verghevinge 
der fonden , aen den boedveerdigen fondaer : ende der ge- 
rechtigheyd Godts in het ftraffen der fonden» aen. den ont* 
boetveerdigen fondaer* 
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7. Eloge de la Parole de Dieu, ou de VE- ' 
criture fainte. (^) Amjl. 1640. 4°* \t.Ibid. 
1662. 4°- 

8. Eloge du S. Efprit. (Ji) Amjl, 1646. 
4°- It. Ibid. 165 1, 4°- 

9. V Aigle des Evangelifles > ou V Evangile 
de S. Jean rédigé en forme de Penfees Spiri- 
tuelles, (i) Amjl. 1635--45--50. 4°- 3. vol. 
Cet ouvrage n'eft pas achevé ; il ne va 
que jufqu'au verfet 24. du chap. XIV. 

ftT 53 Bcnthems Hollândifchcr Kircb- und Schu- 
len - Staat , //. 3 35, llefchryv. van Amflerdam , 
ccL 1726. p. 4^4. 

(g) 'T Lof des woordts Godts , ofte dcr H. Schrifiurc. 

(h) 'T Lo£des H.Gecftes. 

( i ) Den Evangchfchen Artnd , dat is t het Evangelium 
Joannis, in ghcefldyckc bcdenckingcn roorgheftelt, 

= 

Guillaume furnommé Walon. 

ON ne connoit pas exaûement la pa- 
trie de cet Ecrivain : mais fqn uir- 
nom , & PEcole de Liège 9 oii il fut élevé , 
font préfumer qu'il naquit dans ce diocèfe , 
ou aux environs. Il eut pour maître ou 
le célèbre Alejlan, ou Adelmann fon fiu> 
cefTeur ; & fes écrits montrent qu'il fit de 
grands progrès dans les lettres humaines 
& dans la fcience Eccléfiaftique. Au for- 
tir des écoles , il embraffa la vie monaf? 
tique ; fon maître qui le jugeoit plus pro* 

Y 3 
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pre à l'état clérical , voulut l'arracher à 
fon cloître : mais il tâcha à fon tour dç 
porter fon maître à fuivre fon exemple. 
On croit que ce fut à S. Arnoul de Mets 

Îju'il fe retira. L'Abbé Warin étant mort 
e 20. août de l'an 1050. Guillaume fut 
choifi pour le remplacer ; il y trouva, la 
difcipline régulière affez floriflante, & il 
fe donna beaucoup de foins pouf la main- 
tenir. L'Etude faifoit une de fes printi* 
pales occupations; il fe plaifoit particuliè- 
rement à la leâure de S. Jérôme, dont il 
fit copier quelques ouvrages , & de S. Au- 
gujïm, pour qui il avoit une vénération 
fingulière. Le Pape ayant voulu qu'on 
élût un Abbé à S. Remi de Reims , dont 
l'abbaye, vacante dépuis près de 3* ans, 
étoit expofée à la rapacité de l'Archevêque 
Manajfi > celui-ci fît élire Guillaume après 
le mois de juin 1073. Le Pape fut très- 
fatiffait de ce choix : mais le nouvel Ab- 
bé ayant trouvé le monaftère dans une 
grande défolation , & s'y voyant d'ailleurs 
outragé & vexé en plufîeurs manières par 
l'Archevêque, défefpèra d'y faire aucun 
fruit, & prit le parti d'abdiquer. Il en 
écrivit à Rome , Sf n'ayant pas reçu une 
réponfe favorable à fon deffein , il s'y ren- 
dit à la fin de l'année 1073. ou au c ^ m : 
tnencement de la fuivante , & rendit compte 
des raifons qui l'engageoient à quitter l'Ab- 
baye de S, Remi. De retour à Rtims 3 U 
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rendit le bâton paftoral à Manajfe, qui le 
lui rédemanda avec dureté , & alla fe ren- 
fermer dans fon Abbaye de S. ArnouL Quoi 
qu'il eût toûjours été ami d'Hérimann, 
Evêque de Mets , l'Empereur Henri IV. 
ayant chaffé ce Prélat de fon fiège en 1 08 5 . , 
Guillaume eut la foibleffe de fe laifler or- 
donner Evêque en fa place. Ce fut Tkierri, 
Evêque de Verdun , qui en fit la cérémo- 
nie , oïi il eut l'audace de refufer d'y em- 
ployer le Chrême béni par Hérimann. Peu 
après le nouvel Evêque exerça les fonc- 
tions épifcopales à l'égard de Luipon , qu'il 
çonfirma dans la dignité d'Abbé de S. Trond, 
cu'il avoit ufurpée. Guillaume voyant dès 
1 année fuivante qu'il ne pouvoit fe main- 
tenir dans le fiège de Mets, alla trouver 
Hérimann, & ayant affemblé auprès de 
Jui les premiers du Clergé , il renonça fo- 
lemnellement à PEpifcopat, & fe retira 
dans l'abbaye de Gor^e Qa) afin d'y ex? 
pier fon ambitieufe intrufion. On l'y éta- 
blit Maître des enfans qu'on y élevoit ; & 
au bout de quelque tçms l'Evêque Hèri* 
mann , touché de Ion repentir , lui rendit 
l'abbaye de S* ArnouL II y a lieu de croire 
qu'il ne furvécut guères à fon rétabliffe- 
jnent, & qu'il n'alla point au-delà de l'an- 
née 1089. Sa mort arriva le 21. déceim 

(a) Célèbre Abbaye, à quatre lieues de Mets vers le 
Sud-eft, fondée en 748., fécularifée en ij8i. Ceft î\u* 
jourd'hui une Collégiale, 
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bre , comme il eft, marqué dans fon épi- 

îaphe qui eft du tems : 

Funere cum trîjli façram defirtur ad œdem 
Defunclus vitâ monachorum reclor & Abbas 
WilUlmus y Jparji notus per climata mundi. 
Hoc pater Arnulfus requiefcit cor pore Sanclus, 
Regia Mettenfis propè mœnia deforïs urbis , 
Qud fibi parte tenet fpirantes Aujler odores, 
Ecclejîœ fpecimen referens ubi digne cacumen 
A ris biffenam facrat domus aima catervam 9 
Cùm petit undenas Janus de more caUndas 
Sole fub occiduo vel cedit vefper olympo, 
Pofl triduumque Dei fpeclantur gaudia natu 

Le P. Mabillon a publié dans fes Ana* 
lecles (i . éd. T. I. 247 — 276. 2 e éd. 456— 

4590 

I. Willelmij Abbatis Mettenfis , Epifola. 
Ces lettres font au nombre de fept: Guil- 
laume écrivit les quatre prémières au fu- 
jet de fes différends avec Manaffc ; elles 
contiennent beaucoup de vivacité contre 
ce Prclat , de qui effectivement il avoit 
beaucoup à fouffrir. Les deux fuivantes 
font des exhortations à un religieux, La 
7 e » qui devroit être la prémière , eft fa 
réponfe à fon maître , qui auroit voulu 
le détacher de fon mdnaftère pour Tem^ 
ployer dans le Clergé. 

X. O ratio domni Willelmi Abbatis. in corn- 
memorationz S. Augujlini y an te confecratio* 
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ntm ( avant la Meffe ) dictnda. lbii. 1 . éd. 
281—286. 2. éd. 460, 461. 

Ef° Hugonis Flaviniac. Chronicum, p. 237. 
1238. Mabillon. Annal L. LIX. n. 89. & LXÏII. 
rï.fy. & LXIV. n. 69. & LXV. n. 75. & adno- 
tat. ad Epp. Wtllelmi , ubi fup. D. Rivet , Hijl. 
*Litt. de la France, VI H. 305— 312. D.Remi 
Ceillier, 11$ fi. gén. des /Meurs \ &c. T. XXI 
p. 40-42. 



• Gérard Groot > ou Ger.Magnus, ou 

Gérard le Grand , 

F Ils DE Werner Groot, Echevin & Bour- 
guemaître de Deventer, & de Heilwige fa 
femme , nâquit eri cette ville Tan 1340. Ses 
parens , qui étoient riches , l'élevèrent chez 
eux avec beaucoup de foin , & dès qu'il fut 
en âge d'apprendre les lettres humaines , ils 
le confièrent à des maîtres habiles , fous lef- 
quels il fit tous les progrès qu'on pouvoit 
efpèrer. Son pére , qui voyoit en lui de fi 
belles difpolitions pour les fciences, l'en-; 
voya âgé de quinze ans à Paris 9 \>our y faire 
fes études de Philofophie & de Théologie. 
Il s'y diftingua tellement au defTus de fes 
compagnons , qu'il reçut le bonnet de Doc- 
teur (a) à Pâge de dix-huit ans. De re- 

( a ) Je crois que cela doit s'entendre du grade de Mmtre- 
ès-Arts. Il eft vrai que Gérard étudia aum en Théologie , 
& Valerc André dit qu'il ht fes études en Sorbonne : mais 
le paflage au'on verra fous le n. ^. fcinble prouver qu'il ne 
prit point de grade en cette Faculté. 



* 
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tour dans fa patrie , oii fon pére le voulut 
avoir auprès de lui pour être témoin des 
merveilles qu'on publioit de fa capacité, 
il s'y arrêta quelque peu , & paffa à Co- 
logne , où quantité de favans l'ayant attiré, 
il entra avec eux en difpute , & enfeigna 
même publiquement; on l'écoutoit avec 
admiration , & on lui donna par excellence 
le furnom de Grand , que fa naiflance lui 
avoit déjà donné. Jufques-là il ne s'étoit 
propofé que d'acquérir de la gloire , & de 
s'avancer dans le monde , fans fe mettre 
beaucoup en peine des affaires de fon fa- 
lut ; auffi fut-il bientôt pourvu de plu- 
fieurs bénéfices , entre autres d'un Cano- 
nicat à Utrtchtj & d'un autre à Aix-larchar 
pcllc y dont il employa les ré venus à fe 
nourrir délicatement, & à figurer parmi 
les Chanoines par la richeffe de fes ha- 
bits. (£) Un entretien qu'il eut à Utrtcht 
avec le Prieur de la Chartreufe tfdrnhem, 
autrefois fon compagnon 4'études , le fit en* 
tièrement changer de vie. Il renonça à tous 
fes bénéfices , retint peu de chofe de fon 
patrimoine, & pour réparer le fcandale 
qu'il pouvoit avoir donné par la vanité, 
dont il avoit fait profeflion jufqu'alors , il 
coupa fes cheveux en forme de couronne, 
comme les moines ; & fe vêtit d'une robe 
grile, & fort fimple, fur un cilice qu'il porta 

(£) Tranfiit etiam inttr Canonicos çum fupcrpclliccQ fut* 
tilijfuno , & almutio formofo* 
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toute fa vie. Au lieu du bonnet de Doc- 
teur , il prît un capuce noir , qui tomboit 
par derrière jufqu'à la ceinture ; & lorf- 
au'il fortoit , il portoit un manteau d'une 
étoffe vile & groffière , qui lui defcendoit 
jufqu'aux talons. Pour s'affermir dans le 
bien , il fît une retraite chez les Chartreux 
de Munichuyfcn dans la Gtiddre, où il vécut - 
trois ans appliqué uniquement à la prière 
& à la lefture , & pratiquant de grandes 
auftèrités , qu'il continua toujours dans la 
fuite ; après cela il prit l'Ordre de Diacre, 
&, par le confeil de plufieurs perfonnes 
de piété , il s'adonna au miniftère de la pré- 
dication, qu'il exerça avec un fuccès in- 
croyable, mais auffi avec bien des contra- 
diôions , dans toute l'étendue du diocèfe 
&l7crecht 9 qui comprénoit alors les fept Pro- 
vinces-Unies à peu de chofe près. L'un des 
principaux fruits de fes prédications, fut 
î'établiffement des Clercs ou Frères de la 
vie commune. Gérard le commença en don- 
nant fa maifon paternelle de Devenur à une 
communauté de Clercs qu'il y aflembla , &c 
à qui il fournit la fubfiftance. Hors les heures 
de la prière j & des autres exercices qu'il 
leur préferivoit, il leur fàifoit tranferire 
les livres des SS. Pérès, & les corriger fur 
d'anciens Mss. Cet Inftitut fut approuvé par 
le Pape Grégoire XI. fous la régie de S.Au- 
gujïin, en 1376. Gérard établit aufli dans 

fcne de fes maifons une communauté de 

« 



Digitized by Google 



348 Gérard le Grand. 

filles , aux quelles il préfcrivit des Régie- 
mens auffi bien qu'aux Clercs. Après leurs 
exercices fpirituels, elles s'occupoient à 
coudre, à filer, & à d'autres ouvrages 
convenables à leur fexe. Il y eut jufqu'à 
quatorze de ces monaftères dans les Pays- 
Bas , qui étoient dirigés par des Clercs de 
la même Congrégation. En 1 381. Gér 
rard alla voir Jean de Ruyfbroeck au Val- 
Verd, comme je l'ai manjué ci-deflus 
T. I. 2o3. 2.06. & il fut fi édifié de Pef- 
prit de pauvreté , & de fimplicité , que ce 
vénérable Prieur faifojt fleurir dans fa 
communauté , qu'il réfolut de bâtir un mor 
naftère de Chanoines - Réguliers , où il 
avoit deffein d'envoyer ceux d'entre fes 
élèves, qui lui paroitroient les plus pro- 
pres pour l'état religieux : mais les in- 
firmités qui lui furvinrent , ne lui ayant 
pas permis d'exécuter cette entreprife, il 
la recommanda à fes difciples. Sentant 
approcher fa fin , il leur donna pour Di- 
recteur après fa mort le vertueux Prêtre 
Florent Radewyns , de Déventer , qui a été 
le Maître de Thomas à Kempis. Enfin le 
20. août 1384. Dieu appella à lui ce faint 
homme entre cinq & fix heures du foir, 
âgé feulement de près de 44. ans. Son corps 
fut porté dans l'Eglife de N. D. de Deven- 
ter , où il avoit prêché le plus fréquem- 
ment , & inhumé devant le Tabernacle à 
côté du maître-autel , où on lui drefla cettç 
Epitaphe ; 



» 



Digitized by 



Gérard le Grand. 349 

Gtrardus Magnus vixit Jicut plus agnus 9 
Fecit quod dixit: Jicut docuït quoqut vixit : 
Sicut non fictus 9 aliis mitis 9 Jibi Jirictus* 
Lux fuerat Clcri , tradens huic dogmata veri 9 / 
Lux fuerat pravis > oculus mentis bene gnavis. 
Hic mundo fpretus 9 fed pneumate corde re- 
pletus. 

Ejus doBrina faljî fuerat quajî fpina 9 
Ridiculum vanis 9 odium mentis malï Janis ; 
Qu<z falfos lajit : pars veridicis fed adhœjit 
Illi ; pro vero fuit utilis hic quia Clcro. 
Ut Clero y Ldicis prodeffe volens inimicis 9 
Doclrinâ veri 9 débet Chrijlus mifereri 
Ejus 9 de jure 9 pro tali ponere cura. 
Talis namque fore voluit gratis 9 fed amore 
' Divino tact us 9 nullâ mercede coaSus. 
Namque refîgnavit prabendas 9 jicut amavlt 
Chrijlum , fie Jlravit carrum y tenues quoque 
pavit 9 

De propriifque bonis tenuit regimen rationis. 
Sic fuit exemplo 9 lux in Chrijii bene templo. 
Gerardus Magnus , qutm verus diligit Agnus 9 
Sanclorum fortem te net 9 evincens modb mor- 

tCTTl » 

Mais le chef de Gérard fut depuis placé 
dans la Maifon de Florent Radewyns 9 où il 
demeura plus de 300. ans. Enfin le 26. 
avril 1697. quelques maflbns en y creu- 
fant, trouvèrent quantité d'offemens que 
Ton examina, & parmi lefquels on re- 
connut deux têtes d'ont Tune étoit celle 
de Gérard le Grand 9 & l'autre celle de 
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Florent Rqdcwyns ; elles étoient enfermées 
dans une caiffe enchaflee dans une muraille^ 
& fermée d'une grille de fer. On lifoit 
fur une pierre au-deflbus de la prémière : 
Hoc ejl caput mgri Gherardi Magni Dyaconi 
devotiffîmi. Hermannus Pétri > Supérieur des 
Clercs de la vie commune h Emmcnc « 
alla recueillir ces reftes précieux, & les 
tranfporta dans fa Maifon , où il les plaça 
dans une armoire vitrée, avec cette in- 
feription : 

Capita. et. ojfa. venerandi. viri. et. devo- 
tiffîmi. Diacorù. Gerardi. magni. et. venerabi- 
lis. Patris.Florentii. Radcwini. primorum.Fun- 
datorum. FF. CUricorum. communis. vitee. A 0 * 
iG^y. y. Maii. Daventrid. Embricam. tranf* 
lata. et. rcpojîta. Obiit. Ven. Gerardus. ma- 
gnus. A 0 * 1384. 20. AuguJK. fejlo* S. Ber- 
nardi. œtatis. fuœ. quadragejimo. quarto, fcpul* 
tus. Daventria. in. Ecclejîd. B. Maria. 

Obiit. Venerabilis. P r * Florent lus. Radewini. 
A 0 ' 1400. 24. mardi, in. profcjlo. Annunc. 
B. M. Firginis. œtatis. fua. quinquagefimo. 
fepultus. Daventriœ. in. Ecclejid. S.Lebuini. (je) 

(c) Immédiatement après la mort de Gérard, Florent 
Radewyns pour affermir d'avantage fa communauté de Clercs* 
jugea à propos de leur faire pratiquer en toute rigueur la 
vie des Apôtres 8c des Chrétiens de Jerufalem , qui n'avoient 
qu'un cœur & qu'une ame , 6c qui mettoient tous leurs 
biens en commun. Ainfi fans s'engager par aucun vœu , ils 
démeurèrent enfemble , & (e procurèrent par leur travail , qui 
confiftoit principalement à copier des livres , tout çe qui étoit 
néceflaire pour leur entretien , fans qu'aucun fe reiervàt rien 
«n particulier. Cette manière de vivre les fit appeller les 
Frères de la vie commune : on les nomma aufli les Frères dé 
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Œuvres de Gérard U Grand: 
I. Publica prouflatio de veridicà prœdica* 
iionc Euangdii quod prœdicavit. Imprimée 

S. Grégaire , ou de S. Jérôme , parce qu'ils avoient pris ces 
Saints pour Patrons des Ecoles , qu'ils ouvrirent en plufieurë 
endroits vers la fin du XV. fiècle. Il n'étoit pas permis à 
tes Clercs de briguer ni la Prêtrife , ni des bénéfices, nt 
. aucun emploi fous l'efpèrance du gain : mais un grand nom- 
bre d'entre eux s'étant rendu dignes du facerdoce , les Su- 
périeurs les envoyoient à l'ordination. Us ne faifoient point 
de quête ; ils s'habilloient communément de la même ma- 
nière que iit leur Fondateur après fa converfion. Leur 
nombre venant à s'augmenter, on en envoya des colonies 
en plufieurs endroits ; & bientôt ils fe répandirent dans la 
frite, la Hollande, la. Gueldre , le Brabant, la Flandre* 
la "Weftphalie , & jufqu'en Saxe. Jean Standonck , Dofteur 
de PUniverfité de ' Paris , leur procura un établiflement 
dans cette grande ville au Collège de Montaigu ; & l'on 
prétend que les réglemens qu'il drefla pour cette mai- 
fon , fournirent à 5. Ignace , qui y fut élevé , le plan de 
(a Compagnie. (Voyez du Boulai, Hijl. Univ. Par if. VI. 
948. 949. ) Standonck leur bâtit d'autres maifons à Cam- 
irai , à Valenciennes , à Matines , & à Louyain. Leurs 
principaux établillémens étoient à Deventer , Swolles , Hulf- 
bergtn , Doefburg , Groningue , Home , Goude , Nimègue , 
Utrecht , Anvers, Munfter , JVefel, Cologne, Emmeric , 
Bruxelles , Matines , BoiJUduc , G and , Cambrai , & Liège. 
Quelques Papes , furtout Eugène IV. & Pie II. leur accor- 
dèrent certains privilèges, fis étoient fournis aux Evêques,- 
c'eft pourquoi ils ne fuivoient pas partout les mêmes ré- 
glemens ; car chaque Evêqvie y faifoit tels changemens 
aue bon lui fembloit. Plus de la moitié de leurs maifons 
furent ruinées par les Proteftans de Hollande & d' Allema- 
gne dans le XVI. fiècle ; quelques-unes ont été données à 
d'autres Ordres, comme celle de Liège , aux PP.Jéfuites en 
1581., celle de Bruxelles aux Religieufes de S te. Claire; 
d'autres ont été changées en Séminaires, comme celle de 
Malines en 1585. par l'Archevêque Matthias Hovius , celle 
de Grammont par un Evêque de G and. 11 en refte encore 
aujourd'hui quelques-unes , où la régie eft très-étroitement 
gardée, comme à Cologne , à Wefel, à Emmeric, &c. : mais 
ie<crois qu'il n'y en a plus dans les Pays-Bas, ni en France, 
les réglemens que Standonck avoit fait obfcrver dans les 
maifons de Pari» & de Louyain, y étant prefque entière- 
ment abolis. 
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parmi les Œuvres de Thomas à Kempisé 

{Ediu de Cologne, 16G0. 8°* T. III . p. 2^9. 

2. Conclu fa & propofita , non vota , in 
nomine Domini à MagifiroGerardo édita. Ibid. 
P* 3°~~34* Ce font de pieufes réfolutions 
que Gérard prénoit pour s'affermir dans la 
vertu. Il y dit entre autres chofes: Tu 
nullum t cm pus confumes in Geometricis, Arith- 
medeis 9 Rhctoricis , Dialeclicis , Grammad- 
ris y Lyricis , Poëtis , Judicialibus 9 Afirologis ; 
hœc enim omnia per Senzcam rtprobantur % & 
retraSo oculô bono viro refpicienda funt ; 
quantb magis Spirituali (Clerico,) vel Chrifi 
ûano refpuenda ? Et plus bas : Item nun- 
quam fludebis ad capiendum gradum in Théo- 
logiâ , vel nitéris ad hoc ; quia lucrum & 
bénéficia nolo confequi ; vel famam & feien- 
dam aqualiter pojfum kabere fine gradu ; item 
communiter efi carnale 9 & ( eorum ) qui car- 
naliter fapiunt ; item in multis retrahéris à 
falute proximi ; item ab oradone , à puritatc 
mentis & abjlraclione ; item multis vanis Lec- 
donibus oportet interefie , & multitudine ho- 
minum > in quibus homo inquinatur & diva* 
ricatur. 

3. De facris libris fiudendis. Ibid. 36—40. 
Gérard parle fous ce titre non feulement 
de la le&ure des livres de piété , mais auflî 
de la manière d'entendre la Meffe v de 
Pabftinence , &c. On trouve ' à la fuite 
(/?. 40-42.) deux lettres; Tune eft une 

requête 

> 
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Requête préfentée pour Gérard à l'Evêque 
SUtncht) qui lui avoit en quelque ma- 
nière interdit la prédication , fqllicité , à 
ce que Ton croit, par des Eccléfiaftiques 
eoncubinaires. L'autre eft de Guillaume de 
Salvarvilld, Doâeur en Théologie , Chantre 
de la Cathédrale de Paris, & Archidiacre de 
Brabant dans celle de Liège , d'où fa requête 
eft datée ; Guillaume prie le Pape Urbain VI. 
d'accorder à Girard les pouvoirs de prê- 
cher , de faire des enquêtes contre les 
Hérétiques , & de publier les Décrets 
(^Canonicam jujlitiam~) de S. S. dans toute 
la Province de Cologne , ou du moins dans 
le diocèfe à'Utrecht, qui en fàifoit alors 
partie. 

4. On trouve dans le Chron. Windefemenfè 
de BufthiuSy p. 15. 16. un fragment d'une 
Lettre de Gérard à Reinier, Curé de Swolles} 
oîi il l'avertit des erreurs qu'avoit débité 
en chaire un Auguftin nommé Frère Bar- 
thélemi. Ce Religieux, alors Terminaire à 
Kempen & à Swolles , fuivoit la doôrine 
des Bégards , qu'on nommoit dans les 
Pays-Bas les Efprits libres ; Il entroit dans 
les tavernes , ne reprénoit perfonne , & 
cherchoit de l'appui chez les riches & les 
grands, Ayant continué de répandre fes 
erreurs , Gérard le fit citer à la Cour Epif- 
copale d 9 l/treckc ; il comparut , & nia avec 
ferment d'avoir enfeigné rien de ce qu'on 
lui imputoit ; fur cela il fut abfous , & eti< 
Tom. IF* Z 
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prdre de déclarer publiquement fon inncn 
cence à Kempen & à Swolles. Mais Gérard 
le pourfuivit fi bien devant l'Evêque y 
qu'on l'obligea de comparoitre de nouveau; 
Gérard s'y rendit en même teins, & produi- 
sit des preuves convaincantes de la mau- 
vaife doftrine de ce Religieux. F. Barthé- 
Umi fut condamné comme hérétique , & 
çontraint d'en porter la marque , qui con- 
fiftoit en deux pièces de drap d'une cou- 
leur difierente de fbn habit 9 & taillées en 
forme de tenailles , qu'on lui coufit devant 
& derrière. 

Voilà , je penfe , tout ce qui a été im- 
primé des Ouvrages de Gérard. Il eft en- 
core Auteur des fuivans , qui fe trouvoient 
autrefois en Ms. chez les Clercs de la vie 
commune à Delft > &c dans la Bibliothèque 
du Chapitre de N. D. à Uèreche. 

m. De vitâ in communi degenthum. Se 
i trouve auffi chez les Chanoines-Réguliers 

de TongreSy ainfi que les cinq fui vans: 

Epijlola ad dtverfos. Chez les Croi- 
fiers de Hui , & chez les Chartreux de 
Gond y & de Zcclkem proche Duji. 

y. De IV. NoviJJimis. Autremènt : Cor- 
diale IV. Novijjîmorum. Chez les Corde- 
îiers tfEmmeric. Va&re André dit , d'après 
PoJJevin y que quelques-uns donnent cet 
ouvrage à Gérard de Winderfhoven. Il eft 
attribué à nôtre Auteur dans le catalogue 
des Chanoines-Réguliers de Tongres. 
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$. De injlitutione Novitiorum. Au VaU 
Rouge proche Bruxelles , & dans la Biblio- 
thèque publique XUtrecht. Ceft peut-être 
YExhortatio ad Novitium, qui fe conferve 
à S. Martin As Louvain. 

e. De Focariis. Adreffé au Clergé d77- 
irecht. Aux mêmes endroits que le pré- 
cédent. Je crois que c'eft ici celui qui fe 
trouvoit en 1638. chez le P. Corneille Diel- 
man , Auguftin , fous ce titre : De CUricis 
concubinariis , authore Gerardo Magno. Ce 
Pére ayoit auffi Dicta queedam & Epijlola 
Gerardi Magni , & les ouvrages marqués 
ci-deflbus 7. & v. 

£ Epijlola de Schijmate. Adreffée au 
Chantre de Paris, dont j'ai parlé plus haut. 
Ms. à Zeelhem , & au Monaftère des Sept- 
Fonts proche Bruxelles. 

Epijlola ad quemdam vehementer tenta* 
tum. A S . Martin de Louvain > de même 
que les quatre fuiyans : Cette Lettre eft 
peut-être celle que le P. Pojfevin défigne 
fous le titre de Epijlola ad Amicum infir- 
mum , M fte dans les Chartreufes de Gand 9 
de Bruges , & de Bruxelles. 

0. De incommoditatibus Matrimonii , liber 
unus.^ Au Val-Rouge. C'eft apparemment 
la même chofe que Contra quemdam volen* 
tem matrimonium contrahere , Ms. au Val- 
Verd 9 & à la Chartreufe de Lire ( Lierden- 
fis, Poflev.) 

Z 2 
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/. De vitio DetraSionis. Ms. à la Châf-* 
treufe iïHèrines proche Anguien. 

k. De CompunUione. 

/.* De eruditione Scholarum. 

p. Ad Beguttas , ( d ) de Simoniâ. Ms* 
chez les Chanoines-Réguliers des Sept- 
Fonts 9 ainfi que les quatre fuivans: 

v. Contra Turrim Trajeclenfem. Autrefois 
chez les Clercs de la vie commune à De- 
venter, où fe trouvoit auffi U fuivant. 
It. aux Sept-Fonts. 

£. Concordia Euangelijlarum de PaJJione 
Domini. 

o. Adhortatïo , ni quidam pergat ad terram 
Infidelium. Ms. aux Sept-Fonts & à Zeelhem. 

ir. Traclatus de beneficiis curât is. Aux 
Sept-Fonts 9 avec le fuivant. 

p< Dt cofiabitatiône & exerdtiis Det>btorùm. 

<r. De pretiojîtate vejlium. Ms. chez les 
Cordcliers tfAmerffort. 

t. In librufn Joannis Ruyfbroeckii , de XII* 
virtutibus. Chez les Croifiers de Namur. 

v. Liber Joannis Ruyfbroeckii , qui dicitur: 
Ornatus fpiritualis Defponfationis. Traduit 
du Flamand. Ibid. Gérard U Grand avoit 
aufli donné 

(p. Une traduâion Latine du Traité de 
VII. gradibus Divini amoris , par le même 
Ruyfbroeck. 

♦ 

(d) Ce mot fignife des Filles dévotes; de là eft vern* 
le met de Bigotte , qui a changé de {lanification , auflî bien 
que ceux de Béat & «le Beau. 
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%* De locatione Cura Pajioralis. Ms. au 
Prieuré de Bethléem proche Louvain y com- 
mençant par ces mots : Jam qwzritur, an 
quis pojjlt. C'eft fans doute le Traité qu'a- 
voit le P. Dielman , fous ce tître : An do- 
cari pojjît cura animarum cum redditibus & 
proventibus annexis ? Gerardi Groote > Jîve 
Magni. 

De animarum cura non acceptandd. Au- 
trement : de recufaâone jlatus Presbyterii. 
Chez le même Pére. Gérard n'avoit ja*- 
mais voulu recevoir la Prêtrife , dont fon 
humilité lui perfuadoit qu'il étoit indigne ; 
encore moins auroit-il pu fe réfoudre à 
fe charger des fondions paftorales : Pro toto 
auro Arabiœ 3 difoit-il fouvent , nollem habere 
curam animarum, vel fpatio noUis unius. 

co. Traclatus de Paupertate. Au Val-Vcrd % 
& aux Sept^Fonts. 

et». Sermo in die Palmartim. Ibid. , & chez 
les Bénèdi&ins de S. Jacques à Liège. 

/3/3. Sermo de Nativitate Chrifti. Autre- 
fois chez les Chartreux deZeelhem. M. (Si-> 
mon ) Emtinck , feigneur de Noordwyker- 
hout y en avoit auffi un exemplaire in-8°- 
fur velin. ( Voyez le catalogue de fes li- 
vres publié à Amfierdam en 1753. T. L m 
j>. 246. n. 88 SS) 

yy. De quatuor generibus meditabilium* 
Autrefois Ms. à la Chartreufe diHérincs. 

33. In LeSiones ( Officii ) Mortuorum* 
Çhez les Chartreux de Cologne. 

1 3 
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e s. De revocatione Lapfu Chez les ÇtqI* 
fiers de Hui , & les Chartreux de Lire. 

ÇÇ. Tractatus de gradibus EccUJîajlicorum* 
Autrefois à l'Abbaye à'Egmond, où étoit 
aViffi un Traité de Gérard Le Grand. 

yy. De Communione. 

66. De converfatione interna, liber unus* 

i /. De Regimine Monialium , liber unus. 

xx. Gérard avoit encore fait une verfion 
en langue Teutonique de Y Office de la 
Vierge, & de quelques autres Heures. 

Voilà tout ce qiie je trouve des Ou- 
vrages de Gérard le Grand ; Valïre André 
fouhaitoit qu'on les publiât pour l'édifica- 
tion du public ; ce feroit l'affaire des 
Chanoines-Réguliers du Chapitre de Win* 
defem , qui regardent Gérard comme leur 
Fondateur. 

CT 3 - Scriptum Rudolphi Dier de Muden de Ma- 
giftro Gherardo G rote , &c. inAnaktlis G. Du tri- 
bar T. L p. i— 114. Jo. tiufcbii Chronicon Cano* 
nicor. Regular. Capituli Windtfemenfis , 1 --25, 
Thom. à hempiî Cbron. Montis S.Agnetis, in Ap- 
pend. c. 3. & 4. pag. 148—151, Pofevini Ap- 
pend, nova ad Appar. facrum edit f Colon. 1608. 
feuillet (3 4. ex Catal. Jo. Bunderii. Mirai Ré- 
gula & Conflit. Clericor. in congreg. viventium. 
Henr. Sommalii, & Ilerib. Rofiveydi Vita Thom* 
à Kcmpis. Sanderi Bibltolh. Bclg. Ms. part. L 
21)6. & part. IL 190. & 215. Val. André , 277^ 
279. Hélioty Hijl. des Ord. Rclig. T. IL 339— 
344. G. Dumbar , Kerkelyk en Wercltlyk Dtvcr^ 
ter, 500-510. 
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Luc de Hèere 

NAQUIT Tan 1534. à Gand de Jean dt 
Hure y bon Architede , & le plus 
habile Sculpteur qui fut de fon tems dans 
les Pays-Bas , & &Anne Smyters , qui avoit 
un talent particulier pour peindre à dé- 
trempe , ou en gouafle. ( a) Ayant pris 
les leçons de fon pére fur le Deflein, il 
l'accompagna dans divers petits voyages 
furtout entre CharUmoru & Liège , & co- 
pia les belles vues de fa route , particuliè- 
rement les châteaux , les villes , & les 
montagnes bizarres qui bordent la meufe. 
Il fe mit enfuite fous la conduite du célè- 
bre Franc-Flore 9 ami de fon pére ; ce Maî- 
• tre le fit compofer & defliner longtems 
pour les Peintres fur verre. Ses defleins pat 
foient fous le nom de Franc-Flore. De Heere 
pour fe perfectionner de plus en plus, paffa 
en France , qîi la Reine Catfùrine de Medi* 
cis l'employa à defliner des Tapifleries. Il 
fit un long féjour à Fontainebleau pour étu- 
dier les Antiques & les tableaux de cette 
Maifon Royale , & revint enfuite fe fixer 

Z 4 

(a) Van Mander parle d'un petit morceau de (à façon, 
qui représentait un moulin à vent , où le meunier montait 
chargé d'un iâc ; fur la terrafle paroiftbit un cheval attelé 
à une charrette : & à l'oppofite » le chemin , où Von apper* 
çevoit des payûns. Ce tableau était fi petit, qu'un demi* 
grain de bled pouvoit en couvrir la furface» 
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dans fa patrie. Il fe maria peu après , §c 
Cpoufa Eléonore Carboniers, fille du Trèforier 
de Ter-Veere en Zélande. Le Portrait fut le 
genre auquel il s'attacha d'abord,& il y réiif- 
fit tellement, qu'il lui fuffifoit d'avoir Vu une 
perfonne une feule fois pour la rendre fort 
jufte. Je ne le fuivrai pas dans les pein- 
tures qu'il fit dépuis , & qui lui acquirent 
une brillante réputation ; j'ajouterai feu- 
lement qu'étant en Angleterre , & l'Ami- 
ral du Royaume l'ayant chargé de lui re- 
préfenter dans une galerie diverfes nations 
avec leurs habillemens , il peignit les An- 
glois à nud , ayans auprès d'eux toutes 
fortes d'étoffes , & des forces ou cifeaux de 
Tailleur ; n'ayant fçû , dit-il , quel habit 
donner à une nation qui changeoit de 
mode tous les jours, & cpi, de quelque 
manière qu'il l'eût habillée , deviendrait 
peut-être méconnoiffable le lendemain. 
Cette critique plut fort à la Cour , & fut 
applaudie par la Reine Elifabeth. Luc de, 
Heere mourut le 29. août 15 #4. âgé de 50. 
ans* Il étoit non feulement habile Pein^ 
tre , mais encore bon Poëte en fa lan- 
gue , favant Chronologiftç , fort verfé dans 
les médailles & lés antiques , dont il s'& 
toit fait un affez beau cabinet, & enfin 
l'un des plus beaux génies de fon tems. 
Sa dévife étoit Schaede leer u y (F) ce qui 
revient au proverbe Grec , que les ajfiifr 

( h) Anagramme de Luc^s dt Hccrt, 
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tions font des injkuctions. (c) Nous avons 
de lui : 

Le verger de Poë/îe. Ouvrage en vers 
flamands, (d) où P Auteur, avec des pièces 
de fa façon , en fait entrer d'autres tra- 
duites des Poètes François , entre autres 
le Temple de Cupido de Marot. Il n'ob- 
ferve point ici la mefure des vers François, 
comme il a fait ailleurs. Luc de Hure 
avoit encore ébauché : 

Les vies des Peintres. En vers Flamands. (/} 
On croit que cet ouvrage eft perdu. 

J'ai lu qqelque part qu'il y a une Tra- 
duction Flamande du Traite de VEglife de du 
PleJ/îs-Mornai, faite par un L. de Heere, (/) 
& imprimée à Amfi. 1651. i6°- Mais jç 

doute qu'elle foit de nôtre Peintre. 1 

»- 

VT* C. van Mander , Nederhndtfchc Scbil- 
ders, 173. 174. 

- 

(d) Den Boomgaert der Poefyen. 
( e ) Het leven der Schildcrs. 

(/*) Traclaat, ofte handelinge van de Kercke door Phit* 
van Mornay , heer van PUJns , &c. vertaalt door L* d* 
Heere. 



Jaquemars Oiélée * 

DONT S and e rus & M. Foppens ont 
changé le nom en celui de Jacque- 
mantius Grelœus , étoit dç LUlç > & fe fit 
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cohnoître vers la fin du XIIL fiéde par 
fon habileté dans la Poëfie Françoife ; il 
paroit qu'il pafla une partie de fa vie en 
France : mais il étoit à Lille en 1 190. , 
lorfqu'il mit la dernière main à fon 

Roman du nouveau Regnard, qui peut faire 
regarder Giélèe comme le Dom Cervan* 
ùs (<z) de fon ficelé. Cet Ouvrage eft 
en vers, & n'a jamais été imprime. On 
dit qu'il y en a deux exemplaires dans la 
Bibliothèque du Roi de France , l'un in- 
titulé : le Roman ancien de Maljlre Renard 
en rimes : ( b ) l'autre écrit fur velin , & 
intitulé Roman du petit Renard. Çc) C'eft 
une Allégorie Satyrique fous l'idée d'un 
Songe , qui contient une violente fatire 
des mœurs du tems de Philippe It Bel; 
les grands , les fouverains même n'y font 
pas épargnés. L'Auteur fe nomme à la 
fin *de la pièce : 

Jamais n\n y ert (d) Renars mis jus : 
Se Diex nel /et 9 qui maint (e) là fus 9 
Ce nos dit Jaquemars Giélée. 

Enfuite il marque ainfi l'époquç de foa 
livre : 

* 

(a) Auteur du Dom Quichotte , qui eft une maligne Sa* 
tyre de l'efprit de Chevalerie , qui régnoit encore en Efpa- 
»gne du tems de Philippe IL 

(b) Numéroté 1308. (Labbc , Biblioth. Mss. p. 

(c) Voy. le Catalogue des livres du Cabinet de M« <f« 
Çangê acheté par le Roi en juillet 1733. p* 56. 

Îd) Il n'y eut. 
e) Démeure (mantt.) 
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La figure ejl fin de nos livre : 
Veoir le poe^ à délivre , ( f ) 
Plus nen feray o (g) mention* 
En Van de ^Incarnation 
Mil & dos cens & quatre vings 
Et dix 9 fut ci faite la fins 
De cefle branche , en une ville 
Qu'on appelle en Flandres fljle, 
Et parfaite le jour S. Denis. 
La figure , dont il s'agit ici , eft une 
grande roue tenue par la Fortune, fur le 
haut de laquelle eft affis maître Renard 9 
ayant à fa droite l'Orgueil , & à fa gau- 
che dame Guille , qui Faillirent que jamais 
ne cherra , ayant pour confeillers deux for- 
tes de gens , que Ton faifoit alors paffer 
pour fort intriguans. L'Ouvrage, dans la 
traduûion Françoife en profe, eft divifé en 
deux livres : voici Panalyfe du premier. 

L'Auteur feint que s'étant endormi 
dans un lieu champêtre & délicieux, il 
fongea que tous les animaux & les oi- 
feaux convoqués par le Lion , venoient 
à lui : le Lion dominoit , & toutes les 
autres bêtes lui rendoient foi & hom- 
mage. Toute la troupe fe mit à jouer , 
çhanter , & danfer ; & châcun montra à 
fa manière fon adreffe , fa valeur , & fa 
bonne-grace à s'acquitter des exercices 
de la Chevalerie ; furtoût il$ fe rendoient 

(f) Librement ( dtlibcraù.) 

(g) Or ( maintenant , déformais.) 
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honneur les uns aux autres , & tout fe 
paiïbit avec la dernière galanterie. Or- 
gucilleufc étoit la femme du Lion : fes 
trois fils étoient Notion, Orgueilleux, & 
Lyonnet. Il fit Chevalier fon fils aîné, 
& le fit armer fort richement par les au-r 
très Chevaliers : 

Primiers ly vefiy l'Auqucton , (h) 

De Defdin & Defpit farcis ; 

Après ly vejly la Chemife . 

Après ce , ly Roy ly vejli 

VAubert d'Envie y & puis aujjy 

De Menaces une Cuirie. (i) 

Après, ly a ly Roy vefiie 

Cocu à armer 

De Bob an (k) ly donna CE feu , 
Et ly Hiaume de Convoitife , 
Où il ut mainte pierre affîjfe , 
Sapkes , Rubis , & Camahieç. 
Ly Roy a Renart appelle^; 
Et puis fi ly a commande^ , 
Noblon fon fils VEfperon defire 
Chauffafl : Yfangrain , le Jenefire. 
EnfembU tuit s'agenoillèrent : 
Noblon les efperons chaucièrent* 
Mejfire noble ne s'y feint , 
A Noblon Branc d'acier ly ceint. 

Le Lion honora la fête de joûtes & do 
Tournois fuperbes , dont Lyoqnct fop troii 

{h) Le Hoqueton, 
i i ) Cuiraflfe. 
(k) Bombancts, 
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fième fils remporta tout l'honneur , tandis 

Orgueilleux fut atterré par les fils du 
Loup Yfangrain. Orgueilleux voulant s'en 
venger, confulte le Renard, qui lui donne 
de mauvais confeils , le fait révolter con- 
tre fon pére , & fe cantonne avec lui 
dans la fortereffe de Maupertuis. Le Lion 
les y affiège , & prend Roujfel fils du Re- 
nard dans une fortie : mais il le perd bien- 
tôt par les ftratagèmes du Renard , qui ou- 
tre cela lui débauche beaucoup de monde. 
Les deux armées prêtes à en venir aux 
mains, font enfin fubitement la paix par 
l'adrefle de Maître Renard, à qui tout l'a- 
vantage en revient. Voyons ce que les 
Savans ont penfé de cet ouvrage : 

Hachmann dit dans la Préface Latine de 
fon édition Allemande : Ad tandem ( cum 
^Elbpo ) contendit metam nojler Apologus % 
qui vulgari lingud Saxonice inferioris Reyneke 
de Vofs nominatur . . . Non minori . . . Jermo- 
nis acumine , quàm Gr&cus ifte Fabularum 
Au3or, & Ladnus Comicorum rrinceps, varié 
éetatis homines deferibit ; hinc fummo cum fructu 
s .... Limnœus non dubitat hune nof* 
trum Apologum , ijlo quo de Baronibus agit . 
capite 9 inter Politicos dicere primum. Le 
DoÔeur Swift , Auteur du Conte du Ton- 
neau , bon juge en cette matière, recon- 
noit qu'on regardoit autrefois cet ouvrage 
comme un Cours complet de tous les fecrèts 
de la Politique. Jean-Jacques Bodmer affure 



> 
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que c'eft une Allégorie bien liée , encorè 
plus recommandable par la folidité de fa Ma- 
raie 9 que par les agrémens de fa fiction , & 
qui mériteroit (Titre conjîdirée comme C Anti- 
Machiavel de nos pères. L'Anonyme qui a 
vanté en 1752. les progrès des Allemands 
dans les feiencts , les belles lettres & les Arts, 
particulièrement dans la Po 'èjîe & f Eloquence, 
(*) fait honneur à fa nation de cet Ouvrage, 
» qui fous un titre bas-comique , & fous 
» une forme très-fimple & naiVe nous pré- 
» fente un tableau parfait des mœurs dii 
» lïécle & la critique la plus ingénieufe des 
»fottifes humaines. Ce livre, ajoute-fil, 
» eft attribué à Nicolas Baumann , (7) Con- 
» feiller & Chancellier d'un Duc de Juliers, 
» qui après avoir effuyé bien des malheurs , 
» parvint à être. Secrétaire du Duc Magnus 
» de Mecklenbourg , & qui le publia en 
» l'année 1522. L'Original Allemand a 
»75- chapitres, dont le Traduftenr Fran- 
» çois a retranché ceux qui traitoient trop 
» librement des abus qui s'étoient glifles 
» dans le Clergé. Comme l'Auteur vivoit 
»dans la baue-Saxe, il a écrit dans le 
» patois de fon pays. Il y a bien des gens 
»qui le comparent à tout ce que nous 
» avons de meilleur en ce genre. » 

!*} Imprimé /n-12. ûns nom de ville, &c. pag. 70. 
/} Cet Anonyme n'a pas connu l'Auteur Original de 
éette pièce. On verra même a l'article fuivant <jue Bau- 
mann n'eft pas le premier auteur de la traduction Alle- 
mande, 
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Après les Eloges que l'on vient de rap- 
porter , & beaucoup d'autres qu'on omet, 
Il ne paroîtra pas furprènant que cet oiw 
vrage ait été traduit en différentes langues- 
Outré la Traduâion Allemande, dont 
on parlera à l'Article fuivant, nous en 
avons une en profe Françoife fous ce titre : 
Le Livre de Maiflre Regnard , & de Dame 
Herfant fa femme ; livre plaifant & facétieux^ 
contenant maints propos & fubtils pajfages cow 
verts & celle[ , pour monjirer les conditions & 
mœurs de plufîeurs ejlats & offices. . . . (Paris) 
en la grande rue S.Jacques > à Venfeigne de la 
Rofe blanche couronnée. ( 1487.) 4°- Goth. 
feuillets 58. It. fous ce titre: Maiflre Re- 
gnard, & Dame Herfant , Traité utile à toutes 
perfonnes 9 contenant les cautelles & fineffes 
que foi/bit ledit Maiflre Regnard, avec plujîeurs 
beaux exemples , prins fur les cautelles dudic 
Maiflre Regnard. Paris, Michel le Noir, 1 5 16. 
4°- Goth. It. Lyon 9 Olivier Arnoullet, 1528* 
It. fous ce titre : Le Docteur en Malice , 
Maiflre Regnard , demônftrant Us ru^es & 
cautelles qu'il ufe envers les perjbnnes ; Hif» 
toire plaifante & récréative, & non moins fruc* 
tueufe. Lyon , 1550. l6°- It. Paris , ij^i. 
x6°* It. fous ce titre : Le Renard, ou le 
Proies des Bêtes ; Traduction enrichie de fi- 
gures en taille-douce. Brux. Panneels & de 
Vos 9 1739. grand 8°- It. fous ce titre : 
Reynier le Renard , kifloire tres-joyeufe & ré- 
créative 3 contenant 70. chapitres , imprimée 
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en deux langaiges , François & bas-Allentan* 
Anvers > Chr. Plantin , 1 566. 1 2°- Cette édi- 
tion nous mène à la Traduction Flamande» 

Je ne fçais quand elle a paru pour la 
première fois : mais elle a été réimprimée 
( en profe ) à Anvers (ni) 1 6 1 4. 4°- ; & 
un grand nombre de fois depuis en Hol- 
landois à Amjlerdam > & ailleurs in- 12 e - Çn) 

On en a aufli des Traductions Angloifes, 
imprimées fous diffèrens titres (0) à Weft- 
ndnfier , GiùlL Caxton > 1 48 1 . It. Londres i 
1667. & 1681. 4°- It. Ibid. 1733. &c. 
Il s'en eft même fait une efpèce de con- 
tinuation en cette langue intitulée : Les 
tours de Regnardin , fils de Maître Rcgnard , 
ou Hifioire plaifante , &c. (/>) Londres, 
1684. 4°- 

Enfin il y en a une verfion Danoife , 
imprimée à Lubec > 1 5 5 5 . 4°- fig. 

Hartman Schopper , Allemand , né à Neu* 
mark dans le haut Palatinat à 5. milles de 
Nuremberg , & bon Poète Latin , a mis cet 
ouvrage en beaux vers Iambiques > fous 
le titre fuivant : Opus Poèticum de admira- 

bili 

(m) Reynaert de Vos, of het Dieten OordeeL 

( H ) Een feer genoegelyke en vermaeckelycke hifiorie vati 
Reynaert de Vos » met hare moralifatien , en jîguren daer toc 
dienende ; feer playfant en lufiig om te Icjen. 

(o) Reynard the* Fox, The mofi délectable Hifiory 

cf Reynard the Fox, newly correcled and inlarged , with 
exceUent morals and Expofitions , &c. 

(p) The Shifts of Reynardine the fin of Reynard the 
Fox , or a pleafant Hifiory .... 

( q ) {Leinicee Fojf, paa Danfke j vtà Herman Wtigert* 
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hili fallaciâ & aflutid V ulpeculœ Reinikes } 
Héros quatuor > inaudito & plané novo morei 
hune primùm ex idiomate Germanico ad de- 
gantiam & munditiam Ciceronis , Latinitate do- 
natos : adjeSis infuper elegantifflmis iconibus* 
veras omnium Apologorum Animaliumque fpe* 
des ad vivum adumbrantibus , illujlratos , om- 
nium feflivijjîmos aç difertijpmos ItBiique Ju- 
cundijjtmos compleSens : cum breviffimis in 
margine commentariis , &c. Franco/. Pétri 
Fabritius 3 I 567. 8°- It. Ibid. 1 574. & 1 580. 
8°- (r) Les figures de Ces éditions font 
joliment gravées : mâis quelques-unes Ten- 
tent Timpièté. 

Il faut remarquer qu'on S'eft donné 
beaucoup de liberté dans ces différentes? 
verfions , & que quelques-unes font plu- 
tôt des Imitations que des tradu&iôns. 

Jean-Gtorge Eccard (j) croit que le Ro- 
man du Renard tire fon origine des rimail- 
les qu'on avait faites dans lé IX. & le X; 
fiècle au fujet du Comte Regnard> Confeil-* 
Ièr du Roi Zweneibold, qui le fit de la répu- 
tation dans le Royaume d'Auftrafie : mai* 
qui fut à la fin chaffé par fon maître* Ce 4 
Tom. Ifc A a 

* ( r ) Je fuis pour" la date de ces éditions le di&ionaire dé 
Afiarchand. Mais ces éditions n'étoient pas complettes 
parce que l'Auteur enlevé par des foîdats de Maximititn IL , 
fut obligé de les fuivre à l'armée ; & ce ne fut 'qu'en 
1 $83. & après avoir eu fon congé , qu'il publia l'ouvrage 
entier à Francfort , & le dédia à l'Empereur. ( Mcnckcils 
CQmpcndiofes CcUhrtcn Lcxiçon , 2036. 2037. ) 

{ s ) Praf. ad G. G. Ltitfnit\li ColUct, Etyfnologica , />. fo» 



37° JacJuemârs Gîéléë, 
Comte , renfermé dans fa fortereffe de Duf- 
fos, avoit joué plus d'un tour à Zwentiboldt 
& avoit fufcité contre lui tantôt les Fran- 
çois , tantôt les Allemands. Son nom doi^ 
né à un animal, ne doit nôh plus éton-* 
ner , que ceux de Margot , & d'Agaffe , 
( ou Agathe ) qu'on a donnés à la Pie , ce- 
lui de Richard au Geai , de Sanfontut à TE- 
tourneau, &c. 

BT 83 Voyez, outre les Auteurs cités dâns cet 
article, Fauchct, Recueil de la langue & Poëfiè 
Franç. éd. de 1581./». 197. 108. La Croix du 
Maine , 1 74. Vu Verdier, biblioth. 587. Profp. 
Marchand, Diàion. I. 105. & 274—281. Ccft 
ce dernier qui parle le plus au long de Jaq* 
Giélée. 



Henri d?Alcmar> 

ÊCrIvain du XV. fiècle , inconnu à nos 
Bibîiothèquaires , étoit fans doute natif 
de la ville dont il portoit le hom ; il fut 
Maître a" Ecole 9 & Précepteur des nobles 
Princes & Seigneitrs Ducs de Lorraine y (a) 
tomme il eft qualifié dans le titre de l'Ou- 
vrage dont on va parler. Ce fut félon 
toutes les apparences , la Princeffe Philip- 
pine y fille $ Adolphe , Duc de Gueldre * 

* 

(a) Hinreck von AUmot Stkole-Meficr un Tucht-Ltrtr 
des ÉddcUn Dogentliken Vvrfttn t un Hcrtn Htrtogtn v*& 
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ëpoufe du Duc Rtnt II. {ils de Fridcric^ 
mort en 1470.9 qui choifit Htnri d*Alcmar± 
&c l'emmena des Pays-Bas à la Cour de 
Lorraine , pour lui confier Pinftruâion dii 
Duç Antoine y fon fils ; lé Duc René al* 
moit iés gens de lettres, & îl n'aura p&i 
été difficile à nôtre Auteur de gagner Tes 
bonnes grâces. On eft redevable à H$mi 
d'une 

Traduttion en vers bas-Saxons de t'Ou- 

■ 

vrage mentionné à l'article précédent , ac- 
compagnée de moralités , & d'eftampes en 
bois. La première édition s'en eft faite 
à Lubcc* 1498. 4°- Goth. Les éditions fiii- 
Vantes ont paru Ibid. Louis Diet{ 9 1549» 
4°- & Ibid. 1 592. 4°- It. Roftoch* 1 5 1 5 . 1 1** 
& 152,2, 4 0 * par les foins -de Nicolas £au- 
manriy Profeffeur de Rojloch > dont xm a 
parlé ci-deffus p. 3 C6. It. Ibid. Molkman, 
i^9i. 4°- lu Ibid. 1616. & 1650. I2°- It» 
Francfort, Dav. Ztpkelius 4 1536. jfà/. jig. 
1572.4°- & 1608. 12°- It. Hambourg, 1604; 
4°- & Ibid. Ftobenius, 1606. It. Wolfftnr 
buttdy Freyiag, 1711.4°- Cette dernière! 
édition eft due aux foins de Frèdtric-Au- 
gujle Hachmann , ancien Profefleur de Hdm- 
Jiad , qui a rétabli la veffion de Htnrt 
d'Alcmar, altérée dans quelques-unes des 
éditions précédentes , fur la première de 
Lubccy & y a mis une Préface, où il fait 
l'éloge de l'Ouvrage 9 & reconnoit qu'il 
tH originairement écrit en François; Toute* 

A a 2 
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ces éditions font divifées en quatre livres^ 
(J>) & , à l'exception de la dernière, accom- 
pagnées d'affez bonnes gravures en bois. 

85* Profp. Marchand I. 1278-280. 

( b ) La plupart portent ce titre : De Warheit my gantç 
fromde ys , de Trùwe gar fclten , dat ys gewijf, Rcynekc 
Vofs deOlde nye çedrucket , mit fidlykent vorftand und fcho~ 
nen fîguren erluchtcd und verbetert. 



. Corneille Verfluys , 

S Avant. Jurifconfùltc , né à FUjJinpie 4 
ville de Zélande , dans le mois de 
feptembre 1656., dévint Confeiller de là 
'ville de Middelbourg en 1 684. , & enfuite 
Penlionaire honoraire en 1688. , Penfio- 
naire en 1691. & Bourguemaitre en 1719.^ 
très-peu de tems avant fa mort. Il a voit 
encore été Avocat Fifcal au Confeil de la 
Flandre Hollandoife , & l'un des Dire&eurs 
de la Compagnie des Indes Orientales à 
la Chambre de Zélande. On a de lui deux 
ouvrages Flamands 9 intitulés : 

I. Remarques fur diverfes chofes & divers 
articles contenus dans les Coutumes imprimées 
de la ville de Middelbourg. (d) La Haye, 
G. Ramma{. 170 5. 4°* Il doit en avoir 
paru vers 1735. une 2 * édition avec des 

(a) Eenige aenteickenigen op verfeheyden faken en arti* 
hilcn , beçrepen in de gedrttckû coftumen der ftad Middet* 
burg in îectandu 
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additions laiffées par l'Auteur. Cç petit 
ouvrage eft eftimé. 

2. Réplique extorquée pour le Gouverne- 
ment légitime de la ville de Middelbourg , 
tel quil étoit établi en ijoz. y avec une 
Rélation des caufes & des excès pojlèrieurs , 
qui ont troublé cette ville durant l'année 
1703. (b) LçHaye, J.Kittp, 1707. 4°- 
2. vol. fans nom d'Auteur. 

La Rue, 135. 136. 

(£) Afgeperfte Verantwoordinge voor de wettigcRe*ering€ 
der jfad Middelburgh , foo als de f cive was geconfiitueert in 
den jare 1702. ; en Verhaal van de verdere oorfaken en uyt- 
fporigheden , waardoor oock in den jare 1703. de Jlad Midi 
dcliurgh in een geduyrige onrujie is gehouden, cn{. 



Léon de S. Laurent , 

NOmmé dans le monde Mats , entra 
chez les Carmes de l'ancienne ob- 
servance à Bruxelles, fa patrie, vers Tan 
1648. S'étant deftiné au miniftère de la 
Prédication , il s'y appliqua avec beaucoup 
de foin, & l'exerça avec applaudiflement 
cjans différentes villes de la Province Fla- 
mande , oîi il remplit aufli à diverfes re- 
prifes les emplois de Prieur & de Défi- 
niteur. Ce Pére eft mort au couvent $ An- 
vers le 16. mai 170Z. (a) dans fa loixante 

A a 3 

( a ) Le P. Cofme de Villiers dit , en 1720, C'eft appa- 
remment une faute d'imprelfion. Le P. Léon eft déjà qua- 
lifié Jubilaire à la tête du n. I- (T. I. ) en 1699, AinfV 
payant vécu que 72. ans , il eft mort avant 1720, 



374 L&ra de S. Laurent, 
treizième année. Il avoit célébré fi» jrç? 
bile de religion trois ou quatre ans aupar 
Tarant. On a de lui les fermons fuivans^ 
qui font eftimés 9 mais qu'il auroit mieux 
fait de donner en fa langue, pour épargner 
à ceux qui voudraient s'en fervir la peine 
de les traduire: 

!• Conciones Adventttales , quarum pan 
prima agit de peccaiis aliems 9 fecunda ds 
captivitate Pétri ^ figurante captivitaitm pec- 
çatoris y & tertia , de carcere Pyrgatorii ; ( le 
titre intérieur ajoute : figurato per çarcerem 
Merodis. ) Dédié à Jean-Chryfoftomt Tenurs x 
Àbbé de Miche/ â Anvers. Antv. Prançl 

Muller, 1699. 4°* PP- 2 77- 3°^ & C CH* 
It. Ibid. Idem 9 1715. Il 0 - 3. vol. pp. 386, 
442. & It. Cofaniœ Agripp, 17 17. 4 0 r 
çn un volume. 

2. Conciones Quadragejimales , feu Domi- 
nicales, de Chrifiianifmo laiafçente. Antv. 
franc. Multer> 1701. (quelques exemplaires 
portent /702.) 4°- pp. 1009. It. Ibid» 1717* 
Ï2°- 2. vol. ït. Ibid. Hier. Verdujfcn> 1724.' 
J2°* %. vol. pp. 560. & 569. It. Colomce. 

3 . SanÙorale , yîW Conciones in Fefia to- 
tius anni. Antv. Franc. Mu lier 9 1722. I2°* 
2. vol. pp. 393. & 36^. Publié par les; 
foins du P. Dominique dt la Nativité de /<* 

4. Index Concionatorius pro Dominicis to^ 
çus anni. Antv. 17 19. I2°- It. Editio al^ 
pra po^humaque, Antv. HUron. Verduffcn ^ 
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Léon de S. Laur. Henri Flessers. 37g 
17x5. iz°- pp. 282. Le P. Léon n encore 
laiffé en Ms. 

et. Anatomia tordis humam 3 Jive Quadra* 
gefimale de Cordibus* In-jfi* au couvent 
$ Anvers. 

fi. Octava pro fuffragiis ahimarum pur* 
gantium y fuper octo primos verfus Pfalmi XLI; 
Qutmadmodum defiderat cervus. Ibid. in-4* 

y. OSava de SS. Sacramento , fuper : No- 
tas facile in popyJis adinventioms cjus. 

ftj" Cofma de Vittiers liibliotl). Carmclit. H, 
946. Manufcrit du P. Norb, de S" Julienne. 



Henri Flejjers, 

PRêTRE, natif de Tongres t & Vice-PIé\ 
ban de l'Eglife Collégiale & Pàroif- 
fiale de N. E>. dans la même ville. Il vi- 
voit vers Tan J440. Il refte de lui félon 

Va&re André 

Conçiones in Euangslia % & PaJJionem Do- 
mini. Ms. chez les Chanoines-Réguliers 
de Tongres. Le Catalogue imprimé de 
leur bibliothèque , porte feulement : Hen- 
rici Flejfers Conçiones fuper Pafjione Domini. 

87* Sanderi bibliotb.Bclgica Ms. IL 19a. Val. 
4Mré> 35°- 




As 4 
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Guillaume Tzewers , ou Guil. Texto- 
r 'tSy ou Guikrmus de Aqutjgrano > 

ÉGrivain du XV. fiècle , étoit natif 
8 Aix-la-Chapelle 9 oï\ il eut un Ca* 
nonicat de l'Eglife de Nôtre -Dame. II 
fot auffi Profeffeur en Théologie à Er- 
ford 9 6f il paroit que ç'eft dans cette Unir 
yerfité qu'il avoit pris le titre de Doc- 
teur, qu'il porte dans fes ouvrages. Il 
ife rendit dépuis à Baie > où il pafla fes 
dernières années , revêtu de la qualité de 
Prédicateur de la Cathédrale. On ne 
marque pas l'époque dé fa mort. Je 
crois; qu'elle arriva vers Tan 149Q. ; eâr 
^Tritjihmt le fait fleurir en 1485. , le ti- 
tre du premier de fes ouvrages que je 
rapporte , infinue qu'il étoit mort quand 
on l'imprima ;& cette impreflion fe fit par 
ordre de Guillaume d& Roçhefort r , Chance- 
lier de France, qui mourut le 12. aoi\t 
1492. Sixte de Siennes parle de GuilL 
Tzewers, comme d'un Prédicateur très-zélé , 
& qui foûtenoit fa do&rine par fes bons 
exemples. On a de lui: 

I . Sermo devotiffîmus & magifiralis de Paf- 
Jione Domini y editus per eximium facre Théo* 
îogie doclorerri Guilermum Textoris de Aquif* 
grano 9 tune Predicantem in Bajilea > verum 
?Virum) quidem moribus, rerum experieq* 



* 



■ 
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fia y aç conumplatione maximum , & ad in- 
Jlantiam excellentijfïmi doSoris Guilermi de 
Rupeforti, Cancellarii Régis Franck , ingenii 
& fanSimonie non minoris y imprejjus , àt 
verjus docent fubfcripti : 

Quid Juvat,Infelix 9 Guilermps carpere binosà 
Non tua, crede mihi, tela nec arma timent. 

flfandato alteriiis y noJlrum premit urbs Bafilea: 
Divino ingenio condidif aller opus. 

On voit par là que le livre a été im^ 
primé à Baie : mais on n'y trouve ni date , 
tti nom d'Imprimeur ; c'eft un petit in-^° : 
Gothique , de 207. pages non chiffrées ; 
POuvrage peut paffer pour un Commen- 
taire moral , & quelquefois littéral fur la 
Pafiion ; j'y vois beaucoup de piété , & 
je n'y remarque point ce$ bafleffes, dont 
plufieurs Préaicateurs de ce tems-là ont 
déshonoré la chaire,: mais il y paroit peu 
4e ftile , & encore moins de Rhétorique : 
d'ailleurs il me femble que les; réflexions 
morales y font amenées de tfop loin. Il 
y a deux exemplaires de ce Dilcours à la 
Çhartreufe de Cologne, cottés Z)p. Z17. 218. 
J'en ai un troifième. 

2. Prceparamentum Chrijliani hominis ad 
mortem Je difponentis , quod collegu honorar 
bilis vir Magijler Wilhelmus T[ewers 9 SS. 
Théologie do3or eximius 9 & Deifere Marie, 
Canonicus in majori Ecclejld Régie fedis Aquifi 
jgTvz/ii. Imprejfum Colonice per me Htrmanrium 

t 1 i 
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jiongart, 1502. 7/2-4°- Se trouve chez les 
Chartreux de Cologne, Ce. It. Traduit 
en Allemand par le Prieur de la Chartreufe 
du V %l-S u -Margutrite de Baie. Ibid. Idem, 
1503, (a) Avec des figures en bois qui 
repréfentent des agonizans. Les Jéfuites 
de Cologne ont un exemplaire de cette tra- 
duction. 

et. Itinerarium Terrœ Sanclce. YaÙre An- 
jré dit qu'il y a un exemplaire de cet 
ouvrage x:hez les Chanoines-Réguliers de 
Tonsres. Le Catalogue de leur Bibliothèque 
publié par Sanderus , porte : Guilielmi de 
Aquifgrano *î. T. Doclor. Itinerarium Chrifr 
tianum. Je crois que c'eft un livre de 
piété , & qu'on n'en peut pas conclure 
que l'Auteur ait été kJeryptlem. Adrichor 

(a) Eyn fur vruchtbars bocxken, genatmt MiGRAtE, 
'eMcncnde vur aile gefunden und kraneken , ader fyeicheâ 
Çhriften mynfchen j und ouch eygende onterwefonçe der 
Èiechtvaders , und Pieners in der Firmerie » &c. 1s over- 
gcfat\t worden uis dem Latin in Daytfchen durch lie ff dcn des 
eievoten Vaders und Prions t\o Bafel in der CartuU'gemanÂ 
Sant Margarethen Dael. On lit à la fin ; Alfa eudet fick 
dat gui dcn Sterjfboich Ml G RALE von T^obercidungcn uis 
Hefen ellcndiçen datle « gepiaçht und vergadert uis der kcil~ 
ger Schrijfftcn van dcn furleuchtede Do&ot Wilhclm van Auch 
ferfichteu, ouch dar wefende eyn Ckorher yn Uns Vrowen 
Munftcr. 

Pem Godt dair vur den hcmeXfchtn troyn 
Muyff dedhafftich machen vur Jynen ewigen loyn, 
finit MiGRALE de difyofitione & modo bene moriendi fa- 
iorofe comportatum ver venerabilcm ac laude dignum Doc* 
gprem Théologie doctijfimum Ma^ifirum Wilhelmum T{cwcrs 
eje Aquifgrano , anno Domini M, Vc. M. decunâ quintd 
mcnjîs in profefio Pafehai. Colon nz imprcjfum ftliçiur. Gt- 
Uruch tto Cocllcn up dem Aldcmart , fia dem vtildt marin * 
hy Hcrmannum Bongcvt. v 
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mius n'en parle point dans fil lifte dç$ 
Voyages faits à la Terre-S*iate. 

Z» Euangeliutn Joanmis , fi&r Wfl» 

y. 7/2 Canontm Mijfa , m. 

S. Quajtionês difputat# y tik& uwu On 
lui donne encore 

*. Serments varii habiti in Ecckjid Bafîn 

kenfi ; mais, cela fe rapqrte peut-être au 
n. /• 

Epitome Simteri, ed. 1555. /. 66. Sixti 
JSân. bibltotb. S. ed. Ncap* 1742. /. 378. San* 
deri Diblioth. belgica Ms., IL iqo. Vak André, 
305. ex Tritbem. & Pétri à beeck Aqutfgr*noi t 
tJartzbeim % 109. ' 

Pierre Grt/fpeer, ou Grt/fpttrt t 

MINISTRE Mennonite kffarlem, du nom- 
bre de ceux qu'on nomme tes Men- 
nqnites Unis de Flandre & d'Allemagne, (a) 
On ne fait auéune date de fa vie > mais? 
feulement qu'il entra aiffez Jeune dans le 
miniftère vers Tan 16x5. Il fut Pun de 
ceux qui fignèrçnt la Confeffion de foi 
préfentée par les Mennonites aux Etats 
de Hollande & de Weft-Frife en 16*6* 
11 affifta le 11. avril 1632. avec Jeam 
Doom, l'un de fes collègues à une cem- 
fèrence qui fe tint à Dordrecht > & y figna 
\ine autre Confeffion qui y fut propofeeJ 
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q8o Pierre Gryspeer. 
11 fe trouva encore à un autre auemblee 
des Mennonites de Hollande , de Zélande , 
4'Utrecht, de Flandre , & de l'Over-Yffei, 
tenue à Harlem en juin 1649. î & ^ P a ^ 
roit qu'il étoit alors l'un des plus vieux 
Miniftres de la congrégation de Flandre, 
qui fuffent en fon&ion dans cette ville. 
H a voit pour dévife: Je fuis Jeune. (£) 
On a de cet Ecrivain : 

1. Manuel Chrétien, qui apprend la ma- 
nière de gouverner une communauté félon Vef 
prit de Dieu 9 &c. Par un amateur de VE- 
glife Apofolique 9 & de la paix générale du 
Chrijlianifme, En Flamand , de même que 
les liiivans. 1654. 1 %°\ (c) Gérard Maatfckoen 
a infère ce petit Traité dans fa continuation 
de PHiftoire dès Mennonites p. 188-231. 

2. Cantiques fpirituels & inftrudifs 9 tirés 
de F Ancien & du Nouveau Tylament ; avec 
quelques Pfeaumes de David 9 &c. Le tout 
raffemblé popr être chanté dans Vaffemblée 
des Fjdèles 9 à la gloire de Dieu 9 & pour 
l'édification des ajfijlans ; avec quelques nou- 
veaux Cantiques 9 pat P. G, (d^ Home 3 

(b) Ick ben Jonck. ( Pf. CX VIII. 141. ) 

(c) Een Chriftelyck Hand-Boekjc vemaakt ojiier verbe* 
teringe , hoc men bequaamelyk , als elk' \yn geloove beleeft\ 
ê/i \yne regeeringe waarncemt , Goddtlyk de Gemeentt kan 
regeeren. Door een liefhebber van 4< Apoftelfche Kerk, 
en algemcyne Chriftelycke vrede. 

(d) Sommighe leerachtighe geeftelycke Liedekens , gemaeckt 
ust den Oudcn ende Nieuwen Tejïamente ; met oock eenige, 
PjûîmenDavids, uyt verjeheyden boeckcn by een vergadert, 
4pi in de vergaderinge der geloovigen tôt des licertn prys t 
ende ftichtinge onder matkanderen ghefongen te vtorden* Ver^ 
meerdert met cenighc nieuwc Liedekens door P. G. 
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-ifaac WUUmf{, 16 29. i6°\ Gryfpur n'eft 
que l'Editeur de ce Recueil, où il y a 
des pièces de Pierre Twifch, & de quel- 
ques autres. ' 

3 . La Joyc du cœur > contenant quelques 
Cantiques nouveaux tirés de t 'Ancien & du 
N. Tejlament , recueillis pour fervir de reexea- 
tion fpirituelle, par P. G. A la fuite du 
précédent, (s) Ceft Gryjpeer qui a com- 
pofé ces Cantiques , hors le douzième , 
qui eft le dernier. Il y au bout fix pe- 
tits cantiques , qui ne font pas de lui. 
Quatre des douze prémiers ont été infé- 
rés dans la 3 e édition de la ConfeJJîon de 
foi de François de Knuyt , Minilire Anabap- 
tifte de Ziricqée. 

W Mâalfchocn , ///. dttl van de gefehiede- 
nijje der Mennonittn , 183— 236. avec le por- 
trait de Gryfpecr. 

(c) s'Htrttn Vreucht; inhoudtndt tentée niettwe Litdt- 
kens , uyt den Ouden ende Nicuwcn Teftamcnu by un vtr~ 
gadert tôt vermaeckinght des ghiefts , door P. G. Noyt voor 
defen ghedruckt. 



Régnier Telle , ou Regnerus Vï- 

tellhiSy 

NAquit à Ziric{ée en Zélande vers Tan 
1558. Dès fa plus tendre jeuneffe 
il voyagea , & vit l'Italie , la France , & 
la plupart des provinces d'Allemagne. Ren- 
du à fa patrie , il fut fait Reûeur du col- 
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fège de Zificiée 9 qu'il gouverna un teiiis 
Confidèrable ; enfin las de cet emploi il 
fe retira vers ï6ïo. à Amfierdam , & y 
mourut en 1618. âeé d'environ 60. ans* 
fl fut enterré le viftge découvert , & la 
tête couronnée du laurier Poétique. Fï± 
ulUus écrivoit très-bien en Latin & «dans 
fa langue maternelle » tant en profe qu'en 
vers. Sa verfion de Setvet nt donne pas 
bonne idée de fa religion. Nous avons 
de lui : 

I. Injtrior Gcrmania , îicdico idiomau de- 
fcripta à Ludovico Guiuiardino , vtrjk & art- 
rrotationibus aucla per Regn. VittUium , cum 
tabulis Gtographicis & figuris. Amjl. GuilL 
Janfonius y 16 13. fol. lu fous ce tître : 
Omnium Belgii.*.* regionum defcriptio 9 L* 
Gkicciardino , nabili Florentino > Authorc ; 
teccns ex Idiomate Italico y ad cxtmplar ter* 
tiùm ac poftremùm ab ipfo Authorc recegni- 
tum > magna que paffim acteffionc bocupkta* 
tum 9 in Latinum ftrmontm convcrfa 3 Regn* 
Fitellio Ziriçœo interprète. Infertis pajjîni 
cum regionis cujufque , tum & urbium quo- 
que prdjcipuûrum tabulis Geograpkkis. Aà- 
jeet'ifquz y fuppkndo & illujirando Guicciar- 
dino y nonnullis additamentis. Nunc verb à 
novo revifum 9 inftrtifquc urbium tabulis Geo- 
graphicis, qua in prima editionc non reper- 
t& fum. Arnhemiiy Joh. Janftonius , lêîôd 
4°* oblong , pp. 517. It. cum centum civi- 
tatum & regionum jiguris. Amjl. 1625. fol. 
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1t. fous ce titre : Belgicœ , Jive inferioris 
Germanice defcriptio , auclorc Lud. Guicciar* 
dino , nobili Florentino. Editio poflrema , 
additamentis novis & Jlatu politico ngionum 
& urbium au3a , earundemque iconifmis illufi 
trata. Ibid. Guil. Blaeu, 1635. 14°- 1. voh 
pp. 497. &.... Jolie édition. It. Ibid. 1646. 
fol. & 1660. 24°- 3. vol. Cette verfion vaut 
mieux que l'original ; le ftile en eft pur 
& coulant, & les additions eurietifes & 
importantes. 

2. Guilitlmi Cantdtni j viri clarijjimi , Bri* 
tannia y JiveflorentiJJimorum regnorumAnglia, 
S coda , Hibcrniœ , & Infularum adjacentium p 
ex intima antiquitate , defcriptio , in epitomen 
contracta à R. Vittllio Ziriyzo , & tabulis 
chorographicis illuflrata. AmJÎ. Guil.Janffo* 

mus, 1617. i2°- pp. 714. belle édition* 
ornée de quelques petites cartes. Vittb* 
lius dédie cet ouvrage à fon intime ami 
Adrien Hoffer> Confeiller de Ziricçce, par 
iine lettre datée d'AmJlerdarri le 15. mars 
16 17. Ceft un Abrégé fort bien tait, où 
Vitellius a cônfervé , autant qu'il a, pu , les 
expreflîons de fon Auteur, £c n'a .guère* 
retranché que des faits , qui f n'avoient 
point de raport à la Géographie. 

3. Sept livres fur les erreurs qui fe trou- 
vent dans le dogme de la Trinité , compo- 
fés en Latin par Michel Servet , die Revis, 
Efpagnol , originaire . d'Arragon , fidèlement 
traduits en Flamand .par R. T. &c. Imprimé 
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en Van de N. S. 16*20. (a) In-4°- fans nonr 
de ville, ni d'Imprimeur. L'original de 
cet écrit impie fut imprimé à Haguenau : 
mais fans marquer la ville, &c. fous ce 
titre : Dt Trinitatis erroribus libri Vil. per 
Michaèlem Servetum y alias Rêves , ab Arra- 
gonid Hifpanum. 1 5 31 • 8°* Servet y attaque 
la Trinité , & fuit à peu près i'hérèfie de 
Paul de Samcfate 9 de Photin, & de leurs 
feâateurs, en distinguant Jéfus-Chrift du 
Verbe Divin : mais il s'exprime là-deffus 
4'une manière fort obfcure , & fort em- 
baraffée. 

4. Un Poème Flamand , fur les troupe? 
de Flandre qui combattirent du tems de 
Gui Dampierre, fous les ordres de la Ré- 
gence de Ziric^ée. Dans la Chronique ( Fla- 
mande ) de Zélande par M. Z. Boxhornius , 

T. IL 120 — 126. 

5. Quelques petites Poëfies Flamandes, 
) inférées dans un Recueil publié en cette 

langue fous le titre de la Harpe d'Apollon; 
Amft. 1658. pagg. 114. 230. 370. & 3j5. 

03^ Swertius ,652. Val. André ',789. San- 
dit bibliotb. Anù-lriniU 12. La Rue, Gclett: 
Zeeland, 202. 203. 

( a ) Van de dolinghen in de Ùruvuldightyd , ftvtn bote* 
ken , tertydts in *t Latyn befehreven door Michiel Servetus 
ghefeyt Rêves , van Arragonien, Spanjaerd, ende nu gt~ 
trouwtlyck overgkefet in onfe Nederlandfcht tait door R* 
T. &c. Ghtdruckt in V jatr ons Heert 1620. 

( b ) Etn oudt Sonnet : byvoegfel : ecn oudt Vlaemfch 
dicht : Vyfling : Licdeken van den HolUndfchen Tuyn. Ailes 
in de Apûllos Harpe. 

Gerfon 
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Gerfon Bucerus 

NAnf de Ter-Veert en Zélande , fut 
Miniftre de cette ville en "1588., & 
refiifa en 16 19. une vocation qui lui fut 
adreffée pour FleJJingue. (a*) Ayant été 
nommé pour travailler à la Verfion de la 
Bible de Dordrecht, il fe rendit pour cet ef- 
fet à Leyde en 1627., & y mourut le 7. 
août 163 1. avant que cette verfion fût ache- 
vée. Il avoit été Député diverfes fois aux 
Synodes de fa province , à celui de Ter~ 
Tolen en 1602. : en 1610. à celui de Ter- 
Vurti où il fervit de Secrétaire: à celui 
de Ziricçée en 16 18.: enfin en 1620. à 
celui de Ter-Goes , dont il fut Préfident* 
On a de lui : 

I. Differtatio de gubernatione Ecclejîœ, ma- 
ximeque de Presbyterio & Epifcopatu , prœ-> 
cipuas hujus argumenti controverjias placidè 
pertraclans 9 arnica collatione inflitutâ cum 
doBijJimi clarijflîmique viri D. Georgii Dow- 
nanti, S. Theotogiœ Doctoris, concione quon- 
dam de hoc eodem fubjeSo Anglicï édita, 
nunc verb in Latinum fermonem verfâ , non 
contentionis Jludio y fed jujlce defenjionis caufâ 
ad veritatis illuftrationem fufeepea. Middelb. 
Tôm.ir. B b 

(a) Peut-être après la deftitution d'un Miniftre Remon- 
trant , qui s'y éfoit fait un parti. 
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Zeland. Simon Mouler t , 1618.4 e ' Cet ou- 
vrage fut imprimé du confentement de la 
clafle de Walcheren : mais il fut fort mal 

- 

reçu en Angleterre , d'où le Roi Jacques 1. 9 
qui fe mêloit fort des querelles Théolo- 
giques, donna ordre à fon Ambaffadeur 
Ckarlton de porter fes plaintes aux Etats- 
Généraux. Tandis qui le Roi mon Maître 
travaille infatigablement à la tranquillité de 
votn pays & de vos JLglifes , leur dit T Am- 
baffadeur , les fujets de V. H. P. ne S'occu* 
pmt qu'à renverfer l'ordre établi dans fon 
Royaume , pour y introduire un gouverne- 
ment acéphale , & une vraye anarchie. Mais 
le Synode de Zélande affemblé à Ziric{U 
en 1618, fe déclara en faveur du livre, 
& de l'Auteur ; pour les Etats-Généraux* 
je ne répondrais pas que la représenta-» 
tion du Miniftre d'Angleterre ne leur ait 
fait hauffer les épaules. 

2. Un Epithalame Grec fur le mariage 
du célèbre Grotius en 1608. Dans les Poë- 
fies de ce dernier p. 3$!. jgz. 

QJ* La Rue , 141. 14a. & 350. 



■ 

Lucius de Tongres, 

HISTORIEN, dont la vie eft fi peu 
connue, que perfonne ne marque le 
fiècle , auquel il a vécu. Voffius n'en 
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Jiarle point dans fes Hifioriens Latins. Jé 
ne connois même aucun Bibliothèquairé 
qtri en fkffe mention , hors Valere André± 
oui a été copié par le P. U Long, & qui 
fe contente de dire que Lucius écrivit , il 
y a quelques fiècies , une Hifioire de et 
qui s'ejl pajje dans Us Pays-Bas avant là 
naiffance de J. C. , ajoûtant feulement que 
cette hiftoire n'eft qu'un tiflii de fables* 
& que cela n'a pas empêché qu'elle n'ait 
été citée par le P. Amani de Ziricçee, par 
Marc van V urnewyck , & par l'Auteur dit 
Florarium ou Fafcicidus ternporum , c. d. par 
Nicolas Clopper qui vivoit vers la fin du 
XV. fiècle. Je remarquerai outre cela* 
$** que les trois Ecrivains , que l'on vient 
de marquer , & plufieurs autres du même 
tems , entre autres le P. Pla'ceniius Domi- 
nicain, l'Auteur de la Chronique Flamandé 
du Brabant imprimée à Anvers en 1530.* 
&Cd ont été la dupe de Lucius , & ont 
adopté fes faùffes antiquités. z°- Que Lu- 
cius paroit être le prémier inventeur de 
cette fuite fabuleufe de Rois de Tongres, 
qu'on trouve dans VaerneWyck i » & dàns 
diverfes Chroniques vulgaires. 3°* Qu'il 
a vécu au plus tard dans le XIV. fiècle, 
puifqu'il eft cité par Jacques de Guifi i 
inort en 1 398. 4°- Qu'il y a grande ap* 
parence qu'il n'eft guères plus ancien ; 
£ar fon ouvrage étoit écrit eh François f 
comme nous l'apprend le même Jacques dé 

B b 2 



£&8 LUCIUS DE ToNGRES. 

Guife , (a) qui en cite des paffages , dont 
le flile (fi toutefois on ne Ta pas retouché) 
marque un Auteur, qui n'a pas 500. ans 
d'ancienneté. Il y avoit en 164 1. un exem- 
plaire de cet ouvrage , fous le titre de 

ffijloire des Belges de Lucius Tongrenjîs. 
Bis. in- fol. chez Jean le Comte > Chevalier , 
feigneur dc.Jandrain 9 Secrétaire des Con- 
feils d'Etat & Privé à Bruxelles. 

ÇJ* Sanderi Biblioth. Belgica Ms. IL 131. 
Val. André, 629. 

(a) Dans l'Abrèçé de fes Annales imprimé en 1531. 

L feuillet 3. verfo ) Les aultres , dit-il, ont trai&é le/dites 
(loir es en profes & en deux manières. Car tune Va mis 
,& tijfu par belle ordonnance en Françoys comme Lucius de 
Tongre. Un peu plus bas il cite du chap. 6. de Lucius 
les mots fuivans : Van v. après la deftruclion de Troye , 
Bavo Roy de Frige , cou fin au Roy Priam de Troye , com- 
mença à fonder es parties d* Europe une très-puiffante cité 
en ung kault lieu flqueftré de palus & de fleuves foub\ la, 
feigneur ie de Trebres , que nous diforts maintenant m révères 
à xii. mil pas près de là où le Rin entre en la mer ; la- 
quelle cité fut premièrement nommée Beclis , dépuis Belgis , 
& en après OHavienne. 



Everatd Feith, ou Everhardus 

Feithius, 

EToit vïElburg, petite ville de Guel- 
dre , où il nâquit avant la fin du 
XVI. fiècle d'une famille des plus confidè- 
rables de ce lieu , & qui y rempliffoit 
encore les premières charges cent ans 
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après. Feithius ayant achevé fes humani- 
tés s'appliqua pendant quelques années à 
la Philofophie Péripatéticienne : mais en- 
fin dégoûté de cette fcience épineufe, il 
fe livra tout entier à l'étude des belles- 
lettres , & dévint très-habile non feule- 
ment dans le Grec, comme on le voit 
par fes écrits , mais encore dans l'Hébreu, 
îuivant le témoignage qu'il reçut de l'Aca- 
démie de Béarn, c. d. , je penfe, de l'E- 
cole que les Prétendus-Réformés avoient 
à Orthe{. Après une longue abfence il 
revint dans fa. patrie : mais la trouvant 
confternée par les conquêtes du Marquis 
de Spinoldy il retourna en France, 011 il 
profeffa la langue Grecque, & fe fit efti- 
mer de plufieurs Savans, particulièrement 
à'Ifaac Cafaubon , de Pierre du Puy , & de 
Jacques- Augiifte de Thou. Au bout de quel- 
que tems , fe promenant dans la Rochelle 
accompagné d'un valet , il fut prié d'en-f 
trer chez un bourgeois de cette ville , 
& l'on n'a jamais fçu dépuis ce jour-là 
ce qu'il étoit dévenu, quelque perquifi- 
tion que les Magiftrats en fiffent. Feithius 
étoit jeune lorfqu'il difparut \ il auroit pu 
égaler les plus grands génies de fon fiè- 
cle , fi fa vie eût été plus longue. On 
trouva dans fon cabinet des ébauches de 
quantité d'ouvrages , qui ont péri chez 
des héritiers ignorans. On a feulement 
imprimé 

Bb 3 
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£vcrhardi Fùthii Antiquitatum Homeriça- 
fum libri IV. Lugd. Bat. Severinus, l6jj. 
jz 0, It» Editio accuratior. Amjl. Salomon 
iSchouten, ijtJS* pexit in-j2 0 ' pp. 404. fans 
les Préliminaires & les tables. La 1 . édi- 
tion a paru par les foins de Henri Bru~ 
pianus y dont j'ai parlé ci-devant T. III. 
p. ïii.j comme on le vpit par la lettre 
qu'il a mife à la tête du livre , datée de 
Swolks le 28. juillet 1677. La i e édi- 
tion eft plus commode plus exa&e 9 
les citations y #yant été rcâifiées. L'Ou- 
vrage eft écrit en beau Latin , &c renferme 
des cbofes curieufes ; ce font propre- 
ment des Antiquités Grecques , prouvées 
par des paflàges de toutes fortes d'Au- 
teurs anciens. Le 1, livre traite de la 
religion des Grecs , de leurs divinités , de$ 
temples , des Prêtres p des facrifices , des 
fépultures , de la Magie 9 &c. Le 11. de leur 
droit public & civu , des Rois , des trir 
bjjnaux , des contrats , des mariages , .des 
teftamens , des efclaves. Le ni. de la 
nourriture , de l'habillement , du loge* 
nient, &c. des Grecs. Le iv. de leurs 
exercices , de leur manière de faire la 
guerre 9 de leur marine , &c. Fcithius 
avoit encore laifle 

Antiqtiitatum AthcnUnJmm Uhri o3o. 
On croit que cet ouvrage étoit achevé; 
Prumanus çn a voit le prémier livre écrit 
fort nettement de la main de l'Auteur, ôç 
il e/pèroit de reçouvrer les autres. 
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fi. Des Fragmens de Leçons Critiques, 
où Feithius rétabliffoit le texte , & expli- 
quoit des paffages obfcurs d'Hejyckius , de 
Suidas, des Scholiafles des anciens Poètes 
Grecs , &c. 

03* Voyez la lettre de Brumanus, fon petit- 
neveu, à la tête du n* 1. 



Simon van Leeuwen. 

CE Jurisconsulte étoit de Leyde , oh 
il naquit le ^7. oûobre 1615, de 
Jean van Leeuwen, Curateur de l'Univer- 
iité de cette ville, & Député aux affem- 
blées de la Compagnie des Indes Orien- 
tales à Amfierdam. Après fes prémières 
études , il s'attacha à celle de la Jurifpru- 
dence, & prit le grade de Doûeur en 
Droit , apparemment à Leyde , oîi il fit 
longtems la fonâion d'Avocat avec la plus 
grande réputation. Il fut membre de la 
Régence de cette ville , & dévint en 1 68 1 ♦ 
Greffier-fubftitut au Confeil fouverain de 
Hollande , de Zélande , & de Veft-Frife 
établi à la Haye. C'eft dans cette ville 
qu'il mourut le 13. janvier 1 68 z. âgé de 
6. ans. Van Leeuwen entendoit affez bien 
e Droit Romain , & encore mieux , ce- 
lui de fon pays , dont il avoit étudié ITiif- 
toire avec beaucoup d'application ; ce qui 
lui a manqué , ç*eft de ne s'être pas «jf- 
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fez mis au fait des belles-lettres. On voit 
fon portrait bien gravé à la tête , de fa 
Cenfura forenjïs > I e édition. 

Catalogue de fes Ouvrages : 

I. Objervationes ad Quintinum Weytfen, 
'de Avariis. Amfi. 1651. n°- It. Ibid. 1672, 

1. Paratitla Juris noviflimi. Lugd. Bat. 
1652. 4°- 

3. Pratique à Vufage des Notaires 9 Secré- 
taires , & autres femblables officiers de jujlice 3 
où Con explique par démandes & par riponfes 
tout ce qui concerne leurs fonctions , tant par 
rapport aux principes de droit y que par rap- 
port aux AacSy & infirumens quils doivent 
drejjer, &c. En Flamand, (a) Leyde , Pierre 
Leffm, 1656. 4 0 ' It. Dordrecht, 1658. 12 0 - 
It. y édition corrigée & augmentée. Amfi. 
Henri y & Thierry Boom , 1680. il 0, pp. 
566. Avec une dédicace datée de Leydê 
le onze novembre 1665. * t# ^ m fl* 172.8. 

It. Avec de nouvelles augmentations & 
Quelques éclairciffemens par P. vander Schel- 
ling. Roterd. P. Lo^el, 1741. 2. vol. 12°- 

(a) Nederlandfe PraByk ende oeffening dtr Notarijfen , 
inât andere gemeene Schryv- en Regt-vorderers. Waar in by. 
'Vraags-wys onderfouk verhandeld werd al het gund een No- 
taris, Secretaris , Deurwaarder t en Gcrcgts-bodc , Jbo in de 
grond der Regts-faaken, als in de infielung van alderhandc 
infirumenten , a&en , gewyfden , ehde wtvocrinee van dien , 
heeft aan te mercken, ende waar te nemen. ft. Den;der- 
dtn druk , verbetert ende vermeerdert^ It. met byvoegfelen > 

en aantekeningen vermeerdert door P. vander Schilling* 

- 
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4. Dictionnaire à Vufage des Notaires y &c. 
contenant tous Us termes de pratique , tant 
Hollandois qu étrangers ; tiré de Grotius , 
Hoofty Huigens 9 Vondel 9 & autres Littlra* 
teurs anciens & modernes, avec une expli- 
cation .exacte de ces termes , &c. En Fla- 
mand. ÇA) A la fuite du précédent. ( Dans 
la 3 e éd. p. 567 — 712.) 

5. Traité de la faijîe & arrêt tant des 
personnes que des biens , par Pierre Peckius ; 
traduit en Flamand, & augmenté par Simon 
van Leeuwen. (c) Dordrecht , 1659. n p# 

6. D if cours fur le Droit de la Noblejfe de 
Hollande. En Flamand, (d) La Haye% 
1659. It. Ibid. J. Cros , 1740. iz°' 

7. Cenfura Forenfis Theoretico-Praciica, id 
ejl y totius Juris Civilis Romani 9 ufuque ré- 
ceptif & Praclici methodica collatio. qud non 
tantàm ipfa Juris Romani fundamenta 9 ad 
rationis & veritatis cenfuram methodice redu- 
cuntur ; fed & ad ufum praclicum tranfferunr 
tur. Interjectis conjlitutionibus y decijionibus, 
moribus y & JlatutiSy non tantàm génération 

( h ) Woorden-bouk » waar inné alierhande Konft- ende 
.8 aftaart-ivoorden , tôt de Practyque des Notarifchaps , ende 
ianâre Regts- oeffenlnge behoorende , wt Hugo de Groot , 
Hooft y Huygens , Vondel » ende André foo oude als nieuwe 
Taal-fchriften , op 9 t naauwkeurigfte wtrdcn vertaalt , ende 
met aile andre JToorden-Bouken vergeleeken , het ondienfiige 
agtergelaten , ende het gebreekige veryult. 

(c) Verhandeling van *t handt-opleggen ende befetten , . 
dat is , op ptrfotn en goederen , door P. Peckium ; vertaalt» 
ep, vermeerdert door Mr. Simon van Leeuwen, 

(d) Redeneringen van het recht der Edclen en Welborc* 
lien in Hollaàd. 

■ 
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ribus , veràm etiam particularibus cujufquc 
ferè Chrijiianorum gentis , regionis , & pro~ 
rincia. Lugd. Bat. 1662.. 4 0 * It. altéra parte 
micHor. Âmjl. Henr. & Theod. Boom , & 
Lugd. Bat. Jfoh. à Gelder 9 1678. 1. vol. fol. 
ParsI. pp. 558. Pars alttra procedendi mo- 
dum in ciyilibus & criminalibus çaujis codtm 
traclandi modo exhibens. pp. ZI 8* It, editiq 
3 a - Amfi. Hcnr. & vidua T1uod.Boom> 168 j. 
fol. 1. vol. Ceft l'édition précédente avec 
un funple renouvellement de titre. It. Ed. 
4 a ... locupletior. G. de Haas JC. recenfuit &c. 
Lugd. Bat. 1741. 1. vol. fol. Il parut à 
Toccafion de cet Ouvrage, qui eft fort 
eftimé, une Lettre intitulée: Epifiola bono 
publico édita , quâ exponitur Judicium de li- 
bro hoc anno prolato > cm titulus ; Cenfurck 
Forenfis Theoretico-PraSica 9 authore Sim. van^ 
Leeuwen. Lugd. Bat. 1662. i6°- 

8. Corpus Juris Civilis 9 Pandedis ad Fia" 
rentinum archetypum exprejfis 9 Infiitutioni- 
bus 9 Codice , & Novellls 9 addito. textu Gmco % 
ut & in Digeflis & Codice 9 Legibus & Con- 
Jlitutionibus ùrcecis 9 cum optimis quibujque 
editionibus collât is. Cum notis integris 9 re- 
petitee quintùm pmleclionis 9 Dionyju Gotko' 
fredi V. C. pretter Jufliniani Edifia, Leonis 
& aliorum Imperatorum Novellas, ac Cano- 
nes Apojlolorum 9 Gmcï & Latinh 9 Feudo~ 
rum libros 9 Leges XII. tabul. , & alios ad 
Jus pertinentes traclatus , Fajlos Confiions 9 
indice/que titulorum ac legtim : Çr quœcunquc y 
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in ultimis Parifienfi & Lugdunenji édition!- 
bus continentur ; huic editioni novï acceffe- 
runt Pauli receptce Jèntentia f cum felcSis 
notis J. Cujacii & fparfim ad univerfum cor- 
pus Antonii Anfelmo A. F. A. N. JC. Ant« 
werp. obfervationes fingulares 9 remijflones 9 
& nota Juris Civilis 9 Canonici 9 & novifiimi 
ac in praxi rtupti difftrentiam continentes^ 
D inique lecliones varice 9 & nota feleetce Aur 
gufiini y Bcllonii 9 Goveani 9 Cujacii 9 Duo- 
reni 9 Ruffardi 9 Hottomanni 9 Contii , Ro- 
berti 9 Rcevardi 9 Charondce , Grotii 9 S aima- 
Jii 9 & aliorum. Opéra & jludio Simonis van, 
Leeuwen JC. Lugd. Bat. Amfi. Joan. Blotti 9 
Lud. & Daniel Elqevirii , Lugd. Bat. Franc \ 
Hackius, 166}. fol. pp. 796. 388. 300. & 
91. fans compter les Tables. La beauté 
de cette Edition répond au choix des pièces 
qu'elle renferme. 

9. Le Droit Romain reçu en Hollande. 
JEn Flamand, (e) Leyde & Roterd. 1664. 
4°- It. Amfi. 1731. 4°- 

10. Manilre de procéder dans les caufes 
tant civiles que criminelles dans les villes &, 
villages de Hollande. En Flamand. (/) 
Amfi. & Leyde 9 1666. u°- It. Amfi. 1711. 
1 1°- 

1 1 . Chartres & Privilèges du pays de Rhyn* 
land 9 & de fes dépendances ; item les Coûr 

( e ) Het Roomfch Hoilands Regt. 
\f) Manier van procedeeren in Civile en Crimineele fa?* 
ken , h in n en de fieden , en ten platten lande van Hollant % 
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eûmes , us > & ordonnances qui concernent ce 
Baillage. En Flamand. (jg) Leyde & Ro- 
terd. 1667. 2. vol. 4°* 

11. De origine & progrejjii Juris Civilis 
Romani, Autkores & fragmenta vetetum Jurif 
confultorum; cum notis Arn. Pïnnii, & Va- 
riorum. Auclore & colleclore S. Leewio y JC. 
Lugd. Bat av. Arnold. Doude , 1672. 8°- 
pp. 850. On trouve dans ce curieux Re- 
cueil : 

Pag. 1. Digeft.JivePandect. Lib. I. Tit. IL 
de origine Juris 9 & omnium magijbatuum 9 
& fuccejjione prudentium. Avec des notes 
affez étendues de Vinnius. 

P. 83. Lucii Fenejlellœ de Magiflratibus Ro- 
manorum libellus , cui accejfît (p. 166.) Pom- 
ponii Lœti de Romanis Magiflratibus , Jurif- 
peritis y & Legibus , ad M. Pantagathum libel- 
lus. Tous deux cum feleclis notis & accu- 
rata recenfione S. Lemwii JC. 

P. 215. Legum XII. tabularum fragmenta 
undecunque collecta, caque fuis nunc primùm 
tabulis rejlituta , per Jacobum Gothofredum 
J. C. unâ cum paraphraji , & feleclis ejuf 
dem & aliorum notis. 

P. 307. Edictum perpetuum à Salvio Julio- 
no JC to compojîtum , ad ordinem Digejlorum 
reflitutum. Avec -des renvois aux Loix. 

1 

(g) Handveflen en Privilegien van àtn Lande van Rhyn- 
iand , met den gevolgcn van dien : als mede Coftumen , Kèu- 
r*n, ende Ordonnantien van het Bailjufchap ende lande van 
Rhynland. 
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P. 399. Tituli ex corporc Ulpiani. Avec 
des Notes de Cujas 9 & de Denis Godefrou 

P. 457. Julii Pauli receptarum fententia- 
rum ad jilium libri V. cum notis feleclis Ja- 
cobi Cujacii J. C. 

P., 5 57. Caii 9 JC tl antiquijjimi 9 ï libris IV \ 
inflitutionum y qua fuptrfunt fragmenta; ex 
ultimâ J. Oifelii JC. recenjiom > cum ejufdem 
& aliorum feleclis notis. 

P. 605. Mofaycarum & Romanarum Legum 
collatio ( par Licinius Ruffinus ) ex integris 
Papiniani 9 Pauli 9 Ulpiani 9 Gaii , Modej^ 
tint , aliorumque veterum Juris auctorum li- 
bris ante tempora Jujliniani Imp. defurtlpta. 
Et quadam alla. Ex Bibliotheca P. Pithoei 
JC. cum ejufdem notis emendatioribus. 

P. 711. De origine , progrefu, ufu atquc 
authoritate Juris Civilis Romani , ejufdemque 
varia editione 9 atque emendatione hiftorica 
narratio. Authore S. L. (Sim. Leewio.) 

P. 749. Chronici Canones 9 - & Fajii Con+ 
fulares à RômuloRege ufque ad Jujliniani Imp. 
txitum. Par Antoine le Conte 9 favant Pro- 
fefleur de Bourses. 

P. 803. Chronologia Imperii utriujque 9 
rientis 9 &. Occid*ntis 9 Jive Grcecorum & Ger* 
manorum ; & Juris tam Canonici quam Ci* 
vilis in u troque conditi : ab ex ceffu Jujliniani 
Aug. Imp. . . . ufque ad excidium urbis CPo- 
lis y & Imperii Orientales finem : ad juris pa* 
riter & hijloriarum cognitionem apprimè uti- 
lis , Marquardi Fnheri opéra. 
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P. 846* Continuatio chronologica Impcrii 
Occidentis. 

Ce Recueil a été réimprimé à Leyde ± 
1678. 8<>- It. à 1697. 8°- 

13, Defcription de la ville & de VUnh- 
verfité de Leyde. En Flamand. Qi) Leyde 9 
Abraham Verhoef, 167a. fig. 

14. Procès criminel, & recherche Juridique i 
ou Voh examine fi dans les caufes capitales 
on peut prendre la volonté pôur le fait y & 
la punir fur ce pied , & jufquà quel point 
ton peut ufer de ce droit. En Flamand, (i} 
Leyde 9 1677. IX 0 * It. Amfi. W aef berge ^ 
Ï739. il 0 - VanLeeuweh a voit été l'Avocat 
H Anne Gerrits , qui fut exécutée à Leyde 
le 10. oâobre 1676. pour avoir préparé 
un poifon à fon mari Jean de Myter. 

I Defenfio apotogetica pro Simone Le* 
wio JC t0 adverjus criminationes Antonù Mat* 
thœi A. F. A. N. in fuo de probationibus 
libelle 3 irrito acerbitatis fuce conamine , in 
eum emijfas. Lugd.Bat. Joh. à Gelder, 1678.: 

"°* PP- 5> . 

16. Recueil des Placards & Ordonnances 

des Etais -Généraux des Provinces-Unies y 

comme auffi des Etats de Hollande , de Weji* 

Frife 9 & de Zélande , &c. Ett Flamand. (Pf 

(h) Befchryving der Stadt end* Univerfiteydt van Leyden* 

(i) Proies- crimintel, end* rtgtelyke beweringe , of ende 
hoe verre in lyfltraffelyke faken de wil voor de dot mag 
cpgevomen ende gejtraft worden. 

Ck) Qroot Ptacaat*boek van de hceren Staten gtneraat 
der vereenigde Nederlanden, van de heeren Staten van 
land ende Wejhriefland , en van de heeren Staten van Zee* 
Uni, gtcontinuetrt en vervolgt tôt den jare 1682* 
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La Haye 9 1681. fol. Ce Recueil va juf- 
qu'en 1682. Corneille Cau en avoit donné 
un jufqu'en 1664. Fan Luuwen Ta con- 
tinué & mis dans un meilleur ordre, 
Jacques 9 Paul % & Ifaac Scheltus ont pouf- 
fé le recueil jufqu'en 1740. 

17 • Traite de C origine, des progrès, des 
ufages , de la gloire , de l'état , & de la re- 
ligion des anciens Bataves , ainji que de la 
Nobleffe y & du gouvernement de Hollande. 
Tiré en partie de Gautier van Gouthoven, 
& <T autres Ecrivains , mais fur-tout de quan- 
tité d'anciens écrits , & de monumens auten- 
tiques. En Flamand. (/) La Haye, Jean 
Viely , Jean Tongerloô , & Gafp. Doll 3 
1685. fol. pp. 1520. Quelque épais que 
foit ce volume, il n'eft que le prémiel? 
d'un Ouvrage , qui ri'a pas été achevé* 
Antoine Matthaus en a parlé avec beau- 
coup de mépris; (m) à l'entendre, Van 
Leeiiwen y a débité une infinité d'inepties, 
& y a montré une hardieffe infenfée , & 
une ignorance plus que puérile. Mais il 
faut prendre cette critique au râbais, & 
convenir que ce livre renferme beaucoup 

( / ) Bâtavia iUuflrata , ofte Verhandelinge van den oor~ 
fpTonk y voortgank , \eeden , eere , fiaat ,, en godfdienfi ram. 
oud Batavien ; mitfgaders van den add en regeringe van 
Hollande , ten deele uyt W. van Gouthoven , eu anderc 
Schryvcrs, maar wel voornamentlyh uyt een menigte vam 
oude jehriften en authentyque ftukktn en bewyfen, it /amen 
gefteïdt door de heer Simon van Leeuwen , in fyn leven 
Subftituyt Grifficr van den hogen rade Hollandt $ Zte? 
la.ndt , en Weft-Vrieflandt. 

{m) De NMit> L IV. c 3, p. 92*. & 929, 



- 
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de choies utiles , particulièrement pout 
les généalogies des nobles de Hollande ; 
il feroit fans doute plus parfait, fi l'Au- 
teur eût pu le publier lui-même. 

■ 

OS 3 * Prélimin. de fes Ouvrages, & le Moréri 
de 1740. L. 148. qui cite le grand Diâ. Univ. 
Holiandois. M. Foppcns p. 1100. n'eft nullement 
exact. 

1 

Adam van Mander* ou Manderais* 

MÉdecïn , Philofophe , & Mathéma- 
ticien , d'ailleurs homme éloquent 
& favant dans PHiftoire, étoit de Bruges; 
& vivoit dans le XVI. fiècle , & peut-être 
au commencement du fuivant. Il pratiqua 
longtems la Médecine à G and, & y pu- 
blia en Latin divers Calendriers calculés à 
la hauteur de 5 1 . dégrés de latitude , fous 
le titre $ Epkemerides Meteorologica. 

85* Sander. de Brugenjib. p.i. 



Guillaume le Maiftre, ou Guil.JSiagiffer^ 

MÊdecin de Lille , mort au mois d'août 
1585., a publié 
Ifogoge Therapeutica de favitid , curaiione* 
& prœventione Pejiis. Venet. 1571. It# 
Franco/. 1571. 

iïT* Val ArMré, 327. Mangeti Bibliotb. Scr. 
Msdicor. III. 127. Ce dernier appelle nôtre 
Auteur GuiU Magifirat. Thomas 
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Thomas de Herenthaîs , 

» 

FRanciscain -Observant du XV* te 
du XVI. fiècle , étoit natif de Brabant, 
& peut-être de la petite vilie de Heren* 
thaïs dans le quartier d' * Anvers* Gramayi 
le fait fleurir au couvent de ce lieu , qui 
n'avoit été commencé qu'en Tan 1452* 
Mais ni cet Ecrivain, ni aucun autre ne 
nous apprend aucune particularité de fa 
vie, fi ce n'eft que Sweertius copié par 
le P. Wadding, lui donne, je ne fais fur 
quel fondement, la qualité de Jûrifconfulte. 
On voit par l'Ouvrage , dont je vais par- 
ler , qu'il fut Gardien du couvent SYpres, 
& Prédicateur de la Collégiale de S. Mar- 
tin, dépuis érigée en Cathédrale ; il pa* 
roit même qu'il fut en crédit dans le dio- 
cèfe de Terouanne, dont la ville à 9 Ypres 
dépendoit alors; car je trouve que le pré* 
mier dimanche de l'année 15 19. (ji) il pu* 
blia dans l'Eglife , dont j'ai parlé , une 
Expojîdon de foi comprife en dix articles 
oppôfés aux erreurs du tems , & qu'il le 
fît par l'autorité de l'Official de Teràuanni 
& de fes gens , qui protégèrent publique* 
ment de s'y attacher & de l'obferver tout 3 
leur vie. L'Auteur mit cette Expofition 
Tom. IV. C g 

(a) Dm fendach natr hituddeh. 
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par écrit le dix feptembre 1 5 29. II étôif 
vers ce tems-là Leâeur, apparemment en 
Théologie , au couvent d'Ypres > & il y 
a lieu de croire qu'il ne vécut pas long- 
tems après. Nous avons de lui : 

Le Miroir de la vie Chrétienne y contenant 
une explication du Décalogue y & des fept 
Sacremens, aufji étendue , qu'il efi néceffaire 
& utile au commun des fidïles , pour régler 
leur créance & leur conduite. Publié par 
frère Thomas Herentals 9 Cordelier de CObfer- 
vance à Yprcs. Réimprimé avec beaucoup de 
foin & cCexaBitude , & avec Us citations des 
paffases de f Ecriture par Simon Cock (à An- 
vers) tSj 7. feuillets 162. En Flamand, (bj 
Ce titre montre qu'il s'en eft fait une 
édition antérieure. On trouve dans celle-» 
ci ÏExpofition , dont j'ai parlé, en huit 
pages y & à la fin un Avertiffement , en 
trois pages , oii l'on explique quelques 
endroits du Miroir , qui pourroient faire de 
la peine aux perfonnes peu inftruites ; cet 
Avertiffement eft du P. Titelman qui pa- 
raît avoir été l'Editeur de cet Ouvrage. 

Le P. Tacite-Nicolas Zcgers l'a traduit en 

« 

( b ) Den S pic gh cl des Kerflen levens , beflutende t'v«r- 
claers van den thien gheboden Gods , ende van den y il» 
Sacramenten der Hcylïger Kercken , alfa verre alfi den ghe- 
mcynen Kerjienen noot is te ghelooven , en profyt te vreten 
om metten wercken te beleven, Wtghegtven hi broeder Tho* 
mas Herentals , Minrebroeder vander Obfervantic tTperen 
in Vlaenderen, Gheprent anderwerf met grote netrfiicheyt 
ende correclic , ende met ter t quotaùcn der Schrifturen bi mi 
Symon Cock int jaer ont héeren M ce c ce cade xxxril. 
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Latin fous ce titre : Chrijlianœ vita Spccu* 
lum .... Nicol. Zegtrq minoritd interprète* 
Antv. Joàn.SteelJîus , 1549. i6°- feuill. 248* 
It. Coloniœ 3 Haredes Arnoldi Birckmanni % 

W Voyez cet Ouvrage, SaGramayc, Ant» 
vsrpia Antiq. cd. ult. p. 30. S^vecrtius^ 694* 
695* Ces Auteurs ne difent prefque rien, non 
Dlus que Valèrc André , le P. Wadding^ & 
M. Foppcns. 



Jean Glapion > 

AUtre Franciscain de l'Obfervance * 
étoit natif de Bruges. S'étant fait une 
grande réputation par le talent qu'il avoit 
pour la Chaire, il fut élu Commiflaire 
général & Procureur de fon Ordre en 
Cour de Rome , & enfuite Provincial des 
Pays-Bas , & dû Duché de Bourgogne. If 
étoit dans ce dernier emploi , lorfque 
Charle-Quint , informé de fa piété, de Ion 
favoir, & de fon habileté dans la con- 
duite des affaires , le choifit pour fon 
Confe(Teur. Le P. François Licheti , fon 
Général , le nomma dépuis Commiflaire 
général d'une Province de l'Amérique dite 
les Perles. Le P. Glapion fe préparoit 
pour s'y rendre, lorfque la mort le fur- 
prit , au grand regret de fes confrères , à 
Valladolii le 15. Septembre de l'an 1511. 

C c a 



404 Jean Glapion. 

Sattderus dit qu'il avoit obtènu de Lion X* 
(vivce vocis oraculo) que tous les frères 
\ j'entends les Francifcains ) démeurans à 
B rugis y puflent être abfous la veille de 
Noël de tout crime , quelque énormef 
qu'il fut , pourvû qu'ils n'euffent commis 
aucun péché grief dans i'efpèrance d'en 
être relevés au moyen de cette indul- 
gence* Le Bibliothèquaire , que je viens 
de nommer, eft le leul qui parle -du P. 
Glapion; encore ne marque-t'il point s'il 
a compofé quelque ouvrage : mais je trouve 
dans le Catalogue des livres réprouve^ publié 
par la Faculté de Louvain en 1550. (a) 
un petit Traité Flamand intitulé : 

La manière d'abréger le tems du pèlerinage 
de la vie humaine; Çb} que Von attribue , 
dit le Catalogue , au frère Jean Glapion. 

BJ* Sander. de Brugenfib. 51. Le P. Wad~ 
ding n'a point connu j. Glapion. 

(aï In~4n page 18. 

( b ) Een fuvtr Traàaetken genaenu Tyt'toTtinghc der Pel* 
grîmagien des Menfcken lèvent , dat men broeder Jan 
pion toc firyft* 



Jean Sander s, ou Sanderus, 

AUTREMENT nommé Alexandrius, peut- 
être parce que fbn pére fe nommoit 
Alexandre 9 étoit de Gond, où il nâquit 

vers le commencement du XVI. fièck. Il 
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s 9 appliqua dans fa jeunefle à la Médecine , 
& y fît de fi grands progrès , que l'Em- 
pereur CharU-Quint Phonora de la quali- 
té de fon Médecin-Confultant. Son favoir 
& fa probité le firent chérir & eftimer 
de fes concitoyens , & lui donnèrent beau* 
coup de crédit dans la ville de Gond, où 
il remplit à diverfes reprifes la charge 
d'Echevin, ou quelque autre femblabie. Il 
itoit alors marié : mai? ayant perdu fa 
femme, qui étoit une dame de qualité, 
nommée Livine Scclandt 9 il embraffa l'état 
Eccléfialtique , & fut pourvu d'un cano- 
nicat de S. Bavon. Ce doit avoir été 
après Tan 1556. (a) Jean S and crus a laiffé 

Mcthodus curandarum agritudinum , que 
le célèbre Antoine Sanderus, fon petit-nls, 
avoit en Ms. 

frj* Sandcr. de Gandavtnftb. 76. 

(a) Qui Medicina féliciter operam dabit, in utriufqtu 
linguœ facultate non tantùm ver fat us , fed diu multumque 
exercitatus ut fit necejfe eft : mfi ingénu bonitate ,6V fu - 
pcr reliques homincs divinâ prope numoriâ prétditus ille fit* 
ut abfquc ullo Gr&cct leclionis ufu vocahula omnia Gr&ca » 
qutz in eâ funt arte , diferie explicare 6» inurprttari valcat» 
Jn quâ ftucitate & dtxttritatc D. Jûanncra Alexandrium t 
hujus urbis clarijfimum & praftantiffimum Medicum , videmus. 
Jo, Otho , Schofarcha Gandenfis , Praef. ad Plutarch. de corn* 
pluriuin Amicitià, Gand. 1556* 4. , , 
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Vincent Wiiïart*, 

DOminicatn du couvent SArras fa 
patrie , fut maître des Novices dans 
cette maifon , & eut le déplaifir de la voir 
ruiner de fond en comble duraht le fîége 
#Arras en 1640. Il fe retira à Mons , &c 
enfuite à Bruxelles, où il étoit Tan 1647. . 
I-eâeur en Théologie. Il y mourut le 1 5. 
juillet 1658. Cetoit un Religieux fort 
attaché à l'étude, & aux devoirs de fa 
profeffion. Nous avons de lui : 

I. Mémorial de l'excellence du Pfeauder 
de Jéfus & de Marie tris-glorieufe Vierge, dit 
Refaire. Arras , Gérard de Rai/mes, Ï636. 
IX°- It. Mons , Franç. Stiévenart , 1646. 
ï 2°- It. Brux. Godefroi Schoevarts, 1 6 5 8. 1 1°- 
l. Les fruits dignes de pénitence faits par 
S u Mark Magdeleine,. Mons, Jean Havart > 

1643. ï2 °' 

3. Les fruits de la parole de Dieu faits 
par S. Vincent Ferrier. Mons , Franç. IPau- 
dret,, 1644. 

4. Les fruits de VOraifon faits par S. Tho- 
mas d'Acquin. Mons, Fr. Waudret, 1645. 
I2°- 

5. Pmnuncii Anàchrifti , feu Haretici il T 
luminati confuji &c. ex B. F. Henrici Sujb- 
nis, ac F. Joannis Tauleri operibus. Montir 
huS} Franc. Waudmus , 1645. I2 °* 
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6. Sancli Euangelii pretiofa margarita $ 
Jeu S. Thomce Aquinatis jintentia fuper Tkeo~ 
logiam univerfam. Montib. Franc. Waudmus % 
1645/4°° It. Tornaciy Adr. Quinque 9 1647» 
4°- pp. 488. On a joint à cette édition 
Joannis Thauleri , de calamitatibus mundi 
futuris y Vaticinia. 

7. Aqua fapientiœ Ordinis facri FF. Pm- 
dicatorum , Jeu beatce memorice Venerabilis F. 
Humberti V. Magijhi Ord. Pmd. Expofitio in 
Régulant B. Augufllni 9 defumta partim ex 
aliis ejufdem Humberti operibus 9 partira ex 
D. Thomce Aquinatis doclrind. Montibus > 
Franc. Waudr<zus y 1645— 1646. 2. vol. 4°* 
T. I. pp. 751. T. IL pp. 400. Le P. Pierre 
de Alva, Récollet , a attaqué cet Ouvrage 
dans ► fon Sol Veritatis , rad. 311. col. 2 08 8. 

8. Le biçn univerfel f ou les Abeilles myf 
tiques du célèbre Docteur Thomas de Cantim* 
pré 9 de l'Ordre des Frères Prefcheurs , JEveJque 
& Sujjragant de Cambray. Traduit dé Latin, 
par R. P. Frère Vincent Willart d % Ar ras y & 
de mefme Ordre. Brux. Jean van derp Ho- 
ricke, 16 50. 4°* pp. 551. 

9. Le bien univerfel, ou les formis mijliques 
de Jean Nyder. Bruxelles , Jean Mommart 3 
1656. 4°- 

10. Abrégé de la vie du trhs-Jaint Pape 
Pie V. de l ordre des FF. Prefcheurs. Brux. 
Çodef. Schoevarts, 1657. il 0 ' 

Prélim, du n. 8. Scriptorcs Ord. Prtcf. 
#591. 

Çc 4 
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Gafpar Ammonlus , 



DOnt le nom peut avoir été Van 
der Maude , (<*) naquit à Hajfdt , 
ville de la Principauté de Liège dans la 
Campine, vers le milieu du XV. fiècle, 
Àprès fes premières études il entra dans 
l'Ordre des Ermites de S. Juguftin, dont 
\\ fit profeiïïon en Allemagne. Il 
prit dans la fuite le bonnet de Do&eur , 
& en 1488. il étoit Prieur du couvent de 
Laugingen ; (x) peu de tems après, on Félut 
Provincial de la Province du Rhin & de 
Souabe. Il mourut au plutôt en 1514- Ce 
Religieux s'étoit rendu habile dans la con- 
noiflance des langues favantes , ce qui 
étoit encore rare de fon tems ; & il en* 
feigna l'Hébreu h un nombre conlidèr^ble 
de difciples , qui fe font fait de la répu- 
tation , entre autres à Walffgang Capiton 3 
Se à Jean Œcolampade. Il fut en liailon 
avec diverfes perfonnes célèbres , particu- 
lièrement avec SébaJIien MunJIer. Ammo- 
nius a compofé 

I. Grammadca Hebrœa, in quinque libros 
dijlincla. Voici les titres de ces cinq li- 

f <f) Le Chartreux Livin vander Mauic fe nommoit 
vinus Ammonlus. ( Val. André p. 606. ) 

( b ) Et non pas à Ilajfeli , comme le dit le P. Tombeur, 
Chronol. Aueujlin. p. y 7. 

(c) Ou Lawinçen , ville de Souabe , dans le duché de 
^eubourg, fur le Danube* 
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vres : I. de Literis 9 Syllabis > & Punchs 
omnibus, r. de Nomine, prima parte ora~ 
tionis , cum pronomine. III. de Verbo & 
Participio , fecundd parte orationis. IV. de 
Conjîgnificativo quadruplici , tertiâ parte ora- 
tionis 9 & omnium trium partium inter fe 
conjlruclione & regimine. V. de Profodid 9 
hoc ejl 9 de triplici Accentu , & Carminé 
componendo. A la tête de chaque livre 
eft une table des chapitres qu'il contient. 
C'eft ainfi que Simler & le P. Pojfevin par- 
lent de cette Grammaire ; le dernier ajoute 
qu'ayant été imprimée, elle tomba entre 
les mains des hérétiques , & qu'il faut 
prendre garde s'ils n'y ont pas mêlé 
quelqu'une de leurs erreurs ; cela n'eft 
pas bien clair , & je n'en puis conclure 
que ces Auteurs ayent vu l'ouvrage impri- 
mé, SweertiuSj Vallre André , & les 

W.Eljjîus & Tombeur n'ajoutent rien au ré- 
cit de Simler. Le P. Mantelius dit que cette 
" Grammaire à été imprimée chez Froben , 
& qu'il y en avoit avant fon tems un 
exemplaire chez les Auguftins de HaJJelt. * 
Je crains que ce Pére n'ait pris pour U 
Grammaire $ Ammonius celle de Mun/hr 
qui a paru fous ce titre ; 

(d) Je me contenterai préfentement de vous avertir qu'il 
y a une infinité de Livres qui n'ont jamais été, & qui ce- 
pendant fe trouvent marque\ exaHement dans de ions Cata- 
logues. Le feul Apparat de Pojfcvin, qui ne laijfe pas d*é* 
tre une excellente* JtSibliotheque , pourroit en fournir p(us de 
cinq ans exemples. R, SimOn> Lett. tUoifi«$,T. I. p. i89l 
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410 Gaspar Ammonius. 

Epitome Hcbraicœ Grammaticœ , per fra? 
trem Sebajlianum Munjierum , Minoritam. 
Bajilea 9 Joan. Frobtnius , menfc Augujia 
an. m. D m xx. In~4°- dern. fignature D 3 • 
après C. 3. v 

Voici des motifs qui confirment mon 
foupçon. i°- Paul Colomie^ , qui a fait 
beaucoup de recherches fur les livres Hé- 
braïques, dit qa'Elffîus s'eft trompé en di- 
fant quç la Grammaire à* Ammonius a été 
imprimée. i°- Simler 9 fans dire qu'elle 
Tait été, dit qu'elle fe trouve en Ms. enr 
tre les mains de Çonrade Pellican. (e) 
3°- On croit que la Grammaire dont il 
S'agit eft Y Epitome artis Grammaticœ Ebm* % 
que Matthias- Frideric Bcckius avoit en 1 510. 
toute écrite de la main de l'Auteur. 4°- 
Ni le P. le Long, ni Imbonati ne la mar-> 
quent comme imprimée, 5°* Je l'ai cher- 
chée inutilement dans les catalogues les 
plus abondans en livres Hébraïques. 

z. On croit que le P. Ammonius n'efl 
autre que Cafpar Ammanus , Auteur d'une 
verfion Allemande des Pfeaumes imprimée 

Ear les foins de Jean Bochenjlein , à qui 
» Tradufteur la dédie. Ausbourg, Sigifm. 
Grymon , 15x3. I2°- A. Pfeifir raporte 
quelques endroits de cette verfion , qu'il 

(«) Qui enfeigna l'Hébreu à Sébafiicn Munfter , comme 
celui-ci le marque dans la préface de fon DiQionaire Hé- 
braïque imprimé chez Froben , 151$. 4. pp. 52 J. Ptlfotn & 
Uanjlcr étoiejit alors Cordelière. 
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compare avec celle de Luther, dans fa 

Critique facréc , cap. 13. p* 343. & feqq. 

OT 3 Simleri Epitome , ed. 1557. p. 57. Peh 
Qregorii Syntaxis Artis mirab. ed. 1576. T. IL 
p. 353. Poyevini Appar.facet > ed. 1608. p. 618. 
Sweertius, 064. Val. André* 255. Elfjii, Enco- 
miafi. Augttfiin. 229. J. Mantelii najfeletum , 
108. J. tîenr. Seelenii Seleàa literaria , 732. 
Rodolph. Mart. Meelfubrer , Prodr. Germante 
Orientalis , p; 3. & in Acçejfionib. ad Almelovc- 
nii Biblioth. latentcm , p. 8. Imbonati , Biblioth. 
Hebraïco-Lat. 50. 51. Pauli Colomiez Hifpania 
Orientûlis, 219. 220. & ibi notez Jo. Chrift. Wol- 
fii. Le Long, Biblioth. S. 381. 1170.^ 1199, 



Guillaume van Abfel, ou Abfeîius, 

- 

NÉ d'une famille noble à Brêda, prit 
Phabit de Chartreux à la Chapelle 
près XAnguien vers Tan 143 1., & fut 
dépuis Prieur de la Chartreufe de Bruges, 
où il mourut le 4. août 1471. après 40. 
ans de profeffion. Cétoit un religieux d'u- 
ne vie fort édifiante , qui après s'être 
acquitté des devoirs de fon état ', s'occupoit 
le refte du tems à compofer des ouvrages 
de piété , ou à relier des livres. Il a 
écrit 

». Opus fuper Genejîm , Pfalterium , & 
Çanticum Canticorum > codex feriptus anno 
144' • Chez les PP. Céieôins à Paris. 

/?. Opufculttm de verd Pau. Adreffé ^ 
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Hugues de Vtrcondis y Chartreux de Bru* 
ges 9 natif tiUtncht, ou de Maflricht. 

y. Tractatus Jitptr Orationc Dominicd. En 
vers ; dédié au Prieur des Carmes pr£s 

HAnguien. 

i. Spéculum. 

t. De officio Marthœ. 

Ç. Dialogus. Ce font des inftruâions 
qu'un Direûeur fait à une fille dévote. 

y* Vita D. JEgidiî. En rimes Latines. 
. $. Tra&atus ad femper çandidam Cotli R&- 
ginam , more oratorio. 

/. Epijlolarum libri complures. L'Auteur 
adreffa un de ces livres à fa nièce Ma~ 
rie van Offy Abbeffe du monaftère de S te 
Brigitte a Tenremofidt. On dit que ce$ 
lettres étoient fort fententieufes. 

x. Et divers autres Ouvrages , dont 
quelquesruns étoient adreffés à la Reli- 
gieufe, dont je viens de parler. 

05* Petreii Biblioth. Cartuf. 1 15. 1 16. exArn. 
Boftii cap. 30. & Dorlandi Chronico L. VIII. c. 

Kaijfti Auàar. ad Molanum ,fol. 162. verfo. 
Le Long, Biblioth. 6\ 595. ■ 



Marc Lyclama, 

Gentilhomme Frifon 9 furnommé à 
Nyeholdty parce qu'il étoit natif du 
village de ce nom en Frife, s'attacha dès 
fa prémière jeuneffe à la Juriiprudençe , 
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dont il apprit les principes à Htydclbcrg ; 
après quoi il fe fit infcrire dans l'Acadé- 
mie de Franequer au mois de mai 1593* 
pour continuer cette étude ; y ayant pris 
le bonnet de Doâeur en cette Faculté, il 
fe fit recevoir Avocat au Confeil Souve- 
rain de Frife à Leuvarde le 9. mai 1597* 
11 fut rapellé à Franequer le 15. mai 1604* 
pour y être Profeffeur des Pandeâes. Il 
fut Refteur de cette Univerfité Tannée fui* 
vante, & la quitta en 1610* ayant été fait 
le 22. mai de cette année-là Bailli 
de l'Ooft-Stellingwerf, d'où il paffa le 11. 
mai 1623. au Baillage du Weft-Stelling* 
wer£ Il avoit été député à l'AfTemblée 
des Etats-Généraux en 1603. Il le fut 
de nouveau en 1620. Au mois d'août 
de l'année fuivante on le choifit avec 
Régner Paauw , Bourguemaîtrç ÏÏAmjler- 
dam, & Rutger HaershoUc, Tréforier du Sal- 
landt, pour l'envoyer en qualité d'Am- 
bafladeur de la République auprès de 
Chrijl'urn IV. Roi de Danemarc. La même 
année il reçut avec Daniel Hcinjîus le col- 
lier de l'Ordre de S. Marc , qui lui fat 
remis dans le tems qu'il préfidoit à PAf- 
femblée des Etats-Généraux, par Marc- An* 
toine Morojîni ? Ambafladeur de Vehife en 
Hollande. Ly clama mourut au plus tard 
vers le commencement de mars 1626. 
puifque dès le 7. de ce mois Rinùus Ly* 

(d) On cotftme Ton voudra traduire Grietman* 



1 
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clama avoit fuccedé à fa charge de Bailli; 
II ne laifla point de defcendant de fon 
mariage avec Pèrkia â GoJUnga, fille de 
Ftyo a Goflinga 9 & de Sytia ab Aylva ; 
c'était une démoifelle de qualité, habi- 
tuée au village de Schraard, qu'il avoit 
époufée pendant fon Profefforat de Fra- 
ntquer. Lyclama étoit à peine forti de 
Cette Univerfité , qu'on Pen nomma Cura- 
teur. U fit bien valoir cette qualité peu 
avant fa mort , en donnant lui feul Fex- 
clufion au favant Rcinhard Bachovius > de 
Leipjîc , qui follicitoit une chaire de Droit 
à Franequer, & pour qui Cunœus fe don- 
noit beaucoup de mouvement. Le motif 
de cette exclufion fut que Bachovius avoit 
tombé un peu rudement fur certaines 
opinions de Lyclama. 

Lifte de fes Ouvrages: 

1 . Diverfes Théfes Académiques , entte 
autres : Illujlrium Quœflionum ex libro VI II. 
& IX. Codicis Difputatio VIII. & IX. Fra- 
neq. 1605. 8°- (pour êtres jointes à fept 
Théfes femblables de HcmiSchotanu$> mort 
en 1605.) It. Illujircs Juris controvcrji Poji- 
tionts ex materid Enuionis-Venditionis col* 

un*, ibid. 1606. 8°* 

2. Oratio funebris memoria Raphaclis Cling> 
byly Anatomiœ ac MedicinœProfeJforis y diâa. 

Ftantq. 1608. 4°* 

3 . Membranarum Libri VII. Frantq. 1 608— 
1609. 4°* Il n'y a ici que les cinq pré- 
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miers livres ; les deux fuivans parurent 
peu après. It. les fept enfemble : lena , 
1624. i2°- It. Leovard. 1624. 4°* Ceft un 
Recueil de Differtations fur des queftions 
de Droit Civil. 

4. De Jure Studioforum. Franeq. 1609* 

5. De Heredis injiitutione in Légitima, & 
te certâ 9 ad Antonium Fabrum. Franeq. 
1610. I2°- 

6. De ineundâ rei aJIimatione 9 liber côm- 
mentarius ad L. Finum zz. ff. de Reb. xre- 
dit. Si cert. pet* Franecarœ , ULdericus Balc + 
16 10. I2°* pp. 346. It. Leovard. 1644. i6°* 
Guillaume Majîus , Dofleur & Profeffeur 
ea Droit à Louvain, a critiqué ce Traité 
dans celui qu'il a donné fous le même titre* 

7. Antonii Mercatoris ( nom de guerre 
que prend ici Lyclama} pro Jacobo Cuja- 
cio y inclyta recordationis JC t& 9 Opéra gra- 
tuite, de Condïâione furtivd; adverjus Ope- 
ras Antonio Fabro , Sebujiano y inclyta famee 
JQ° , & Prœjîdi in Senatu Sabaudia prima- 
rio , fubjîdiarias. Lugd. Bat. Ludov. Elçevi- 
rius> 161 6. I2°* pp. 190. Dédié à Corneille 
Silvius , Profeffeur »en Droit à Leyde. Un 
Silèfien, nomme Gafpar Schifordiger , a voit 
publié Difputationum Forenjîum ad Ant. Fa- 
brum , JQm* Sebujianum , libri très , & y 
avoit attaqué Lyclama (lib.II. tracl. 1. q.y.) 
Celui-ci y qui n'étoit pas fort endurant , lui 
répond avec beaucoup de vivacité dans ce 
petit Ouvrage, 
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8. Oratio de Profejjbre Juris. Franeq. i6i6d 

9. Marri à Lyclama in Nyeholi Prafe&i , 
& nobilis Stcllinguervii, Frijîi JC tL , Bene-dic- 
torum libri IV. adverjus Male-dicla & erro» 
rts , dm Pragmaticorum , tum aliorum va- 
riorum , rirca aSiones ex deli3o merè pœna- 
Us, mixtaSy merè rei perjecutorias f perpétuas, 
annales, ad, & adverjus heredes , quatenus 
tranjhonas , vel non tranjîtorias , aliaque va- 
ria. Opus varium & novum. Lugd. Bat. 
OJf. Elieviriana , 16 17. pp. 710. L'Au* 
teur défend ici Tes opinions contre la C%z- 
liade à! Antoine Faber. Pour le titre de 
Bene-dicta qu'il donne à fbn livre , il l'em* 
prunte du Jurifconfulte Aulus Cafcelius, dont 
Pomponius a parlé /.a. §. i. de orig. Jur. 

Les écrits de Lyclama montrent qu'il 
avoit fait une étude férieufe des belles* 
lettres , & acquis une profonde connoif- 
fànce du Droit Romain. Il s'eft plu à ne 
traiter que des fujets important , & il a 
répandu la clarté fur des Matières fort ob- 
feures, fans fe rendre jamais le copifte 
d'autrui ; on voit d'un autre côté qu'il a 
fenti le mérite de fa naiffance & de fon 
favoir , & qu'il n'a pas voulu que fes Lec- 
teurs PignorafTent. 

87* Sweertius , 524. Val. André, 639. 640. 
Vlr. Huberus , Orat. VI. inter Optra minora , p. 
131, 133. Biblioth. rai[onnéô T. XVI p. 184. & 
fviv. Vriemoet , Atbena, Frif. 1 a 2— 1 a6. 
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Caftmir Oudin 

C\ Riginaire de Reims , nâouit à Mè* 
} bières fur la Meufe le 14. février (a) 
1638. Son père étoit un Tifferand, qui 
voulut lui apprendre fon métier : mais 
fon inclination le portoit à l'étude* & il 
s'y confacra prefque malgré fes parens» 
Durant fon cours de Rhétorique , qu'il 
fit apparemment à Meures, il fut précep* 
teur du fils aîné d'une veuve , dame de 
Jandun & de Modigtits , villages fitués en- 
tre cette ville & Réthel. Sorti des claf- 
fes , il prit l'habit de Chanoine-Régulier 
de l'Ordre de Prémontré à S. Paul de 
Verdun le onze novembre 1656. & y fit 
profeflion deux ans après à pareil jour, (F) 
changeant alors le nom de Rend , qu'il 
avoit reçu au Baptême , en celui de Cajîmir. 
Ses fupèrieurs l'envoyèrent enfuite faire 
fa Philofophie dans l'Abbaye de Stry fous 
le P. Joachim la Plume , puis fa Théolo- 
gie dans celle de Bucilly fous le P. 
rôme Janot. Son cours d'études fini , il 
s'appliqua à THiftoire des Auteurs Ecclé- 
Tom. IK D d 

(a) Et non pas te onze, comme le dit le P. Niccron 
d'après l'Auteur des Nouvelles Littéraires. Voyez l'extrait 
du Regître de S* Paul reporté par le premier T. X. 49. 

( b ) Cela fait voir que M. Oudin avoit oublié l'année 
de fa profeflion , lorfqu'il écrivoit qu'il avoit fait (a Rhéto* 
rique en 1657* & 1658* Comme ntar. de Scr* Ecclcfi, T m 
///. 883. 



418 Casimir Oudin. 
iiaftiques, pour laquelle il eut un goût 
décidé. On le renvoya à Bucilly l'an 
1678. ; & Louis XIV. paflant par cet en- 
droit le i.mars 1680., s'arrêta à PAbbaye 
pour y dîner, L'Abbé & le Prieur (c) 
étant alors abfens , le P. Oudin le trouva 
chargé de faire le compliment au Roi. Il 
arriva que S. M. étant entrée dans la faie, 
le foleil fe montra tout à coup après un 
tems nébuleux , & qu'un rayon paffé au 
travers des vitres donna- à plomb fur le 
portrait du Roi ; cette rencontre donna 
lieu au P. Oudin de faire cet impromptu : 

Soient y ère novum nuncSol antiquus adorât , 
Et Martcm primum Mania prima dits. 

Louis XIV. fut furpris de trouver tant 
d'efprit dans un lieu fi fauvage : mais il 
trouva aufiï beaucoup d'impoliteffe dans 
le P. Oudin; car lui ayant demandé quelle 
charge il avoit dans la maifon , il répon- 
dit quil portoit fon moujquet, & que 9 quand 
il ne pouvoit U porter , il le trainoit. Ce 
qui fiit caufe que le Roi le fît retirer , & 
ne voiilut plus le voir. (</) En 168 1. (*) 

(c) Le P. Edmond Macîot , dépuis Abbé de YEtancke, 
connu par une Hiftoire de l'Ancien & du Nouveau Testa- 
ment. 

(d) S. M. avant de fortîr fit donner yo. louis d'or pour 
l'Abbaye : moins en confidèration du P. Oudin , comme on 
le fait entendre dans les Nouvelles Littéraires» qu'à caufe 
de la bonne réception que lut avoit fait le P . Servais Frouart, 
«lors Procureur, & depuis Abbé^de cette Maifon. 

(e) Ceft ce que difent mes tuteurs : M. Oudin Iwt 
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Michel Colbtrt 9 Chef & Réformateur de 
l'Ordre de Prémontré , envoya le P. Ou- 
din pour faire la vifite de toutes les Ab* 
bayes & Edifes de l'Ordre , & pour ti- 
rer des Archives tout ce qui pourroit fer- 
vir à fon Hiftoire ; il fut donc dans les 
différentes Maifons des Pays-Bas & de la 
Principauté de Liège , & il retourna en 
France chargé d'une abondante moifTon. 
Il alla faire de pareilles recherches en 
Lorraine , en Bourgogne , & en Alface * 
Tannée fuivante. Vers le même tems il 
fut fait Sous-Prieur & Provifeur de l'Ab- 
baye de Cuijjy dans le diocèfe de Laon. 
En 1683. il fut envoyé à Paris , où il lia 
amitié àvec les Bénèdiâins de la Congré- 
gation de S. Maur, & avec divers autres 
Savans , particulièrement avec le P. Pla- 
cide Porcheron , Bibliothèquaire de S. Ger- 
main des Prés y &c avec le dofte Etienne 
Balu^e. Pendant fon féjour en cette ville, 
il raflembla tous les ouvrages des anciens 
Moines de Lérins , qui a voient été élevés 
à l'Epifcopat; & ce Recueil étoit prêt à 
pafoitre, lorsqu'il lui furvint une maladie, 
qui le tourmenta pendant dix mois , & 
qui en arrêta Pimpreflion. En 1690. il 

Dd 2 

aflei entendre qu'il fut envoyé plutôt, en marquant qu'il 
parcourut les Archives du Monaftere de Dommartin en Ar- 
tois Tan 1680. Ceft à quoi il faudrôit fe tenir, fi on n'avoit 
vu fous la note b. combien il eft peu exift fur les époques 
de fa vie. 



• 
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abandonna la France , & la Religion Ca- 
tholiaue , emporta tous fes papiers , & 
le réfugia à Leyde , oh il embraffa la Re- 
ligion Prétendue Réformée. Il y fut fait 
Sous-Bibliothèquaire de PUniverfité, y 
pafla le refte de fes jours , & y mourut 
après une courte maladie dans le mois de 
feptembre 17 17. âgé de près de 80. ans. 
On a de lui : 

1 . Supplcmentum de Scriptoribus , vel Scrip» 
tis Ecckfiajlicis à Bellarmino omiffis , ad 
annum 1460., vel ad Artem Typographicam 
inventant. Colleclore F. Cafîmiro Oudin 9 
Presbytero veteris injlituti Ordinis Pranion- 
flratenjis. Parif. Anton. De^allUr 9 1686. 
grand 8°' pp. 720. fans les tables. Dédié à 
Charles-Maurice le Tellier 9 Archevêque de 
Reims 9 par une lettre affez mal écrite, 
où PAuteur vante le favoir de ce Pré- 
lat , (/) qu'il a traité dépuis (#) d'igno- 
rant & de Plagiaire. Cet ouvrage peut 
être regardé comme un effai du n. G. 

2. Le Prémontré défroqué. Brochure in- 
que l'Auteur fit paroitre peu après 

fon apoftafie. 

3. Epijlola de rationc Jludiorum fuorum. 
Lugd. Bat. 1692. 4°« 

4. V zterum aliquot G allia , & Belgii Scrip- 
torum Opufcula Jacra nunquam édita , jam 

( /) CUriJpmum EccUJût PrafuUm , quem doBrina tximi* 
commendat. 

{g) Commentai, de Scriptou EccUf. III. 2659» 

r 
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verb ï Mss. codicibus Bibliothecarum G alliez 
in lucem prodeuntia; cum tffigiebus, viteeque 
torum comptndio. Lugd. Bat. Petr. van dtr 
Meerfche, 1691. ji 0, pp. 300. On trouve 
ici un Poëme de Hincmar , Archevêque 
de Reims , qui avoit échapé aux recher- 
ches du P. Sirmond ; il eft intitulé , de 
Fontt Vitce : un autre de S. Fulbert , Evê- 
que de Chartres : deux Traités de l'Abbé 
Arnaud de Bonneval : une pièce de Her- 
man , Abbé de S. Martin de Tournai , fur 
l'Incarnation : un Commentaire fur les 
Cantiques , par Guillaume y Abbé de S. 
Thierri : (A) enfin une Difpute contre les 
Juifs , par Gautier de Ckdtillon. 

• Trias Dijjertationum Criticarum. Lugd. 
Bat. Samuel Luchtmans y 17 17. Il 0 * d'enr 
viron cent pages. La I. de ces differta- 
tions regarde le Ms. des Septante , dit 
8 Alexandrie , qui fe conferve dans la 
Bibliothèque dé Bodley. M. Oudin foûtient 
contre Jean-Ernejl Grabe 9 que ce Ms, n'eft 
que du X. fiècle, Dans la II. differtation, 
il prétend que les Queftions ai Anti<* 
chum Principem , imprimées parmi les 
Œuvres de S. Athanafe , font d'un autre 
Atkanafe , aufli Patriarche d'Alexandrie , 
dans le XIV. fiècle. La III, differtation , 
qui avoit déjà paru daps YHifloire Critique 
de la Rép. des Lettres , T. VlL 2 19 . & T, 

D d 3 

(A) Voyez ci-deffys T. IL p. 
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VIII. 27g. eft contre Anftlmt Bandurl , 
Bénèdiftin , Bibliothèquaire du Grand-Duc 
de Tofcane, & Honoraire de l'Académie 
des Infcriptions & Belles-Lettres de Paris. 
M. Oudin en veut principalement au Ms. 
d'où ce favant Religieux a voit tiré fes Anti- 
quités de- CP. , & prétend que c'eft un ou- 
vrage de Michel Pfellus , Ecrivain du XL 
fiècle , & par confequent beaucoup plus 
récent que ne Ta cru D. Banduri. Ce- 
lui-ci- lui a répondu d'une manière à le 
couvrir de confufion dans la Préface de 
fes Numifmata Impp. Romanorum à Traj. 
Decio y &c. Lutet. Parif. Montalant , 1718. 
fol. 2. vol. 

6. Commentarius dt Scriptoribus Ecclefjet 
antiquisy illorumquc feriptis , tant impreffis , 
quant manuferiptis adhuc extantibus in ceU- 
brioribus Europœ bibliothecis , à Bellarmino, 
Poffevino > Labbeo , Guilielmo Cavto , Lu- 
dovico Elliâ du Pin 9 & aliis omiffis , ad 
annum M. CCCC. LX. vcl ad artem typogra- 
phiedm inventant ; cum multis Difjertationi- 
bus y in quibus injigniorunt Autorum Eccle- 
Jzœ opufcula 9 atqut alia argumenta notabi- 
liora accuratè & prolixè examinantur. Lip- 
fia, Maur. Georg. Weidmannus , 1712. fol. 

3. vol. Tom. I. coll. 1945» T. II. coll. 
1727. T. IIL coll. 1760. Ceft une Bi- 
bliothèque des Auteurs Eccléfiaftiques , qui 
commence par S. Jacques le Mineur. On 
y trouve la vie & la lifte des Ouvrages 

4 
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de la plûpart de ces Auteurs , & quantité 
de Differtations relatives à la matière. 
L'Ouvrage contient beaucoup de bonnes 
chofes , &c a demandé de pénibles recher- 
ches. Il ne laiffe pas d'être fort impar- 
fait , & de renfermer quantité de fautes , 
quelquefois affez grofïières ; il y en a qui 
viennent de ce que l'Auteur ne favoit 
pas affez de Grec & de Latin. L'im- 
preffion en efl d'ailleurs fort incorreâe, 
& en mauvais papier. M. Oudin n'a 
pas oublié d'y maltraiter l'Eglife, & l'Or- 
dre Religieux qu'il avoit abandonnés. 

7. ABa B. Lucœ , Abbatis Cuijjiacenfis. In- 
4°- J'ignore Pépoquç de cet ouvrage. Le 
B. Luc y prémier Abbé & Fondateur de 
Cuijjy , mourut le 5. janvier 11 55. 

%T Prélim. des nn. 1.&6.& T. IL du der- 
nier , col. 1702. Nouvelles Litter. T. VIL part. 
L p. 157—160. Niceron , /. 278—282. & X 
fart. Lp. 48—53. 



Jean d'Outrein 

ÉToit de Mlddelbourg oii il naquit le 17. 
oûobre 1662. Il commença fon cours 
d'humardfcs au collège de Brida : mais 
ayant perdu fon père, lorfqu'il n'avoit en- 
core que dix ans, il fut rappellé à Mid- 
delbourg 9 où il acheva fes baffes-claffes. Son 
çoufin Bernard Somer lui confeilia enfuite 

Pd 4 
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d'aller pourfuivre fes études à Franequer. 
Il y eut pour maitres dans l'Eloquence &C 
les belles-lettres Jacques Peri^onius y dans 
la langue Grécque Nicolas Blancard y dans 
la Philofophie Tobie Andréa , dans les Ma- 
thématiques Abraham de Grauw , dans les 
langues Orientales Jacques Rhenferd , & 
Çampege Vitringa , dans la Théologie le 
même Vitringa , & Jean van der Waeyen 9 
dont il fut le difciple favori , enfin dans 
l'Hiftoire Eccléfiaftique Jean de Mark. A- 
près avoir pris le bonnet de Maître ès Arts 
le 30. juin 1682. il fut reçu Propofant 
à Franequer l'année fuivante , & établi 
Miniftre à Ooft-Zaanen dans la Nord-Hol- 
lande le 25. février 1685. En 1687, il fut 
rappellé à Franequer pour y faire la même 
fonâion. Il fit fon entrée en cette ville 
le 14. décembre, & peu après les Cura-, 
leurs de l'Univerfité lui donnèrent la charge 
de Bibliothèquaire. En 1691. il quitta 
cette ville pour celle iïArnkcm , où il fit fon 
prémier prêche le 13. avril. Il y demeura 
douze ans, au bout defquels il fut appelle 
en un même jour à Dordrecht , & à Harlem, 
après avoir refufé en 1694. une vocation 
à Alcmar. Il préfera Dordrecht > & y 
fut confirmé le 4. février 170$. Trois 
mois après on le fit Profeffeur en Philo- 
fophie & en Antiquités facrées dans l'/A 
luftre Ecole de la même ville. Il prit pof- 
feflion de ce dernier emploi le 14. août 
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par un difcours fur les Nazaréens. Au 
bout de fix ans il abandonna ces polies pour 
être Miniftre à Jmfierdam , où il reçut fa 
confirmation le 16. décembre 1708. Une 
maladie de langueur l'y emporta le 24. fé- 
vrier 1722. dans fa 59 e année. On a fon 
portrait peint par /• JBfoonen , & gravé par 
P. van Gunjl. 

Lifte de fès Ouvrages : 

1. Dijfertatio Pkilologica de Deo Mauç> 
[im 9 Dan. XI L 28. Franeq. 1681. 4°- 

2. Exercitationes IV. Académie* de Mente 
humanâ y ejufque pracipuè immortalitate. Fra- 
neq. 168 1 — 82. In-4°* 

3. Difputatio inauguralis de Colore. Fra- 
neq. 1682. 4°- 

4. Explication abrigée de VEpitre aux 
Calâtes par M. Jean van der Waeyen , tra- 
duite en Flamand par Jean dïOutrein. (tf) 
£euvarde , 1682. 1 2°- 

5. Paraphrafe abrégée du Cantique de Sa* 
lomon y en vers Flamands ; avec quelques 
autres Cantiques.' (J?) Leuvarde 9 1682. I2°* 

6. Courte Efquifjc des vérités Divines, (c) 
1687. I2 ° # <™nfl* 1691. 6c 1703. i2°? 
It. 13 e édition, lbid. 17 19. I2°- It. Ibid. 

(a) Dcn Sendbrief aan de Galateren kortelyk verklaart 
door dcn Ht Johanncs van der Waeyen , vit het Latyn ver» 
taalt. 

(b) Korte Uitbreiding varit Hooglied van SaUmo m 
tym ; nevens tenige andere Ge\angcn, 

( c ) Korte ichets der Goddelyke Waarkeden* 
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1736. En, Flamand, comme tous les 
ouvrages fuivans , hors ceux dont je mar- 
que les titres en Latin. Celui-ci a été fi 
bien reçu des Prétendus Réformés , qu'ils 
l'ont traduit en François , en Allemand , en 
Anglois,en Portugais, & en langue Malaye. 

7. Explication abrégée du Cantique de Sa- 
lomon par M. Nicolas Lydius , imitée en vers 
flamands 9 & augmentée, &c. Amfl. 

1690. I2°- It. Ibid. 17 19. n°- 

8. Les Paraboles de C Enfant Prodigue , 
& de l 9 (Econome infidèle , Luc. XV. //— 32* 
& XVI. t~i8. Avec quelques autres fu- 
jets ; f avoir la Parabole des En/ans dans 
la place publique , Matth. XL 16— /p. Celle 
du Figuier JleriU 3 Luc. XIII. Le ju- 
gement de Dieu fur la femme de Loth y Luc. 
XVII. 32. UHijloire du Figuier maudit , 
Marc. XI. 12. 14. ig. 20. La Prophétie 
de Bileam ( Balaam ) touchant le Mejfie , 
Num. XXIV. ty. La prédiction d*Ifaïe , 
XL. 6—8. La parabole de la Semence , 
Marc. IV. 26*— 2$. Le tout expliqué & ap- 
pliqué par J. d'Outrein 9 &c. Qe) Jrnhcm % 

( d ) Hct Hoogelied van Salomo korttlyk verklaard door 
den Hr Nicolaus Lydius , in rym nagcvolgd > en nu vermeer- 
dert, en\. 

( € ) De eelyckcnijfen van den verlooren Zoon en onrecht- 
yaardigen Kentmeeftcr , Luc. XV. 11—31. en XVI. i — i8. 
beneffens nog eenige andere ftoffen , aïs 1. de gelykenijfe van 
de Kinder kens op de marck , Matth. XL 16— 19. J/. van 
den onvrtichtbare Vyçcboom , Luc. XUL 6—9. lll. hct oor» 
detl Gods over Loths %vyf, Luc. XVII . 31. IV. de ge- 
fchiedenis van den vervlockten Vygeboom, Marc. XI. il* 
14* 19. 20. V. Bileams profit U van don Mejfias , Jy 9 
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1692. 4°- It. augmenté Amfi. 1699. 4°* 
It. traduit en Allemand, 

9. Analyfe > paraphrafe , 6* explication 
de VEpitre aux Colojjiens , & du Pfeaumc 
CXFIL avec quelques Sermons d'Entrée & 
d'Adieu. (/) Amfi. 1694. 4°- It. traduit, 
en Allemand. 

10. Rayon de miel des Afflictions ; (#) 
AmfL 1700. I2°- It. Avec le Traité de 
Jean de la Placette , fur le bien & le mal 
qu y il y a dans V emprejjement avec lequel on 
recherche les conjblations. Ibid. 1719. Ii 0# 

11. VEglife en deuil au fujet de la mort 
de Marie y Reine d* Angleterre > &c. (A) Amjl. 
1695. 4°- 

12. Effais d'Emblèmes facrées. (i) Amjl. 
1700. 2. vol. 4°- 

1 3 . Les agremens de RofendaaL En vers. (&) 
Amft. 1700. I2°- It. augmenté 171 3. 12°- 
It. avec de nouvelles augmentations & 
des tailles -douces. Amfi. 1718. gr. 4°* 
Jean d'Outrein , durant fon féjour à Arn- 
hem y alloit fouvent fe divertir chez le Sei- 

Mof. XXIV. 17. VI. de voor\eg%ing van Jefaîas, cap. 
XL. 6- -8. VU. de gelykcnis van net opwaffende \aat uit 
dt goede aarde, Marc\ IV. 26—29. verklaard, en toegepafi 
do or Joh. d'Outrein , en\. » 

(/*) De Sendbrief van Paulus aan de Kollojfenfen , endc 
de CXVll. Pjalm ontledet, uitgebreid en verklaard, met 
eenige Intrcta-en Afschcidredenen. 

(g) Honigraat der Vcrdrukkingen. J. La Placette ovcr't 
gebruik en misjfruik der Vertrooftingen , vertaelt, 

(A) De Kerk in den Rouw over de dood van Maria , 
Koninginne van Engeland^ en^. 

( i ) Proefftukken van heylige Sinnebeeldcn. 

(à) De Roo/endaalfche Vermaakelykkcden* 
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gneur de Rofendaal , qui y avoit une mag- 
nifique Maifon de campagne. 

14. Les Oeuvres de Jean d'EJpagne, tra- 
duites en Flamand > avec une ample Préface 
du Traducteur 9 & diverfes remarques du mê- 
me* (/) Utrecht, 1700. 4°- It. Amfl. 1733 4°- 
Jean d*EJpagne , natif du Dauphiné , fut 
Miniftre de PEglife Françoife de Londres 
vers le milieu à\\ dernier liècle. Ses Ou- 
vrages ont été recueillis, & publiés à Ge- 
nève, 1670. 3. vol. Il 0 - It. à la Haye y 
1674. 2. vol. n°* On y trouve une 
Harmonie de l'Ancien & du N. Tefta- 
ment : un traité intitulé Schibboleth, où 
il critique la Bible de Genève , & la ver- 
fion Anglicane ; il y relève auffi les er- 
reurs des Peintres : un autre qui a pour 
titre : Erreurs populaires es points géné- 
raux qui concernent T intelligence de la Re- 
ligion 9 &c. Ce Miniftre n'a pas épargné 
le Catèchifme de Calvin. 

iç. Le Tabernacle de Dieu parmi les hom- 
mes 9 & le Domaine Jbuverain du Fils de 
Dieu; fur S. Jean 9 I. 74. Avec un Dis- 
cours fur le Sabbat > & fur Cannée du Jiïbi- 
lé 9 Levit. XXV. /— 13, (m) Amfl. 1701, 
II 0 - s 

16. Alphabet de la Tiité 9 ou analyfe , 

( / ) De Werken van Jean (TEfpagne , uitgegeven met een. 
hrede Voorreàen en verfeheide aanmerkingen van J. d'Ouïr ein 
over dien Schryver. 

(m) Gods Tabernakel onder de Menfehen>, en de Heer- 
lykheid des Soons Gods ; over Joh. I. 14. Midfeaders het 
jieylig Sabbat h, en Jubel-jaar; over Levit. XXV. l<-*3» 
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paraphrafe , & imitation du Pfcaumt CXIX. 
en vers, (/z) Amfi. 1701. Il 0 - 

17. La grande utilité des Catèchxfmes 9 par- 
ticulièrement fur l'Ecriture Sainte; avec la 
manière & lis moyens d'en tirer le plus de 
fruit. (0) Je ne fçais quand ont paru 
les deux premières éditions. It. A cette 
3' édition efi ajoutée la féconde de la verfîon 
d'un Traité d'Etienne Gauffen ( autrefois 
Profeffeur à Saumur} fur le véritable ufa- 
ge des Clefs à l'égard des malades , avec des 
remarques fur le même fujet. Amjl. Arn. 
Borflius 9 1708. Il 0 - pp. 70. & 112. Le 
Confiftoire de Dordrecht ayant propofé au 
Magiftrat de la ville de changer en Ca- 
îècnifmes les deux prêches qui s'y fai- 
foient le lundi & le lamedi de châaue fe- 
maine , le Magiftrat , approuva ce change- 
ment , dont nôtre Miniftre prétend ici 
montrer Futilité ; il y relève les fruits 
qu'avoient , dit-il , produit fes Catèchifmes 
à Arnhem & à Middelbourg. 

18. Les Avantages des Elus de Dieu 9 
& les merveilleufes bontés du Seigneur envers 
les Pays-Bas (la Hollande) en /702. , fur 
Pf XXXI. zo. & zz—z5. (/>) Amjl. 
1701. ix°- 

(n) Mphabcth der God{aligheid , of den CX1X. Pfalm 
ontledct , verklaart, en in rym nagcvolgt. 

(0) De groote nuttigheid der Catcchiiatien.... Daar by ge- 
voegt U eea Verhandeling van Stephanus Gauffenus over 
Met regte gebruik der fieutelcn omtrent de Kranken , met et- 
nige Jtanmcrhingen, 

(p ) If et grotte goed v*n Gods uUverkoorcnc, code Gods 
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19- Sujets choijis de la Bible , ou Difcours 
fur des paffages choijis de V Ecriture Saînte.^q) 
Amfl. 1702., il 0, 

20. Eben haè^er , (Pierre de fecours) 
ou Pierre drefjée pour rapeller la mémoire de 
la protection de Jéhova; fur /• Sam. VIII. 
12. (r) Amfl. 1702. I2°* Seconde Pierre 
de fecours . . • .fur Deut. XXXIII. x6. Avec 
un Avis contre Us divertiffemens criminels y 
furOJee IX. /. Amfl. 1704. I2°- Ce fécond 
difcours regarde la bataille de Hochjledt. 

21. Motifs de crainte & d 9 ejpèrance dans 
la préfente guerre. Avec UEfplrance & la " 
confolation de fEglife, tirées des Prophètes, (s) 
Amfl. 1703— 1707. 3. vol. I2°* 

22. Sermon d'Adieu à Arnhem , fur II. 
Theff. II. 16—17. Sermon d'Entrée à Dor- 
drecht, fur Pf. LXXI. i5. 16. (r) Amfl. 
1703. 4 °- ( 

23. Oratio inauguralis de Naçirœis. Dor- 
draciy 1703. 4°- It. traduite en Flamand 
par l'Auteur même. 

wonderbaarc goedertiercnthedtri omtrent Nederland in dtn 
jaare 1701. , ovcr Pf. XXXI. 20. en 22—25. 

(j) Bybelfche keurjîoffcn y of fchriftmatige vtrhandcling 
van eenige uitgclefene plaatfen der H. Schrift. 

( r ) Eben hacher, ofte gcdenkficen der hulpc van Jchovah , 
ovcr 1. Sam, VIII. 12. iweedcn Eben hae\er 9 ofte de gc- 
denkficen der hulpc van Jchwah , uit Deut. XXX III. 26.» 
benevens cen Waarfchouwing tegen aile onmatige en fondige 
bfydfchap, uit Hof. IX. t. 

(s) Redencn van vrec\e en hope in de\cn tegenwoordigcn 
oorlog; mitfgaders de hope en vertroojiinge der Kcrkc, uit 
de Propkctijche Schriften. 

(t) Affeheid van Arnhem , ovcr II. Theff. II. ij— 17» 
en Intredc tôt Dordrccht , ovcr Pf. LXXI. 15. J 6. 
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24. Elévation vers Jéhova de Came pitufi 

* qui le prie & qui lui rend grâces , fur les 
Pjiaumes XXV. CXVL LXXXIII. XC. 
& LXXII. (y) Dordr. 1704. I2°- It. 
Augmente. 1714. I2°- 

25. Remarques nécejfaires fur un petit 
Traité intitule, V unique Vérité Réformée 9 
'pul'lié par de prétendus Hébreux ; avec un 
Epilogue contre le fîeur Frédéric van Leen- 

* hof. Çx) Dordr. 1704. 4°- 

26. Le Témoignage de Dieu contre Ifrael 
Pf LXXXI. 14—17. appliqué à notre tems 
& à nos mœurs y avec le Parfum des prières 
des Saints , fur Pf. CXLL 2. (.y) Amfl. 
1704. I2°- 

27. Conclujîon du Cantique de Débora y 
fudic. V. 31. ({) Dordr. 1705. I2°* 

28. La force de la Piété 9 ou le caraShre 
& la nature de la véritable . Santification , 
&c. Dordr. 1705. I2°* 

29. Lettre à un Ami fur le livre de M. 
de Joncourt touchant les différentes méthodes 
d'expliquer V Ecriture ; avec un Avcrtiffc- 

(y) Dé Zielfopkejpng van ttn Godtvruchtige Bidder tn 
Dank^ggtr tôt Jckova, ovtr Pf. XXV. CXVL LXXXUL 
XC. tn LXXII. 

(x) Noodigt Aanmtrkingtn op ttn botkshtn , genaamt de 
tenigt Gtreformttrdt Waarhcid , uitgtgtevtn door dit foge- 
naamde Hehreen» mit ttn Naredtn tegen F. van Letnhof.* 

(y) Gods hetuyging tegen Jfraél Pf. LXXXL 14-17. 
op onfe tyden en feden gtpafi, ntvtns htt Rtukwtrk y an 
it gebeden der Heyligen , over Pf. CXLL 1. 

({) Het flot van Dehorahs Triumph-Litd , Rigt. V. %\. 

? a a ) De kracht der Godytligheid , oftt de warc litiligk» 
makingt in haar aart tn nature» en^. 
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ment préliminaire , & un Joncourtiana. (ht?) 

Dordr. 1708. 12 0 ' 

30. Avertifftment fur la Lettre de remer- 
ciaient de L. van G. (ce) Dordr. 1708* 

31. Rèponfe courte & folide à la Lettre 
plaintive de M. de Joncourt. {dd) Dordr. 

1708. I2°- 

3 1. La Triftejfe félon Dieu , & U vérita- 
ble Renoncement à foi-mème. {ee) Dordr* 

1708. il 0 - 

33. Sermons d'Adieu à Dordr echt y & 
£ Entrée à Amfterdam.(ff) Arnft. 1709. 4°- 

34. Les derniers Jbukaits ou Adieux de 
S. Paul , & le Lit de Salomon entouré de 
gardes. Arnft. 17Q9. 4°' 

35. Autel de remercîment élevé en Hol~ 
lande pour Us victoires remportées en ijo8* 
(AA) Arnft. 1709. 

36. La Théologie Chrétienne d'Adam & 
de Moyfe; avec l'Alliance de grâce faite 

avec 

(M) Britf adn ttn Vritrtd, noptns htt botk van Mr de 
Joncourt, ovtr dt verfcheidt wy\tn varit verklartn der H m 
Schrift i ntvtns ttn Voorbtrigt , tn Joncourtiana. 

(ce) Nabtrigt op htt Dankadrtjft y an L. v. G. 

( dd ) Kortbondig Antwoord op htt Klaagadrtfft van Mr 

dt Joncourt. é t 

{et) Dt Droefheid, dit naar God is, tndt dt wart \djs 

Vtrloochtningt. 

(ff) AffchtidfprtdikaatJU van Dordrtcht, tn Intrtdc toc 

Amficrdam. 

(gg) Poules laatfit Ztgtnwenfch , tn Salomon* Btddt gc- 

V/aakt. ... 1 

(hh) Ntdtrlands Dankaltaar voor dt ovtrwatungtn bt- 

vogttn in't jaar 170S. 
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àvee Ifraél, propofées par J. d'Outrein. (ii) 
Amjl. 1710. il 6 * 

37. Elemens des vérités Divines pour les 
enfans qui avancent en âge & en juge" 
ment.(kk) Amjl, 17I1. il 0 - It. Middelb. n** 

38. Théologie Prophétique. (#) Amjl* 
171 1. 

39. Analyft , paraphrafe 9 & explication 
âe CEpitre de S. Paul aux Hébreux, (mm) 
Amjl. 171 1— I4--I5- 4- voL 4 0 ' 

40. Le fondement ? ou la Théologie des 
Apôtres, (nn) Amjl. 17 11. n°- 

41. Commtntarius in quinque priora ca- 
pua Epijlolce Pauli ad Hebraos. Amjl. 
1712. 4°- 

42» Jéjhs-Chrijl 9 le Grand-Prêlre félon Vor* 
du de Melchijidech , & V Antitype é d y Aa* 
ron. Çoo') Amft. 171 3. 

43. Dijftrtatio Philologico-Theologica de 
Melchifedecho , «0/2 Henocho : & Obfervationes 
mifeeuanea in feleclafacri codicis loca. Amjl* 
Joan. Boom , 171 3. pp. 114. Il fou- 
tient contre Henri Huljius, dont je parle- 
Tom. ir. E e 

(ii) Chrifielyke GodgeUerdhèid van Aâairi en Mo/es ; 
henevens het genaden rerbond aan Ifraël* voùrgefield doar 
Joh. iïOutrein. 

(kk) Eerfit Beginfelen der Godddykc Waarheden, voor 
Kindtrcn in jaren en verfland. 

!Uy De Prophetijche Godgeteertkeid. 
mm) De Sendbrief van Faulus aan den Htbrttn ontlt- 
dtt , uitgebreid en verklaart. 

(nn) Htt fondament , of de Godgeleertheid der ApofttUn. 
f 00 ) Je/us Chrifius , de Hogepriefter na de wy\e van Mcl» 
chi\edtk , en htt ttgenbeeli van Aaron. 
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rai ailleurs , que Melchifedech étoit diffè- 
rent &Hcnoch> & prétend que c'étoit le 
Fils dé Dieu, qui voulut fe montrer à 
Abraham fous une figure humaine. Les 
pièces qu'il a ajoutées à la fin , mon- 
trent de la ledhire, mais Couvent amenée 
mal à propos ; elles fe retrouvent dans 
la Bibliotheca Bremenjis 9 dont je parlerai 
plus bas. 

44. Sujets de Prédication 9 publiés à di* 
verfes réprifes dépuis ijoz.jufqtien i7*3'(j>p) 
II 0 - En trois liaffes. 

45. Réponfe extorquée fur l'Ecrit concer- 
nant Melchifedech. Qqq^ Amjl. 1714. 

46. De clangore Euangelii Differtationes 
XV. Amjl. Joan. Boom , 17 14. 8°- pp. 
466. fans la Préface & la table. Ces quinze 
Diflertations roulent fur Pf. LXXXIX. 
( Vulg. LXXXVIII. ) f. 16. Beatuspopu- 
lus cognofcens clangorem (Vulg. qui feu ju- 
bilât ionem.') L'Auteur raflemble ici tout 
ce qu'il a pu trouver fur les trompettes 
des Anciens ; enfuite il prétend que cel- 
les , dont il eft parlé dans la Loi , font 
des fymboles de la Prédication de FEvan- 

;ile , & de la manière dont il de voit 
itre annoncé. L'Ouvrage eft terminé par 
quelques lettres de Jean a n Outrein & du 

(pp) Uitgegeevene fred'ikftoffcn op verfeheidene tyden fe- 
dert 1709. tôt 171V 

( qq) Audi & altérant partent, of afgeperfic Verantwcor* 
over fut fchryvcn nopens Mclchi\edck. 
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(avant Gisbert Cuyptr fur le fujet du 
Pfeaume CX. ( Vulg. CIX. ) &c. 

47. La Jlruclure fpirituelle du Temple; Dif> 
cours prêché a f occasion de la dédicace du 
Temple de Ransdorp. (rr) Pignore la date 
de cette pièce. 

48. Le Tabernacle de Moyfe. (Jf) Amjl* 
171 ç. il 0 - 

49. La Communion fainte , par M. de la 
Placette y traduite par Jean d'Outrein* f ) 
Dordr. 171 5. il 0, It. 1716. I2°- Jean de 
la Placette , Béarnois, Miniftre à Mu dans 
fon pays , puis à Coppenhague , mourut à 
Utrecht dans fa 80 e année le 15. avril 
17 18. Ceft le plus fameux Cafuifte 
que les Calviniftes ayent eu. Le Traité , 
dont il s'agit ici , eft rempli de détails; 
l'Auteur étoit perfuadé que les générali- 
tés , fi ordinaires aux Proteftans qui par- 
lent de Morale , ne conduifent à rien. 

50. Explication des Paraboles de l Evan- 
gile par M. Campègc Vitringa > traduite en 
Flamand y & éclaircie par des notes. ( vv ) 
Amfi. 171 5. 4°- It. traduite en Allemand. 

51. Courte Efquijje de la Morale Chré- 
tienne y ou de la Vie fpirituelle , par M. 

Ee 1 

(rr) De geeftelyke Tempelbou terstlegenthtid van de In" 
wy dirige van de herboude Kerk te Kanfdorp. 
De Tabernukel van Mo/es. 

{tt) De godvruchtige Nachtmaalhouding, door de Hr Jean 
de La Placette y vertaalt door ]oh. 



Jvv) Campegius Vitringa , over aile de Evançetifche Pa- 
ohn> vtrtaaU en door aantekeningen opgcïietdert. 
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Campege Vitringa, traduite en Flamand par 
Jean d'Outrein. (xx) Amjl. 17 17. 
It. Ibid. 1718. Il 0 - 

çi. Le Tréfor de la doctrine de vérité con* 
tenue dans le Catechifme d'Heidelberg. (jyy) 
Amjl. 171 9. 4°- It. Avec des remarques 3 
par Frédéric* Adolphe Lampe* Ibid. 1742. 4°* 

5 3 . Efforts pieux de Famé avant > durant f 
& après la fainte Cène ; ou Explication du 
Pfeaume XXIII. ({{) Dordr. 17x1. 12P* 
It. z e éd. 1732. Il 0 - 

Les pièces fuivantes font encore de 
d'Outrein , & fe trouvent dans la Bibliotheca 
Hijlorico-Philotogico-Theologica Bremenjis : 

54. DiffertatiuncuUe in Ierem. XXX. 2 /. 

ç 5. Differtatio Hiftorico-Philologica de Pip 
cinâ Beihefdœd, çd Joh. V. /— 5. 

56. Differtatio Philologica Theologica de 
velando capite muliebri propter Angeles , 
/oc//** I. Cbr. 10. 

57. I?* XIII. 32. A'v&wrxç 
Ïyivqvv Difceptatio Epijlolaris. L'Auteur exa- 
mine fi ce paflage doit s'entendre de l'In- 
carnation, ou bien de la Refltrreâion de J.C. 

58. Stri&urce ad binas Epijlolas vin cu- 
jufdam chrijjimi 9 de Melchi^edeco. 

(**) Kortt Schets van de ChriJUfyke Zeedclter y cfie 
van het Geefielyk Leven , door de Heer C. Vitringa, vertaalt 
door /. d'Outrein. 

(yy) Het gouden Kleinood van de Letre dtr Waarheid, 
vtry&t In den Heidelbergjihen Catechijmus. 

( \X ) Godvruchtige Zidsbctrachting voor, onder, en na 
Ut H, AvonMaal des Heeren , in een verklaringe over Pf. 
XXIII. 
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5 9. Differtatiuncula in locum Matth. VIII. 
2. de accubitione Gentium in Regno cœlo- 
rum cum Abrahamo , Ifaaco, & Jacobo. 

60. Annotationes ad'Locum i.Pet. IL 24. 

61. Spicilegium de Judicio Chrijli, ad lo- 
<um Rom. XIII. 14. & Gai. III. 27. 

♦ 

85* La Rue , 77-85. Ce Bibliothèquaire 
tf a pas connu tous les ouvrages de J. d'Oulrein. 

Gertrude Sluyter , 

FEmme du précédent, qu'elle époufa 
en 1689. Elle lui donna huit en- 
fans , dont trois filles feulement furve- 
curent à leur père. Cette dame étoit née 
& habituée à Wefel. Elle a donné au public 
Un Traité (Flamand, ou Allemand)*/* 
la Vie , du mariage, & des fouffrances fpiri- 
tuelles de Jéfus. (a) On ne (fit pas quand 
il a été imprimé» 

%f° La Rue , ubi fup, 

(tf) Verhanddingc varit eeeftelykc Leven , van't gufit- 
lyk huwlyk, trit lydcn van Je/us. 



. Uvin Hugenoys 

Mbrassa l'Ordre de S. Benoît dans 
l'Abbaye deS.Bavon de Gond, vers 
le commencement du XVI. fiècle. Gilles 
Boele y LXIl e Abbé de ce monaftère , étant 

E e 3 
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4^8 Livin Huginoys. 
Yenu à mourir le mardi de Pâques, 27. 
mars, de Van i*)ij+>Hugtnoys fot élu le 
même jour tçut d'une voix pour lui fue- 
céder. Le Pape Léon X. le confirma dans 
cette dignité le 4. novembre de la même 
année. Comme c'étoit un religieux fo*t 
modeftç, il réfufale atre d' Evêque de Roji, 
que fes deux prédéçefieurs ^voient porté. 
Cet Abbé mourut en 1535., & dès le 24. 
Juillet de Tannée fui vante, fon Abbaye 
fut changée en Collégiale ,du confentement 
de Luc Munich fon fucceffeur, en vertu 
d ? une bulle de Paul III. L'Abbé Livin ai- 
moit les belles-tettres , & ceux qui les 
cultivoient. Sonderas lui attribue 

Epiftolce Latine ad dip&fos. Mais il ne 
dit pas fi ces lettres exiftent. On eu a une 
d'EraJme à Livin ffugmoys , datée 8An- 
derfeckt le 21. juin, 15*!., où il remercie 
cet Abbé d'un préfent qu'il en avoit reçu. 

$7" Eraftni Epi/lola, ed. Lond. 1642. p. 737. 
Sarider.de Gandav. 85. & Flarui. illuft. uh. ed. 
I- 3°3- 3°4- Gallia Cbrifi. V. 183. & in In- 
firum. 333-339. 



Gilles Waalde 

EToit de Bavai 9 petite & ancienne ville 
de Hainaut, oii il naquit vers 1596. 
Ayant achevé fes bafles-claffes , il vint étu- 
dier en Philofophie à Louvain au collège 
du Château , & il eut la première place de 
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fon cours à la promotion générale de 16 14. 
Il s'appliqua enfuite à la Théologie , fans 
doute dans la même Univerfité, &y prit 
le grade de Licencié. Après cela, il fut 
Curé & Chanoine de Binchc , & ( au plus 
tard en 16x8. ) Archiprêtre du Concile de 
cette ville. Peu après il obtint le Doyen- 
né du Chapitre àlvoy dans le Duché de 
Luxembourg. Il rempliffoit encore ces dif- 
ferens polies le 12. janvier 1648., & il 
étoit outre cela Chanoine de la Métropole 
de Cambrai y & Cenfeur des Livres dans 
cet Archevêché. Waulde eut un frère, nom- 
mé Gilles de Bavai , Religieux Capucin , 
qui étoit en 1628. Le&eur en Théologie 
à Liège. On a du prémier. 

I. La vie & miracles de S. Urfmer 9 & de 
fept autres Saints; avec la Chronique de Lob" 
beSy recueillie par M. Gilles Waulde .... Mons, 
Jean Havart 9 1 6 x8. 4°- gros caraft. pp. 536. 
Dédié à l'Infante Ifabelle , & compofe fur 
divers Mss. fournis à l'Auteur par les Ab- 
bés de Lobbes 9 à? Aine y de Grammont 9 &c. 

X. Harangue funèbre aux obsèques de Ma- 
dame Ifabelle j Claire , Eugénie , Infante <TEf 
pagne , &c. célèbre^ à Binck le g. de Can 1 63 4. 
par M. Gilles Waulde . .... Mons > Jean Ha- 
vart, 1634. ix°- pp. 47. 

0^ Prélimin. de ces livres. Régttres des Pro- 
motions de Louvain. Brafeur , Sydera ill. Han- 
noniœ Scriptor. 113. Approbation des Annales 
de Hainaut par Vmcbant & Kuteaiu 

E e 4 
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jfoachim Sterck van Ringilbergh , ou 
Joach. Fortins Ringetbergius , 

- 

CEt homme fingulier étoit d'Anvers, 
où il naquit vers Tan 1499* 
Dans fon enfance il faillit de fe noyer 
clans une rivière , dont il fut retiré à de- 
mi-mort. A douze ans , ou environ on 
le mit à la Cour de PEmpereur Maximi- 
lien 9 qu'il quitta à l'âge de 16. ou 17. 
ans , fans y avoir appris autre chofe , qu'à 
jouer de quelques inftrumens de mufique. 
Il vint alors à Louvain , où il étudia la 
langue Latine , & enfuite la Philofophie 
fous Pierre de Corée , ou Curtius , alors 
Profefleur en Rhétorique au collège du 
Lys y & dépuis Evêque de Bruges. Du- 
rant fon cours d'études , il employa fes 
heures de récréation à écrire en beaux ca- 
ractères ; outre les Italiques , il en favoit 
peindre de quinze manières différentes; il 
s'exerça auffi à deflïaer, &t à peindre des 
lettres grifes pour orner des livres ; & 
enfin à graver des eftaropes. Ayant pafle 
quelques années à apprendre , & enfuite 
à enleigner publiquement l'Arithmétique f 
l'Aftronomie f & la langue Grecque , il fe 

(n) II dit dans fon Traité de ratione Studii ( 1634* 
p. 121. ) Annum nunc Jblîtm trigtfimum a go» Et dans les 
notes (p. 197. ) Defcribitur horofeopus Hbri ât ratione ftu~ 
du, hoc efi % fitus feu faç'us c*li, qua, trot prima média noàc 
in Augufio anni millcjmi yuingentcfîmi vigcjtmi noni % 
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mit à voyager , tant pour s'inftruire dans 
la converfation des Savans , que pour 
communiquer aux autres ce qu'il avoit 
appris. En 1518. (£) il parcourut l'Al- 
lemagne , &ç ce fut pendant ce voyage , 
que le trouvant une nuit en bateau, & 
ne pouvant dormir , il expliqua à quel- 
ques foldats , qui étoient dans le même 
cas, toute la Sphère célefte & terreftre 
en une heure de tems , leur rendant fi 
bien raifon de tout, qu'ils crurent con- 
noitre tout l'état de l'Univers. D'Alle- 
magne il revint à Anvers , où on le voit 
le 16. avril, le 11. mai,& le 3. juin de 
l'an 1529. Le 13, août fuivant il étoit à 
Louvain : mais il en partit peu de tems 
après , puifqu f on le trouve à Paris le 29. 
feptembre & le 1. novembre de la même 
année. Il y enfeigna quelque tems, & 
paffa enfuite à Orléans , oîi il fit la même 
chofe pendant deux mois ; il y eut un au- 
ditoire fort nombreux , & y compta par- 
mi fes difciples Louis de CEJloile , jeune 
homme de 15. ans , qui pofledoit le Grec 
en perfeâion; Louis étoit fils du célèbre 
Jurifconfulte Pierre de VEfioile , qui fit 
beaucoup de bien à nôtre Auteur. D'Or- 
léans 9 Ringelbergh alla à Bourges , accom- 
pagné de quelques gens de lettres , & 

Î tendant un mois qu'il y fut , il fit des 
eçons fur diverfes fcieqces, qui plurent 
tellement , qu'on ufa de toutes fortes de 

(b) Après le dernier de mari 1 qu'il étoit encore à Anvers. 
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politeffes pour le rétenir en cette ville» 
On le trouve dépuis à Lyon , où il étoit 
au commencement de l'année 1 53 1. , & il 
paroit qu'il pafla dans la fuite à Baie ; du 
moins il eft certain qu'il fut une fois en 
chemin pour s'y rendre. On ne fait 
rien du refte de fa vie ; il y a lieu de 
croire que les douleurs de la pierre , 
dont il le plaignoit vivement dès 1519., 
en abrégèrent le cours. Melchior Adam 
çonjeûure qu'il mourut vers 1536. Je 
crois que ce fut plutôt , à moins que 
l'on ne fuppofe qu'il languit quelques an- 
nées dépuis les prémières éditions de fes 
ouvrages* Ringelbergh avoit des amis par- 
mi les héros de la Littérature ; de ce 
nombre furent Erafme , Nicolas Beraud , A~ 
drien Amerot , Jean Oporin , André Hype- 
rius. Ce dernier prononça devant le Par- 
lement de Paris une harangue à fa louan- 
ge , lorfqu'il étoit encore en vie , & la 
lui envoya avec ces vers : 
Delicium terra gens Battava laudtt Erafmum : 

Agricolam Phryfius cantet , in ajlra ferai : 
Barlandos référât nunc clara Ztlandia doSos : 

Dorpius & magnum -fit decus ufque fuis: 
Longolium fequitur jam Ringelbergius autor ; 

Èdidit hune nobis terra Brabanta virum. 
Piérides , vejlrum decus hoc redamate 9 forores : 

Pïeridum decus hoc vos redamate , Fin. 

Tout ce qu'on nous apprend de fes 
mœurs , c'eft qu'il avoit les manières très- 
polies , ce qu'il avoit apparemment réte- 
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nu de fan éducation à la Cour. Il paroit 
par ce que je dirai plus bas de fes exerr 
cices 9 qu'il cherchoit à fe faire qn nom dans 
tous les lieux oîi il paflbit par fes leçons, 
& dans toute la République des Lettres 
par la réfohition qu'il avoit prife de çoo> 
pofer jufqu'à mille ouvrages , dont le Re- 
cueil auroit porté le titre de Ckilias. U 
avoue lui-même fa paflion pour la gloire 
acquife par l'étude, (c) & il s'efl expli- 
qué en Philofophe fur le mépris qu'il fai- 
foit des richeffes , & d'une manière 
à perfuader qu'il a parlé fiacèrement» 
Venons à fes études. 

Il s'appliqua avec un foin extrême à la 
pureté de la langue Latine, dont il fai- 
foit un cas infini ; (e) & il s'étudia fnrtont 
à rendre fon ftile nombreux. , Il fcvoit 
auffi la langue Grecque, & poffédoit û 
bien fon Homère , qu'il étoit en état de 

(c) Ego femper excelfi effe animi duxî, qutcqukl vul» 
gare eft 9 faftidire , atque montimentum fui immortale inter 
mortates relinquere. Et ailleurs : Ea utique fum naturà . . 
ut petam nihil , quod non viâetur arduum ; fi fine negotio 
id fieret , nunquara me hercule fcriberem. 

(d) Eo fum ingenio , femper fui, & femper ero , ut fum- 
marn inopiam, quàm fummas opes malim; metuerem enim 
nè perniciofa eica mentem occuparet meam , neve tam vilis 
metalli cura iludia duIcilTima impediret. Mediocrem modum 
ad vitam tuendam neceflârium efle , uon pernego ; nec aurum 
contemno : (ed magnas opes , qus& mentem à literis. abdu« 
cere queant. Ferè fit ut bona animi , corporis mala : rurfus 
corporis bona , animi mala fint. NihU fan 6 rarius, mhilque 
ma gis arduum. puto , quàm hominem efle fie eçuditum & d^- 
vîtem. 

(e) Ea eft mini fentenrki, atque ( uti (pero ) ad vitaeexi- 
tum permanebit , ut pro fingulis voctbus nitidis , fignifican- 
tîbus , appofitis , fingulos accipere aureos nalim , etiumn fum» 
ma me premeret inopia. 
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le réciter prefque tout entier par cœur. 
Aucune fcieree n'eut pour lui tant d'at- 
traits que l'Aftronomie; il l'enfeigna plus 
de cent-cinquante fois : mais il le faifoit 
fans doute fort fuperficiellement ; & Ton 
voit cru'il donna 9 comme prefque tous 
les Aftronomes de fon fiècle, dans les 
chimères de l'Aftrologie judiciaire, ainfi 
que dans celles de la Géomancie , de l'O- 
nirocritique , &c. Dépuis qu'il fe fut mis 
à voyager, il continua de le faire toute 
fa vie , ne s'arrêtant jamais longtems dans 
aucune ville. En route il etudioit les 
livres , où il avoit remarqué des chofes 
utiles : fi fes remarques ne portoient que 
fur quelques pages, il féparoit ces en- 
droits , & vendoit le refte du livre. Afin 
de s'empêcher de dormir trop longtems 
dans les hôtelleries , il mettoit des pier- 
res ou des bûches fous le côté fur lequel 
il fe couchoit. Pour fe donner de l'exer- 
cice , il coufoit fous la doublure de fon 
pourpoint de petites plaques de plomb , 
•jufqu'à former un poids qu'il pouvoit 
à peine foûlever des deux mains, & il 
portoit ce pourpoint huit jours de fuite, 
jufqu'à ce qu'il fe fentît trop échaufé 

{>our continuer. Il le quittoit toutefois 
a nuit , & prénoit garde de ne point fe 
charger trop le bas de l'échine. Arrivé 
dans une ville , il fe mettoit tout de fuite 
à enfeigner quelque fcience , dont le cours 
n'étoit ordinairement que d'un mois ; c'eft 
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à quoi il bornoit la Dialedique ; il l'ex- 
pliquoit chaque jour dépuis le lever juf- 
qu'au coucher du foleii , hors une de- 
mie heure qu'il donnoit au repas ; le foir 
il finiffoit fes leçons par l'expofition 
d'une table qu'il avoit peinte d'abord en 
gros caraûères fur une muraille de l'é*- 
cole. Outre ces leçons il faifoit encore 
chaque mois un Difcours public fur Dieu» 
fur le Monde , ou fur quelque autre fu*- 
jet. U s'y prénoit à peu près de même 
pour les autres fciences , perfuàdé que le 
vrai moyen de les apprendre & de les 
rétenir, c'eft de les enfèigner. Il ne 
compofoit aucun livre que pendant l'im- 
preffion, & voici la méthode qu'il fui- 
voit : i°- Il fe formoit un plan général 
de l'ouvrage ; i°- Il marquoit les titres 
des chapitres à la craye fur une planche ; 
3°- Il examinoit fi tout étoit fuivi, & fai- 
foit les additions, les retranche mens , les 
tranfpofitions , ou les changemens néces- 
saires pour la liaifon du tout. 4°- Tan- 
dis qu'il avoit la mémoire fraîche, il rem- 
pliflbit les titres , en grifonant fur le pa- 
pier; puis attachant fes brouillons fur la 
planche au deffous des titres. 5°- Il écri- 
voit ces titres en gros cara&ères, pour 
avoir toujours fon plan fous les yeux. 
6 0m H achevoit un chapitre par jour, en 
commençant par retrancher, changer, ou 
ajoûter à ce qu'il avoit d'abord écrit, puis 
en s'appliquant à rendre fes phrafes pu- 
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res & harmonieufes. Si Ton oppofoit à la 
rapidité de fes compofitions la maxime 
d'Horace : 

Nonumque prtmazur in annum , 

il éludoit Fobjeôion , en répondant que le 
Poëte ne parle point du tems que Ton doit 
mettre à un ouvrage : mais de la pré* 
paration & du foin qu'il y fâut apporter. 
Ses Ouvrages ont été raffemblés fous le 
titre drivant : 

J oachimi Fortii Ringelbergii Lucubrationts 9 

yelporiùs abfolutijpma Kvx&07raàéix Antv. 

Mich. Hillenius, 1519. 8° It. Lugd. Sebafl. 
Gryphius , 1 53 1 . 8°- It. Bajîleœ, BarthoL 
Wtjihimtrus , 1538. 8°- It Ibid. 1 541. 8°- It. 
Lugd. 1544* 8°- & Ibid. Joan. Frcllon 9 
1556. 8°- Ce Recueil contient 

1. De ratione Studii> liber. Réimprimé 
avec Pépithète de verè aurais par les foins 
de Thomas Erpenius^ qui èn avoit fenti l'uti- 
lité : Lugd. Bat. Joan. Maire 9 1611. l 
It. Ibid. Idem 9 1634. 14°- pp. 212. gros 
caraâère , y compris la Préface tfErpcnius, 
pp. 8. & Joach. Fortii Ringelbergii 9 Ando- 
verpianiy in librumfuum de ratione ftudii An- 
notationes. L'Editeur y a joint fp. 213— 
276. ) le Traité ÏÏErafme fur le même fujet. 
It. dans les Conjilia & Methodi aureœ jludio- 
rum. A p. Elçevir. 1645., pp. 308. pour le 
livre dont je parle. It. dans le Recueil de 
Thomas Crenius. Roterod. Petr. vander Slaart, 
1692. 4°* Cet ouvrage eft original en plus 
d'un fens; il renferme des Avis très-judi- 
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cieux, tant pour les Maîtres que pour les 
Ecoliers , fondés fur l'expérience de l'Au- 
teur, qui ne s'étant appliqué au* études 
que dans un âgé déjà avancé , & dans une 
certaine maturité d'efprit , inventa pour 
fon ufage des routes pins abrégées que les 
ordinaires ,' dont il a cru devoir faire 
part aux autres. D'un autre côté, on y 
trouve des traits d'Enthoufiafte, (comme 
l'Horofcope qu'il y dreffe du livre même 
dont il s'agit ) & des confeils grotefques , 
comme, de ne s'arrêter jamais qu'un demi- 
an ou un an au plus dans une même ville ? 
tie parler mal à deffein, pour fe mettre 
en état de bien écrire, &c. Les Traités 
<jui foivent, font peu lus aujourd'hui : 

2. Elcgantice. Daté $ Anvers le 3 1. mars 
15x8. L'Auteur y traite de l'ufage & de 
la différence de difïerens ^termes Latins. 

3 . Libellas de ufu vocum quœ non flecluntur. 

4. Compendium de confcribendis verfibus. 

5 • Elementa Graca. C'eft un Rudiment 
Grec. 

6. 7. DialeHica, & Tabula in DialeSi- 
cam. Daté d'Anvers le onze mai 15x9. 
Imprimé à part. Lugd. 1547. il 0 - 



iinœus > 1539. n°- It. Lugd. 1541. 

9. Liber de figuris ac vitiis Orationis. 

10. Sententice. 

1 1 . Liber de formis docendi. Daté S An- 




vers le 3. juin 1529. 
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12. Synonyma. 

13. Opufculum de Periodis. 

14. 15. Sphœra 9 & Injlitutionum AJlro+ 
nomicarum libri très. À part : Bajil. 1 5 28. 1 1°- 

16. Co/mographidé Datée de Paris le 29* 
fept. 1529. 

17. Liber de Temporè. 
itt. Ôptice. 

19. Chaos Mathematicurhi 

20. Arithmetica. 

21. Horofcopus* 

22. AJiro/ogia, cum Geomantid, & Phy* 
Jîognomid. • 

23. 2?* î/rind 9 non vif a: & Interprétation* 
Somniorum. 

24. Chaos. Àinfi intitulé , parce que 
l'Auteur y parle de toutes fortes de choies. 
Il eft daté $ Anvers le 16. avril 1529. 

25. Expérimenta. Daté de Ptf/zi le i. 
novembre , même année. 

26. Epifiola alïquot. Sans date, & peu 
intèreflantes ; il y en a quatre de Ringel- 
bergh, & une autre. 

27. Liber de Homine. Daté 8 Anvers le 

3. juin 1529., & imprimé féparément à 

Bdlty 1529. I2°* On y a joint Andréa G& 

rardi Hyperii , iz* Laudcm Joachimi Fortii Rin* 

gelbergii 9 O ratio ad Senatum P arijitnfem y où 

Ton ne trouve guères que <tes généralités. 

Voyez fon Traité de ratione ftudii. Les 
Bibliothèquaires difent moins que ce livre, fur 
la vie de nôtre Auteur. 

FIN DU TOME QUATRIÈME. 
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